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LES    COMPOSÉES. 

COMPOSITjE  Baril. 

CARACTÈRES. 

Herbes,  ou  sous-arbrisseaux,  ou  arbrisseaux.  Tiges  et 
rameaux  cylindriques  ou  anguleux. 

Feuilles  éparses,  ou  opposées,  ou  verticillées,  sim- 
ples, ou  moins  souvent  composées,  non-stipulées. 

Fleurs  (par  exception  solitaires ,  ou  agrégées  en  ca- 
pitules non-involucrés  )  agrégées  en  capitule  accompa- 
gné d'un  involucre  caliciforme  [péricline),  sessiles  sur 
un  réceptacle- commun,  tantôt  toutes  conformes  et 
hermaphrodites  ou  par  avortement  unisexuelles  (soit  ré- 
gulières, soit  irrégulières) ,  tantôt  les  unes  (placées  à  la 
circonférence  du  réceptacle  et  constituant  ce  qu'on  ap- 
pelle le  rayon  ou  la  couronne)  irrégulières  et  unisexuelles 
ou  neutres,  les  autres  (occupant  le  disque,  c'est-à-dire 
les  parties  plus  centrales  du  réceptacle  )  régulières  (  ou 
du  moins  non-conformes  à  celles  du  rayon  )  et  en  gé« 
néral  hermaphrodites. 

BOTANIQUE.       PlUW.   T.    X.  4 
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Calice  adhérent,  à  limbe  (i)  (quelquefois  nul;  en 
général  accrescent)  supère,  soit  réduit  à  un  rebord 
membraneux  et  entier,  soit  composé  de  poils  (simples 
ou  plumeux) ,  ou  de  soies,  ou  de  paillettes  (en  nombre 
déterminé  ou  indéterminé)  de  forme  variée;  très-rare- 
ment le  limbe-calicinal  est  foliacé. 

Coro/fe  épigyne,  non-persistante,  ou  marcescente  , 
soit  tubuleuse  et  5-  (rarement  3-ou  4-  )  lobée  (à  estiva- 
tion  valvaire),  soit  liguliforme  (c'est-à-dire  à  tube  très- 
court,  et  à  limbe  unilatéral,  en  forme  de  languette  3-5- 
dentée  au  sommet),  soit  2 -labiée,  soit  i -labiée  (par  ab- 
sence ou  par  avortement  de  la  lèvre  supérieure).  Tube 
des  corolles  régulières  à  8  ou  lo  nervures,  dont  4  o"  5 
plus  fortes,  alternes  avec  les  segments  du  limbe,  se  bi- 
furquant au  sommet  de  manière  à  fournir  une  nervure 
intra-marginale  à  chacun  des  2  segments  voisins. 

Ètamines  (nulles  ou  abortives  dans  les  fleurs  femelles 
et  les  fleurs  neutres  )  5  (  par  exception  4  )  insérées  au 
tube  de  la  corolle,  et  alternes  avec  les  segments  du 
limbe.  Filets  capillaires  ou  filiformes,  libres.  Anthères 
linéaires ,  soudées  par  les  bords  (  de  manière  à  former 
un  tube  cylindrique,  engainant  le  style),  dithèques,  in- 
trorses  :  bourses  (souvent  appendiculées  à  leur  base  ) 
séparées  par  un  connectif  linéaire  ou  filiforme,  souvent 
prolongé  en  languette  terminale  (  appendice- apicil aire  ). 

Pistil  :  Ovaire  i-loculaire  (par  exception  à  3  loges, 
dont  2  très-petites  et  abortives),  i-ovulé  ;  ovule  attaché 
au  fond  de  la  loge  et  renversé  (chez  les  Synanthérées), 
ou  suspendu  au  sommet  de  la  loge  (chez  les  Galycérées), 
anatrope.  Style  filiforme,  terminé  en  général  par  a  stig- 


(^  )  Le  limbe-calicinal  des  Composées  se  désigne  en  phytographie  sous 
le  nom  à'aigreHey  même  lorsqu'il  est  réduit  à  un  rebord  peu  apparent» 
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mates  allongés.  Disque  cupuliforme ,  ou  urcéolaire,  ou 
plan,  couronnant  le  sommet  de  Tovaire. 

Péricarpe  indéhiscent  (en  général  sec;  rarement 
charnu  oudrupacé),  i -sperme,  le  plus  souvent  couronné 
du  limbe-calicinal  soit  plus  ou  moins  amplifié^  soit  peu 
apparent. 

Graine  apérispermée  (excepté  chez  les  Calycérées), 
Tégument  membranacé.  Embryon  rectiligne;  cotylé- 
dons plans  ou  convexes,  oléagineux,  foliacés  en  germi- 
nation; radicule  (supère  chez  les  Calycérées;  infère  chez 
les  Synanthérées  )  courte. 

Cette  classe  comprend  les  Synanthérées  et  les  Caljrcé- 
rées  (ou  Boopidées). 


CENT  SOIXANTE-UNIÈME  FAMILLE. 
LES  SYNANTHÉRÉES.  — SFiVyliVrJÏ£il£^- 

Compotitœ  Tourn.;  YailL  ;  Linn.;  Adans.  —  Gass.  Dict.  des  Scien- 
ces Nat.  Tol.  40,  p.  434  (4848). —  Lessing,  Synops.  Compot.  (4832).-- 
Kunth,  in  Humb.  et  Bonpl.  Nov.  Gen.  et  Spec.  vol.  4.  —  De  Gand. 
Prodr.  vol.  5  (4836)^6  (1838)  et  7  (pars  I,  4838).  —  Corymftt/êreF, 
Cynarocephalœ  et  Ciehoraceœ  Juss.  Gen.  —  Synanthereœ  Rîch.  Anal.— 
Gassini  (  Mémoiret  sur  les  Synanthirées)  in  Ballet,  de  la  Soe.  Philom.  ; 
Dict.  des  Sciences  Nat.  vol.  54  ,  p.  443  (4827)  ;  Opuscules  pbytologiques 
(4826).  ~  Bartl.  Ord.  Nat.  p.  434.—  Reichenb.  Syst.  Nat.  p.  184 
(exclusif.  Calycereis),  —  Mutisiaeem,  Cichoraeeœ,  Asierac$œ  et  Cynth- 
rœtœ  Lindl.  Nat.  Syst. 

Les  Sjrnanthérées  constituent  la  famille  la  plus  riche 
en  espèces^  car  elle  comprend  près  de  la  lo^  partie  des 
phanérogames;  ces  végétaux  sont  répandus  sur  le  globe 
entier,  mais  on  les  trouve  en  proportion  beaucoup  plus 
forte  dans  la  zone  tempérée  que  dans  les  régions  po- 
laires^ et  c  est  dans  l'Américpie  équatoriale  qu'elles  abon- 
dent beaucoup  plus  que  partout  ailleurs.  Les  usages  et 
propriétés  des  Synanthérées  sont  très-variés;  quantité 
d  espèces  s'emploient  soit  dans  l'économie  domestique 
ou  en  thérapeutique,  soit  comme  plantes  d'ornement. 

Les  caractères  que  nous  venons  d'exposer  pour  les 
Composées  en  général,  s'appliquent  de  même  aux  Sy- 
nanthérées en  particulier,  à  cela  près  que  leur  ovule  est 
constamment  renversé  (c'est-à-dire  ayant  son  micropyle 
situé  à  l'extrémité  inférieure),  attaché  au  fond  de  la 
loge  ,  et  que  la  graine  est  toujours  apérispermée ,  à 
radicule  infère  ;  c'est  par  ces  caractères  seulement  que 
les  Synanthérées  diffèrent  des  Calycérées. 

Nous  allons  énumérer,  en  suivant  principalement  la 
classification  proposée  par  M.  de  Gassini,  la  longue  liste 
des  genres  que  renferme  cette  famille. 


FAMILLE   DES   SYMANTHÉRÉES.  5 

I'^  TRIBD.  LES  LAGTUCÉES.  —  LACTUCEJE 

Gass.  (i). 

Capitules  homogames^  radiatiformes.  Corolle  liguli- 
formey  S-dentée^  5-oi*  6-nerçée.  Style  pubescent  7)ers 
son  sommet.  Stigmates  filiformes  y  divergents  ^  arques 
en  dehorSy  semi-cylindriqueSy  papilleux  a  toute  la  sur- 
face supérieure  y  pubescents  à  la  surf  ace  inférieure  y 
sans  bourrelets. 

Section  I.  SGOiiYBiiBS.  Less. 

Aigrette  coroniforme  ou  paléacée  (du  moins  lextë- 
rieure).  Réceptacle  garni  de  paillettes.  —  Herbes 
épineuses.  Fleurs  jaunes.  Capitules  sessiles.  Corolle 
scabre  en  dessous. 

Diplostemma  Hochst.  et  Steud.  (non  Neck.)  —  Sco- 
Ijrmus  Toum.  —  Myscolus  Cass. 

Section  II.  i.agtvci£b8-vrototT9B8  v&aibs 

Cass. 

Fruit  aplati  ou  tétragone;  aigrette  blanche,  composée 
de  poils  filiformes,  caducs^  légèrement  barbellulés.-— 
Corolle  jaune. 

PicridXum  Desfont.  (ReichardiaRoth.)  —  Zo//i^o- 
feria  De  Cand.  (non  Neck.)  —  Lomatolepis  Cass.  — 
Rhabdotheca  Cass.  (LaunaeaCass.  Microrhynchus  Less.  ) 
—  Mtheorhiza  Cass.  —  Sonchus  Tourn.  (  Atalanthus 
Don.)—  Trachodes  Hon. "-^Malacothrix  De  Cand.— 
Youngia  Cass. — -  Mulgedium  Cass.  (Agathyrsus  Cass.)— 


(I)  Laelueeœ  Adans.  ~  Gass.  Dict.  des  Se.  I^at.  vol.  8>  p.  525^ 
vol.  20^  p.  555  ;  vol.  25 1  p.  59  ^  vol.  48 ,  p.  424 .  —  Semifloieultnm 
Tourn.  —  Ligulaiœ  Gaertn.  — »  dchoraeeœ  Yaill.  —  Juss.  *^  Less.  Syn. 
—  De  Gand.  Prodr.  vol.  VIL  —  Ciehorem  Spreog.  Syst. 
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Lactuca  Tourn.  —  Phœnicopus  Cass.  (Phœnopus  De 
Gand.  )  —  Mycelis  Cass.  —  Anisoramphus  De  Gand.  — 
Picrosia  Don.  —  Troximon  Gsertn.  (  Agoseris  Raf .  ) 

Section  III.    iiACTUCSES-CRÉFIBÉES  Cass. 

Fruit  allongé^  plus  ou  moins  aminci  vers  le  haut.  Ai- 
grette (quelquefois  nulle)  blanche,  composée  de  poils 
grêles,  filiformes,  légèrement  barbellulés  (quelquefois 
barbés). 

Lampsana  Tourn.  (Lapsana  Linn.)  ^^-Aposeris  Neck. 

—  Bhagadiolus  Tourn.  —  Kœlpinia  Pallas.  —  Chon- 
drilla  Linn.  —  Peltidium  Zollik.  (Willemetia  Neck.,  nec 
alior.  Wibelia  Rœhl.  Calycocorsus  Schmidt.  Aspideium 
Zollik.  ZoUikoferia  Nées.  )  —  Zacintha  Tourn.  —  Hete- 
racia  Fisch.  et  Mey.  •—  Nemaucheties  Gass.  (  Endoptera 
De  Gand.  )  —  Gatyona  Gass.  (Endoptera  De  Gand.)  — 
Borkhausia  (Mœnch.)  Gass.  (Agoseris,  Lagoseris  et  Le- 
pidoseris  Reîchb.  Barkhausia  Spreng.  Grenamus  Adans. 
Glosirospermum  Neck.  )  —  Paleya  Gass.  —  Anîsoderis 
Cass.  (Hostia  Mœnch.  Barkhausia  Link.)  —  Catonia 
Mœnch.  (non  Cass.  Omaldcline  Gass.) — Soyeria  Monn. 
(Catonia  Cass.  non  Mœnch.  Hapalostephium  Don.  )  — 
Geracium  Reichb.  (  Intybellia  Monn.  nec  Gass.)  — 
Crépis  Linn.  —  Brachyderea  Cass.  —  Phœcasium  Cass. 
— Intybellia  Gass.  nec  Monn.  (Myoseris  Link.)  —  Ptero- 
theca  Cass.  (  Trichocrepis  Visian.  )  —  Ixeris  Gass.  (  Ma- 
crorhynchus  Less.  )  —  Taraxacum  Hall.  (  Dens-leonis 
Tourn,  Lasiopus  Don.  non  Cass.) — Microderis  De  Gand. 
— Helminthia  Juss.  (Virea  Adans.  Deckera  Schultz.)  — 
Spitzelia  Schultz.  — Medicusia  Mœnch.  — Picris  Linn. 

—  Rodigia  Spreng.  —  Ammogeton  Schrad.—  Pachyle* 
pis  Less.  —  Pinaropappus  Less. 
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Section  IY.  i.ACTUo£BS-Hl£RAOtÉB8  Gass. 

Fruit  court,  aminci  à  la  base,  tronqué  au  sommet;  ai- 
grette (quelquefois  nulle  ou  coroniforme)  compo- 
se'e  de  poils  filiformes,  raides,  très-barbellulés,  le  plus 
souvent  roussâtres  ou  jaunâtres. 

Prenanthes  Vaill.  —  Lygodesmia  Don.  —  Nahalus 
Cass.  (Harpalyce  Don.  Esopon  Rafin.)  — Rea  Decaisne, 
(Dendroseris  Don.)  —  Schmidtia  Mœnch.  (  -Sthionia 
Don,  Polychaetia  Tauscli.  nec  Less.  )  —  Tolpis  A.dans. 
(Drepania  Juss.  Chatelania  Neck.)  —  Krigia  Schreb.  — 
Fichtea  Schultz.  —  Mîcroseris  Don.  (Bellaridia  Colla, 
nec  alior.LepidonemaFisch.) — CynthiaDon,  (Adopogon 
Neck.  Luthera  Schultz.)  —  Arnoseris  Gaertn.  —  Apogon 
EUiott.  —  Apatanthus  Vivian.  —  Andryala  Linn.  (Erio- 
phorus  Vaill.  Forneum  Adans.  Voigtia  Roth.  Rothia 
Schreb.  Cass.) 

Section  V.  i.ACTUC£ss-SCORZOJrilUËES  Gass. 

Fruit  cyUndracé  ;  aigrette  composée  de  squamellules  à 
partie  inférieure  laminée ,  à  partie  moyenne  épaisse 
et  ordinairement  barbée,  à  partie  supérieure  grêle  et 
barbellulée. 

Robertia  De  Cand.  (non  Mérat  nec  Scopol.)  —  Meta- 
hasis  De  Cand.  —  Phalacroderis  De  Cand.  —  Seriola 
Linn.  ( Piptopogon* Cass.  Agenora  Don.)  —  Oreophila 
Don.  —  Achyrophorus  Scopol.  — •  Porcellites  Cass.  — 
Hypochœris  Vaill.  —  Thrincia  Roth.  (  Colobium  Roth.  ) 
-^  Streckera  Schultz. — Kalbfussia  Schultz. — Leoniodon 
Juss.  (  Antodon  Neck.  Virea  Adans.  Apargîa  Willd.  )  — 
Apargia  Less.  (  Fidelîa  Schultz.  )  —  Oporinîa  Don. 
(Scorzoneroides  Mœnch.)  —  Millma  Cass.  (Deloderium 
Cass.)  —  Asterothria:  Cass.-—  PodospêrmumDe  Cand. 
(Podospemia  Less.(non  Labill.  )  —  Geropogon  Linn.  — 
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Tragopogoji  Tourn.  —  Scorzonera  Linn.  (Lasiospora 
Cass.)  —  Gelasia  Cass.  -^^  Pentachlamys  De  Gand.  — 
Polyclada'DeQaiïiA. — Hyoserisiuss.  (Hedypnois Gaertn. 
Achyrastrum  Neck.)  — Hedypnois  Tourn.  (  Hyoseris 
Gœrtn.) — Hymenonema  Cass. —  Catanance  Tourn.  (Ca- 
tananche  Vaill.)  —  Hœnselera  De  Gand.  —  Cichorium 
TovLvn."-^  AcanthophytonJjQSs.'^  Calais  De  Gand.  (Hy- 
menonema Hook.  non  Gass.  ) 

!!•  TRIBU.  LES  CARLINÉES.— C^/lL/A^J5:^Cass.(i). 

Capitules  homogames  ou  hétérogames  ^  incouronnés  {par 
exception  radiés  ),  Corolle  des  fleurs  hermaphrodites 
régulière  ou  irrégulière^  tubuleusCj  ^-fide,  Étaminesà 
Jilets  glabres^  non-papilleux.  Anthères  à  appendices- 
apicilaires  longs,  soudés  inférieurement;  appendices- 
basilaires  très-longs,  barbus.  Style  peu  ou  point  renflé 
au  sommet,  légèrement  barbu,  ou  imberbe.  Stigmates 
courts ,  subouales ,  obtus ,  confluents  vers  leur  base, 
plans  et  très4isses  à  la  surface  interne^  papïlleux  et 
convexes  a  la  surface  externe. 

Section  I.  OA&i.mlBE8-x6&AJrTB<ai£B8  Gass. 

Aigrette  (rarement  nulle)  composée  de  paillettes  très- 
entières  (  quelquefois  accompagnées  de  soies  fili- 
formes ). 

Xeranthemum  Tourn.  (Xeranthémum  et  Xeroloma 
Gass.  Harrisonia  Neck.  )  — -  Chardinia  Desfont.  — «  Sie^ 

(4)  CarlineœCtM.  in  Dict.  dei  Se  Nat.  ▼.  7,  p.  357  ;  vol.  47,  p.  497. 
—  Qfnaroeephalarum  genn.  Vaill.  —  Cardmrum  et  Xerantheaufrum 
geon.  Adans.  —  Carduaeearum  et  Lahiatiforarum  geno.  De  Cand.  in 
Ann.  dn  Mns.  vol.  46et  49.  — Barnaàetiarwn  ^  Vemoniaeearum  et 
Carduaeearum  genn.  Kunth,  in  Humb.  et  Bonpl.  Nov.  Gen.  et  Spec.  — 
CynarMB-CardopaUœ ,  Qfnare<B-X9ranihemem ,  Cynarêœ-Cariineœ  et 
Muiisiaeearum  genn.  Lefi.  $yn«  —  De  Gaad.  Prodr.  vol.  6  et  7. 
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bera  Gay.  —  Nitelium  Cass.  (Macledium  Cass.) — Dicoma 
Cass.  (Leucophyton  Less.  nonR.Br.  Xeropappus  Wal- 
lîch.  )  —  Rhigiothamnus  Less.  —  Cousinia  Cass.  — 
Stobœa  Thunb.  (  Arelina  Neck.  )  —  Cardopatitim  Juss. 
(Cardopatum  Pers.  Brotera  Willd.  nec  alior.  ) 

Section  II.  CARUMÉss-PROTOTTVBS  Cass. 

Involucre  entouré  de  bractées  foliacées^  ordinairement 
dentées-épineuses ,  formant  un  involucre  externe. 

Carlina  Toum.  —  Mitina  Adans.  —  Carlowizia 
Mœnch.  (Athamus  Neck.)  —  Chamœleon  Cass.  — 
yitractylis  Linn.  —  Acarna  Willd.  —  Anactis  Cass.  — 
Spadactis  Cass.  —  Thei^enotia  De  Cand.  (  non  Linn.)  — 
Ancathia  De  Cand.  —  Auchera  De  Cand. 

Section  III.  OARUSsr^ES-BARWABifisxifiES  Cass. 

Corolle  velue. 

Barnadesîa  Linn.  —  Bacasia  Ruiz  et  Pavon.  —  Dia- 
cantha  Lagasca.  — ScklechtendaliaLessing,  (non  Willd. 
nec  Spreng.  )  —  Dasyphyllum  Knnth.  —  Penthea  Don. 
—  Fulcaldea  Poiret.  (Turpinia  Humb.  et  Bonpl.  non 
Vent.  Voigtia  Spreng.  non  Roth.  nec  Hornsch.  )  — 
Chuquiraga  Juss.  (Johannia  Willd.  Joannesia  Pers. 
Joannea  Spreng.  )  —  Nardophyllum  De  Cand.  —  Oh 
ilenburgia  Less.  —  Scytala  E.  Meyer. 

Section  IY.  OARUW:Éfi8-ST£B]il.X»r£BS  Cass. 

Aigrette  composée  ^  de  paillettes  filiformes.  Involucre 
dénué  de  bractées.  Corolle  glabre. 

Proustia  Lagasc.  —  Harmodia  Don,  —  Calopappus 

[h)  CetUawrieœ  Cass.  Dict.  des  Se.  Nat.  vol.  7,  p.  576;  vol.  SO, 
p.  358  ^  vol.  44,  p.  55  ;  vol.  50,  p.  245  et  247.  —  Cynaroeephalarum 
genn,  Vaill.  ;  Jofs.  —  C}ffMr9œ'Centauriem  Less.  Syn.  —  De  Cand. 
Prodr.  vol,  VI, 
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Meyen.  —  Hyalis  Don.  —  Cyclolepis  Don.  (  non  Moq.  ) 

—  Leucomeris  Don.  —  Gochnatia  Kunth.  —  Hedraio- 
phyllum  Less.  —  Pentaphorus  Don.  —  PPlazia  Ruiz 
et  Pavoh.  —  ? /^/o^o wa  Ruiz  et  Pavon.  ^^Stiftia  Mikan. 
(Augusta  et  Sanhilaria  Leand.)  —  Anastraphia  Don. 

—  Leucomeris  Don.  (  non  Blum.  )  —  Hirtellina  Cass.  — 
Barbellina  Cass.  —  Stœhelina  De  Cand.  —  Stechmamiia 
De  Cand.  —  Arctium  Daléch.  (  Arctio  Larak.  Arction 
Cass.  Villarîa  Guett.  Berardia  Vill.  )  —  Dolomiœa  De 
Cand.  — Aplotaxis  De  Cand.  (Eriostemon  Less.  Frolovia 
Ledeb.  )  —  Saussurea  De  Cand.  (  Heterotrichum  Bîeb., 
non  De  Cand.  Bennetia  Gray.  )  —  Lagurostemon  Cass. 
(Cyathidium  Royle.  ) —  Theodorea  Cass.  (non  Neck.) 

IIP  TRIBU.  LES  CS.^TAXJXlteS.'^CENTAUME^ 

Cass.  (i). 

Capitules  hétérogames  (  rarement  homogames\  le  plus 
souvent  radiés.  Fleurs^radiales  neutres  y  :en  gêné- 
rai  irrégulières.  Corolle  des  Jleurs  hermaphrodites 
tubuleuse^  ^-fidcy  après  Vanthèse  plus  ou  moins  cour^ 
bée.  Étamines  à  filets  poilus  ou  papilleux.  Anthères  à 
appendiceS'Opicilaires  soudés  en  tube  ordinairement 
courbé.  Style  un  peu  renflé  et  barbu  au  sommet.  Stig- 
mates articulés  au  style ,  com^exes  et  papilleux  à  la 
surface  externe ,  plans  et  tris'lisses  à  la  surface  in- 
terncy  confluents  par  la  base^  en  général  cohérents 
presque  jusqu  au  sommet.  Oi^aire  en  général  poilu  ^  a 
aréole  basilaire  en  général  située  dans  une  échancrure 
sur  le  côté  interne. 

Section  I.  oshtaurxébs-protottpes  Cass. 

Aigrette  ordinairement  double  ^  composée  de  paillettes 
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dont  les  plus  longues  sont  filiformes^  rëtrécîes  de  bas 
en  haut,  barbellulëes. 

Centaurea  Linn.  (  Subgenn.  Chartolepis,  Phalolepis, 
Jacea,  Pterelophus,  Platylophus,  Stenolophus,  Stizolo- 
phus,  Cheirolophus,  Psephellus,  Heterolophus,  Melano- 
loma,  Cyanus,  Odontolophus,  Lopholoma,  Acrolophus, 
Acrocentron ,  Hymenocentron,  Crocodilium,  Mesocen- 
tron,  Verutina,  Triplocentron ,  Calcitrapa,  Philostî- 
zus,  Seridia,  Pectinastrum,  Microlophus,  et  Piptoceras 
Cass.)  — -  Centaurium  Cass.  —  Crupina  Cass.  —  Micro- 
lonchus  Cass.  (  Mantisalca  Cass.  )  —  Zoegea  Linn.  — 
Cnicus  Vaill.  (non  Linn.)  — •  Plectocephalus  Don.  — 
?  Tetramorphœa  De  Cand.  —  Tricholepis  De  Cand.  — 
Tomanthea  De  Cand. 

SECTlOlf  II.   CEZVTAURXÉBS-OBRTSÊEBéBSl  GaSS. 

Aigrette  ordinairement  simple,  composée  de  paillettes 
rétrécies  vers  la  base,  dentées. 

Alophium  Cass.  —  Spilacron  Casa.  —  Goniocaulon 
Cass. —  Volutarella  Cass.  (Lacellia  Vivian.) — Cyanopsis 
Cass.  (Cyanastrum  Cass.  )  —  Chryseis  Cass.  (Amberboa 
Pers.)  —  AT^/i^rop A^-Z/^^TW  (Centrophyllum  )  Neek.  (Ho- 
henwartha  Vest.  Heracantha  Link.  ) 

IV  TRIBU.  LES  GARDUINÉES.  —  CARDUINEjE 

Cass.  (i). 

Capitules  homogames  ou  hétérogameSy  incouronnés  {par 
exception  radiés  ).  Fleurs-radiales  souvent  neutres^ 


(4)  Carduaceœ  Cass.  Dict.  des  Se.  Nat.  vol.  7,  p.  lU  ;  vol.  20,  p.  559  ; 
vol.  44 ,  p.  508;  vol.  50,  p.  465.  — -  Cardwineœ  GaM.  1.  c.  vol.  60 , 
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mais  du  reste  conformes  aux  autres  fleurs.  Corolle 
tubuleuse^  ^-fide^  ringente  ^les  2  incisions  extérieures 
plus  profondes  que  les  autres)^  après  Vanthèse plus 
ou  moins  courbée  en  dehors,  Étamines  à  filets  poilus 
oupapilleux  :  appendices-apicilaires  libres^  soudés  in» 
férieurement.  Style  plus  ou  moins  renflé  et  en  général 
barbu  au  sommet.  Stigmates  articulés  au  style,  con- 
vexes et*papilleux  à  la  surface  externe  ^  plans  et 
très'lisses  à  la  surface  interne.  Ovaire  comprimé^  par^ 
faitement  glabre,  à  aréole-basilaire  sessile,  plane^  un 
peu  oblique  et  latérale,  ou  non-oblique  et  terminale, 

Carduncellus  Adans.  —  Onobroma  De  Cand.  —  Car- 
tkamus  Toum.  —  Cestrinus  Cass.  —  Rhaponticum  De 
Cand.  —  Stemmacantha  Cass.  —  Leuzea  De  Cand  (Rfaa- 
coma.  Adans.  — Fornicium  Cass.  (  Halocharis  Bieb.  )  — 
jicroptilon  Cass.  —  Jurinea  Cass.  —  Klasea  Cass.  — 
Serratula  Linn.  —  Ma^strucium  Cass.  —  happa  Toum. 
(Arctîum  Willd.  )  —  Àlfredia  Cass.  —  Rchenais  Cass. 

—  Silybum  Vaill.  —  Cynara  Vaill.  (  Cinara  Toum.  )  — ► 
Onopordon  Vaill.  (Acanos  Adans.)  — -  Spanioptilon  Les- 
sing.  —  Platyrapkium  Cass.  —  Lamyra  Cass.  —  Ptilos- 
temon  Cass.  —  Notoba^is  Cass.  —  Erythrolœna  Sweet. 

—  Picnomon  (Lobel.)  Adans.  —  Cirsium  Tourn.  (Cnicus 
Schreb.  ;  Willd.  Lophiolepis,  Eriolepis,  Onotrophe, 
Apalocentron,  Microcentron^  et  Orthocentron  Cass.)  — 
Breea  Less.  (  Cirsium  Cass.  Cephalonoplos  Neck.  )  -— 
Clavena  De  Cand.  —  Tyrîmnus  Cass.  —  Carduus  Toum. 
(Platylepis,  Chromolepis^  et  Stenolepis  Cnss.  Carduoty- 
pus  Dumort.  )  —  Galaxitites  Mœneh. 


p.  574.  —  QinarottfhaUvrwm,  ge%%.  Vaill.  —  Joss.  —  Cywareœ-CVir- 
ihamMR,  Cynareœ-Silybeœ ,  Qfnareœ-Carduineœ ,  et  Cynwrem' Serra  ^ 
tulew,  Less.  Syn.  —  De  Cand.  Prodr.  vol.  VI. 
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V  TRIBU.  LES  ÉCHINOPODÉES.  —  ECHINOVO- 

DEM  Cas8.  (i). 

Capitules  homogames^  globuleux  y  à  inçolucre  très-ano" 
maie,  rudimentaire,  formé  de  paillettes  sétacées ,  re- 
fléchies ,  beaucoup  plus  courtes  que  les  fleurs.  Fleurs 
accompagnées  chacune  cPun  involucelle  composé  de 
paillettes pluri' sériées  y  diversiformeSy  insérées  sur  le 
stipe  de  V ovaire.  Corolle  hypocratériformje  y  ^-fide^ 
non-ringente  :  tube  très^droit.  Étamines  glabres. 
Style  barbu  et  un  peu  renflé  au  sommet.  Stigmates 
très'glabres  et  lisses^  plano'conifexesy  d^abord  conni- 
vents  en  forme  de  cônCy  finalement  diifergents  et. arqués 
en  dehors. 

Echinops  Linn.   (  Echinopus  Tourn.   Echinantlius 
Neck.  )  —  Acantholepis  Less. 

VP  TRIBU.  LES  ARCTOTIDÉES.— il«CrOr/Z)J?.E 

Gass.  (2). 

Capitules  hétérogameSy  radiés.  Corolle^tamini/ère  ré' 
gulière ,  droite ,  tubuleuse  y  5-fide.  Corolle  des  fleurs^ 
radiales  liguliforme  ou  biligulée.  Étamines  à  filets  le 
plus  souvent  papilleux  :  appendices-apicilaires  courts, 
libres;  appendices-basilaires  courts,  nus.  Style  fili^ 
forme  y  articulé  au  stigmate.  Stigmate  [de  la  fleur 
hermaphrodite)  gros,  columnaircy  velouté  y  cilié  à  la 

{\)  Eehinopodeœ,  Gtss.  Dict.  dcf  Se.  Nat.  vol.  44,  p.  200;  vol.  20, 
•p.  562  ;  voU  44  ^  p.  544  et  539;  vol.  60,  p.  572.—  Cynaroeephalarum 
genn,  Yaill. —  Juss.  —  Cynareœ-Eehinopiideœ  Less.  Syn.  —  De  Gand. 
Prodr.  vol.  VI. 

(2)  Àretotideœ  Gass.  Dict.  des  Se  Nat.  vol.  2,  Suppt.  p.  4 48  ;  vol.  20, 
p.  3G4  ;  vol.  29 ,  p.  447  ;  vol.  60 ,  p.  575.  —  Corymbiferarum  genn, 
Vaill.  —  Juss.  —  Cynarew-Àretotidem  Less.  Syn.  —  De  Cand.  Prodr. 
vol.  VI. 
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^''^cnoN  I.  TAofrmiBS-BTssoiiiiBS  Cass. 

Involucre  double,  ou  caliculé|  ou  bisérié,  ou  imbriqué. 

Clomenocoma  Gass.  (Bartolina  Adans.  non  R.  Br.)  — 
Dyssodia  Gavan.  (Bœbera  Willd.  Dysodia  De  Gand.  non 
Loureir.)  — «  Lebetina  Gass.  (  Bœbera  Less.  non  Willd.  ) 
-^  Adenopkyllum  Pers.  (  Willdenowia  Gavan.  Schlech- 
tendalia  Wilid.  ) 

Section  II.  TAOÉTXXBBS  -  PROTOTTPBS  Cass. 

Involucre  très-simple,  formé  de  plusieurs  écailles  soudées 

jusque  près  du  sommet. 

Hymenatherum  Gass.  —  Tagetes  Tourn.  —  Diglossus 
Cass.  —  Enalcida  Gass.  —  Thymophylla  Lag. 

Section  III.    TAO^TIBTÉBS  *  PÉOTIBÉBS  Gass. 

Involucre  très-simple,  formé  de  plusieurs  écailles  libres 

dès  la  base. 

Syncephalantha  Bartl.  —  Poropkyllum  Vaill.  (Kleinia 
Jacq.)  —  Pectidopsis  De  Gand.  —  Pectidium  Less.  (Pec- 
tis  Gass.  )  — ^  Pectis  Linn.  (  Ghthpnia  Gass.  Lorentea 
Lag.)  —  Lorentea  Less.  non  Lag.  (Gryptopetalum  Gass. 
non  Hook.) 

IX*  TRIBU.  LES  HÉLÏANTHEES.— fl£I/^iV^r^£JS: 

Cass.  (i). 

Capitules  hétérogames  (  radies ,  ou  moins  soui^ent  dis- 
coïdes) ou  homogames,  Corolle-staminif ère  régulière^ 

(4)  Heliantheœ  Gass.  Dict.  des  Se.  Kat.  v.  20 ,  p.  569;  v.  58,  p.  46  ; 
vol.  60,  p.  574.  — rorywiW/eramm  genn,  Vaill.  —  Juss.  —  Àtteroiâeœ- 
Eclipteœ ,  Sèneeionideœ-Meiampodineœ ,  Senecionideœ-Eelianthea ,  Se- 
neeionide(B'FIaverieœ 9  et  SeneeionidecB-Hehnieœ  Less.  Syn. — De  Gand. 
Prodr.  vol.  V  et  VI. 
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tuhdeuse,  4-ait  ^-fide.  Anthères  or^in^reitÊeM  ktu* 
ne$  Qu  wdrâtres.  Omireabptfé,  à  Af^ioei  fimUées  cha" 
cunepar  une  cote.  SUgmaies  {de  la,  fleur  hefmofihi^ 
dite  )  divergents  y  arqués  en  dehors  j  demircylindriquei 
inférieurèmenty  semi-coniques  vers  le  sommet,  pubesr. 
cents  sur  la  partie  supérieure  de  leur  face  e:pterne,,ei 
portant  sur  leur  face  interne  a  bourrelfBts,  finement 
papilleuXj  ordinairement  contigus,  oblitérés  vers  Je 
sommet. 


Aigrette  formée  de  plusieurs  paillettes  membraneusoSi^ 
scariéuseS|  ou  quelquefois  de  soies  ,fili£i|i|iM||  bsir-. 
bées, 

a)  CofiMu  radiéi. 

Ackyraehœna  Schauer.  ^  Schkuhria  .Rodi.  (  Tetrii» 
caipum  Mœncb.  Miersia  Lallav.  nec  link.  )  -^  Ackjrro^ 
pappus  Kunth.  (Chamsestephaaum  WiUd.)  r-*  Trieiuh; 
phjrllum  Nutt.  —  EriophyUum  Lag.  — Bahia  Lagasc^— 
Actinolepis  De  Gand.  — -  Gutierrezia  Lagasc  ^^  Actinea 
Juss.  (Actinea  et  Dugaldea  Cass.  Actinella  Less.  )  — 
BunieliaDe  Cand.— LorM^nia  Gass.  (Rancagua  Pœpp.) 

—  Hologjrmne  Bartl.  —  Picradenia  Hook*  —  Bœria 
Fisch.  et  Mey.  —  Hecubéea  De  Cand.  —  Helenium 
linti.  (Helenia  linn.)  — •  Tetrodus  Gass.  —  Ambfyolepis 
De  Gand.  •—  Argyroxiphium  De  Gand.  —  Rasilla  Less. 

—  Leptopoda  Nutt.  '^^Balduina  Nutt.  "^Aùtinospermum 
EUiott.  —  Gaillardia  Foug.  (Galardia  Lamk.  Galonnea 
Bucboz.  Yirgilia  L*hérit.  nec  Micb.)  ^^.Sahazia  Gass. 

—  Selloa  Kunth.  (  Feaea  Spc^ig.  )  —  Leontophtalmum 
Willd.  (Modnna  Lag.)  -^  Galinsoga  Ruiz  et  Pavon. 
(Galinsog^  Zuccagn.  Wiborgia  B.i>ih.y>^PtilostepMum 
Kunth.  —  Carphostephium  Gass.  —  Sogalgina  Gass. 

■OTÀIIIQI».   PH4H.   T.    X.  % 
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(  Gtlitisogea  Kutith;  iioti  Rufe  et  Pav.  )  -«  Layla  Mook. 
>^  Ttiêhia  Lintf.  (Bàlbhi«  Willd.  fiartolfaia  Adatiâ.)— 
iitiaeùfpu»  Kuiith/(  Allôiâperiûium  Willd.  )  -^  Kargasia 
De  Cfttïd.  ^-«>*  Blephàripappus  Hook.  (Erk»pa^pus  Ârn. 
dM  DuÉdmté)  -^  CaleactêR.  Br.-^  Callîlêpisbé  Gànd. 
^i*-  Lëmmium  Dô  Gànd.  (  Galeftctë  Less.  nec  R.  Br.  ) 
^^  Méyèrtà  t)è  Câtid.  non  Schi^b.  —  Schotnburghia  De 

b)  Capitule*  homogamei ,  ineouronnit. 

Cateal^  Br^-p'  Galjrd^'mos  Jj^  '^  C^leàriichjrs  Gass. 
—  Dimerostemma  Gass.  —  Marshallia  Schreb.  (Persoo- 
fitt^Midhi.  non  Sm.  Trattînikîa  Pers.  non  Willd.)  — 
Duhaiitià  6àudicli.  —  Cephalophàra  Çavan.  (Graemia 
Hook.)  —  Jaumea  Pers.  (Kleinia  Juss.  nec  alior.) — Hy- 
menoxis  Gass.  —  Hàpkirkîa  De  Gand.  non  Spreng.  — 
OBte&sfyléé  teài.  —  Espejoa  De  Gand.  —  Pofypteris 
Roti*  *-».  Chéenaùtis  De  Chaind.  - —  Hymenùpappus  L'hërit. 
(Rothîa  Lamk.tiôn  Schl*eb.  )  —  Florestina  Gass. 

^  Sjktion  II.  aoiiiilAifTBAMMKiaÉoPSittâJM  Gau. 

Ovaire  obcomprimé  (  c'est-à*dire  dont  le  plus  grand 
dîametr'ê  est  de  droite  à  gauche  );  aigrette  le  plus 
couvent  formée  de  a  paillettes  situées  l'une  à  droite, 
Tautre  à  gauche,  ordinairement  trièdres  et  continues 
avec  Tovaire. 

,  jCUiadiiùn  làoxu  (  Bailleria  Aubl.  Oswalda  Gaês.  )  «^ 
fwtthéiUum  LuHii  (  Hysterophorus  Vaill.  Argyi^chaeta 
Cavan.  YiHânova  Ortég.  non  'Làp)^Lepio$yneJit  Gaird. 
.rr^  CoHioêhele  De  Gand.-'-*>i(fen^e^*aDe  Gtxtà.'-^Moonîa 
Arn*  «-^  GwxreUùlA  Humb.  et  BbnpL  ^**  Hidalgoà  Less. 
-^SilphiulnUtm. 
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b)  bisque  androgyniflore.  Couronne  fimMfore. 

.,  Synedtella  Oœrtn.  (Ucacou  Adan6.)  —  Caljrptocarpuê 
Less.'^Èlectra  De  Gand.  non  Panz,  -—  ChrysantheUuai 
Rich.  (  Chrysanthellina  Cas».  Sebastiania  Bertol.  non 
Spreng.  GoUœa  Spreng.  )  -—  Neuractis  Gass*  — *  Glouo^ 
cardia  Cass.  —  Heterospermum  WUld.  (  Heterosperma 
Cavan.)  —  Glossogyne  Cass,  ^  Narvalina  Cass.  (Need- 
hanria  Cass.  )  •—  Thelesperma  Less.  —  IsosHgma  Less.— • 
Dahlia  Cavan.  (Georgina  Willd.  Geûrgia  Spreng.) 

c)  JHiitue  androgynifiore*  Cowronne  neuêrifiore  ou  rar0Êient  nulle. 

jâgarista  De  Cànd.  <*—  Coreopsis  linn.  — •  Jtnaeis 
Schrank.  (Leachia  Cass.  Adspermum  JNeck.  Chrysomelea 
Tausch.)  —  Peramibus  Rafin,—  Calliopsis  Reichb.  (Di- 
plosastera  Tausch.)  ^(7A/y»o^emiwa  Lèss. — Philoglossa 
De  Gand.  —  Campylotheca  Ga&8«  "^JSidens  Linn.  (Plu- 
ridens  et  Edwarsia  Neck.  )  —  Kerneria  Mœnch.  — 
Cosmos  Cavan.  (Gosmea  Willd.  )  *—  AdenolepU  Less. 

SEcmoM  III.  Bi&xAXTBaÊBS-paoTOTVPBS  Gass. 

Ovaire  comprimé  bilatéralement.  Aigrette  le  plus  sou- 
vent formée  de  a  paillettes  sitaéiBS  l'une  en  dehors , 
l'autre  en  dedans,  persistantes,  ou  caduques ,  filifor* 
meS|  ou  trièdresy  ou  lamelliformes. 

a)  CofiUkleê  ineowronMe* 

• 

Spilanthes  Linn.  ^^*  Platyptenis  Cass.  —  Ditrichum 
Gass.  —  Dunantîa  De  Gand.  —  Petrobîum  R.  Br.  — 
Salmea  De  Gand.  (  Hopkirkia  Spreng.  )  —  Melanthera 
Rohr.  (  Melanânthera  Mich.  Amellùs  P.  Browne ,  non 
linn.  ) 

b)  CÊfÊMee  ràâiit;  fieun-^odiatêi  fèmeltes* 
lÂpotriche  R.  Br.  —  Stainvillea  Gass.  (Ucacea  Cass.) 
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-—  Acmella  Rich.  (Athronia  Neck.)  —  MicractU  De 
Gand.  —  SanyitaUa  Cavan.  (  Lorentea  Orteg.  non 
Less.  )  -—  Ahaçtis  De  Gand.  —  Zinnia  linn.  (ûrassina 
ScopoL  )  —  Philactis  Schrad.  —  Tragoeeras  (Tragoce- 
ros)  Kunth.  '—  HamuUum  Gass.  — >  Verbesina  Linn.  — 
Ximenesia  Cavan. 

c)  C*piMu  raàiéi;  lUuri'-raiiaiei  nmUrei. 

Sinuia  Pers.  —  Oyedœà  De  Gand.  -— >  Encelia  Adans. 
(  Pallasia  L*hérit.  non  lino.  )  •—  Philoglossa  De  Gand. 
—  jtcUnomeris  Nutt.  (Ridan  Adans.  Pterophyton  Gass. 
Actimeris  Rafin.)  —  Helianthus  Linn.  (Vosacan  Adans. 
Gorona-solis  Tourn.)  —  HarpaUum  Cass*  -— >  Leighia 
Gass.  —  Floàrensia  De  Gand.  —  Figuiera  Kunth. 

SkCTIOM  IY.  BiUAIITB]feBS-&UIIBBGXI<BS  Gass. 

Aigr^te  coroniforme. 

à)  IKf^iM  androgynillor$s  amranne  nmiriforê  {raretêent  nulh). 

• 

Tithonia  Desfont.  '^Echinacea  Mœnch.  (Brauneria 
Neck.  Bobartia  Pg^v.  nonLinn.  Helichroa  Rafin.)  — - 
Rudbeckia  linn.  (  Gentrocarpha  Don.  Obeliscotheca 
Vaill.  Œ>eliscaria  Gass.  Lepachys  et  Râtibida  Rafin.)  — 
Dracopis  Gass.  -—  Andrieuxia  De  Gand.  '— -  Anomoàte-- 
phium  De  Gand.  <—  Aspilia  Petit-Thou.  -—  Gymnopsis 
De  Gand.  (  Gymuolomia  Kunth|  non  Ker.  )  <—  WuJfJia 
Neck.  (Chakiatella  Gass.  Ghytodîa  Rich.  Gymnoloma 
Ker.  )  —  Tilesia  Meyér.  '^Éuxenia  Ghamiss.  (Podan- 
thus  Lagasca,  non  Haw.  ) 

b)  JH$q%eamdro$ifiUlhr$;eawro%»ef4minifhr0. 

Ferdinanda  Lagasc.  -—  Borrichia  Adans.  (  Diomedea 
el  Diomedella  Gass.  Odontosperma  Neck.)  —  Heliopsis 
Pers.  —  K allias  Gass.  •—  BaUamorhiza  Hook*  —  Pa$^ 
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calia  Ortega.  -^—  Rumfordia  De  Cand.  "—  Helicta  Gass. 
^^Alarconia  De  Cand. — Stemmodontia  Gass.— fFedelia 
Jacq.  —  Trichostephus  Gass.  (  Tricfaostemma  Gasi.)  — 
fe/i/^toLinn.  (MicreliumForsL) 

c)  Dm^im  wuueuiilhr0.  Couronne  féminifioroé 

BalUmora  Linn.  (  Baltimoria  et  Fôugeria  Mœnch. 
Niebuhria  ScopoL  non  De  Cand.'^Chrysogonum  Linn. 
(  Diotostephus  Gass^  ) 

SscnoN  y.  mÉuiMMTmiMB^mojuiMXÉMS  Gass. 

Ovaire  ordmairement  large  ou  épais^  arrondi  vers  le 
sommet^  arqué  en  dedans,  toujours  absolument  inai- 
gretté. 

a)  Ditque  mofcttlt/lore. 

• 

Melampodium  linn.  •-—  Zarabellia  Gass.  (  Dysodium 
Rich.  non  Gavan.  )  —  Âlcina  Gavan.  (  Gaimulia  Bonet.  ) 

—  Acanthospermum  Scbrank.  (Gentrospermum  Kuqthy 
non  Spreng.)  r—  Polymnia  Linn.  — -Alymnid  Neck,  (Po- 
lynunastrum  Lamk.)  — «  Espeletia  Mutis.-r-  Berlandiera 
De  Gand.  —  Pronacron  Gass.  —  Aiolotheca  De  Gand. 

—  THgonospermum  Less.  —  Xenismia  De  Gand.  -— 
Scolospermum  Less.  — >  Blennosperma  Less.  (  Apalus  De 
Gand.  )  —  Ichthiothere  Martius.  -<—  Latreillea  De  Gand. 
— Riencourtia  Gass. — MiUeria  QBM.^^Ehira  Gass.  (Me- 
ratia  Gass.  non  Loisel.  Delilia  Spreng.) —  UnxialAnn. 

—  Madaria  De  Gand.  —  Hendzonia  De  Gand. 

^  Flfurf  rf»  <<^<  AfnmyArwWIfi,  ti  UiMmn  hermëpkrodUtt ,  Uê 

FWanoça  Lagasc.  — >  Madia  Molin.  (Bladia  et  Biotia 
Gass.)  —  Oaywa  De  Gand.  —  Cafycadenia  De  Cand.— 
SclerocarpuB  Jacq.  — -  Enydra  Loureir.  (Meyera  Schreb. 
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Sobreyra  Ruiz  et  Pav.  Tetraotîs  Reinw.  )  —  Brotera 
Spreng.  (  Nauenburgia  Willd.  )  —  Clairvillea  De  Gand. 
'^Flayeria  Juss.  (Vermifiiga  Ruiz  et  Pavon.)  —  Mo- 
ncxetis  Kilùth.  — ^  Montanoa  Lallav.  (  Eriocoma  Kunth, 
non  Nuit.  Eriocarpha  Cass.  Montagnœa  De  Cand.  )  — 
Ogîera  Çass.  — »  Trimeranthes  Cass.  (Schkuhria  Mœnch, 
non  Roth.)  —  Siegesbeckicf,  linn.  '^Jœgeria  Kunth.  — 
Gtdzotia  Cass.  -—  Zaluzania  Pers.  —  Chrysophania 
Kunth.  —  Hjrbridella  Cass.  (  Chiliopbyllum  De  Cand.  ) 

X«  TllIBU.  LES  AMBBOSÏÉES.'^JMBItOSJE^ 

Cass.  (i). 

Oifcdre  glabre  y  lisse  ^  ^priçé  éC aigrette.  Stigmates  (  des 
fleurs  hermaphrodites  )  bordés  de  2  gros  bourrelets 
fortement  papilleux ,   espacés.  Anthères  libres.  Co- 
rolle T^erdâtre^  herbacée  ^pyrif orme  ^  ^"dentée ^  Fleurs 
umsexuelles^ 

Tetranthus  Swartz.  ^  Iva  linn.  (  Denira  Âdans.  )  — 
Cycfcuihœna  Fresen.  —  Euphrosyne  De  Cand. — Pinillo- 
sia  De  Cand.  —  XanthiumTovam»  —  Franseria  Cass. — 
jimbrosia  Toum. 

Xle  TBIBU.  MES  ANTBÉMlBÉES.^JNmEMWEjE 

Cass.  (a). 

Capitules  radiés^  ou  discoïdes,  ou  incouronnés.  Corolle 
'Staminifère  régulière  ou  subrégulière,  tubuleuscj  5- 

'  ■  '■■  H     ■  ■  ■       ■   I   I        I       ■         I  ■    I  !■■  |l        I      I     I  I        . 

{\)  Àmbro9i0(B  Cass.  Dict.  des  Se.  liât.  vol.  2»  Sappl.  p.  9  ;  vol^  20  , 
p.  574  ;  vol.  25,  p.  495;  vol.  29  ,  p.  475;  vol.  60,  p.  578.  —  Corym- 
bifêrarum  €t  Urtieean^  g*tnn,  J^M•  •—  Sên99iôi^$arum  genn.,  Letf. 
Syn.  —  De  Gtnd.  Prodr.  vol.  YI. 

(2)  ÀiUhemideœ  Cass.  Dict.  des  Se.  N«t.  vol.  2.  Sappl.  p.  75  ;  vol.  20, 
p.  57t;  vol.  29 ,  p.  476  ;  vol.  50,  p.  497;  vol.  60,  p.  578.  —  Cofym^ 
UfêTomÊim  ffmm.  Yaill*  —  Joit.  —  Sen«et«fi«<to-i»IA«ml4éo  Less.  Sfn  • 
—  0e  Guid.  Prodr.  vol.  VI. 
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dentée  i  segments  oifales^  arqués  en  dehors^  papilleux 
à  la  surface  supérieure.  Anthkres  sans  appenéUces-ba^ 
silaires.  Stigmates  {des  fleurs  hermaphrodites)  diver^ 
gentSj  arqués  en  dehors^  demi-cylindriques^  inappen- 
diculés^  tronqués  et  barbus  au  sommet^  à  face  supérieure 
bordée  d^un  bout  à  Vautre  par  2  bourrelets papilleux , 
non-confluents  ;  face  inférieure  convexe^  glabre. 

m 

Gass, 
Réceptacle  sans  paillettes. 

a)  Capitula  non-racUVi.  Frutd  inaigreitii,  poiiU  obçofnprimiê, 

jibrotanella  Cass,  —  Stilpnophytum  Less.  —  Oligo* 
sporus  Gass.  — ^  Artendsia  linn.—  Absinthium  Toum.  — 
Humea  Smith.  (  Calomeria  Vent.  Agathomeris  Delaun. 
Oxypherla  Hortul.  Razumowia  Spreng.  )  —  Crossoste- 
phium  Less.  —  Adenoselen  De  Cand. 

b)  Capihêim  wm^rMéê  9u  qmifîtêfitiê  mÊuHêmêmÊ  raêiét,  f^miit 

oheomprimit» 

Soliuœa  Ruiz  et  Pav.  (  Gymnostyles  Juss.  )  —  Pla- 
giocheilus  Amott.  —  Hippia  Linn.  —-  Cryptogyne  Gass. 
— *  Monochlœna  Cass.  <-«•  Eriocephalua  Linn.  —  Lepti- 
nella  Casa.  ««^  Machlis  De  Cand,  — •  Sphœromorphœa  De 
Cand.  '^  Myriogyne  Lest.  ^-^  Cenia  Commers.  (Laneidï 
Gaertn.  non  Potited.)  -^  Strongylosperma  heês.^^Cotula 
Gvrtn.  ( Ananthocjclus  Vaill.)  ^—  Otoehlamys  De  Gand. 
•*^  Peyrousea  De  Cand.  (  Lapeyrousi^  Thunb.  non 
Pourr.  ) 

c)  Capitula  nofn»rad(êt,  Frwiit  aigreitis. 

Babamita  Des  font.  (  Plagias  De  Gand.  )  —  Pentzia 
Thunb.  —  Marasmodeâ  De  Gand.  -^  Chlhtmydophora 


34  CLASSE    DES    COMPOSÉES. 

Ehreiib.  — Tànacètum  Linn.  —  Psanacetum  Neck.  — 
Matricarioides  Less.  —  Brocchia  Yisiani.  —  Hippiàides 
De  Cand. 

d)  Capitules  raâiit* 

G/mnocline  Cs^sSf  —  Pyrethrum  Gœrtn.—  Cb&cwte- 
phus  Gass.  —  Ismelia  Cass.  —  Glebionis  Gass.  -«-  Pi- 
nardia  Gass.  (  Heteranthemis  et  Gentracbsena  Schott. 
Géntrospermuih  Spreng.  non  Kunth.  )  —  Argyranihe- 
mum  Webb. —  Chrysanthemum  Linn.  (  Leucanthemiim 
Tourn.  Phalacrodiscns  Less.  )  —  Nananthea  De  Gand. 

—  Brachanthemum  De  Gand.  —  Hisutsua  De  Gand.  — 

—  Phjrmaspermûm  Less.  —  Xanthocephàlum  Willd.  — 
Leucopsidium  De  Gand.  — ■  Venegasia  De  Gand.  — 
Coinogi'ne  Less.  —  PsUothcuninus  De  Gand  (  Jacque- 
roonda  Bélang.  )  —  Gamolepis  Less.  (  Psilothonna  K 
Meyer.  )  '^JJdieçkia  Berg.  (Lancisia  Pers.) -^  «StoVo- 
glùssa  De  Cbùidi  — *  Matricaria  Linn. 

8iCTi(»r  U.  JUinii<Ki»ÉS8-paoTOTYVBii  Gass. 

Réceptacle  garni  de  paillettes. 

•  Hymençlepis  Gass.  -—  Gonospermum  Less.  — •  ffo/o- 
phjrUum  Less.  (Pristocarpfaa  E.  Meyer.)— -Zonoj  Adans. 
^^Athanasia  Gass.  —  Eriocladium  LiiidL  — -  Morysia 
Gass.  —  Z>/of»  Desfont,  non  Schrèk'^Otanthus  link.) 

—  ScaUoUna^ijiwnu  —  Nablanium 4^8S.  -^  Lyonettia 
Gass.  —  Lasioapermum  Lagasc.  (  Lanipila  Bcffch.  Ma- 
taxa  Spreng.  ) — Marcelia  Gass. 

.  Anacydus  Pers.  (  Hior|hia  Neck.  )  — »  CT^rto/i^  Less. 
^  Eumorpkia  TDe^Çmd.'^  Agan^pea  De  Gapd; — r 
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EpaUagé  De  Cand.  (Helicta  Less.  non  Cass.)  —  An^ 
theinisLinn.  — •  ChamœmelumCsLSS,  — >  ilf arato Gass.  — - 
Liigoa  De  Cand.  —  Ormenis  Cass.  —  Cladanthus  Cass. 
-^  Lepidophorum  Neck.  -^Ptarmica  Toum.  —  Achillea 
Linn,-— >  OsmitopsisCBSS.^^  Osmites  Cass.  ^■^BeUidiopHs 
De  ^Gand.  (  Bellidiastrum  Less,  nota  Mich.  )  — -  Spano* 
irickum  E.  Meyer.  —  Ursinia  Gaertn.  —  Sphenogyne  R. 
Bn  (  Oligaerion  Cass.  Thelythamnos  Spreng.  fil.  Sper- 
mophylla  Neck.  ) 

XIP  TBIBU.  LES  INIJLÉES.— JiViaf^Gass.  (i). 

Capitules  radiés  y  ou  discoïdes^  ou  incouronnés.  Corolle 
'Staminifère  très-régulière.  Étamines  a  filets  soudés  a 
kl  partie  inférieure  seulement  du  tube  de  la  corolle  ; 
article-anthérifère  grêle;  appendices-basilaires  longSy 
subulés,  squî^nt plumeux»  Stigmates  (des  /leurs  her^ 
maphrodites  )  tantôt  semblables  à  ceux  des  jinthénd- 
dées;  tantôt  peu  ou  point  arqués  ^  arrondis  au  sommet 
ou  les  3  bourrelets  confluent  sur  la  face  interne  ^  pu- 
bérules  en  dessous  vers  le  sommet. 

Section  I.  nnnLÉSS-OWAVBAUteS  Cass. 

Involucre  scarieux.  Stigmates  troncjués  au  sommet. 
Article -anthérifere  long;  appe&dice-apicilaire  de 
Tanthère  obtus;  appendices-basilaires  longs,  non- 
pollioiferes. 

.   SHoxerus  Labill.  (Styloncenis  Spreng.  Ogceroflttylus 
Cass.)  —  Ifyalolepistie  Gand,  —  Pkjrllocafymna  Benth. 


(I)  Inmieœ  Cass.  Dict.  des  Scienc.  Nat.  vol.  20  ;  p.  574  ;  vol.  25  » 
p.  5.59  ;  Tol.  49 ,  p.  225  ;  vol..  00 ,  p;  579.  —  C9rpMfèrmnm  fim* 

Vtilt.  -*  JuM ÀêUraidtm^Imulêœ ,  À9hroi4êfhBmpkMmêm ,  et  ëê- 

ntMnêdêm-Gntti^Mim  hu§.  Syo.  —  D«  Caii^.  Vtoèr.  ▼•!.  V  et  Vf. 
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—  Angianthus  Wendl.  (  Hirnellia  Cass.  )  —  Skirrho- 
phorus  De  Cand.  —  Myriocephalus  Benth. —  Gnephosis 
Cass.  —  Calocephalus  R.  Br.  —  Cylindrosorus  Benth. 

—  Leucophyta  R.  Br. — Craspedia  Forst,  (Richea  Labill. 

non  Br,  )  -—  PycnQsorus  Benth.  —  Leontonyx  Cass. 

(Spiralepis  Don.)  -—  Leontopodium  R,  Br. '^  Endoleuca 

Cass.  —  uincuveton  Gaertn.  (  Argyranthus  Neck.  )  —  Pe- . 

rotriche  Cass.  (  Gymnachaena  Reichenb.  )  —  Seriphium 

Cass.  (Acrocephalùm  et  Pleurocephalum  Cass.)— *4^to^^ 

Linn.  (Eustœbe,  Etaeranthis  et  Eremanthis  Cass.)  — 

Disparagq  Gœrtn.  (  Wigandia  Neck.  non  Kunth.) — 

jimphiglossaJ),  C.  —  ÛB^raLinn.  —  Elytropappus 

Cass.  —  Metalasia  R.  Br.  —  Petalolepis  Cass.  —  OzO' 

thamnus  R.  Br.'-^Eriosphœra'Less. -^Faustula  Cass.— 

Swammerdamia  De  CsmA.^^jintennaria  R.  Br.  — Podo- 

lepîs  Labill.  —  Stylolepis  Lehm.  —  Scalia  Sims.  — 

Ixiolœna  Benth.  —  Millotia  Cass.  —  Morna  lindl. 

(  Rhytidantfae  Benth.  )  —  Leptorkynchos  Less.  (  Viraya 

Gaudich.  )  -—  Podotheca  Cass.  (  Podosperma  Labill. 

Phaenopoda  Cass.)  —  Rfiodanthe  Lindl. — Xyridanthe 

Lindl.  —  Lawrencella  Lindl.  —  Pithocarpa  Lindl.  — 

Rutidosis  De  Gand,  ***  QuineUa  Cass.  — -  Crosaolepis 

Less.  —  Lucilia  Cass.  —  Chevreulia  Cass.  —  Helichry- 

sum  Gaertn.  —  Pentataœis  Don.  —  Lepiscline  Cass.  (Eu- 

chloris  Don.Lepicline  et  Ereciphyllum  Less.)  —  Chio- 

nostemma  De  Cand.  (Leucostemma  Don.  non  Benth.) — 

Syncarpha  De  Cand.  —  jirgyrocomeGœttxk.  (Helipterum 

De  Cand.  )  —  Damironia  Cass.  (Astelma  Don.  Argyro- 

come  Schrank.)  — -  Macledium  Cass.  — rEdmondia  Cass. 

(  Âphelexis  Don.  non  Bojer.)  —  jiphelexis  Bojev*  (  non 

Don.  )  -^  Stenocline  De  Cand.  — -  jichyrocline  L^s.  — 

Pkagnalon  Cass.  -—  Schizogyne  Cass.  —  Gnaphalium 

linn.  —  Euchîton  Cass.  — -  Omalotheca  Cass.  —  Clado" 
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chœta  De  Cand.  —  Pteropogon  De  Gand.  —  Lasiopogon 
Cass.  —  Amphidoxa  De  Cand.  —  Erythropogon  Do. 
Cand.  —  Lachnospermum  Willd.  (  Carpholoma  Don,  ) 
—  Pachyrhynchus  De  Cand.  —  Trichogyne  Less,  — 
Ifloga  Cass.  —  Phœnocomia  Don.  —  Petalacte  Don.  ■•— 
Anaphalis  De  Cand.  —  Ammobium  R.  Br.  —  Ixodïa  R. 
Br.  —  Bhynea  De  Cand.  —  Cassinia  R.  Br.  —  Chromo- 
chiton  Cass.  —^  Açhromolœna  Cass.  —  Apalochlamys 
Cass.  —  Billya  Cass.—  Syncephalum  De  Cand.  —  f?/i- 
godorum  De  Cand.  — Nestlera  Spreng.  (  Golumellea  ' 
Jacq.  nec  alior.  Stephanopappus  Less.  )  —  Polychœtia 
Less.  —  Relhania  L'hérit.  —  Psilophyllum  Less.  — 
Eclopes  Gsertn.  — •  Odontophyllum  Less.  —  Rigiophyl^ 
lum  Less.  —  Bhynchopsidium  De  Cand.  (Rhynchocar- 
pus  Less.)  —  Leyssera  Linn.  (  Asteropterus  Va\ll.)  — 
Longchampia  Willd.  (Leptophytus  Cass.) 

Section  II.  ljnn.ÊB8-PaoTOTTPB8  Cass. 

Écailles-involucrales  non-sarieuses.  Stigmates  arrondis 
au  sommet.  Article-anthérifère  long  ;  appendice-api- 
cilaire  de  Tanthère  obtus  ;  appendice^basilaires  longs, 
non  pollinifères. 

Filago  Toum.  (Gifola,  Oglifa  et  Logfia  Cass.  Impia, 
Acharitherium  et  Herotium  Bluff  et  Fing.)  —  Micropus 
Linn.  (Gnaphalodes  Toum.)  —  Micropsîs  De  Cand.  — 
Conyza  Linn.  —  Inula  Linn.  (  Corvisartia  Mërat.  )  — 
Limharda  Cr&s.  —V^icoa  Cass. — Allagopappus  Cass.— - 
Asteridea  Lindl.  —  FrancœuriaC^iSs*  (Duchesnia  Cass.) 

—  Pulicaria  Gœrtn.  -i—  Tubilium  Cass.  —  Jasonia  Cass. 

—  Chiliadenus  Cass.  (  Myriadenus  Cass.  Orsina  Bertol.) 
"^  Aniblyocarpum  Fisch.  et  M.ey.'^  Carpesium  Liùn.»— 
Denekia  Thunb.  —  Pentanema  Cass.  —  Ipkiona  Cas$. 

—  Pegolettia  Cass.  -^  Minurothàmnus  De  Cand.  — 
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Cypselodontia  De  Cand.   —  Strabonia  De  Gand.  — 
Geigeria  Grissel.  (  Zeyheria  Spreng.  fil.  non  Mart.)-— 
Karthenda  De  Cand.  —  Rhanterium  Desfont.  —  Cylin- 
drocUne  Gass.  (Lepidopogon  Tansch.) — Telekia  Baiimg. 
(Molpadia  Gass.) 

SlGTIûir  III.  I»UlJKB8-BU»BTAIJK<iB8  CaSf. 

lavolucre  non-scarieux.  Stigmates  arrondis  au  sommet. 
Article-anthërifère  court  ;  appendice-apicilaire  de 
l'anthère  pointu;  appendices-basilaires  courts ,  polii- 
nifères. 

Buphtalmum  Neck.  — -  Nauplius  Gass.  (Asteriscus 
Mœnch.)  —  Pallenis  Gass.  —  Hochstettera  De  Gand.  — 
Ânidllea  Gass.  —  Ceruana  Forsk.  —  Egletes  Gass.  — 
Xerobius  Gass.  —  Pyrarda  Gass.  —  Grangea  Adans.  — 
Dichrocephala  De  Gand.  (GentipedaGass.  non  Loureir.) 
—  Cyathocline  Gass.  —  Lestadia  Kunth.  —  ?  Gymnar- 
rhena  Desfont. 

XIII*  TRIBU.  LES  ASTÉRÉES.  —  ASTEREJE 

Gass.  (i\. 

Capitules  radiés ,  ou  discoïdes  y  ou  incouronnés.  Corolle- 
staminifere  régulière.  Anthères  privées  (Tappendices 
basUaires.  Oifaire  plus  ou  moins  comprimé  bilatérale^ 
menty  oblong,  ou  oboçale^blong.  Aigrette  irrégulière. 
Stigmates  (  des  fleurs  hermaphrodites  )  convergents  j 
arqués  en  dedans  ^  ayant  une  partie  inférieure  demi- 
cylindrique  y  bordée  de  a  bourrelets  non^confluentSj  et 


(I)  ÂMtenm  Gaas.  Dict.  des  Se.  Nat.  toI.  5 ,  Sappl.  p.  64  ;  toI.  20 , 
p.  575;  Tol.  57,  p.  458;  roi.  60,  p.  584.  —  CorfiMftrarwn g9mn. 
Vaill  —  JoM.  «-  Àitwintm'^ttê,  Nonogr.  '^ÀMkroideœ-Àtt^r^m  Lest. 
Syn.  —  De  CaDd.  Prodr.  vol.  V. 


FAMIIXE    DIS   SYHAlfTHÉRéBS.  19 

une  partie  supérieure  semi^Qoniquê^  pubescente  à 
la  surface  externe. 

SEGTiOir  I.  A8V3ill<BS.SOUBAOUrtBS  Gass. 

Capitules  radiai  ou  subradiës  ;  couronne  jaune. 

Xanthocomà  ILvaaùk.'-^Xerothàmnus  Dé  Cand. — An»- 
glypha  De  Cand.  —  Gymnosperma  Le&s,  — Braàhffis 
Nntt.  (Bràchyachyris  Spreng.)  —  Hemiackyris  De  Catid. 

—  Lepidophyllum  Cass.  —  ?  Hutierrézia  Lag.  —^  Grln^ 
délia  Willd.  (  Demetria  Lag.  Donia  fi.  Br.  Grindefia  el 
Aurélia  Cass.  Grindelia  et  Donia  Desfbnt.  )  -^—  Hetero* 
theca  Cass.!  (Calycium  EUiot.  Diplocoma  Don.)  -— 
AplopappusC»a&.  (Diplopappus  Less.)  — -  Rochoma  Dis 
Cand.  —  Steiractis  De  Caiid.  — -  Amphifhapis  De  Cand4 
— Solidagolinn.  (yirgaureaTourn.)--->iE£i^Âam£aCass, 

—  Chrysopsis  Nutt.  (Diplogon  Bafin.  non  R.3r.)  -« 
Neja  Don.  —  Homochromà  De  Cand.  -—  Nidorella  Cass. 
'^Microglossa  De  Cand.  —  Psiadia  Jacq.  —  Elphegea 
Gass.  -—  ?  Woàdçillea  De  Caqd.  ^^Erato  De  Cand.  — ^ 
«S^canrAemii/iiCass.«-i»  GlyphiaCàas.  (Glycideras  Cass.) 

SECnoir  n.  ASTÂflJUBS-BAOOBA&IAiBS  Gass. 

Capitules  incouronnés. 

Paehyderis  Cass.  — -  Scepinia  Neck.  (Pteronia  et  He* 
nanthus  Less.  )  — -  Pteronia  Linn.  (  Pterophorus  YailL 
Cass.  Pterophora  Neck.  )  — -  Nolletia  Gass.  —  lÂnosyris 
Lob.  (Crinataria  Cass.  CrinataMœnch.  )  —  Chrysocoma 
Linn.  —  Pyrrocoma  Hook.  —  Bigeloma  De  Cand* 
(  nec  alior.  )  -^  Présenta  De  Cand.  —  Blepharispernmm 
Wight.  —  Athroisma  De  Cand.—  Sphœranthus  Yaill. 
— -  Polypappus  Less.  — ^  Sergilus  Cass.  ^^Baccharis  Linn, 

—  TurserUa  Cass.  *--  Fimbrillaria  Gass. 
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—  HeieracHsIie  Gand.  ^-^Noionia  DeCand.  —  Mfor- 
iA0DeGaiid. 


InTolucre  calictilë,  fohnë  d'écaillés  xnsâiees. 

a)  CafUuiêt  radiée, 

Httbertia  Bory.  —  Gynoxis  Gàss. — Syruirthrum  Gass. 
— Sclerobêuis  Gass.  —  Jacobœa  Tourn. —  Obœjàca  Cass. 
— -  Braphyttephium  Less.  —  Madaractis  De  Ciuid.  -— 
Brachyrhynchos  Less. 

b)  CapUuUê  d4ieM€S. 

Eudorus  Gass.  —  Neoceis  Gass,  —  Stilpnogpie  De 
Gand. 

c)  CafituUê  ineomimnéi, . 

Cremocephalum  Gass.  (Grassocephahim  Mœnch.  )-^ 
Gjrnura  Gass.  -—  JEtheolœna  Gass.  —  CàrderiHa  Gàss. 
-^  Senecio  Toum^  —  Faujasia  Gass,  —  Scrqbicaria 
Gass.  — *  Pentacalia  Gass.  (Psacalium  De  Gand.)  — 
Kleinia  Linn.  non  Juss.  nec  Jacq.  (GacaUa  Gass.  non 
Tourn.  Gacaliantheniuni  Dill.) —  Cacalia  Tourn.  (Péri- 
calia  Gass.)  — -  Acleia  De  Gand. 

* 

Section  III.  sAvBCXOirÉss-OTBOiiirtes  Gass. 
Involucre  noncaliculé^  formé  d'écaillés  i<<-sériées, 

Amoglosêum  Gass.  —  Erechthites  Rafin,  —  Emiliû 
Gass.  —  PithosiUum  Gass.  —  Noionia  De  Gand.  — 
Baillarda  Gaudich.  -^  Lopholœna  De  Gand. 

b)  CapUnki  êiêcoïiei. 

IMnia  Thimb. 


1 
I 
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c)  CapUulei  radiés, 

BrachyglottisCoiSs,  —  Gymnodiscus  Less.—  Othonna 
Linn.  (  Aristotela  Adans.  non  L'hérit.)  —  Hertialjess. 
(non  Neck.  )  —  Ruckeria  De  Gand.  —  Euryops  Cass.— 

—  Lachanodes  De  Cand.  —  Werneria  Kunth.  —  Cwie- 
rarîa  Linn.  —  SenecillU  Gaertn.  —  Ligularia  Cass,  nec 
alior.  (Hoppea  Reichb.  non  L'hérit.  )  ^~' Mesogramma 
De  Cand. —  OligotkrLvDe  C^nd. -^  jisterosperma  Less 

—  Crocidium  Hook. 

XV«  TRIBU.  LES  1ikSSk\i\ltVA.^f9ASSAUVIEX 

Cass.  (i). 

Capitules  radiatijormes  ^  jamais  radiés.  Corolle  à  a  le- 
'vres  très-dissemblables  :  t extérieure  plus  longue  et 
plus  large ^  radiante^  liguliformcy  Z- dentée;  IHnté- 
Heure  ^-partie.  Anthères  longuement  appendiculées. 
Stigmates  semblables  à  ceux  des  Anthémidées  ;  bourre- 
lets  très-menus. 

Section  I.  VASSAUVZÉBS-TaxxxilÉES  Cass. 

Capitules  composés  de  plus  de  5  fleurs,  disposées  sur 

plus  d*un  rang. 

Jungia  Linn.  (Jungia,  Dumerilia,  et  Martrasia  Lag.  ; 
Cass.;  Trinacte  Gaertn.  Rhinactina  Willd.  )  —  Ptilurus 
Don.  —  Leuceria  Lag.  (Leucaeria,  Leucheria  et  Leuchœ- 
ria  quorund.)— CAairtfpa  De  Cand.  (Lasiorhiza  Lagasc. 
Cassiopea  G.  Don.)  —  Clarionea  Lagasc.  —  Perezia 


(4)  JVMMuet'e»  Cass.  Dict.  roi.  8  «  ]».  595  ;  vol.  20  ,  p.  578  ;  vol.  54  , 
p. 204;  V.  60,  p.  585  et  598;  Opusc.  2,  p.  451.  —  Less.  in  Liiinaea, 
4850 ,  p.  4 .  —  liattaueiaeeœ  Less.  Syn.  --  De  Gand.  Prodr.  VII,  pars  I, 
p.  48.  -—  Pêrdieiearum  genn.  Spreng.  Syst.  —  Labiatiflorarum  genn. 
De  Gand.  in  Ann.  du  Mus.  49,  p.  59.  -^  Chœnantophorarum  genn. 
Lag.  AuMBo.  Hisp.  2,  p.  29. 

BOTAWK^m.    rtiAa,    t,  x.  S 
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Lag.  —  Drozia  Cass.  —  Homoianthus  De  Cand.  (  Isan- 
thus  De  Cand.  non  Mich.  Homaeanthus  Spreng.  Cla- 
rionea  Cass.  nec  alior.  'Scolymanthus  Willd.) — Acourtia 
Don.  (  Perezia  Lallav.  et  Lex.  non  Cass.  )  —  Dumerilia 
Less.  —  Trixis  P.  Browne.  —  Alcithoe  Don.  —  Prio- 
nanthes  Schrank.  (  Tenorea  Colla  nec  alior.  Eutrixis 
Hook.  )  — -  Holocheilus  Cass.  (Platjcheilus  Cass.  Clean- 
thes  Don.  )  —  Pleocarphus  Doti.  —  Moscharia  Ruiz  et 
Pav.  (Moschifera  Molin.  M osigia  Spreng.  Gastrocarpha 
Don.)  —  Dolichlasium  Lag.  —  Pamphalea  (  et  Panpha- 
lea)  Lag.  —  Cephalopappus  Nées  et  Martius. 

Section  IL  ivassauviées-protot'S'PSS  Cass. 

Capitules  composés  de  i  à  5  fleurs  i -sériées. 

NassauviaCtommeTs.  (Nassovia  Pers.Nassavia  Spreng.) 

—  Mastigophorus  Cass.  —  Triachne  Cass.  —  Triptilion 
Ruiz  et  Pav.  —  Strongyloma  De  Cand.  (Âcanthoph  jUum 
Hook.  et  Arn.  non  C.  A.  Mey.)  —  Caloptilium  Lag. 
(  Sphaerocephalus  Lag.  non  alior.  —  .^^PortalesiaMeyen.  ) 

—  Polyachyrus  Lag.  (Bridgesîa  Hook.  Mise;  non  Hook. 
et  Arn.  nec  Berter.  Polyachrus  Hook  et  Am.  —  ?  Dia- 
phoranthus  Meyen.)  —  Panargyrum  Lag.  (  Panargyrus 
Lag.  Pentanthus  Less.  non  Hook.  et  Arn.  )  —  Pipto- 
stemma  Don.  ^^  Pentanthus  Hook. 

XVP  TRIBU.  LES  HUTISIÉES.  —  MUTISIEjE 

Cass.  (i). 

Capitules  presque  toujours  radiés  j  jamais  radiatif ormes. 
Corolle  à  2  lèçres  isomètres  :  V extérieure  Z-fide;  Vin- 

(\)  Mutiiieœ  Cass.  Dict.  des  Se.  ?i[at.  vol.  8 ,  p.  594  ;  vol.  20,  p.  979  ; 
vol.  53»  p.  462.  —  MtUitiaeeœ  Less.  Syn.  ;  Linmea  4850,  p.  257 
(excl.  genn.  )  —  De  Cand.  Prodr.  VII,  pars  I,  p.  4  {exel,  genn.)  — 
Labiattflorarum  genn,  De  Cand.  in  Ânn.  da  Mics.  vol.  49,  p.  484.  — 
Chœnantophorarum  genn.  Lag.  Amœn.  Hisp.  -'^^PerâMem  Spreng.  Bytt, 


FAMILLS    9ËS   StlîANTHÉRÉEâ.  35 

térieure  ik-Jide.  Anthères  longuement  appendiculees. 
Stigmates  courts^  non-^wergents  y  demi-cylindriques , 
arrondis  au  sommet^  ayant  la  face  interne  bordée  de 
2  bourrelets  très-menus^  confluents  au  sommet  y  et  la 
face  externe pubérule  "vers  le  sommet. 

Mntisia  Linti.  ^-  Guariruma  Cass.  —  Aplophyllum 
Gass.  —  Ainsliœa  De  Cand.  —  Chïonoptera  De  Cand. 

—  Carmelita  Cl.  Gay.  —  Gerbera  linn.  (AphjUoeaulop 
Lag.  Gerberia  Cslss.) —^ Leptica  E.  Meyer.  —  Oreoseris 
De  Cand,  —  Bernîera  De  Cand.  —  La^iopus  Cass.  — 
Seris  l.ess,  non  Willd.  -r-  Amblysperma  Benth.  -—  Tri- 
chocline  Cass.  —  Lycoseris  Cass.  —  Diazeuxis  Don.  — 
Moquinia  De  Cand.  non  Spreng.  (  Spadonia  Less.  non 
Fries.  )  Chœtanthera  Ruiz  et  Pavon. — Bichenia  Don. — 
CherînaCiBt^.  (Euthrixia  Don.)— Pro^y^/fa  Don.  (Prîotio- 
toph^fUmm  Les».) — lyftbma  Don. — Pachylœna  Don.  — 
Brachyclados  Don.  —  Isotypus  Kunth.  (  Seris  WîUd. 
non  L^ss.)  —  Onoseris  De  Cand*  —  Cladoseris  Less. 
(ChaetochlaenaDon.)  —  Hipposeris  Cass.  (Centroclinium 
Don.) — Perdicium  Lag.  (Pardisium  ^wna^j-^Anandria 
Sièges^.  (Leibnitûa  Cass.  Chaptalia  Ledeb.  non  Vent.) 

—  Chaptalia  Vent.  —  Leria  De  Cand.  —  Lieberkuhna 
GaM.  —  Oxyodon  Less.  —  Loxodon  Cass.  —  Ckeireulia 
Gass. 

XV11«  TRIBU.  LES  TUSSILAGINËES.  —  TUSSILA- 

GINEM  Cass.  (i). 

Fleurs  jamais  hermaphrodites.  Corolle  régulière.  Style 
des  fleurs-femelles  à  a  stigmates  très^courts,  cylindri" 
queSf  arrondis  ausommetf  très-finemem  papilleuœ  sur 

(4)  T¥êtilagi%99  Gtif .  Dict.  des  Se.  I>9at.  vol.  20,  p.  3S4  ;  voL  54 , 
p.  499  ;  vol.  39,  p.  203.  -^  V«|Nilorta«e<in«ifi  ^enm  De  Cand.  ;  Lcm. 
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toute  leur  surface.  Style  des  fleurs  mâles  à  stigmate 
courtj  groSj  pubescent^  bifide  au  sommet. 

Tussilago  Tourn.  —  Adenocaulon  Hook.  —  Pet  agites 
Tourn,  —  Nardosmia  Cass. 

XVni«  TRIBU.  LES  ADÉNOSTYLÉES.— urfDJBiVO. 

STYLEM  Cass.  (i) 

Capitules  contenant  toujours  des  fleurs  hermaphrodites» 
Corolle  régulière.  Stigmates  divergents^  arqués  en  de- 
hors  y  demi-cylindriques ,  arrondis  au  sommet ^  glan^ 
duleux  a  la  surface  externe^  et  ayant  la  face  interne 
occupée  (Tun  bout  à  Vautre  par  ^  gros  bourrelets  pane» 
ticulésy  presque  contigusy  confluents  a^u  sommet. 

Celmisia  Cass.  —  Homogyne  Cass.  —  Ad^nostyles 
Cass.  (Gacalia  Tourn;  non  Cass.  nec  Less.)  —  Pgleolaria 
Cass.  (Palafoxia  Lagasc.) 

X1X«  TRIBU.  LES  EUPATORIÉES.—EÎ/Pil rO«/l?J? 

Cass.  (2). 

Stigmates  très-^longs,  colorés,  ayant  une  partie  infé- 
rieure (^ordinairement  arquée  en  dehors)  plus  courte, 
plus  mincCf  demi-cylindrique ,  bordée  de  a  bourrelets 
très -menus  y  et  une  partie  supérieure  [ordinairement 
arquée  en  dedans  )  plus  longue ,  plus  épaisse ,  subcy- 
lindracécy  arrondie  au  sommet,  papilleuscy  ouglandu^ 
leuse.  Capitules  hûmogames.  Corolle  régulière. 

{^)'Àdeno9tyleœ  Cass.  Dict.  des  Se.  Nat.  vol.  4,  Suppl.  p.  59  ;  t.  20, 

p.  582;  vol.  S6 ,  p.  226.  —  Eupatoriaeearum  genn.  Less.  ;  De  Cand. 

* 
^2)  Eupatorieœ  C»ss,  Dict.  des  Se.  Nat.  vol.  46,  p.  9;  vol.  20 , 

p.  585  ;  vol.  26  ,  p.  227.  —  Eupatùriaeem  Less.  Syn.  {exel,  g^nn.  )  — 

De  Gand.'  Prodr.  Y,  p.  105  {exûl,  genn,)  -^  Eupatorem  Kuath^  in 

toumb.  et  Bon  pi. 
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Section  1.  EUPATORXiss-AGÉRATBSS  Cass. 

Fruit  subpentagone  ou  comprimé.  Aigrette  nulle ,  ou 
coroniforme,  ou  composée  soit  de  paillettes^  sok,de 
soies. 

Nothites  Cass.  —  Steçia  Gavan.  —  Phania  De  Cand. 

—  Carelia  Less.  —  Agrianthus  Martius.  —  Ageratum 
Linn.  —  Pectinellum  De  Cand.  —  Anisochœta  De  Cand. 

—  CœleMna  Cass.  —  -^/o/w/a  Kunth.  —  Phalacrœa  De 
dand.  —  Gymnocoronis  De  Cand.  —  Isocarpha  R.  Br. 

—  Piqueria  Cayan.  —  Orsinia  Bertol.  •—  Adenostemma 
Forst.  (Lavenia  Swartz.)  —  Sclerolepis  Cass.  (Spargano- 
phorus  Michx.  jion  Gaertn.) 

Section  II.  suPAToaiÊBS-P&OTOTTPES  Cass. 

Fruit  anguleux.  Aigrette  de  poils  filiformes. 

Mikania  Willd.  —  Gyptis  C^iSS.-^EupatoriumTourn. 
— Critonia P.Browne  (non  Gaertn.  nec  Cass.  Wickstrœ- 
mia  Spreng.  non  Schrad.)  —  Campuloclinium  De  Cand. 

—  Hebeclinîum  De  Cand.  —  Conoclinium  De  Cand.  — 
Ooclinium  De  Cand.  —  Praxelis  Crfss.  —  Chromolœna 
De  Cand.  —  Decachœta  De  Cand.  —  Carminatia  De 
Cand.  —  Disynaphia  De  Cand. 

Section  III.   SUPATORiiE8-Z.XATRX]IÉES  De  Cand. 

Fruit  subcylindracé ,  à  environ  lo  nervures;  aigrette  de 

poils  filiformes. 

Coleosanthus  Cass.  —  Bulbostylis  De  Cand. — KuJmia 
Linn.  (  Cri tonia]  Gaertn.  nonP.  Br.  )  «—  Carphephorus 
Cass.  —  TrilUa  Cass,  — -  Suprago  Gaertn,  —  LUitrU 
Schrebt  — •  Clavigera  De  Cand. 
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XX-  TRIBO.  LES  VERN(»nÉES.  —  VEKNOmEM 

Gass.  (i). 

Stigmates  semblables  a  ceux  des  Lactucées.  Capitules 
homogames  ou  rarement  hétérogames.  Corolle  régu- 
lière, ou  subbilabiéej  ou  palmée. 

Seghon  I.  vsawoiri£fi8-i.xAB£s8  Gàss. 

Capitules  radiés. 

Munnozia  R.  et  Pav.  —  Liabum  Adans.  (  Ghrysacti- 
nium  Kunth.  Starkea  Willd.  Starkia  Juss.  )  —  Alibum 
hess.'^jindromachia  Humb.  et  Bonpl.  (Viviaxiia  Willd. 
nec  alior.  )  —  Hecto^ea  De  Cand.  — *  XanthUma  De 
Cand.  —  Oligactis  Kunth.  —  Cacosmia  Kunth. 

Section  II.  VERlvowx£ES-PZ.UOBixif  iss  Gass. 

Capitules  couronnés,  discoïdes. 

Èpaltes  Cass.  (  Ethulia  Gaertn.  non  Cass.  )  —  Pluchea 
Gass.  (Stylimnus  et  Gjnema  Rafin.  Leptogyne  Elliott.  ) 
— Pterocaulon  ElUot.  (Chlaenobolus  Cass.y^^lUonenteles 
LabiU.  —  Tessaria  Ruiz  et  Pav.  (  Gyneheteria  Willd.) 
—  PhalacromesusC^ss.  —  Monarrhenus  Cass.  — Blumea 
De  Cand.  non  Nées  nec  Spreng. 

Section  III.  VEaxvoxvi£fiS -T ARCBOW AVTBÊBS 

Gass. 

Capitules  uiiisexuels,  dioîcpies,  en  général  pluriflores. 
Tarchonanthus  Linn.  —  Henotogyna  De  Cand»  — 


(4)  FarnofiteœG&ss.  Dict.  des  Se.  Nat.  vol.  20,  p.  %U\ibid,,  vol.  57» 
p.  558.  —  Yernoniaeeœ  Less.  Syn.  ;  De  Cand.  Prodr.  Y,  p.  9  (  exclue. 
Peetideii), — Eehinopiiàearvm ,  VemolUaemrum,  ÂMHréa/ntm  et  B9- 
/iaïUAMmi»  ^«im»,  Kunth,  in  Homb.  et  Bonpl. 
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Brachjrlœna  R.  Br.  (Oligocarpha  Cass.)  —  Piptocarpha 
Cass.  —  Arrhenachne  Cass.  —  Stèpkananthus  Lehm. 

—  Pingrcea  Ga«s« 

Section  IV.  VERWOHléBS-PROTOTTPES  Cass. 

Capitules  homogames,  2'Ou  pluri-flores;  fleurs  herma- 
phrodites. 

Ethulia  L.  non  Gaertn.  (  Kahiria  Forsk.  Pirarda 
Adans.  Leighia  Scopol.  non  Cass.)  —  Sparganophorus 
Vaill.  (Struchium  P.  Br.  Athensea  Adans.)  —  Oiosper- 
mum  Less.  —  Herderia  Cass.  —  Stokesia  Uhérit  (  Car- 
tesia  Cass.  )  —  Synchodendron  Bojer.  —  Centauropsis 
Bojer.  —  Tecmarsis  De  Cand.  —  Oliganthes  Cass.  — 
Piptocoma  Cass.  —  Lychnophora  Martius.  —  Alhertinia 
Spreug.  —  Pycnocephalum  Less.  —  Lgrchnocephalus 
Martius.  —  Chronopappus  De  Cand.  —  Pythecoseris 
Martius.  —  Stachyanthus  De  Cand.  —  ChrestaDe  Cand, 

—  Stilpnopappus  Martius.  —  Blanchetia  De  Cand.  — 
Strophopappus  De  Cand.  —  Distephanus  Cass.  —  Hw 
plophyllum  De  Cand.  —  îVebbia  De  Cand.  non  Spach. 
^^—  OdontQcarpha  De  Cand.  —  Platycarpha  Less.  — 
Bechium  De  Cand. —  Centratherum  Cass.  (Ampherephis 
Kunth.  Spixia  Schrank.)  —  Cyanopsis  Blum.  (Cjanthil- 
lium  Blum.  Isonema  Cass.  non  R.  Br.  )  —  Decaneurum 
De  Cand.  (Phyllocephalum  Blum.G7mnanthemum  Cass.) 
— Vernonia\à\xm. — Acilepis  Don. — Hololepis  De  Cand. 

—  Kannillosma  Less.  —  Strobocalyx  Blum.  —  Trian- 
thœa  De  Cand.  —  Tephrodes  De  Cand.  (I^meria  Don.) 

—  Lepidaploa  Cass.  —  Ascaricida  Cass.  —  Centrapalus 
Cass.  —  Achyrocoma  Cass.  —  Heterocoma  De  Cand.  — 
Pacourina  Aubl.  (Meisteria  Scopol.  Hajnea  Willd.)  — 
PacaurinopM  Cass.  —  Diale^ta  Kunth.  ^-^  .^ûistreptus 


40  CLASSJE    D£S    COMPOSÉES^  * 

Gass.  (Pseudo-Elephantopus  Rohr.  Matamoria  Lallav.  et 
Lex.)  —  Elephantosis  Less.  —  Elephantopus  Linn. 

Section  Y.  VBRiroiizéBS-aoXiiklfBBJiBS  Gass. 

Capitules  i-flores. 

Eremanthus  Less,  non  Cass.  —  Haplostephium  De 
Gand.  —  Shawia  Forst.  — Monosis  De  Cand.  — jidc'^ 
nocyclus  Less,  —  Odontoloma  Kunth.  —  Trichospira 
Kunth.  —  Spiracantha  Kunth.  (  Acosta  De  Cand^  )  — 
Lagasca  Cavan.  (Noccaea  Jacq.  non  Mœneh.  )  —  Nocca 
Cavan.  (Lagascea  Less.) — ?  Cœsulia  'Roxh. -"^Rolandra 
Rottb.  —  Corymbium  Linn.  (Gontarena  Âdans.)  —  Gun^ 
délia  Tourn.  (Gundelsheimera  Gass.) 

Synantherees  de  classification  douteuse. 

Ahasoloa  Lallav.  et  Lex.  •—  Allendea  Lallav.  et  Lex. 
-^^  Anisopappus  Hook.  —  Apatanthus  Vivian. —^r- 
rowsmithia  De  Gand.  —  Atractylodes  De  Gand.  — 
Cadiscus  E.  Mey.  —  Dipterocome  Fisch.  et  Mey.  — 
Dolichogyne  De  Gand.— £/acAia  De  Gand.—  Galeana 
Lallav.  et  Lex.  —  Galophtalmum  Nées  et  Martius.  — 
Gnaphalopsis  De  Gand.  —  Hysterionica  Willd.  —  Me- 
tazanthus  Mcyen.  —  Microspermum  Lagasc.  —  Odon» 
totrichum  Zucc.  —  Onopix  Rafin.  —  Ophryosporus 
Meyen.  —  Plaças  Lour.  —  Psilostrophe  De  Gand. — 
Scalesia  Arn.  ^~' Serinia  Rafin.  —  Trimetra  Moc. 


!'•  TRIBU.  LES  LAGTUCÉES.  -  LACTUCEM  Cass. 

Capitules  hojnogames ,  racUatiJormes,  Corolle  ligu- 
liforme^  5  -dentée^  5-om  (>nervée.  Style  pubescent 
vers  son  sommet.  Stigmates  filiformes ^^  divergents^ 
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arqués  en  dehors^  semi-cylindriques j  papilleux  à 
toute  la  surface  supérieure  ^^  pubescents  à  la  surface 
inférieure. 

Planteâ  lactescentes,  la  plupart  herWées.  Feoilles  alternes .'Gipitales 
plariflores.  Involiicreà  écailles  imbriquées  ou  4 -sériées.  Réceptacle  nu» 
oa  squamelleux,  ou  poilu.  Corolle  trds-mince,  diurne,  non-marcescente, 
en  général  jaune,  i|ue]quefois  bleue ,  ou  rouge  ,  ou  violette,  ou  orange  \ 
jonction  du  tube  et  du  limbe  souvent  garnie  4»*une  houppe  de  poils;  tube 
court;  limbe  long,  étroit,  à  dents  calleuses  au  sommet.  Corolle  des 
fleurs  intérieures  graduellement  plus  courte  que  celle  des  fleurs  de  la  cir- 
conférence du  capitule.  Etamines  à  filets  soudés  jusqu'au  sommet  du  tube 
de  la  corolle  ;  article  antbérifére  conforme  au  filet.  Anthère  longue  : 
connectif  grêle;  appendice-aptcilaire  oblong,  libre»  terminé  en  demi^^ 
cercle  ;  appendices-basilaires  oblongs,  non- polUniféres^  soudés  auiL  ap- 
pendices des  anthères  voisines.  Pollen  ordinairement  dodécaèdre.  Ovaires 
souvent  stipités  (àstipe  souvent  continu  avec  le  réceptacle)  ;  leur  forme  et 
leur  aigrette  sont  très-variées,  suivant  les  genres,  et  souvent,  sur  la  même 
plante,  félon  la  situation  centrale,  marginale,  ou  intermédiaire  des  fleurs 
d«ns  le  capitule. 

La  plupart  des  Laetueiet  ou  Chteoracéei  habitent  Thémisphère  septen- 
trional, et  c^est  dans  les  régions  voisines  de  la  Méditerranée  quMles  abon- 
dent le  plus.  Le  suc-propre  de  la  plupart  de  ces  végétaux  est  plus  ou  moins 
amer  et  narcotique;  mais  plusieurs  espèces,  du  moins  à  l'état  cultivé^ 
fournissent  des  aliments  sains  et  agréables. 

Genre  LAITUE.  —  Lactuca  (  Tourn.)  Cass. 

Capitules  pluriflores.  Involucre  conique -cylindracé , 
non-caliculé,  composé  d'écaillés  imbriquées,  appliquées: 
les  extérieures  ovales  ;  ks  intérieures  oblongues.  Récep- 
tacle plan,  nu.  Nucules  suborbiculaires  ou  elliptiques, 
comprimées  (quelquefois  marginées),  non-stipitées ,  ter- 
minées en  long  col  filiforme  ;  aigrette  composée  de  poils 
nombreux ,  barbellulés,  inégaux,  filiformes,  soyeux,  très-^  : 
caducs. 

Herbes  annuelles ,  ou  bimonuelles  ;  ou  vivaces.  Tige 
feuillée.  Feuilles  indivisées,  ou  pennatifides,  ou  sinuées, 
sourent  amplexicaules.  Capitules  petits  ^  pédonc^lé8 ,  dis^ 
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posés  en  panicule  terminale.  Corolle  jaune  9  ou  blan- 
châtre ,  ou  violette ,  ou  bleue  ;  celle  des  fleurs  marginales 
plus  longue  que  l'inYolucra 

Laitue  cultivée. — Lactuca  saliva  Linn* — Blackw.  Herb. 
tab.  88.  —  Lactuca  crispa  et  Lactuca  capitata  G,  Baub* 
'^Lactuca  laciniata  Roth.—  Lactuca palmata  Willd.—- Aa«« 
meaux-florifères  disposes  en  panicule  subeorymbiforme.  Feuil- 
les (déforme  très  -  variable  )  indivisëes  ou  lacini^es,  lisses, 
inermes.  Corolle  jaune.  —  Plante  annuelle,  trës-glabre,  haute 
de  I  pied  à  3  pieds.  Tige  raide,  dressée,  paniculée  vers  le  som- 
met, feuillue  inférieurement  3  rameaux  plus  ou  moins  diver-* 
gents,  grêles,  garnis  de  feuilles  beaucoup  plus  petites  que  celles 
de  la  tige.  Feuilles  minces,  flasques,  d'un  vert  gai  (marbrées  de 
violet  dans  certaines  variétés)  :  les  radicales  arrondies,  ou  ob- 
longues,  ou  obovales,  indivisées,  ou  sinuées,  ou  irrégulièrement 
laciniées,  souvent  rugueuse^  (crépues  ou  ondulées  chez  certaines 
variétés),  rétrëcies  à  leur  base  ;  les  caulinaires  horizontales  ou 
subverticales,  ovales,  ou  oblongues,  denticulées,  ou  laciniées, 
ou  sinuées,  amplexicaules  (à  oreillettes  arrondies);  feuilles-ramu- 
laires  cordiformes-orbiculaires,  ou  cordiformes-ovales,  ou  sagit- 
tiformes,  acuminées,  amplexatiles,  en  général  très-petites.  Fleurs 
petites,  d'un  jaune  pâle. 

Cette  Laitue,  si  fréquemment  cultivée  comme  plante  po- 
tagère, n'est  probablement  qu'une  variété  de  quelque  autre 
espèce  de  ce  genre;  du  moins  elle  n'a  jamais  été  observée  à 
l'état  sauvage ,  et  sa  culture  remonte  à  l'antiquité  la  plus  recu- 
lée. Se%  variétés  les  plus  notables  sont  :  la  Laitue  pommée 
(ainsi  nommée ,  parce  qu'avant  de  développer  sa  tige,  eUe  oi&e 
une  touffe  de  feuilles  pressées  les  unes  contre  les  autres,  et  for* 
mant  une  tête  arrondie  comme  un  chou)  ;  la  Laitue  frisée^  dont 
les  feuilles ,  plus  ou  moins  découpées  et  crépues ,  ne  forment 
point  tête  ;  la  Laitue  romaine ,  caractérisée  par  des  feuilles  al*  ' 
longées,  dressées,  non-bosselées  ni  crépues,  formant  une  tête  al- 
longée peu  compacte;  enfin  la  Laitue- chicorée  ou  Laitue^pi*. 
noMày  foeile  •  reconnaître  à  ses  feuilles  sûiméeabbées  et  no 
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tormaot  jamais  une  tête.  La  Laitue  possède  des  propriétés  cal- 
mantes  y  relâchantes  et  diurétiques  :  son  extrait  est  faibleomt 
narcotique. 

Laitue  tireuse. — Lactuca  viroifaLinn. — Rameaux-florifè- 
res disposés  en  panicule  allongée.  Feuilles  horizontales ,  spinel- 
leuses  en  dessous  (sur  la  côte)  et  aux  bords  :  les  inférieures  in* 
divisées  ;  les  supérieures  ordinairement  pennatifides  ;  les  cai^ 
naires  amplexicaules  à  oreillettes  poiptues.  Fleurs  jaunes.  Nucuîet 
scabres.  —  Plante  tantôt  annuelle,  tantôt  bisannuelle ,  haute  df 
3  à  8  pieds.  Tige  raide,  dressée^  spinelleuse  inférieurement. 
Feuilles  oblongues  ou  oblongues-obovales,  obtuses ,  rétrécies 
vers  leur  base,  sinuolées-denticulées ,  d'un  vert  glauque ,  quel- 
quefois toutes  indivisées;  denticules  mucronées,  piquantes.  Ca- 
pitules plus  ou  moins  longuement  pédicellés ,  disposés  en  paiii* 
cule  lâche.  Nucules  noires. 

Cette  espèce  croit  dans  les  haies,  les  décombres  et  autres  lo- 
calités incultes  ;  elle  fleurit  en  été.  Son  suc-propre ,  frès-âcre  et 
amer,  a  des  propriétés  narcotiques ,  analogues  à  celles  de  l'o- 
pium; l'extrait  de  ce  suc  a  été  préconisé  comme  un  remède 
contre  l'hydropisie* 

Laitue  Scariole.  — Lactuca  Scariola  Lion.  —  Engl.  Bot. 
tab.  a68.  —  Lactuca  sylvestris  Lamk.  —  Celte  espèce  ne  dif- 
fère de  la  précédente  qu'en  ce  que  ses  feuilles  caiilinaires  sont 
verticales  et  en  général  toutes  roncinées;  elle  croît  dans  les  mê- 
mes localités  que  la  Laitue  vireuse ,  dont  elle  possède  aussi  les 
propriétés.  On  la  nomme  vulgairement  Scariole  :  dénomination 
mal  choisie,  parce  qu'elle  est  commune  à  une  variété  de  la 
Chicorée  cultivée* 

Genre  LATTRON.  -^Sonckus  (LinQ.)yaill. 

Capitules  multiflores.  Involucre  ovoïde  (urcéolaire  après 
la  floraison),  à  écailles  imbriquées,  apprimées,  obtuses,  un 
peu  membraneufles  aux  bords.  Réceptacle  nu ,  alvéolé*  Nu- 
culte  umfAvaémk^  iqKàres  ^4m(lfl|e$(ii9  «i|)»nwsiUito}» 
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non-stipitées,  non-rostrées,  oblongues,  ou  obovales,  lon-^ 
gîtudinalement  striées,  transversaleineiit  rugueuses  (quel-' 
quefois presque  lisses);  aigrette  composée  de  poils  soyeux , 
très-blancs,  nombreux,  inégaux,  barbellulés. 

fierbes,  ou  arbrisseaux.  Tiges  et  rameaux  fistuleux. 
Feuilles  de  forme  très-variée.  Fleurs  jaunes. 

JLaitron  commun.  —  Sonchus  oltraceus  Linn.  —  Fior. 
Dan.  tab.  682.  —  Ëogl.  Bet.  tab.  843.  —  Sonchus  ciliatus  et 
^ùnchus  spinosus  Lamk.  Flor.  Franc. — Sonchus  lœvis  Blackw. 
Herb.  tab.  i3o.  —  Sonchus  asper  Bhckw.  Herb.  tab.  3o.— 
Flor.  Dan.  tab.  893.  —  Sonchus  lœvis  et  Sonchus  fallax 
Wallr.  —  Sonchus  lacerus  Willd. 

Plante  annuelle,  baute  de  i  pîed  à  4  pieds.  Racine  assez 
épaisse,  pivotante,  blanchâtre.  Tige  lisse,  cylindrique,  dressée, 
paniculée,  glabre  de  même  que  les  feuilles  et  les  rameaux. 
Feuilles  opaques  ou  luisantes  ,  minces ,  plus  ou  moins  raides  , 
d'un  verl  glauque  (surtout  en  dessous),  de  forme  trcs-variable 
(lyrécs,  ou  roncinées,  ou  pennatiûdcs,  ou  sinuées-  dentées,  ou 
indivisées)  ^  denticulées,  ou  aristées-ciliées  :  les  caulinaires  am* 
plexicaules,  à  oreillettes  tantôt  pointues,  tantôt ^btuses.  Capi- 
tales pédoncules,  terminaux ,  disposés  en  corymbes.  Pédoncules 
et  involucres  tantôt  glabres  ou  floconneux,  tantôt  garnis  de  poils 
glanduliferes.  Involucre-fructifere  ovale-pyramidal,  costé.  Co- 
rolle d'un  jaune  pâle.  Nucules  tantôt  lisses ,  tantôt  transversale- 
ment rugueuses.  —  Cette  plante ,  connue  sous  les  noms  vulgaires 
de  Laitron,  Laceron^  ou  Palais  de  lièvre ,  est  commune  dans 
les  décombres  et  les  localités 'cultivées;  elle  fleurit  aepuis  Je 
mois  de  mai  jusqu'en  automne..  Toutes  les  parties  du  Laitron 
sont  amères  ;  ses  feuilles  s'employaient  jadis  comme  apéritives  et 
rafraîcliissantes  ;  dans  plusieurs  contrées,  on  les  mange  en  salade, 
étant  jeunes. 

Genre  ANISODÉRIS.  —  Mlsoderis  Cass, 

Capitules  multiflores.  Involucre  caliculé  ,  campanule 
(urcéolahre  après  la  floraison) ,  composé  d'écaillés  subfe^ 
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liacées  j  l-sériées,  égales ,  oblongues  ;  écailles-caliculaires 
lâches,  irrégulièrement  disposées.  Réceptacle  plan ^  fim- 
brillifère.  Nucule^  non-stipitées,  subcylindriqnes,  aptère^, 
striées,  muriquées  :  les  marginales  tronquées  au  sommet 
ou  courtement  rostrées  ;  les  autres  longuement  rostrées; 
aigrette  composée  de  poils  soyeux ,  très-blancs,  nombreux, 
pluri-sériés,  barbellulés. 

Herbes  annuelles  ou  bisannuelles.  Tiges  nues  ou  f euiUées, 
en  général  rameuses.  Feuilles  pennatifides  ou  dentées  :  les 
caulinaires  amplexicaules.  Capitules  solitaires ,  terminaux, 
nutants  avant  la  floraison.  Corolle  jaune  ou  rouge  :  celle 
des  fleurs  marginales  plus  longue  que  l'involucre.  Nu- 
cules  du  disque  à  bec  graduellement  plus  long.  Nucules 
marginales  enveloppées  par  les  écailles  du  réceptacle. 

a)  Éeaillet^ealieulaires  suhtearieutet ,  ovalet-ianeioliet.  Corolle  d'un 

roie  plus  ou  moim  vif.  Nucules  marginales  subreUrées, 

Anisodéris  rouge.  —  Anisoderls  rubra  Cass.  —  Crépis 
rubra  Linn.  —  Herb.  deTAmat.  lab.  i^.'^Barkhausia  rubra 
Hœnch,  Meth.  —  Crépis  incamaia  Visian.  —  Plante  tantôt 
annuelle ,  tantôt  bisannuelle ,  haute  de  '/»  pied  k  i  V»  pied , 
parsemée  d'une  pubescence  scabre.  Tiges  dressées  ou  ascen- 
dantes, simples ,  ou  rameuses,  tantôt  subaphylles^  tantôt  feuil- 
lées.  Feuilles  sinuolées-denticulées,  ou  sinuées-dentëes,  ou  pen- 
natifides  :  les  radicales  oblongues -spathulées;  les  caulinaires 
ovales-lancéolées,  ou  oblongues-lancëolées,  pointues,  subsagitti- 
formes,  ou  hastiformes  à  la  base.  Capitules  longuement  pédon- 
cules. Ecailles  -  caliculaires  glabres,  2  à  4  fois  plus  courtes  que 
l'involucre.  Involucre  hispide ,  long  d'environ  6  lignes.  Nucules 
brunes,  grêles  :  les  marginales  à  peu  près  aussi  longues  que  les 
écailles-involucrales  ;  les  autres  rëtrécies  en  long  bec  filiforme. 

Cette  espèce,  indigène  de  l'Europe  méridionale,  se  cultive 
comme  plante  de  parterre. 

b)  Écaillés  caliculaires  petites,  subulies.  Corolle  d'un  Jaune  de  citron 
en  dessus ,  orangée  en  dessous,  Nucules  marginales  nan-rostries. 

ÂNisoDERis  FÉTIDE. — Amsoderisfoetida  Cass.  —  Crépis foù- 
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iida  Lion.  — Engl.  Bot.  tab.*  4o6.  —  Barkhausia  fœtida  Dt 
Gand.  Fl.  Fr. —  Hostia  fœtida  Mœncb,  Metb.  —  Barkhausia 
graveolens  Link.  —  Barkhausia  pinguis  Rcichenb.  —  Bark* 
hausia  rhœadifolia  fiieb. — Barkhausia  Candollii  Spreng.— 
Barkhausia  glandulosa  Presl.  —  Crépis  glandulosa  Gusson* 
*—  Plante  baute  de  Va  pied  à  3  pieds ,  pins  ou  moins  rameofe , 
tantôt  annuelle ,  tantôt  bisannuelle ,  plus  ou  moins  yisquease  et 
incaiie  (par  une  pubescence  glanduliftre) ,  en  outre  parsemée  de 
poils  scabres.  Racine  pivotante,  peu  rameuse.  Tige  dressée,  ati- 
guleuse,  feuillue,  en  général  paniculée }  rameaux  plus  ou  moins 
divergents,  1-7-cépbaîes.  Feuilles  lyre'es,  ou  roncinées,  ou  sî- 
nuées-pennatifides  :  les  radicales  rétrecies  en  pétiole  )  les  eau- 
linaires  ampleïatiies ,  à  oreillettes-basilaires  pointues ,  plus  oti 
moins  longues;  les  feuilles  supérieures  souvent  linéaires-lan- 
céolées et  très -entières.  Pédoncules  (  ramules -florifères)  longs , 
grêles,  MceBdants.  ou  divergents,  tantôt  glabres^  tantôt  pubéru- 
les  et  visqueux  :  les  fructifères  non  épaissis  au  sommet.  Invo- 
lucre  plus  ou  moins  velu,  ordinairement  visqueux.  Nucules 
brunâtres  :  les  marginales  à  peine  aussi  longues  que  les  écailles 
involucrales  ;  les  autres  rétrécies  en  long  bec  filiforme. 

Cette  epèce  est  commune  dans  les  localités  arides  et  décou- 
vert€s  j  elle  est  remarquable  par  une  odeur  très-pénétrante,  ana- 
logue à  celle  du  castoréum ,  qu'exbalent  toutes  ses  parties,  mais 
surtout  sa  racine. 

Genre  PISSENLIT.  —  Taraxamm  Hall. 

CajHtules  multiflores.  Involucre  caliculé ,  campanule 
(  nrcéolé  après  la  floraison  ) ,  composé  d'écaillés  f oliacéesi^ 
l-sériées,  égales,  oblongues,  calleuses  au  sommet  ;  écailles 
caliculaires  imbriquées  ou  réfléchies ,  subovales.  Récep- 
tacle plan ,  nu.  Nucules  conformes ,  non-stipitées ,  sub- 
oblongues,  un  peu  comprimées,  striées,  aptères,  muriquées, 
ou  spinelleuses,  tfrusquement  acuminées  et  rétrécies  en 
long  col  filiforme  ;  aigrette  composée  de  poils  soyeux ,  très- 
Mancs ,  nombtteux ,  muldsériés ,  barbelliilés. 
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Herbes  rivaces^  acaules.  Hampes  grêles ^  pues^  cylin- 
driques, fistùleuses,  l-cépliales ,  ou  rameuses.  Feuilles 
entières  ou  incisées ,  toutes  radicales.  Corolle  jaune  i 
celle  des  fleurs  marginales  plus  longue  que  les  écailles 
involucrales.  Nucules  marginales  non-enyeioppées  par 
Finvolucre. 

Pissenlit  commun.  —  Taraxâcum  DenS'leonis  Deifoni, 
Fier.  AtlâDt. — LeontodonTaraxacum  Linn. — Bull.  Herb.  tabé 
217, — Engl.  Bot.  tab.  5 10. — Flor.  Dan.  tab.  754. — Taraxâ- 
cum officinale  Mœnch,  Metb. — Leontodon  palustre  Smith, 
Engl.  Bot.  tab.  553.  — Leontodon  Iwidus'W aïd.  et  Kit.  HuDg* 
tab.  II 5. — Leontodon  saUnus  l?o\\ich, — Leontodon  gymnan* 
thum  Link.  —  Leontodon  caucasicus  et  Leontodon  alpinus 
Ster.  —  Leontodon  ceratophorus  y  Leontodon  glaucanthus  , 
Leontodon  leucanthus  ,  Leontodon  Stevenii  et  Leontodon 
fyratus  Ledeb. — Taraxâcum  erythrospermum  Andrz.— Leow- 
todon  obovatus  Willd.  Hort.  Berol.  tab.  ^'].-- Leontodon  cor- 
niculatus  Kit.  —  Leontodon  apenninus  Ténor,  —  Taraxâcum 
DensleonîSy  Taraxâcum  gymjianthum,  Taraxâcum  mexica- 
num,  Taraxâcum  latilobuniy  Taraxâcum  caucasicum,  Ta- 
raxâcum ceratophorum,  Taraxâcum  lœvigatum,  Taraxâcum 
corniculatum  j  Taraxâcum  glaucanthum  ,  Taraxâcum  gila- 
brum  y  Taraxâcum  erythrospermum  ^  Taraxâcum  obovatum  ^ 
Taraxâcum  WalUchiiy  Taraxâcum  eriopodum,  Taraxâcum 
f^aucescens  (Reichb.),  Taraxatum  Ijrralum,  Taraxâcum  aJ^ 
pestrey  Taraxâcum  apenninum^  Taraxâcum  palustre,  Jk^ 
raxacum  bicolore  Taraxâcum  colUnum  y  Taraxâcum  panm^ 
lumy  Taraxâcum  Stevenii,  tl  Taraxacmn  kir$utum  {YLùiik^)^ 
DeCand.  Prodr.  7,  p.  145-149. 

Plante  tantôt  très-glabre  y  tantôt  plus  ou  moins  pubescentt 
ou  poilue.  Racine  piTOtante,  rameuse ,  en  général  poiyoépkale. 
Feuilles  de  forme  et  de  grandeur  extrêmement  Tariables  (  mais 
assez  constantes  sur  le  même  individu  )  y  minces ,  ros^lées,  eâ 
général  étalées  sur  terre,  d*un  vert  tantôt  glauque,  tantôt  plus 
Ott  mdiDS  foncé,  iodiyisées,  vétrécies  yers  leur  iM»e  (oborakt^ 
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OU  obloDgues-pbovaleSy  ou  oblongues  ,'ou  lancëoWes-oblongues  ) 
et  plus  ou  moins  profondément  denticulées  on  sinuolëes  (  quel- 
quefois très-eotîëres),  ou  sinuées-dentées,  ou  roncinées,  ou  peu- 
natiparties,  obtuses,  ou  pointues.  Hampes  hautes  de  2  pouces 
à  I  pied,  débiles,  dressées,  ou  ascendantes,  simples,  i>céphales. 
Capitules  de  grandeur  variable.  Ecailles-caliculaires  ovales,  ou 
ovales-lancéolées,  ou  oblongues-lancéolées ,  tantôt  apprîmées^ 
tantôt  étalées  ou  réfléchies.  Corolle  d'un  jaune  tantôt  pâle,  tan- 
tôt vif,  souvent  rougeâtre  en  dessous.  Nucules  oblongues  ou  ob- 
longues-obovales,  muriquées,  ou  squamelleuses  (surtout  vers  leur 
sommet),  couleur  de  feuille  morte,  ou  jaunâtres  ,  ou  rougeâtres, 
A  à  4  fois  plus  courtes  que  le  col.  —  Cette  espèce,  connue  sons 
les  noms  vulgaires  de  Pissenlit  ou  Dent  de  lion ,  est  commune 
dans  les  prairies  et  autres  *  localités  découvertes  ,  soit  sèches , 
soit  humides;  elle  fleurit  depuis  le  mois  d'avril  jusqu'en  été,  et 
souvent  de  nouveau  en  automne.  Toute  la  plante  est  amèr«; 
elle  possède  des  propriétés  dépuratives  ,  apéritives ,  diurétiques 
et  antisoorbutiques;  les  jeunes  feuilles ,  ainsi  que  Ton  sait  ^  sont 
assez  recherchées  comme  salade  de  printemps. 

Genre  ÉPERVIERE.  —  Hieracium  (Linn.)  Cass. 

Capitules  muUiflores.  Involucre  non-caliculé  ,  campa* 
nulë  (urcéolaire  après  la  floraison),  composé  d'écailles  S*ou 
pluri  -  sériées  ,  inégales,  imbriquées  ,  apprimées,  folia- 
cées ,  sublinéaires.  Réceptacle  plan ,  alvéolé  :  bords  des 
fossettes  dentés.  Nucules  cylindracées  ou  subfusiformes , 
non-stipitées ,  tronquées  au  sommet ,  5-ou  lO-costées  ; 
cAtes  lisses,  ou  rugueuses,  ou  denticulées ,  ou  muriquées; 
aigrette  1 -sériée ,  composée  de  poils  raides ,  filiformes,  bar- 
beilulés ,  ordinairement  d'un  blanc  sale  ou  roussâtre. 

Herbes  vivaces,  le  plus  souvent  pollues.  Pubescence  sou- 
vent glanduleuse.  Feuilles  sessiles  ou  pétiolées ,  très-en- 
tières, ou  dentées,  ou  incisées.  Capitules  solitaires  ou  fas- 
ôculés,  terminaux,  ou  axiliaires  et  terminaux.  Corolle 
jaune,  ou  rarement  d'un  rouge   cnrangé,  ordinairement 


f 


FAMILLE    DES    SYI^ANTHÉRÉES.  49 

parsemée  de  poils  :  celle  des  fleurs  marginales  plus  longue 
que  les  écailles-inyolucrales.  Mucules  ordluairement  plus 
courtes  que  les  écailles-involucrales. 

a)  Plante  acaule,  itolonxfère.  Hampe  K^ciphale.  Corolle  jaune  en 

deêsut,  rougedtre  en  dettout* 

ëpervière  Piloselle. — Hieracium  Piloseîla  Lîna. -• 
Blackw.  Herl).  tab.  365.  —  Bull.  Herb.  tab.  279.  —  Eng*. 
Bot.  tab.  1093.  — Flor.  Dao.  tab.  iiio. — Hieracium piloselr 
îœ forme  Hoppe.  —  Hieracium  pumilum  Lapeyr.  —  Hierw 
cium  hreviscapum  De  Gand.  Fi.  Fr.  (  var.  nana.  )  —  Hiera- 
cium Pelleterianum  Mcrat.  —  Reichb.  Plant.  Crit.  VIII,  le. 

—  Racine  pivotante ,  produisant  une  seule  hampe  (  haute  de  3 
pouces  à  I  pied)  dressée ,  et  plusieurs  stolons  feuillus ,  décom- 
bants ,  simples  ou  ramuleux.  Feuilles  lanccolëcs-oblongues ,  ou 
oblongues-obovales ,  ou  laoce'olées-obovales ,  obtuses,  très-en- 
tières^ rëtrecicsen  pétiole,  colonneuses^-blanchâtres  ou  yertesen 
dessus  et  be'rissëes  de  longs  poils  blancs;  feuilles  radicales  rose- 
lées,  étale'es  sur  terre.  Hampe  cotonneuse,  nue,  grêle,  par  ex- 
ception 2-cephale.  Capitule  de  grandeur  yariable.  In?olucre 
cotonneux ,  quelquefois  en  outre  hérissé  de  longs  poils  blancs. 

—  Cette  plante  y  nommée  vulgairement  Piloselle  y  ou  Oreille  de 
souiT^  est  commune  dans  les  pâturages  secs  et  autres  localités 
arides  ;  elle  fleurit  en  mai  et  juin  ;  on  lui  attribue  des  propriétés 
détersives  et  vulnéraires. 

b)  Plante  à  tige  presque  nue,  hirUsée  depoilt  bulbeux.  Capitules  en 
eyme  terminale.  Corolle  d'un  rouge  orangé. 

Éperviere  orangée.  — Hieracium  aurantiacum  Linn.  — - 
Jacq.  Flor.  Austr.  tab  /^\o.  —  Plante  tantôt  non-stolonifcre , 
tantôt  munie  de  stolons  plus  ou  moins  allongés,  subap|iy11es. 
Racine  rampante.  Feuilles-radicales  roselées  ,  étalées  sur  terre , 
obovales,  ou  oblongues-obovales,  ou  lancéolées -oblongues,  très* 
entières ,  hérissées  (de  même  que  la  tige)  de  poils  blancs,  à  basé 
noirâtre  et  renflée.  Feuilles  caulinaires  petites  et  peu  nombreuses, 
ou  nulles.  Tige  haute  de  %  pied  à  f  pied,  grêle,  dres5ce,  sca- 
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bre,  terminée  par  une  cyme  dense  de  7  à  i5  capitules.  Coipi- 
tules  petits ,  ordinairement  géminés  ou  ternes  sur  un  court  pé- 
doncule glanduleux;  pédicelles  courts,  i-bractéolés  à  la  base. 
Inyolucre  couvert  de  glandules  stipitées^  noirâtres,  en  outre  plus 
ou  moins  parsemé  de  poils  blancs;  écailles  pointues.  Corolles 
marginales  longues  de  3  à  4  lignes.  Nucules  petites  y  brunâtres , 
à  10  côtes  filiformes.  —  Cette  espèce  croît  dans  les  prairies 
des  A]pes;  on  la  cultive  comme  plante  de  parterre;  elle  fleurit 
en  été. 

c)  Tige  rameuse,  feuillée,  non-stolonifère.  Capitules  peu  nombreux , 
solitaires,  longuement  pédoncules ,  terminaux.  Corolle  jaune. 

Epervière  murale.  —  Hieracium  murorum  Linn<  —  jBTie- 
racium  sjrlçaticum  Flor.  Dan.  tab.  iiiS. — Ëngl.  Bot.  tab. 
2t)3 1 .  —  Hieracium  picti^m  et  Hieracium  nemorosum  Pers. 

Plante  haute  de  i  pied  a  4  pieds,  plus  ou  moins  poilue  (poik 
non-glanduleux,  blancs).  Racine  pivotante.  Tige  tantôt  presque 
simple  et  médiocrement  feuillée ,  tantôt  plus  ou  moins  rameuse 
et  feuillue,  dressée.  Feuilles  d'un  vert  gai,  ou  glauques,  sou- 
vent marbrées  de  violet  :  les  radicales  ovales ,  ou  cordiformes, 
ou  obovales ,  ou  lancéolées-obovales ,  ou  lancéolées-oblongues , 
sinuées-dentées  ,  ou  anguleuses ,  ou  entières ,  longuement  pétio-  ' 
lées  ;  les  caulinaires  de  forme  trës-variable  :  les  supérieuft  se$- 
siles.  Capitules  en  panicule  plus  ou  moins  lâche. — Cette  espèce, 
nommée  vulgairement  Pulmonaire  des  Français ,  ou  Herbe 
à  Vépervier ,  est  commune  dans  les  bois  secs  et  les  buissons , 
ainsi  que  dans  les  localités  découvertes  et  arides;  elle  fleurit  en 
été;  on  lui  attribuait  jadis  la  vertu  de  guérir  les  hémoptysies  et 
autres  maladies  des  poumons. 

Genre  DRÉPANIE.  —  Drepania  Juss. 

Capitules  multiflores.  Involucre  caliculé,  campanule 
(urcéolaire  après  la  floraison),  composé  d'écaillés  1-sé- 
riées,  égales,  appliquées^  linéaires,  pointues;  bractées- 
caliculaires  plus  longues  que  l'involucre,  étalées,  iné- 
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gales,  subulées ,  pluri-sériées  (les  inférieures  insérées  sur 
le  pédoncule).  Réceptacle  plan,  alvéolé  :  bords  des  aU 
véoles  charnus  ,  dentés.  Nucules  subcylindracées^,  canne- 
lées, non-stipitées ,  lisses,  tronquées  au  sommet;  ai- 
grette composée  de  2  à  ô  soies  filiformes ,  alternes  avec  des 
squamelles  membraneuses  minimes  ;  aigrette  des  nucules 
marginales  abortive. 

Herbe  annuelle.  Tige  rameuse  ,  feuillée.  Capitules  ter- 
minaux ,  ou  latéraux  et  terminaux ,  longuement  pédon- 
cules ,  souvent  ternes  à  l'extrémité  des  ramules.  Pédon- 
cules raides ,  fîstuleux ,  dilatés  au  sommet  (surtout  après 
la  floraison),  jamais  inclinés.  Corolle  ordinairement  bico- 
lore (d'un  pourpre  violet  vers  sa  base,  jaune  supérieure- 
ment) :  celle  des  fleurs  marginales  plus  longue  que  l'in- 
Tolucre.  Nucules  petites ,  beaucoup  plus  courtes  que 
l'involucre. 

Drepanie  barbue. — Drepania  harbata  Desfont.  Flor.  At- 
laxA.-r—Tolpis  harbata  Gaertn.  —  Crépis  barbata  Linn.— Bot. 
Mag.  tab.  35. — Swertia  barbata  Allion.  —  Drepania  umbeU 
lata  De  Cand. — Tolpis  quadriaristata  Bivon.  Monogr.  tab.  i . 
-^Pante  baute  de  '/>  pied  à  2  pieds,  glabre,  ou  pubérule.  Tige 
ordinairement  rameuse  presque  dès  la  base ,  dressée ,  ^rêle,  ef- 
filée, anguleuse,  striée  ;  rameaux  dressés,  ou  plus  ou  moins  di- 
vergents ou  diffus,  souvent  paniculéa;,  médiocrement  feuilles,  ou 
subaphylles  ;  ramules  pédonculiformes ,  nus.  Feuilles  inférieu- 
res incisées-dentëes ,  sublancëolëes  ,  rëti*ecies  en  court  pétiole; 
feuilles  supérieures  lancéolées-oblongues ,  ou  obovales-oblon- 
gues,  pauci-flentées,  ou  denticulëes  ;  feuilles  raméaires  ordinai- 
rement linéaires  et  trës-entiëres.  Pédoncules  de  longueur  trës- 
variable  :  les  latéraux  en  général  plus  longs ,  plus  ou  moins 
divergents.  Corolles-marginales  longues  de  5  à  7  lignes.  Nucules 
noirâtres,  plus  courtes  que  l'aigrette;  aigrette  blanche,  débordé, 
par  l'involucre.  —  Cette  plante,  commune  dans  l'Europe  méri- 
dionale, se  cultive  dans  les  parterres;  elle  fleurit  en  été. 
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Genre  SALSIFIS.  —  Tragopogon  Linn. 

Capitules  multiflores.  Involucre  conique,  non-callculé , 
composé  de  8  à  16  écailles  l-sériées,  égales ,  appliquées  , 
soudées  par  leur  base  ,  réfléchies  lors  de  la  maturité.  Ré- 
ceptacle nu  ,  plan  ,  fovéolé.  Nucules  nou-stipitces ,  lon- 
gitudinalement  striées ,  subfusiformes ,  longuement  ros- 
trées  ;  aréole  latérale  ;  aigrette  caduque,  composée  de  soies 
nombreuses  ,  1-sériées  ,  raides  ,  filiformes ,  barbées  dans 
toute  leur  longueur  (à  l'exception  de  ô  qui  sont  plus 
longues  que  les  autres,  et  imberbes  à  leur  partie  dé«> 
bordante). 

Herbes  bisannuelles  ou  vivaces.  Tige  rameuse  ,  feuillée , 
souvent  floconneuse  aux  aisselles  des  feuilles.  Feuilles  très- 
entières,  nerveuses,  longues,  sublinéaires  :  les  radical^ 
rétrécies  en  pétiole  ;  les  caulînaires  sessiles.  Capitules  soli- 
taires, termiijfiux  ;  pédoncule  fistuleux^  nu,  souvent  renflé 
au  sommet.  Corolle  jaune ,  ou  violette ,  ou  rougeâtre. 

Salsifis  des  prés.  —  Tragopogon  pratensis  Linn.  —  Bull. 
Herb.  tab.  209. — Engl.  Bot.  tab.  434 1. — Fier.  Dan.  tab.  906. 
—  Feuilles  carénées ,  plus  ou  moins  ondulées  ;  les  caulinaires 
élargies  vers  leur  base.  Pédoncules  cylindracés ,  grêles.  Écailles 
involucralcs  peu  ou  point  débordées  par  les  fleurs.  Corolles  as- 
sez larges,  tronquées,  jaunes.  Nucules  muriquées.  —  Plante  bis- 
annuelle, haute  de  '/a  pied  à  2  pieds,  en  général  très -glabre, 
moins  souvent  floconneuse  aux  aisselles  des  feuilles  supérieures. 
Racine  longue,  pivotante,  blanchâtre,  de  la  grosseur  d'un  doigt. 
Tige  raide,  dressée ,  simple ,  ou  plus  souvent  rameuse.  Feuilles 
lisses,  glauques,  acuminées.  Pédoncules  raides,  dressés.  In- 
volucre  de  8  écailles  ovales- lauccolées.  —  Cette  espèce,  connue 
sous  les  noms  vulgaires  de  Cercifi,  Sersifiy  Sarsijicy  ou  Barbe 
de  bouc  y  est  commune  dans  les  prairies^  on  la  cultive ,  mais 
moin?  généralement  que  la  suivante ,  pour  l'usage  alimentaire 
de  ses  racines  ;  on  attribue  à  ces  racines  des  propriétés  diuré- 
tiques, apérilives,  sudoriGques  et  dépuratives;  mais  elles  ne 
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sont  guère  employées  en  me'decine.  Toutes  les  parties  de  la 
plante  y  mais  surtout  ses  jeunes  pousses,  ont  une  sayeur  douceâtre 
et  agréable  ^  aussi  les  mange-t-on  eu  salade  dans  beaucoup  de 
contrées ,  et  tous  les  bestiaux  ^  excepte  les  chèvres,  en  sont  txh^ 
friands. 

Salsifis  a  feuilles  de  Poiaeau. — Tragopogon  porrifolius 
Linn.  — Jacq.  le.  Bar.  tab.   iSq.  —  Flor.  Dan.  tab.    797. 

—  Engl.  Bot.  tab.  638.  —  Tragopogon  eriospermus  Ténor. 

—  Tragopogon  coloratus  C.  A.  Meyer.  —  Feuilles  planes  : 
les  caulinaires  élargies  vers  leur  base.  Pédoncules  renflés  vers 
leur  sommet.  Écailles-involucrales  de  moitié  plus  longues  que 
les  fleurs.  Corolle  violette,  étroite,  tronquée,  ou  denticulée. 
Nacules  lisses  ou  muriquées.  —  Plante  bisannuelle ,  haute  de  i 
pied  à  3  pieds ,  glabre ,  ou  moins  souvent  floconneuse  aux  ais- 
selles des  feuilles. supérieures.  Bacine  longue,  pivotante^  blan- 
châtre. Tige  dressée,  raide,  rameuse.  Feuilles  lisses,  glauques, 
linéaires-lancéolées,  acérées,  assez  raides.  Involucre  de  8  ou 
lo  écailles  oblongues-jancéolées ,  ou  linéaires^lancéolées.  Pé- 
doncules raides,  dressés.  Aigrette  d'un  blanc  jaunâtre,  ou  vio- 
lette. —  Celte  espèce ,  indigène  de  l'Europe  méridionale ,  se 
cultive  fréquemment  pour  Fusage  alimentaire  de  ses  racines , 
qu'on  connaît  sous  le  nom  de  Salsifis. 

Genre  SCORZONERE.  —  Scorzonera  Tourn.  . 

Capitules  multiflores.  Involucre  subcampanulé  ou  cylin- 
dracé,  non-caliculé,  composé  d'écaillés  2-oupluri-sériées, 
imbriquées  ,  appliquées  :  les  extérieures  courtes ,  ovales- 
lancéolées  9  subcoriaces , .  quelquefois  appendiculëes  au 
sommet  ;  les  intérieures  longues,  oblongues-lancéolées,  ca- 
rénées au  dos,  membraneuses  aux  bords.  Réceptacle  plan, 
fovéolé ,  nu.  Nucules  substipités ,  non-rostrëes  ,  ob- 
loDgues-cylindracées ,  longitudinalement  striées  ;  aréole 
latérale  ;  aigrette  composée  de  soies  nombreuses ,  pluri- 
sériées,  très-inégales ,  filiformes,  plumeuses. 

Herbes  Tivaces  ou  bisannuelles,  à  racine  pivotante, 
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charnue.  Tiges  simples  ou  rameuses ,  feuillées.  Feuilles 
très^entièrès  ou  denteees ,  nerveuses ,  acuminées  ,  en  gé- 
néral sublancéolées  :  les  radicales  rétrécies  en  long  pé- 
tiole ;  les  caulinaires  la  plupart  s^ssiles.  Capitules  solitaires, 
terminaux ,  plus  ou  moins  longuement  pédoncules ,  tou- 
jours dressés.  Corolle  jaune  ou  pourpre  :  celle  des  fleurs- 
marginales  en  général  plus  longue  que  les  écaîllesrinYO- 
lucrales. 

ScoRZONERE  CULTIVEE.  —  ScoTzoneTa  hispanica  Lînn.  -r- 
Blackw.  Herb.  tab.  406.  —  Scorzonera  denticulata  Lamk. — 
Scorzonera  edulis  Mœncb.  —  Scorzonera  glasiifolia  Willdé 
— '  Scorzonera  rumicifolia  Schleich.  —  Scorzonera  taurica  et 
Scorzonera  crispa  Marscli.  Bieb.  —  Scorzonera  montana  Mu- 
tel.  —  Scorzonera  graminifolia  Hoffm.  —  Plante  bisannuelle  y 
baute  de  V,  pied  à  2  pieds ,  en  gene'ral  très-glabre.  Racine 
longue,  à  écorce  noirâtre.  Tige  dressée,  cylindric[uey  rameuse. 
Feuilles  assez  raides^  d'un  vert  gai,  très-entières,  ou  subdenti- 
culées  :  les  radicales  lancéolées ,  ou  lancéolées -elliptiques,  ou 
lancéolées -spatbulées;  les  caulinaires  la  plupart  linéaires  ou 
linéaires-lancéolées,  élargies  vers  leur  base  ^  les  raméaires  peti- 
tes ,  linéaires-subulées.  Fleurs  jaunes.  Involucre  plus  court  que 
les  corolles-marginales.  «—  Cette  espèce ,  nommée  vulgairement 
Scofzonère  noire.  Salsifis  df  Espagne,  ou  Salsifis  noir^  croît 
spontanément  dans  l'Eîurope  méridionale;  on  la  cultive  pour 
l'usage  alimentaire  de  ses  racines,  qui  ont  les  mêmes  propriétés 
que  celles  des  vrais  Salsifis. 

Genre  CATANANGHE.  -r-  Catananche  Tourn. 

Capitules  multiflores.  Involucre  composé  d'écaillés  mul- 
tisériées^  imbriquées,  scarieuses,  luisantes.  Réceptacle 
plan ,  garni  de  poils  raides.  Stigmates  courts ,  ovoides. 
Nucules  obconiques-turbinées  ,  noo-rostrées ,  non-stipi- 
tées^  5-sulquées ,  ô-costées,  hérissées  de  poik  couchés  ;*  ai- 
grette de  ô  à  7  paillettes  scarieuses ,  longuement  acumi- 
nées-cuspidées ,  denticulées. 
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Tige  simple  OU  rameuse^  subaphylle.  Feuilles  très-en- 
tières, ou  dentées,  ou  pennatifides,  étroites^  sessiles.  Ra- 
meaux longs,  grêles,  nus,  dressés.  Capitules  solitaires  , 
terminaux.  Corolle  bleue  ou  jaune  :  celle  des  fleurs- 
marginales  plus  longue  que  les  écailles-involucrales. 

Gatananche  bleue.  —  Catananche  cœrulea  Linn.—- Scbk. 
Handb.  tab.  226.  —  Barr.  le.  tab.  11 39.  —  Plante  vivace,  pu- 
bescente ,  touffue ,  baute  de  Va  pied  à  i  pied.  Tiges  dresse'es  , 
grêles ,  raides ,  plus  ou  moins  rameuses  ;  rameaux  simples  ou 
bifurque's.  Feuilles  laneëolées-linéaires  ou  linéaires,  pointues, 
très- entières ,  ou  incisées-dentëes ,  ou  pennatifides  ,  d'un  vert 
glauque  :  dents  ou  lanières  linéaires ,  ou  pointues.  Capitules 
grands,  ovoïdes.  Écailles  -  involucrales  ovales  ou  elliptiques, 
i-nervées,  mucronées,  subdiapbanes ,  ordinairement  brunâtres. 
Corolle  bleue.  —  Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Cupi- 
done  ,  croît  dans  l'Europe  méridionale  ;  on  la  cultive  comme 
plante  d'ornement  ;  elle  fleurit  en  été. 

Genre  CHICORÉE.  —  Cichorkim  Tourn. 

Ca{>itule$  muUiflores.  In volucre  foliacé ,  cylindracé,  ca- 
liculé,  composé  d'écaillés  l-sériécs,  linéaires-lancéolées, 
égales,  apprimées,  recourbées  après  la  floraison  ;  écailles- 
caliculaires  courtes,  inégales,  1 -sériées  (ordinairement  5), 
recourbées.  Réceptacle  plan,  alvéolé,  subfimbrilleux.  Nii- 
cules  non-stipitées ,  non-rostrées,  glabres,  subturbinées  , 
prismatiques  ,  iongitudinalement  striées  ;  aigrette  très- 
courte  ,  composée  de  paillettes  scarieuses ,  raides ,  pluri- 
sériées,  imbriqaées. 

Herbes  bisannuelles  ou  annuelles.  Tige  rameuse,  feuil- 
lée.  Rameaux  raides ,  effilés .  feuilles ,  fistuleux.  Feuilles 
roncinées  ou  denticulées  :  les  radicales  rétrécies  en  court 
pétiole  ;  les  cauiinaires  (du  moins  la  plupart)  et  les  ra* 
méaires  élargies  vers  leur  base  ,  sessiles ,  subamplexatiles. 
Capitules  géminés  ou  fascicules ,  sessiles ,  ou  pédoncules , 
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axillaires.  Corolle  bleue ,  ou  par  variation  blanche ,  mar- 
ginale *  plus  longue  que  les  écailles-invoLucrales.  Nucules 
petites  I  beaucoup  plus  courtes  que  l'involucre. 

Chicorée  sauvage.  —  Cichorium  Intjrhus  Linn.  — Engl. 
Bot.  tab.  539.  — Flor.  Dan  tab.  907.  —  Blackw.  Herb.  tab. 
177  et  i83. — Cichorium  Cicorea  Dumort.— Gapilules  gcminés 
ou  temffs  :-l'un  sessile;  l'autre  ou  les  2  autres  très-courtement 
pédoncules  ;  rameaux  fermes,  canDcIc's.  — Plante  glabre  ou  pu- 
bescente,  baute  de  i  pied  à  3  pieds,  bisannuelle.  Racine  longue, 
pivotante,  assez  grosse.  Tige  raide,  dressée ,  rameuse,  cannelée  } 
rameaux  dressés  ou  divergents ,  subflexiieux ,  simples,  ou  sub- 
paniculés ,  florifères  presque  dès  leur  base.  Feuilles-inférieures 
roncinées,  ou  lancéolécs-spatbulées  et  indivisées.  Feuilles-supé- 
rieures ovales  ou  ovales-lancéolées  ,  acuminées ,  indivisées  :  les 
florales  en  général  trës-petites  et  recourbées,  souvent  très-entières. 
Capitules  disposés  en  grappe  lâcbe.  Corolle  bleue,  ou  violette^ 
on  blanche.  —  Cette  espèce  est  commune  aux  bords  des  che- 
mins et  des  cbamps,  ainsi  que  dans  les  prairies  sèches  ;  elle  fleurit 
tout  Tété.  A  Tétat  sauvage ,  toute  la  plante  est  très-amère;  ses 
jeunes  feuilles  peuvent  néanmoins  être  mangées  en  salade;  c*cst 
en  la  faisant  pousser  dans  une  cave  sombre,  à  Teffet  d'étioler 
(  ou  blanchir^  comme  disent  les  jardiniers  )  s^s  feuilles ,  *)[|u'on 
en  obtient  la  salade  appelée  Barbe  de  capucin  ou  Cheveux  de 
paysan.  Les  racines  et  les  feuilles  de  la  Chicorée  sauvage 
s^em ploient  en  médecine  comme  remède  apéritif,  dépuratif  et 
stomachique  ;  elles  entrent  dans  plusieurs  préparations  pharma- 
ceutiques. L'infusion  de  la  racine  torréûée  était  fort  en  vogue  à 
l'époque  de  la  cherté  des  denrées  coloniales,  comme  succédanée 
du  Café. 

Chicorée  Endive.  — Chicorium  Endivia  Linn.  — filackw. 
Herb.  tab.  378.  —  Cichorium  pumilum  Jacq.  Obs.  tab.  80. 
—  Chicorium  glabrum  Presl.  Flor.  Sicul.  —  Capitules  sub- 
fasciculés ,  subsessiles  :  fascicules  souvent  accompagnés  d'un 
long  pédoncule  i  -céphale,  claviforme  au  sommet.  Rameaux  lé- 
gèrement striés.  —  Plante  annaelle ,  haute  de  i  pied  à  3  pieds , 
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glabre,  ou  hispidule,  dyant  le  port  de  l'espèce  précédente.  Feuil- 
les de  forme  trës-variable  :  les  radicales  indiyisées  ou  roncinées 
(crépues  et  déchiquetées  chez  plusieurs  variétés  de  culture  ) , 
obloDgues ,  ou  lancéolées  ,  ou  lancéolces-spathulées  ;  les  cauli- 
naires  ovales,  on  ovales-lancéolées,  ou  ovales-ohiongues ,  ou 
oblongues  ^  amplexicaules ,  acuminées ,  denticulées  ;  les  florales 
en  général  cordiformes  cl  débordant  les  faisceaux  de  capitules. 
Involucre  et  corolle  semblables  à  ceux  de  l'espèce  précédente. 
—  Cette  espèce ,  qui  passe  pour  originaire  de  Tlnde ,  est  fré- 
quemment cultivée  comme  plante  potagère,  et  connue  sous  les 
noms  vulgaires  à* Endive  ou  Chicorée  cultivée.  On  en  possède 
quantité  de  variétés,  qui  se  rapportent  à  a  races  principales, 
•  savoir  :  la  Chicorée  frisée ,  et  la  Chicorée  Scarole  ,  ou  Es* 
carole. 


II-  TRIBU.  LES  CAmjmÉES.—CJRimEJS  Cass.  (i). 

Capitules  homogames  ou  hétérogames  {par  exception 
radiés).  Corolle  des  fleurs  hermaphrodites  régulière 
ou  irrégulière  f  tubuleuscy  ^flde.  Étamines  à  filets 
glabres  j  non-papilleux  ;  anthères  a  appendices- api'- 
cilaires  longs  ^  soudés  injérieurement  ;  appendices' 
basilaires  très -longs ^  barbus'.  Style  peu  ou  point  ren- 
flé au  sommet^  légèrement  barbu^  ou  imberbe.  Stigma- 
tes courts,  suboçaleSj,  obtus,  confluents  inférieurement, 
planes  et  très-lisses  à  la  surface  interne ,  papilleux 
et  convexes  cl  la  surface  externe. 

Plantes  Ucteicentes  oa  non-lactescentes,  herbacées,  ou  ligneuses, 
souvent  épineuses.  Feuilles  alterne5.  Capitules  ploriflores  (par  eiception 

(I)  a  Celte  tribu,  »  dit  M.  de  Cassini ,  «  quoique  faiblement  carac- 
»  térisée,  est  naturelle  et  sufGsamment  distincte.  De  tons  les  caractères 
»  qui  la  distinguent  des  Centauriées  et  des  Carduinées ,  le  seul  qui  soit 
M  exempt  d'exceptions  copsiste  dans  la  glabicité  parfaite  «les  iîlets  àtB 
»  étamines.  a 
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4 -flores).  Involncre  à  écailles  imbriquées  :  les  intérieures «ouvent  sur- 
montées d'un  appendice  scarieux,  coloré,  radiant.  Réceptacle  en  général 
flmbrilleux.  Corolle  jaunâtre ,  on  roùgeâtre  ,  ou  rarement  bleue  ,  le 
plus  souvent  subcartiiagineuse  ou  coriace;  tube  des  corolles  staminl- 
fères  plas  ou  moins  allongé  ;  limbe  souvent  ringent  ou  palmé.  Éta- 
mines  à  filets  soudés  infërieurement  au  tube  de  la  corolle;  article^anthé- 
rifôre  plus  étroit  que  le  filet;  appendice-apicilaire  linéaire,  pointu, 
coriace.  Ovaire  ordinairement  cylindracé,  non-comprimé,  couvert  de 
longs  poils  2-apiculés^  raunt  d'au  moins  5  nervures  fines,  non  -  sail- 
lantes ;  aréole- basilaire  sessile,  non -oblique.  Aigrette  ordinairement 
régulière,  composée  de  soies  4-ou-2-sériées^  a  peu  près  égales,  soudées 
infërieurement  on  à  la  base,  plumeuses,  raides,  le  plus  souvent  élargies 
inférieurçment  et  filiformes  vers  leur  sommet  ;  quelquefois  l'aigrette  est 
composée  de  |»aillettes.  —  Les  propriétés  des  Garlinées  sont  ou  peu  mar-  « 
quéès,  ou  semblables  à  celles  des  Gentauriées  et  des  Garduacées. 

Genre  XERANTHÈME.  —  Xeranthemum  Tourn. 

Capitules  multîflores,  héterogames,  discoïdes.  Involucre 
à  écailles  imbriquées  j  pluri-sériées ,  scarieuses  (excepté 
yers  leur  base)^  apiculëes  :  les  intérieures  (correspondant 
chacune  à  une  fleur  marginale)  radiantes  et  colorées  pen- 
dant la  floraison ,  opaques  ;  les  autres  subdiaphanes.  Ré- 
ceptacle plan ,  garni  de  paillettes   cartilagineuses ,  opa- 
ques, subulées  ,  ordinairement  ô-parties.  —  Fleurs  delà 
couronne  1-sériées,  stériles,  ananthères,  irrégulières.  Co- 
rolle 2-labiéo  :  tube  charnu,  épais;  lèvres  liguliformes  : 
l'extérieure  plus  courte  et  plus  étroite ,  dressée ,  bipartie  ; 
Tîntérieure  plus  longue  et  plus  large ,  trilobée  au  som- 
met. —  Fleurs  du  disque   hermaphrodites ,    r^ulières. 
Corolle  tubuleuse,  ô-dentce,  marcescente  ;  tube  ventru  et 
charnu    infërieurement,   coloré    supérieurement;   dents 
égales ,  pointues ,  dressées.  Anthères  incluses.  Style  inclus 
ou  saillant ,  renflé  à  la  base ,  légèrement  barbu  au  som- 
met. Stigmates  obtus ,  diyei^ents ,  recourbés.  Nucules 
subturbinées,  pentagones,  soyeuses  ;  aigrette  de  5  paillettes 
searieuses,  diaphanes,  1-sériées,   ^ales,  linéaires-lan- 
céolées ,  acérées ,  très-entières  y  persistantes. 
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Herbes  annuelles ,  rameuses ,  inermes  ;  tiges  et  rameaux 
feuilles.  Feuilles  très-entières,  plus  ou  moins  cotonneuses, 
rétrécies  en  j>étiole  très-court.  Ramules-florifères  pédon- 
culi formes  ,  grêles ,  non-épaissis  au  sommet,  nus  supé- 
rieurement. Capitules  solitaires,  terminaux.  Ecailles- 
inyolucrales  internes  grandes ,  simulant  des  pétales , 
beaucoup  ^lus  longues  que  les  fleurs.  Corolle  blanchâtre 
ou  rougeâtre  vers  le  haut,  petite. 

Xéranthème  élégant.  — Xeranthemum  omatum  Cass. 
in  Dict.  des  Se.  Nat.  vol.  Sp,  p.  ii4*  — Xeranthemum  ra- 
diatum  Lamk.  —  Xeranthemum  annuum  Jacq.  Flor.  Austr. 
tab.  338.  —  Reichb.  Plant.  Crit.  VII,  tab.  641.  —  Xcmn- 
themum  inodorum  Mcench ,  Metb.  —  Plante  haute  de  ijpied  A 
2  pieds.  Tige  dressée ,  anguleuse ,  cotonneuse ,  grêle  ,  rameuse 
en  gëaëraldès  la  base;  rameaux  ordinairement  panicules.  Feuilles 
comme  aranéeuses  et  d'un  vert  foncé  en  dessus ,  cotonneuses^in- 
canes  en  dessous ,  lancéolées ,  ou  lancéolées-oblongues,  pointues, 
mucronées ,  t-nervées.  Capitules  assez  grands ,  subbémispbéri* 
ques.  Écailles-involucrales  externes  pluri- sériées,  ovales,  ou  el- 
liptiques, arrondies  ou  acuminées  au  sommet,  i-nervées,  plus 
ou  moins  longuement  apiculées  par  le  prolongement  de  la  nervure. 
Écailles-involucrales  internes  i -sériées,  oblongucs,  ou  lancéolées- 
oblongues,  subapiculées,  striées,  roses,  ou  violettes,  ou  blanches, 
ou  grisâtres,  longues  de  5  à  8  lignes,  redressées  après  la  floraison. 
—  Cette  espèce  (  à  laquelle  le  nom  vulgaire  d'Immortelle  s'ap- 
plique ainsi  qu'à  beaucoup  d'autres  synanthérées  dont  l'invëlu- 
cre  est  scarieux)  croît  dans  l'Europe  méridionale^  on  la  cultive 
fréquemment  comme  plante  de  parterre  :  elle  se  recommande 
par  la  longue  dur^  de  sa  floraison  ;  moyennant  quelques  soins 
de  dessiccation  ses  capitules  peuvent  être  conservés  pendant  long- 
temps dans  toute  leur  beauté ,  et  servir  ainsi  à  l'ornement  des 
'appartements  durant  l'hiver.  On  en  possède  une  variété  ajleurs 
doubles,  c'est-à-dire  dont  les  paillettes  réceptadulaires  se  déve- 
loppent en  grandes  languettes  pétaloïdcs,  semblables  à  celles  qui 
simulent  le  rayon  chez  la  plante  à  YiStAi  nbrihal. 
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Genre  GARLINE.  —  Carlina  (Tourn.)  Gass. 

Capitules  homogames,  multiflores,  incouronnés.  Invo- 
llicre  double  :  l'extérieur  composé  d'écaillés  pauci-sériées, 
iuftbriquées  ,  coriaces ,  linéaires-lancéolées ,  spinescentes 
au  sommet ,  aristées-ciliées  (excepté  vers  leur  base,  qui  est 
éfaufjp  et  inerme)  ;  Tintérieur  formé  d'écaillés  subunisériées, 
presque  égales ,  radiantes ,  scarieuses  (subcartilagineuses), 
colorées, liguli formes,  inermes,  très* entières.  Réceptacle 
plan ,  hérissé  de  fimbrilles  coriaces ,  inégales  ,  snbulées , 
plus  longues  que  les  fleurs ,  soudées  en  faisceaux  par  leur 
base.  Corolle  subr^ruUère ,  ou  ringente ,  5-fide ,  très-gla- 
bre. Etaminesàappendices-basilaires  longs,  plumeux.  Stig- 
matelassez  longs ,  soudés  presque  jusqu'au  sommet ,  ob- 
tus. Nucules  oblongues-cylindracées,  soyeuses  ;  aigrette 
formée  de  lO'faisceaux  égaux ,  1-sériés ,  contigus ,  libres  : 
chaque  faisceau  composé  d'environ  4  soies  filiformes, 
longuement  plumeuses ,  soudées  inférieorement  en  lame 
linéaire. 

Herbes  vivaces  ou  bisannuelles  ;  tige  feuiUée,  quelque- 
fois très-courte.  Feuilles  coriaces ,  sinuées-pennatifides , 
bordées  de  dents  spinescentes  trè^inégales.  Capitules 
Iprands,  solitaires,  terminaux.  Fleurs  petites,  jaunâtres, 
beaucoup  plus  courtes  que  les  écailles  de  l'involacre 
interne. 

Carline  a  feuilles  d'Acanthe.  —  Carlirta  acanihifolia 
AUion.  Pedem.  tab.  5i.  —  CmrUna  mcMÊlis  Lamk.  Dict.  (non 
LÎBD.  )  —  CorlÙM  Chardousse  YilL  Daupb,  —  Carlina  Uiz- 
ka  Hacq.  Carn.  Ub.  i.  —  C«rfiVui  Q^mm  {iNnnr.  —  Plante 
acaiik  ou  subacaule ,  bisannuelle.  Racine  longae ,  grosse , 
pivotante»  Feuilles  grandes,  roselées,  étalées  sur  terre,  np- 
tiolées,  ou  sttbpêtioléet  «  aranéeuses  aux  a  (aces  ou  du  mafia 
en  dessous,  réticulées»  d*iin  vert  pâle,  pins  ou  moins  pnGMi&- 
ment  lobées  ;  IoIm^s  larges»  anguleux*  Gapilole  sub^essil^^  a  à  4 
pouces  de  diamètre,  lavoliicre  exiiite  à  édiUcs  kiii'llits»  ap- 
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pliqueeSy  plus  courtes  qUe  les  écailles  de  l'involucre  interne, 
lesquelles  sont  lancdolecs-Iinéaires ,'  pointues ,  blanchâtres ,  ou 
jaunâtres,  luisatatcs,  opaques,  longues  de  près  de  2  pouces. 
.  Cette  plante,  remarquable  par  Telegancc  de  son  port,  croii 
dans  les  Alpes  et  les  Pyrénées  ;  on  la  nomme  vulgairement 
Ghardousse,  Chardonnerette  y  ou  Caméléon  blanc  ;  le  récep- 
tacle de  hts  fleurs  peut  être  mangé  en  guise  d'artichauts  ;  les 
fleurs  sèches,  à  ce  qu'on  dit^  ont  la  propriété'  de  faire  cailler  le 
lait;  la  racine^  hors  d'usage  aujourd'hui,  passait  chez  les  an- 
ciens pour  un  excellent  remède  contre  les  maladies  pestilentiel- 
les ,  et  elle  s'employait  aussi  comme  tonique. 

Les  écailles  pétaloïdes  des  Carlina  sont  ^grométriques  : 
elles  sont  conniventes  lorsque  l'atmosphère  est  ehargé  d'humi- 
dité ,  tandis  qu'elles  s'épanouissent  lorsque  l'air  est  sec. 

Genre  CHAMÉLEON.  —  Chamœleon  Cass. 

Ce  genre  diffère  des  Carlina  .•  1°  par  son  involucre  in- 
terne à  écailles  ni  radiantes ,  ni  colorées  ;  2<*  par  des  an- 
thères à  appendices-apicilaires  tronqués  au  sommet;  et 
3"  par  l'aigrette  à  faisceaux  2*sériés.  —  La  corolle  est 
pourpre  et  plus  grêle  que  celle  des  Carlina. 

Chamëléon  gummifÈre.  —  Chamœleon  gummifer  H.  Cass. 
in  Dict.  des  Se.  Nat.  vol.  5o,  p.  Sg.  — AtracVylis  gummifera 
Linn. — Cavan.  le.  3,  lab.  22^5. — Âcarma  gummifera  WiWd. 
— Sibth.  et  Smith,  Flor.  Graec.  tab.  838. — Carthamus g^m- 
miferus  Lamk.  Dict.  —  Carlina  gummifera  Less.  —  Plante 
vivace,  subacaule.  Racine  charnue,  fusiforme,  lactescente. 
Feuilles  longues  de  i  pied  à  2  pieds ,  pétiolées ,  raides  ^ 
pennatifides  ,  glabres  ou  un  peu  laineuses ,  étalées  en  rosette 
sur  tei're  ;  lobes  inégaux ,  bordes  de  dents  spinescentes.  Capi- 
tules solitaires ,  gros,  subsessiles,  terminaux.  Écailles  de  l'invo- 
lucre externe  laineuses,  aristées-ciliées,  3-cuspidées  au  sommet. 
—  Cette  plante  croît  dans  les  localités  arides  et  découvertes ,  en 
Barbarie,  en  Espagne,  en  Sardaigne,  en  Calabre^  en  Sicile,  en 


6â  CLASSE    DES    COMPOSÉES. 

Grèce  et  dans  F  Archipel.  Le  réceptacle  de  ses  fleurs  se  mauge 
en  guise  d'artichauts  ;  la  racine  est  également  comestible ,  et 
d'une  saveur  de  salsifis.  Le  collet  de  la  racine  et  le  réceptacle 
laissent  suinter  une  gomme  inodore  et  insipide ,  qui  s'attache 
aux  feuilles  et  aux  écailles  de  Tinvolucre  :  cette  substance  est 
très- visqueuse  et  peut  tenir  lieu  de  glu. 


ra«  TRIBU.  LES  CEl!iTAVRÏEES.--CENTAURTE^ 

Cass. 

Capitules  hétérogames  (  rarement  homogames)^  le  plus 
souvent  ratÈés,  Fleurs  de  la  couronne  neutres ,  en  gé- 
néral irrégulières.  Corolle  des  fleurs  hermaphrodites 
tubuleuse^  ^-fide  (à  segments  égaux  oupresque  égaux)^ 
après  Vanthèse  plus  ou  moins  courbée  en  dehors,  Eta- 
mines  a  filets  poilus  ou  papilleux;  anthères  à  appen- 
dices-apicilaires  soudas  en  tube  'ordinairement  courbe. 
Style  un  peu  renflé  et  barbu  .au  sommet.  Stigmates 
jorticulés  au  style  y  connexes  et  papilleux  à  la  surface 
externe^  planes  et  très-lisses  à  la  surface  interne^  con- 
fluents par  la  base,  en  général  cohérents  presque  jus- 
qu'au sommet.  O paire  en  général poiluy  à  aréole-basi- 
laire  ordinairement  située  dans  une  échancrure  sur  le 
côté  interne. 

Plantes  non-lactescenèes,  la  plupart  herbacées.  Feuilles  alternes.  Capi- 
tales mulliflores^  solitaires^  terminaux.  Involucre  à  écailles  imbriquées, 
cbriaces,  ordinairement  pourvues  d'un  appendice  terminal  (  très>varié 
suivant  les  genres) .  Réceptacle  plan  ,  épais ,  charnu,  hérissé  de  fimbrilles 
longues,  inégales,  libres,  Oliformes,  ou  subulées.  Corolle  jaune,  ou  rouge, 
ou  bleue,  ou  blanche,  ordinairement  glabre  ;  tube  plus  ou  moins  allongé, 
en  général  évasé  supérieurement;  limbe  des  corolles-staminifèrcs  Vingent 
ou  subringent,  ou  moins  souvent  non-ringent.  Staminés  à  filets  soudés 
inférieurement  au  tube  de  la  corolle;  appendices-apicilaires  subcartilagi- 
nçux>  arrondis  ou  pointus  au  sommet  ;  appendices-basilaires  soudés  col- 
latéralemflnt,  frangés  vers  leur  extrémité.  Ovaire  obové^  le  plus  souvent 
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iar  la  2  «tici ,  à  i  cAlei  plu  ou  dmheu  pron^nciw ,  eintî  ^f 

iaéni  nni  et  hg>cet,  capiUairet.  Stignutea  le  pla*  iootem 

AigTCHB  aimplc  un  double  (par  et- 

:),e*^foaicMit  depaiUeItu  élirgùi  de  bMcn  haut.  Mit  4e 

harbeUaUei,  mail  jamaii  plnmeuei), 

ploiii^rUet. 

dilH.dcCuiinî,  (ne  dînèrent  cuenlîelleiiieDl 4«l 
[H  par  l'oTaire  et  ton  ligrette;  c'cet  pourquoi  il  senil 
coBTenable  de  réunir  ces  deaitriLni  ea  une  tente,  qu'on 
deux  tcctiniu  nilurellejj  uni  Ici  titres  de  Cardttâtéu- 

Gcnze  FLÉGTOGÉPHALE.  —  PUaecepkalut  Don. 

C^tales  longuement  radiég;  couronne  l'-sériée.  Invo- 
Incre  ovoïde  ;  écailles  coriaces ,  imbriquées ,  surmontées 
«Tnn  grand  appendice  scarieux  ,  non-décurrent,  opaqne, 
mutîqae  ,  pectine  -  pennatifide  ,  inappliqué  :  celui  des 
Vailles  inférieures  subaristé  ;  celui  des  écailles  supérieures 
pins  long ,  radiant ,  mntique.  —  Fkws  île  la  couronne  Bub- 
inCondibnlifonnes ,  irrégolièrement  â-7-&des  :  tube  et 
segments  filiformes.  —  FUars  du  disque  k  corolle  in- 
jbndibuliforme  ,  &-fide ,  subringente ,  subrcgulière.  Nu- 
cales  obovales-lenticulaires,  subtétragones ,  lisses ,  striées  ; 
a^rette  simple,  très-caduque,  composée  de  soies  subtri- 
séiîées,  inégales,  rouMâtres ,  scabres ,  barbellulées ,  toutes 
filiConae*. 

Herbes  annuelles.  Tige  et  rameaux  feuillus,  épaissis 
an  tommet.  Feuilles  indirisées  :  les  radicales  et  les  cauli- 
nairefrinferienres  rétrécies  en  pétiole  ;  tes  autres  tessitet. 
Capitales  sewlcs  ou  subsessiles,  solitaires,  teiminsux.  — 
Ce  genre  est  propre  à  l'Amérique. 

PuoKtcÉraAu    D* Amérique.  —  Pleclocephaiui   america- 
niu  Don,  in  Sweet,  Briu  Flow.  Gard.  »ct.  a,  Ub.  5i.  — C«t- 
americûfiaVuu.  Jchuv.  Acad.  Philad.  i3ai,  p.  117. 
■Colla  ,  llorl.  Elp.  1 ,  lab.  6.—Centattrea  IVuUaUii  Spreng. 
n«ilc  Lame  de  2  à  3  |»edt.  Tige  rameuse  supérieure- 
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ment,  ou  simple,  dressée^  feuillue,  anguleuse^  cannelée^  glabre^  ou 
Haernent  pub^rule.  Feuilles  ponctuées  et  scabres  aux  2  faces,  très- 
finement  puberules,  un  peu  flasques,  d'un  vert  gai  :  les  radicales 
oblongues-obovales,  ou  lanccolces-spatbulées,  sinuees-dcnte'es;  les 
cauliniires  la  plupart  ovales- lanceole'es,  ou  oblongucs-lancéo- 
iees,  pointues  ,  très-entières.  Capitules  grands ,  subsessîles.  In- 
Tolucre  long  de  i  pouce  à  2  pouces;  écailles  striées,  margioées  : 
les  inférieures  ovales  ou  ovales- lancéolées ,  courtes ,  pubcrules 
aux  bords;  les  supérieures  oblongues  ou  linéaires,  longues,  gla- 
bres; rebord  subdiapbane,  étroit,  membranacé  ;  appendices  rou- 
geâtres ,  ou  jaunâtres  ,  ou  brunâtres  ,  ou  panackés  de  jailne  et 
de  brun  :  ceux  des  écailles  inférieures  ovales  ou  ovales-obloogs  ; 
ceux  des  écailles  supérieures  oblongs ,  plus  profondément  fîm- 
briés.  Corolle  glabre ,  d'un  rose  plus  ou  moins  vif  :  celle  des 
fleurs  de  la  couronne  longue  de  18  lignes  à  2  pouces.  Nucules 
noirâtres  et  inaigrettées  à  la  maturité^  longues  d'environ  a  lignes. 

—  Cette  espèce,  remarquable  par  l'élégance  de  ses  fleurs,  est  in- 
digène dans  les  provinces  méridionales  de  l'intérieur  des  États- 
Unis;  on  la  cultive,  depuis  plusieurs  années,  comme  plante 
d'ornement;  elle  fleurit  en  juillet  et  en  août. 

Genre  ZOÉGÉE.  —  Zoegea  Linn. 

Capitules  radiés;  couronne  1 -sériée.  Involucre  subcam- 
panulé,  radiant  ;  écailles  coriaces  :  les  extérieures  et  les  in- 
termédiaires couronnées  d'un  appendice  scarieux,  oblong, 
pectiné-cilié,  subdécurrent ,  appliqué  ;  les  intérieures  ter- 
minées en  appendice  très-long ,  radiant ,  liguliforme ,  sca- 
rieux ,  fimbriolé  (quelquefois  en  outre  aristé)  au  sommet. 

—  Fleurs  de  la  couronne  à  corolle  liguliforme,  6-ou  4-den- 
tée  au  sommet.  —  Fleurs  du  disque  :  Corolle  glabre ,  ré- 
gulière, infondibuliforme,  profondément  5-fide.  Etamines 
à  filets  très-finement  papilleux  ;  appendices-apicilaires  li- 
bres, courts,  droits,  obtus.  Stigmates  longs ,  filiformes  , 
soudés  presque  jusqu'au  sommet.  Nucules  comprimées , 
obovées,  écostées ,  lisses,  couronnées  d'un  bourrelet  cré- 
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nelé  ;  aigrette  double  :  l'externe  composée  de  5  séries  de  | 
paillettes  :  les  extérieures  minimes ,  obtuses,  imbriquées; 
les  intérieures  sétiformes ,  aussi  longues  ou  plus  longues 
que  la  nucule  ;  l'aigrette  interne  de  10  paillettes  très- 
courtes  ,  égales ,  1-sériées  ,  linéaires ,  soudées  par  la  base , 
tronquées  et  denticulées  au  sommet. 

Herbes  annuelles  ,  rameuses  :  tiges  et  rameaux  feuilles. 
Feuilles  la  'plupart  (du  moins  des  inférieures)  rétrécies  en 
pétiole  :  les  inférieures  pennatifides  ;  les  supérieures  très- 
entières  ou  subdenticulées.  Ecailles-involucrales  internes 
de  couleur  pourpre,  ou  blanchâtre,  ou  jaunâtre^  plus 
longues  que  les  fleurs  du  disque.  Corolje  d'un  jaune  vif. 

ZoÉGÉE  ÉLÉGANTE.  —  Zoegea  leptaurea  Linn.  —  L'hérît. 
Stirp.  lab.  29.  '—•  Jacq.  le.  Rar.  i,  tab.  77.  —  Centaurea  ca* 
lendulacea  Lamk.  —  Plante  atteignant  2  pieds  de  haut.  Tige 
dressée,  en  géne'ral  rameuse  dès  la  base,  couverte  (de  même  que 
les  feuilles  et  les  rameaux  )  d'une  pubescence  fine  et  très-scabre. 
Rameaux  plus  ou  moins  divergents,  ordinairement  paniculés. 
Feuilles  -  caulinaires  là  plupart  très -entières,  oblongues,  ou* 
oblongues-spathulées^  obtuses,  submucronulées.  Capitules  du 
volume  de  ceux  du  Bluet.  Écailles  -  involucralcs  peu  ou  point 
ariste'cs  :  les  extérieures  et  les  intermédiaires  à  appendice  cilié 
de  poils  bruns;  les  internes  blanchâtres,  subobtuscs,  subdenticu- 
lées au  sommet.  Soies  de  l'aigrette  à  peine  plus  longues  que  la 
nucule.  —  Cette  plante ,  indigène  de  Syrie ,  se  cullive  pour 
l'ornement  des  parterres. 

Genre  CENTAUREE.  —  Centaurea  Linn. 

Capitules  radiés  ou  discoïdes  (par  exception  incou- 
ronnés) ;  couronne  1 -sériée.  Involucre  non-radiant  :  écail- 
les coriaces ,  imbriquées ,  spinifères  ou  appendiculées  au 
sommet  (1).  —  Fleurs  de  la  couronne  {soïii^hx^  petites,  soit 


(I)  Appendice  ou  ëpine  de  formes  très-variées ,  suivant  ?es  espèces. 

BOTANIQUE.    PHA^f.    T.    X.  "*  h 
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plus  grandes  que  les  fleurs  du  disque)  à  corolle  infondi- 
buliforme  ou  tubuleuse,  irrégulièrement  3-7-fide.  — 
Fleurs  du  disque  :  Corolle  régulière  ou  subrégulière,  infon- 
dibuliforme,  5-fide;  limbe  plus  ou  moins  ringent.  Nucules 
comprimées ,  obovées ,  lisses ,  striées  ;  aigrette  (par  excep- 
tion nuUd  ou  abortive)  comme  celle  dçs  Zoegea. 

Herbes  annuelles,  ou  bisannuelles,  ou  vivaccs,  en  géné-t 
rai  rameuses.  Feuilles  indiyisées  ,  ou  pennatifides,  ousi- 
tiuées,  épineuses  chez  plusieurs  espèces.  Capitules  soli* 
taires  ,  terminaux •  Corolle  blanche,  ou  rouge,  ou  bleue, 
ou  jaune. 

Sous-genre  GHÀRTOLEPIS  Gass. 

Involucre  oyoïde  ;  écailles  à  appendice  scarieux,  diaphane 
ou  subppaque ,  non-décurrent ,  appliqué ,  mutique,  ou 
subaristé,  très*entier,  ou  érosé,  ou  fimbrié.  Fleura 
jaunes  :  celles  de  la  couronne  filiformes,  profondément 
3-ô-fides ,  plus  courtes  que  celles  du  disque.  Stigmates 
filiformes ,  allongés ,  soudés  presque  jusqu'au  sommet. 

Centaurée  a  feuilles  de  Pastel.  —  Centaurea  glastifo^ 
lia  Linn.  —  Bot.  Mag.  tab.  62.  —  Plante  vivace ,  haute  de  a 
à  4  pieds.  Tige  dressée  ,  feuillée,  paniculée  ,  anguleuse,  ailëe 
par  la  decurrence  des  feuilles.  Feuilles  légèrement  pubérules, 
un  peu  scabres  <  les  radicales  longues  d'environ  i  pied,  lan- 
céolées, ou  lancéolées-spatbulées ,  subobtuses,  mucronulées ^ 
très-entières ,  ou  pennatifides  ;  les  autres  lancéolées  -linéaires 
ou  sublinéaires ,  très -entières.  Capitules  assez  longuement  pé- 
doncules. Involucre  glabre ,  long  d'environ  8  lignes  ;  écailles 
vertes,  à  peine  marginées  :  les  inférieures  ovales;  les  supé- 
rieures oblongues  ;  appendice  obovale  ,  ou  suborbiculaire , 
diaphane ,  blanchâtre ,  mutique ,  brunâtre  vers  sa  base ,  en 
général  très-entier,  a  à  3  fois  plus  court  que  la  partie  her- 
bacée de  récaille.  Corolle  des  fleurs  du  disque  longue  de  12  à 
i5  lignes,  à  segments  linéaires  ,  obtus,  isomètres ,  un  peu  plus 
courts  que  la  partie  évasée  du  tube.  Aigrette  externe  roussâtre. 
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Cette  espèce ,  indigène  de  F  Arménie  et  du  Caucase ,  se  dtilf  ite 
comme  plante  d'ornement.  " 

Centaurée  a  grands  capitules.  —  Centaurea  maoroce- 
phala  Willd.  —  Bot.  Mag.  tab.  i5fc48.  —  Plante  vivace,  pu- 
bérule ,  touffue.  Tiges  simples ,  dresse'es ,  feuillues ,  aDgiileu- 
ses  ,  i-cepbales,  renflées  et  fistuleuses  au  sommet,  hautes  d'en- 
viron 2  pieds.  Feuilles  scabres  aux  2  faces ,  d'un  vert  gai  :  les 
radicales  lancéolées  ou  lanceolees-spatbulees,  grandes,  pëtiolées, 
dentelées,  tantôt  indivisées,  tantôt  pennatifides  ou  incisées-denr^ 
tées  vers  leur  base;  les  caulinaires  sessiles,  amplexicaule3 , 
subdécurrentes ,  indivisées ,  en  général  très  entières,  oblongues , 
ou  oblongues  ^lancéolées,  pointues.  Capitule  atteignant  le  volume 
d'un  œuf  d'oie ,  sessilc ,  accompagné  d'une  collerette  de  fcuiUrs 
sublinéaires;  écailles  glabres,  coriaces  :  les  extérieures  subo- 
vales ;  les  intérieures  oblongues  ^  appendices  ovales  ou  siibor- 
biculaires,  opaques,  grands,  plus  ou  moins  longuement  ciliés, 
ou  lacérés  seulement  au  sonunet ,  tantôt  mutiques ,  tantôt  suba- 
listes ,  brunâtres.  Corolle  des  fleurs  du  disque  longue  d'environ 
I  pouce.  Aigrette  d'un  brun  roux  :  l'extérieure  à  peu  près  aussi 
longue  que  la  nucule.  —  Cette  espèce ,  originaire  du  Caucase , 
se  cultive  comme  plante  d'ornement. 

Sous'genre  JAGEA  Gasf. 

Capitules  radiés.  Involucre  ovoïde;  écailles  à  appettdice 
scarieux,  subopaque,  inappliqué,  non-décurrent,  mû- 
tique,  concave,  fimbriolé,  ou  plus  ou  moins  longuement 
cilié.  Fleurs  de  la  couronne  infondibuliformes,  grandes, 
5-7-fides.  Stigmates  filiformes ,  allongés ,  soudés  pres- 
que jusqu'au  sommet.  Aigrette  souvent  nulle  ou  courte 
et  caduque. 

CENTAuaiE  Jagee.  —  Centaurea  Jacea  Linn.  —  Flor.  Dati. 
tdb.  5 19.  —  Centaurea  amara  Linn.  —  Centaurea  pratehsis 
ti  C.  decipiens  lluil.  —  Jacea  supina  Lamk.  FI.  Franc.  — 
Jaheû  pratensis  Cass.  Dict.  des  Se.  Nat.  vol.  %^j  p.  89.  — * 
Planté  vivace ,  haute  de  i  pied  à  2  pieds ,  tantôt  gtabi^ ,  tàn« 
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tôt  phis  OU  iDOÎDs  incane.  Tiges  dressées ,  ou  ascendantes ,  ou 
diffuses^  paniculëes,  ieuillées,  anguleuses  de  même  que  les  ra« 
meaux.  Feuilles  très-entières,  ou  dcnte'es,  ou  pennatifides  :  les 
radicales  lancéolées,  ou  lancëolées-spathulées,  pe'tiolées  ;  les  eau- 
linaires  lancëolëes-linéaircs,  ou  lancéolées,  ou  oblongucs,  ou  li- 
néaires ,  sessilea;.  Capitules  sessiles  ou  subsessiles ,  de  grandeur 
variable.  Écailles-involucrales  glabres  ou  pubescentes  ;  appen- 
dices blanchâtres ,  ou  roussâtres  y  ou  noirâtres ,  tantôt  très-en- 
tiers, tantôt  érosés,  tantôt  plus  ou  moins- longuement  ciliés  (soit 
tonsy  soit  seulement  les  inférieurs) ,  en  général  ovales.  Nucnles 
petites^  brunâtres,  en  général  inaigrettées.  —  Cette  espèce, 
connue  sous  le  nom  de  Jacée ,  est  commune  dans  les  prairies 
et  au  bord  des  bois;  toute  la  plante  est  amère  et  astringente; 
on  assure  qu'on  peut  en  tirer  une  belle  teinture  jaune. 

Centaurée  a  feuilles  blanches.  —  Centaurea  detdbaia 
Willd.  —  Centaurea  sibirica  Linn.  —  Centaurea  Marschal- 
liana  Spreng.  —  Psephellus  calocephalus  et  Heteroîophus 
sihiricus  Cass.  —  Plante  vivace ,  touffue ,  baute  de  Va  pied 
à  2  pieds.  Tiges  simples  ou  rameuses,  feuillées,  dressées  j  ou 
ascendantes.  Feuilles  pennatifides,  ou  pennatiparties  (à  segments 
tantôt  indivisés,  tantôt  incisés^dentés  ou  pennatifides),  cotonneu- 
ses-incanes  soit  aux  deux  faces,  soit  seulement  en  dessous  :  les 
inférieures  pétiolées;  les  supérieures  subsessiles.  Capitules  de 
la  grandeur  de  ceux  de  la  Jacée,  sessiles,  ou  subsessiles;  écaille 
à  appendice  de  forme  très-variable,  pectiné-pennatifide,  ou  plus 
ou-  moins  longuement  fimbrié ,  brunâtre ,  ou  jaunâtre ,  ou  noi- 
râtre. Aigrette  courte,  roussâtre.  —  Cette  espèce  croît  en  Si- 
bérie et  au  Caucase  ;  on  la  cultive  comme  plante  d'ornement. 

SoiU'genre  CYÀNUS  Cass. 

Capitules  radiés.  Involucre  ovo'ide  :  écailles  à  appendice 
scarieux,  opaque,  décurrent,  appliqué,  inaristé,  dlié,  ou 
pectine-dentelé.  Fleurs  de  la  couronne  à  corolle  grande, 
infondibulîforme ,  ô-7-fide.  Stigmates  courts ,  libres , 
divergents.  Aigrette  courte.  Corolle  bleue  ^  ou  rougeâ- 
Ire,  ou  blancbâtre. 
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A.  Plantes'  annuelles,  à  tige  paniculée. 

Centaurée  Bleuet.  —  Centaurea  Cyanus  Linn.  —  Engl. 
Bol.  tab.  277. — Flor.  Dan.  tab.  993. — Blackw.  Herb.  tab.  66. 
—  Cyanus  arvensis  Mœnch ,  Metb.  —  Jacea  segetum  Laxijc. 
Flore  Fr.  — Tige  dressée;  rameaux  plus  ou  mcius  divergents. 
Écailles-involucrales  à  appendice  pectine'- dcnliculé.  —  Plante 
baute  de  i  pied  à  2  pieds,  plus  ou  moins  cotonneuse.  Feuilles  plus 
ou  moins  incaues  :  les  inférieures  pennatiMcs,  ou  dentées,  sub- 
spatbulées,  rëtrécies  en  pétiole  ;  les  autres  linéaires  ou  lanceo 
lées-lineaircs,  très-entières.  Rameaux  simples  ou  pnniculës ,  nus 
vers  le  sommet.  Involucre  long, de  4^6  lignes.  Écailles  à  ap- 
pendice blancbâtre,  ou  brunâtre ,  ou  noirâtre,  court  :  les  infé- 
rieures ovales  ou  ovales-lanceolëes  ;  les  supérieures  oblongues. 
Fleurs  bleues  (par  variation  violettes  ^  ou^roses ,  ou  blanches , 
ou  panachées  ).  Aigrette  plus  courte  que  là  nuculc.  —  Cette 
plante ,  nommée  vulgairement  Bleuet ,  '  Bluet  ,  Bluau ,  ou 
Sarbeau ,  est  très-commune  dans  les  moissons ,  et  se  cultive 
aussi  fréipiemment  dans  les  parterres.  Les  fleurs  du  Bleuet  s'em* 
ployaient  jadis  en  médecine ,  à  titre  de  fébrifuge,  de  diurétique, 
d'apéritif,  et  de  vulnéraire;  elles  sont  amères,  ainsi  que  toutes 
les  autres  parties  de  la  plante. 

Centaurée  déprimée.  -—  Centaurea  depressa  Bieb.  Flor. 
Taur.  Cauc.  —  Tige  en  général  divisée  dès  sa  base  en  rameaux 
diffus.  Ecailles-involucrales  fîmbriées.  —  Plante  ordinairement 
touffue,  plus  ou  moins  cotonneuse,  baute  de  V^pied  à  i  pied. 
Feuilles  semblables  à  celles  de  l'espèce  précédente ,  mais  plus 
larges.  Capitules  plus  grands,  subsessiles.  Écailles-involucrales 
k  rebord  tantôt  noirâtre,  tantôt  blanchâtre,  tantôt  roussâtre. 
Fenrs  semblables  à  celles  du  Bleuet  :  les  marginales  d'un  bleu 
vif ,  les  autres  violettes.  Nucules  brunâtres;  aigrette  externe 
roussitre,  un  peu  plus  longue  que  la  nucule.  «-^  Cette  espèce , 
indigène  des  contrées  voisines  du  Caucase,  méiite  d'être  cultivée 
comme  plante  d'ornement. 
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B.  Plante  vii^ace.  Tiges  simples  ou  peu  rameuses ,  feuillues, 
ailées  par  la  décurrence  des  feuilles, 

m 

Centaurée  de  montagne.  —  Centaurea  montana  Linn.  — 
Jacq.  Austr.  lab.  27 1 .  —  Bot.  Mag.  tab.  77,  —  Jaume  Saint- 
HiL  Flor.  et  Pom.  tab.  246.  —  Centaurea  mollis  Wald.  et 
Kit.  tab.  219.  —  Centaurea  stricta  Wald.  et  Kit.  tab.  178. 

—  Centaurea  seusana  Willd. —  Centaurea  Triwnfetti  Allion. 

—  Centaurea  ochroleuca  Sims ,  Bot.  Mag.  tab.  1 175. — Cen- 
taurea cheiranthifolia,  C*  Fischeri^  et  C.  axiïlarîs  Willd. — 
Jacea  alata  Lamk.  FI.  Fr.  — Plante  touffue ,  haute  de  'A  pied 
à  2  pieds,  plus  ou  moins  cotonneuse  et  incane.  Tiges  dressées  ou 
ascendantes,  i-3-cëpbales.  Fetlilles  de  grandeur  très-variable  : 
les  radicales  lancéole'es  >- spath ulces ,  pëtiolëes,  tantôt  pennati- 
fides,  tantôt  incise'es -dentées ,  tantôt  très- entières;  les  cauli- 
nairiss  lancéolées,  ou  lancëolées-oblongues ,  ou  lance'ole'es-li- 
néaires,  -ou  oblongues,  très-entières^  ou  dentées,  ou  rarement 
incisëes-dentëes.  Capitules  plus  grands  que  ceux  des  deux  es- 
pjbces  précédentes.  Écailles-inyolucrales  à  appendice  fiinbrië , 
UmlQl  noirâtre^  tantôt  brunâtre,  tantôt  blanchâtre,  tantôt  pa- 
Q^çhé.  Fleurs  de  la  couronne  longues  de  12  à  i5  lignes ,  d^nn 
bleu  yif ,  ou  moins  souvent  soit  d'un  blanc  tirant  sur  le  jaune , 
soit  pourpres.  Fleurs  du  disque  violettes ,  ou  brunâtres ,  ou 
pourpres ,  ou  blanchâtres.  Aigrette  plus  courte  que  la  nucule. 
<r*  Cette  espèce  9  qu'on  cultive  fréquemment  comme  plante  d'or- 
p^ejBient,  croît  dans  les  montagnes  de  presque  toute  l'Europe 
aii^i  qu'en  Orient  3  elle  fleurit  au  commencement  de  l'été. 

Sout-genre  LOPHOLOMA  Gass. 

Capitulds  subradiéfl.  Involucre  ovoïde  :  écailles  à  appen- 
dice scarieux,  opaque,  aubcoriace,  apprimé,  tantôt  niu- 
dque,  tantôt  courtement  aristé,  longuement  cilié,  sub- 
éécurrent.  Corolle  des  fleura  de  la  couronne  irréguliè- 
rement 3-5*fide,  à  tube  filiforme.  Stigmates  filiformes, 
allongés,  cohérents  presque  jusqu'au  soinm^it.  Aigrette 
externe  à  peu  près  aussi  longue  que  la  nucule. 
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Cektaueee  d'Orient.  —  Centaurea  orientalis  Linn.  — > 
Centaurea  tatarica  Reichb.  Plant.  Crit.  tab.  44^*  —  Centau^ 
rea  calocephala  Willd.  —  Reichb.  1.  c.  tab.  44^*  "~  Centau^ 
rea  atropurpurea  Wald.  et  Kit.  Hung.  tab.  x  i6. — Reichb.  1.  c. 
tab.  447* —  Plante  vivace ,  haute  dç  2  à  4  pieds.  Racide  pivo^r 
t§pte.  Tiges  dresse'es,  raides,  paniculëes,  feuillées,  plus  ou  moins 
floconneuses  (  surtout  étant  jeunes  )  de  même  que  les  rameaux. 
Feuilles  raides ,  tantôt  glabres  ,  tantôt  pubescentcs  ou  flocoo- 
neuses  :  les  radicales  et  les  caulinaires-inféricures  pétiolees,  pen- 
natifides,  ou  pennatiparties,  ou  bipennipartîes ,  ou  lyrëes;  les 
caulinaires  sessiles,  en  gëndral  pennatiparties  ;  segments  de  forme 
très-variable,  souvent.lineaires-oblongs.  Capitules  assez  grands, 
tantôt  sessiles  ^  tantôt  pédoncules.  Écailles  ovales  ou  suborbiiu- 
laires  (les  intérieures  oblongues),  en  général  plus  courtes  que 
l'appendice;  appendice  jaunâtre,  ou  brunâtre,  ou  noirâtre, 
ovale ,  ou  oblong ,  ou  suborbiculairc.  Corolles  jaunes  ou  d'un 
pourpre  brunâtre.  Aigrette  roussâtrc.  —  Cette  espèce ,  indigène 
dans  l'Europe  orientale ,  se  cultive  comme  plante  de  parterre* 

Sous-genre  HYMENOCENTRON  Caw. 

Capitales  longuement  radiés.  Involucre  ovoïde;  écailles 
à  appendice  petit,  appliqué,  scarieux,  subdiapbane,  dé- 
current,  fimbriolé  :  celui  des  écailles  inférieures  cour- 
tementaristé  ;  celui  des  écailles  supérieures  subuiutique 
ou  mutîque.  Corolle  des  fleurs  de  la  couronne  à  limbe 
palmatifidîe.  Stigmates  flliformes,  allongés,  soudés  pre*' 
que  jusqu'au  sommet.  —  Corolle  pourpre.  Feuilles  sU' 
périeures  sessiles,  décurrentes. 

CorrAirBÉe  bose.  —  Centaurea  dilata  Hort.  Kew.  -—  Cen^ 
taurea  elon^ata  Schoosb.  Mar.  —  Plante  annuelle,  h^tited*  f 
pied  à  s  pieds.  Tige  dressée ,  angalease  ^  ramettse ,  ailee  mpé' 
neorcMeat  par  la  décarrerKe  tit%  fieniUes  ;  iMBe^ox  plus  ou 
soiiii  dÎTergeols  ,  souvent  pmcol^  ;  TMKtalk$  divariqaéi. 
FeciJei  assez  raidrs ,  scabres  en  desMms  et  ara  bords  :  Us  ra- 
tlîntw  Ijiécs  ;  le»  fmàinsàm  mâéntmitê  obbiiper  nfêAtéén , 
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sinuées-dentëes  ;  les  supérieures  très-enticres  ou  dentées,  oblon- 
gues,  obtuses^  celles  des  ramules-florifères  petites,  sublinéaires. 
Capitules  du  volume  de  ceux  de  la  Jacée  commune.  G)rolle  d'un 
pourpre  plus  ou  moins  vif.  Nucules  petites,  grisâtres  :  aigrette 
blanche;  l'externe  plus  longue  que  la  nucule.  —  Cette  espèce., 
indigène  de  l'Afrique  septentrionale,  se  cultive  comme  plante 
d'ornement. 

Sous-genrê  CALCITRAPA  Cass. 

Capitules  radiants  ou  discoïdes.  Involucre  ovoïde  ;  écailles 
à  appendice  corné ,  spinescent ,  subulé ,  élargi  et  penné 
à  la  base.  Aigrette  courte  ou  nulle. 

Centaurée  Chausse-trape,  —  Centaurea  Calcitrapa  Linn. 
— Engl.  Bot.  tab.  i  *i5,^-^CalcitrapasteUata  Lamk.  Flor. Franc. 

—  Calcitrapa  Hypophœstum  Gaertn.  Fruct.  2,  tab.  i63,  fig.  2. 

—  Plante  bisannuelle ,  formant  une  touffe  arrondie ,  baute  de 
I  pied  à  3  pieds.  Tige  dressée,  rameuse  dès  sa  base  :  rameaux 
divariqués,  subdichotomes,  sillonnés.  Feuilles  glabres  ou  pubes- 
centes  ;  les  radicales  roselées ,  étalées  sur  terre,  lyrées ,  ou  bi- 
pennatiparties  ;  les  caulinaires  et  les  raméaires  sessiles  ,  penna- 
tifides  ;  les  florales  souvent  indivisées.  Ramules  -  florifères 
oppositifoliés  ou  axillaires,  i-cépbales,  très-courts,  feuilles.  Ca- 
pitules discoïdes,  assez  petits,  en  général  débordés  par  les  feuilles 
florales.  Involucre  glabre  :  épines  longues ,  fortes ,  jaunâtres , 
horizontales.  Corolle  rose,  ou  pourpre,  ou  blancbe*  Nucules  pe- 
tites, grisâtres,  inaigrettées.  —  Cette  espèce,  connue  sous  les 
noms  vulgaires  de  Chausse-trape  ou  Chardon  étoile,  est  com- 
mune aux  bords  des  chemins ,  ainsi  qu'en  d'autres  localités 
sèches  et  découvertes  ;  toute  la  plante  est  amère  ;  elle  s'em- 
ployait autrefois  à  titre  de  remède  diurétique ,  apéritif,  et  fé- 
brifuge. 

Genre  CNICUS.  —  Cnicus  Vaill. 

Capitules  discoïdes",  multiflores;   couronne   1-sériée, 
pauciflore.  Involucre  ovoïde,  accompagné  d'uue  collerette 
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de  grandes  bractées  foliacées  ;  écailles  imbriquées,  appri- 
mées,  coriaces,  surmontées  d'un  appendice  corné  ,  spini- 
forme,  aristé- cilié.  Corolle  des  fleurs  de  la  couronne  plus 
courte  que  celles  du  disque ,  à  tube  capillaire,  et  à  limbe 
irrégulièrement  3-5-parti.  — Corolle  des  fleurs  du  disque 
subinfondibuliforme ,  5-Ede,  ringente.  Nucules  oblon- 
gues-oboyales,  subcylindriques,  cannelées,  multi-costées, 
couronnées  d'un  bourrelet  très-saillant ,  coroniforme , 
corné,  10-denté;  aigrette  double,  caduque  :  l'extérieure 
de  10  paillettes  longues,  égales^  sétiformes  ,  raides ,  sca- 
bres,  1-sériées,  alternes  avec  les  dents  du  bourrelet;  l'in- 
térieure de  10  paillettes  courtes,  i-sériées,  barbellulées , 
linéaires-subulées ,  un  peu  inégales  ,  alternes  avec  les 
paillettes  externes.  —  Ce  genre  ne  comprend  que  l'espèce 
suivante. 

» 

Cwicus  CHâRDON^BÉNi. — Cuicus  henedictus  Linn. — Gaertn, 
Fruct.  -2,  lab.  162,  fig.  5. —  Centaurea  henedicta  Linn.  — 
Carduus  henedictus  Blackw.  Herb.  tab.  4^6.  —  Calcitrapa 
lanuginosa  Lamk.  Flor.  Franc.  —  Plante  annuelle  ,  haute  de 
I  pied  à  2  pieds,  plus  ou  moins  laineuse.  Tige  dressée ,  angu- 
leuse ,  panicule'e  ;  rameaux  {>lus  ou  moins  divergents.  Feuilles 
assez  fermes ,  d'un  vert  clair ,  oblongues,  i  -nervëes ,  réticulées, 
inégalement  aristées-denticulées,  mucronées ,  piquantes  :  les  ra- 
dicales etlescaulinaires-inférieuressinuées-pennatifides;  les  au- 
tres sinuées-dentées ,  amplexicaules  ,  subdécurrentes  ;  les  flo- 
rales ovales-lancéolées ,  ou  oblongues-lancéolées ,  débordant  le 
capitule;  côte  saillante  aux  ^îaceSj  linéaire -lancéolée,  blan- 
châtre. Capitules  solitaires ,  terminaux ,  subsessiles.  Involuere 
laineux:  écailles  subchartacées ,  marginées,  i-costées:  les  ex- 
térieures ovales;  les  intérieures  oblongues  ou  oblongues  -  lan- 
céolées; appendice  long,  linéaire-subulé ,  blanchâtre ,  étalé  après 
la  floraison.  Corolle  jaune  :  celle  des  fleurs  du  disque  longue 
d'environ  8 lignes.  Nucules  brunâtres,  longues  d'environ  4  ^^gi^^^f 
aigrette  roussâtre  :  l'externe  un  peu  plus  longue  que  la  nucule. 
—  Cette  espèce ,  nommée  vulgairement  Chardon-héni ,  croît 
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dans  l'Europe  méridionale  ;  toutes  ses  parties  sont  d'une  e:iLtrênie 
amertume;  elle  jouit  de  propriétés  toni(|ues  et  fébrifuges  très- 
prpnoncées. 

Genre  CENTAURIDE.  —  Cento^urium  Cass. 

Capitules  discoïdes;  couronne  1-sériée.  Involucre  ovoïde, 
non-radiant;  écailles  coriaces,  imbriquées,  apprimées, 
scarieuses  aux  bords  ,  obtuses ,  mutiques  :  les  inférieures 
inappendiculées  ;  les  supérieures  surmontées  d'un  petit 
appendice  scarieux ,  diaphane ,  très-entier.  Corolle  des 
fleurs  de  la  couronne  profondément  5-ûde ,  à  tube  fili- 
forme. —  Corolle  des  fleurs  du  disque  subinfondibuli- 
forme,  subringente.  Stigmates  filiformes^  allongés,  soudés. 
Nucule  et  aigrette  comme  chez  les  Centaurées. 

Herbes  vivaces.  Tige  feuillée ,  paniculée.  Feuilles  pen- 
natiparties.  Capitules  plus  ou  moins  longuement  pédon- 
cules, assez  grands.  Corolle  jaune  ou  pourpre.  —  Ce  genre, 
très-caractérisé  par  le  port ,  ne  diffère  pourtant  essentiel- 
lement des  Centaurées  que  par  l'involucre  à  écailles  la 
plupart  inappendiculées. 

Gentauride  élancée.  —  Centâurea  Centaurium  Linn.  — 
Qlackw.  Herb.  tab.  gS.  —  Jaume  Saint-Hil.  Flore  et  Pom. 
Franc,  tab.  ^l^i,  —  Feuilles  h  segments  lancéolés  ou  lancéolés- 
oibloogs ,  acumioés ,  doublement  dentelés ,  décurrents  ;  pétiole 
largement  aile'  entre  chaque  paire  de  segments.  Écailles-invo- 
lucraLes  rougeâtres  aux  bords  ^  non -striées.  —  liante  très-glabre, 
haute  de  3  à  6  pieds.  Racine  grosse ,  rameuse ,  pivotante.- Tige 
cylindrique ,  dressée ,  paniculée  et  médiocrement  feuillée  vers 
le  sommet;  rameaux  aphylles  ou  subaphylles.  Feuilles  infé- 
rieures longues  de  i  pied  à  2  pieds.  Involucre  long  d^enviroo  i 
pouce;  écailles  très-lisses,  verdâtres  :  les  inférieures  ovales  ou 
ova)es-elliptiques  ;  les  supérieures  oblongues.  Fleurs  d'un  pour- 
pre brunâtre.  Mucules  noirâtres ,  oblongues ,  tétragones-ancipi- 
tées  ;  aigrette  noirâ^e ,  à  p^u  p^cs  aussi  longue  que  la  nucule. 


FAMILLE    DES    8YNANTUÉRÉES.  75 

—  Cette  espèce ,  nomme'e  vulgairement  Grande  Centaurée , 
croît  dans  les  Alpes  du  Piémont  et  dans  les  Apennins  ;  elle  est 
propre  à  l'ornement  des  grands  parterres.  Sa  racine  est  légère- 
ment aromatique  et  amère  ;  on  lui  attribue  des  proprie'tës  toni- 
ques et  sudorifiqucs. 

Centauride  d'Afrique. — Centaurea  africana  Lamk.  Dict. 
— Feuilles  (d'un  vert  gai)  à  segments  étroits,  sublinéaires,  acu- 
minës,  denticule's,  dëcurrents.  Écailles-involucrales  striées  de 
bandelettes  noirâtres. — Plante  très-glabre,  haute  de  a  à  4  pieds. 
Tige  cannelée,  dressée.  Rameaux-florifères  aphylles  ou  sub- 
apbylles,  ordinairement  paniculës.  Feuilles  inférieures  longues  de 
5  à  12  pouces;  dentelures  fines,  pointues,  subcartilagineuses 
aux  bords  j  rachis  marginé  par  la  décurrence  des  folioles.  ïnvo- 
lucre  long  de  5  à  8  lignes  ;  écailles  très-lisses  :  les  inférieures 
ovales  ou  ovales  -  elliptiques  ;  les  supérieures  oblongues ,  sur- 
montées d'un  appendice  ovale  ou  oblong ,  diaphane.  Corolle 
jaune  :  celle  des  fleurs  du  disque  longue  d'environ  i  pouce. — 
Celte  espèce  ,  originaire  de  Barbarie ,  se  cultive  comme  plante 
de  parterre. 

Centauride  de  Russie. — Centaurea ruihenicalij2iic^.  Dict. 

—  Gmel.  Sibir.  2,  p.  89,  tab.  ^i,  —  Feuilles  (glauques,  un 
peu  charnues  )  à  segments  (  souvent  bifurques  )  e'iroits ,  oblongs- 
lineaires,  subobtus,  denticulës,  subdecurrents.  Ëcailles-involu- 
crales  striées  de  bandelettes  noirâtres.  — Plante  très  semblable 
à  l'espèce  précédente.  Feuilles  à  segments  plus  larges ,  moins 
régulièrement  décurrents.  Dentelures  acérées,  subcartilagineuses 
aux  bords.  Corolle  jaune.  Nucules  oblongues,  tétragones-ancipi- 
tées ,  luisantes,  jaunes  vers  leur  base,  noirâtres  supérieurement, 
longues  d'environ  3  lignes;  aigrette  d'un  brun  roux,  un  peu 
plus  courte  que  la  nucule.  — Cette  espèf^,  indigène  de  l'Europe 
orientale ,  se  cultive  aussi  comme  plante  de  parterre. 

Genre  CHRYSÉE.-  Chryseis  C^ss. 
Capitules  radiés  ;  couronne   1-ou  ^rsériéc.   Involucrc 
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ovoide  :  écailles  coriaces,  submarginées ,  imbriquées,  ap- 
primées,  mutiques  :  les  extérieures  courtes ,  larges,  inap- 
pendiculées ,  ou  très-courtement  appendiculées  ;  les  inté- 
rieures longues,  étroites,  surmontées  d'uit  appendice  lâche, 
scarieux  ,  diaphane ,  subovale ,  acuminé.  —  Fleurs  de  la 
couronne  à  corolle  infondibuliforme ,  ample ,  irrégulière- 
ment multifide.  —  Fleurs  du  disque  à  corolle  régulière , 
subinfondibuliforme,  5-fide.  Ovaire  soyeux.  Stigmates  fili- 
formes, longs,  soudés  inférieurement,  divergents  et  arqués 
en  dehors  à  partir  du  milieu.  Nucules  prismatiques,  tétra- 
gones,  un  peu  comprimées ,  finalement  glabrescentes  ;  ai- 
grette nulle  ou  simple ,  composée  de  paillettes  inégales , 
pluri-sériées ,  subdenticulées  :  les  extérieures  courtes , 
étroites,  linéaires  ;  les  intérieures  longues ,  linéaires-spa- 
thulées. 

Herbes  annuelles,  glabres.  Tige  rameuse,  feuillée.  Feuil- 
les pennatifîdes,  ou  lyrées,  ou  indivisées,  la  plupart  pétio- 
lées.  Capitules  assez  gros,  terminaux,  solitaires,  longue- 
ment pédoncules.  Fleurs  blanches,  ou  pourpres,  ou  jaunes, 
odorantes. 

Ghrysée  odorante.  —  Chryseis  odorata  Cass.  in  Dicl.  des 
Se.  Nat.  V.  9,  p.|i54. — Centaurium  suaveolensCsLSS.  1.  c.  v.  7, 
p.  397. — Centaurea  Amherhoilj^Tûk.  Dict. — Centàurea  am- 
^rezceaSchk.  Handh.  tab^  261. — Centàurea suaveolensyfiWà, 
— Feuilles  non- glauques  :  les  inférieures  ovales,  ou  obovales,  ou 
spathulées,  indîvisées,  denticulees;  les  supérieures  lyre'es  ou 
pennatifides.  Écailles-involucralés  inférieures  surmonte'es  d'un 
très-court  appendice  sph'acele'.  Corolle  jaune.  Nncules  aigret- 
lëcs.  '- — Planta  baute  de  i  pied  à  1  pieds.  Tige  dressc'e,  caonc- 
lëc,  panîculëe  superieuiteent  ;  rameaux  aphyllcs  ou  subaphylles, 
un  peu  divergents.  Feuilles  la  plupart  indivisées ,  subobtuses. 
Capitules-florifères  longs  de  i  pouce  et  plus.  Écailles-involu- 
crales  strie'es  longitudinalemcnt  (de  lignes  rougeâtres)  :  les  iofé- 
rieures  ovales  ou  ovales-elliptiques,  à  appendice  minime,  char- 
tacé,  opaque,  rougeâtre^  les  supérieures  oblongues  ou  ovales- 
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oblongues,  à  appendice  oblong,  loDg  de  3  à  4  lignes.  Fleurs  de 
la  couronne  à  corolle  très  •  évasée ,  longue  d'environ  i  pouce. 
Nucules  noirâtres ,  longues  de  2  à  3  lignes  ;  aigrette  roussâlre , 
persistante,  un  peu  plus  longue  que  la  nuculc.  —  Cette  plante, 
originaire  d'Orient ,  se  cultive  fréquemment  dans  les  parterres  ^ 
on  la  connaît  sous  les  noms  vulgaires  de  Barbeau  jaune ,  Am- 
brette  jaune ^  om  fleur  du  Grand-Seigneur ^  sa  floraison  com- 
mence en  juin  ou  juillet ,  et  dure  jusqu'à  la  fin  de  Tête'  :  les 
fleurs  y  plus  grandes  que  celles  du  Bleuet  ^  sont  lëg[ërement  odo- 
rantes. 

Ghrysee  MUSQUEE.  —  Chr^seis  moschata  et  Centaurium 
mos chaium  Cass,  1.  c.  —  Centaurea  moschata  IjAVûk,  Dict* 
—  Amberboa  moschata  De  Gand.  Prod.  —  Feuilles  glauques, 
la  plupart  pennatifîdes  ou  pennatiparties.  Ëcailles-involucrales 
inférieures  suborbiculaires ,  inappendicule'es ,  non-sphacëlëes 
au  sommet.  Corolle  pourpre  ou  blancbe.  Ovaires  et  nucules 
înaigrettés.  —  Plante  semblable  par  le  port  à  l'espèce  préce'- 
dcnte.  Feuilles-radicales  sublyrées  ou  indivisées.  Feuilles  eau- 
Hnaires  en  général  profondément  pennatifîdes ,  à  segments  fal- 
ciformes,  ou  lancéolés -oblongs,  ou  sublinéaires,  acuminés , 
tantôt  très-entiers ,  tantôt  sinués-dentés ,  ou  denticulés.  Capi- 
tules florifères  longs  de  i  pouce  et  plus.  Écailles-involucra- 
les  à  rebord  pourpre,  subcbartacé^  appendice  des  écailles  inté- 
rieures ovale,  brunâtre,  long  de  "a  à  3  lignes.  Corolle  des  fleurs 
de  la  couronne  longue  d'environ  i  pouce.  Nucules  qoirâtres , 
longues  de  2  lignes.  —  Cette  espèce,  fréquemment  cultivée  dans 
les  parterres,  et  connue  soùs  les  noms  de  Centaurée  musquée  / 
Barbeau  musqué  y  ou  Bleuet  du  Levant ,  croît  en  Grèce  et  eh 
Orient.  Ses  fleurs  sont  très -élégantes;  elles  exbalent  une  odeur 
légèrement  musquée ,  analogue  à  celle  de  Scabieuse  pourpre,  et 
beaucoup  plus  prononcée  que  celle  de  Tespèce  précédente.  La 
floraison  commence  en  juin,  et  se  continue  jusqu'en  automne. 

Genre  CYANOPSIDE.  —  C>-a/io;?iw  Cass. 

Capitules  longuement  radiés  ;  couronne  l-sériée.  Invo« 
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lucre  ovoïdô,  à  écailles  iiTibiiquées ,  appliquées,  subco- 
riaces  9  marglnées ,  acuminées,  aristées  :  les  supérieures 
scarieuses  vers  leur  sommet:  arête  étalée  ou  recourbée. — • 
Fleurs  de  la  couronne  amples ,  subinfondibuliformes ,  irré- 
gulièrement 5 -ou  6-fides. — Fleurs  du  disque  à  corolle  sub- 
infondibuliforme ,  ô-fide,  subrégulière,  un  peu  ringente. 
Stigmates  longs ,  filiformes ,  libres  presque  dès  leur  base , 
divergents,  arqués  en  dehprs.Nucules  oblongues,  compri- 
mées, 12-costées  (à  côtes  égales ,  séparées  par  des  sillons 
transversalement  rugueux),  couronnées  d'un  bourrelet  co- 
roniforme,  12-denté;  aigrette  simple,  composée  d'envi- 
ron 6  rangs  de  paillettes  imbriquées ,  étagées ,  membra- 
neuses, denticulées  :  les  extérieures  courtes,  sublinéaires, 
obtuses  ;  les  intérieures  longues,  linéaires-spathulées. 

Herbe  annuelle.  Tige  rameuse ,  feuillée.  Feuilles  infé- 
rieures pennatifides  ou  lyrées  :  les  radicales  rétrécies  en 
pétiole;  les  caulinaires  la  plupart  sessiles.  Capitules  soli- 
taires, terminaux  y  longuement  pédoncules.  Fleurs  de  la 
couronne  pourpres.  Fleurs  du  disque  jaunâtres. 

GYANOfsiDE  RADIEE. — Qyanopsîs  radiatissima  Cass.  in  Dict. 
des  Se.  Nat.  v.  12,  p.  268.  —  Centaurea  muricata  Linn. — 
Centaurea  muricata^  et  Centaurea  pubigera  Pers. — Calcitra- 
pa  etongata  Mœnch.  —  Amherhoa  miicronata  De  Gand.  Prodr. 
— PlaDte  haute  de  V»  pied  à  %  pieds,  couverte  d'une  pubescence 
scabre.  Tige  dressée  ,  cannelée ,  ordinairement  rameuse  dès  la 
base  ;  rameaux  paniculés,  aphylles  supérieurement.  Feuilles  su- 
périeures oblongues  ou  lancéolées  -  obloftgues ,  en  général 
très-entières  ;  pédoncules  (  ramules-florifères  )  dressés  ou  ascen- 
dants, très-grêles.  Involucre  pubescent,  long  d'environ  6  lignes; 
écailles  à  rebord  noirâtre ,  chartacé  :  les  inférieures  ovales  ou 
ovales -lancéolées;  les  supérieures  linéaires -lancéolées;  arête 
brunâtre,  un  peu  plus  courte  que  l'écaillé.  Fleurs  de  la  couronne 
longues  de  près  de  i  pouce ,  à  segments  lancéolés-linéaires , 
pointus,  plus  longs  que  le  tube.  Nucules  brunâtres  ,  comme  fo- 
véolëes  entre  les  câtes,  longues  à  peine  de  2  lignes;  aigrette 
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blanÈhÂtré,  ufi  fëd  pM  courte  qtié  là  tiiltuté.— t!èt(ê  ê^flèCe 
crotl  dans  rÉùtope  méridionale;  elle  mérite  d'être  cultivée 
comme  plante  d'ornement. 


IV*  TRIBU.  LES  GARDUINÉES.  --  CARDUINEjE 

Gass.  (i). 

Capitules  homogameSj  ou  hétérogames  ^  incourûnnéè 
(par  exception  radiés  ).  Fleurs  extérieures  souvent 
neutres  y  mais  du  reste  conformes  aux  autres /leurs. 
Corolle  tubuleuse^  ^-fide j  ringente  (les  ^  incisions 
extérieures  plus  profondes  que  les  autres  ) ,  après 
Vanthèse  plus  ou  moins  Courbée  en  dehors,  Éta- 
mines  à  filets  poilus  ou  papilleux  ;  appendiceS'Opici* 
laires  des  anthères  libres^  soudes  inférieurement.  Style 
plus  ou  moins  renflé  et  en  général  barbu  au  sommet. 
Stigmates  articulés  au  style  y  convexes  et  papilleux 
à  la  surface  externe^  planes  et  très -lis  ses  a  la  surface 
interne  y  presque  toujours  cohérents  jusque  vers  leur 
sommet.  Ovaire  comprimé ,  parfaitement  glabre  : 
aréole-basilaire  sessile ,  plane ,  un  peu  oblique  et 
latérale ,  o»  non-oblique  et  terminale. 

Pbntef  Don-lactefcentef ,  beribacéei,  fovTeiit  épioensef •  Feaillct  aU 
terncf.  GapiUiles  malttfloref .  Fleun  pmirprei,  oa  moins  looireat  Jamcf, 
oa  nreaeal  ïXtmtêy  oa  qnelqaefois  (  par  Tariation)  blaoebci.  lorolocfa  A 
èa'ûheê  iadrifaéef ,  coriace*,  soareat  ffi nefoentef  aa  §&mmet,  EéccfCacla 
fha  •«  fRifae  plan ,  épaif  ,  chana ,  hétiaè  ie  Ûml/rûltê  \&ttfmeê,  Ift- 
éfales^  aifaraMi-laaUnéea,  liWci;  rarement  le  réccfCaclac«t  alfMé, 
ta^rillef.  Coralle  i  tabe  Im^  frêle,  aecrcKeat  peniiat  la  i#raf- 


(4)  c Cette  trifca,  »  4U  3L  ieCÊâêim,  m  âïOèrt  ief  Carliftée»  fm  hê 
3  ileu  da  èumàmtê,  kcrûiét  dk  poUf  •«  de  papHlet,  et  te  Omimhhê 
a  par  la  rtitiaga  dkr«>faire  et  ée  faifrefte,  9 
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son  ;  limbe  cylindracé^  à  base  urcéolëe,  un  peu  gibbeofe  du  côte  intérieur  : 
segments  longs,  étroits,  linéaires,  médiocrement  divergents^  point  arqués 
en  dehors ,  calleux  au  sommet ,  subcartilagineux  aux  bords  ;  nervures 
fines,  intra-marginales.  Étamines  à  filets  soudés  inférieurcment  au  tube 
de  la  corolle  ;  partie  libre  arquée  en  dedans.  Article-anthériférc  conforme 
au  filet,  mais  un  peu  plus  grêle  et  très-glabre.  Anthères  longues,  étroites  : 
connectif  large;  appendices -apictlaires  subicarieux,  demi-lancéolés  et 
libres  supérieurement;  appendices-basilaires  très-variables,  poliinifèrcs 
supérieurement,  frangés  vers  Textrémité,  soudés  collatéralement.  Ovaire 
obové,  comprimé  bilatéralement,  muni  de  4  côtes  ou  arêtes  :  4  intérieure, 
4  extérieure,  2  latérales;  point  de  bourrelet  basilaire;  bourrclet-apici- 
laire  peu  distinct,  coroniforme.  Aigrette  (souvent  brune  en  sa  partie 
moyenne)  insérée  en  général  sur  un  anneau  corné  (qui  se  détache  spon- 
tanément à  la  maturité  ),  ordinairement  composée  de  soies  pluri-sériées, 
irrégulièrement  disposées ,  inégales,  barbellulées,  ou  barbées  :  celles  des 
rangs  intérieurs  ordinairement  élargies  vers  leur  base,  trièdres  vers  leur 
milieu,  filiformes  supérieurement  quel^efois  épaissies  au  sommet  ]  celles 
des  rangs  extérieurs  plus  courtes^  plus  grêles,  presque  entièrement  fili- 
formes. 

Genre  CARTHAME.  —  Çartkamus  Tourn. 

Capitules  Iiétérogames ,  incouronnés.  Involucre  ovoïde  ; 
écailles  coriaces  :  les  extérieures  très-courtes ,  surmontées 
d'un  grand  appendice  foliacé ,  étalé  ;  les  suivantes  ovales, 
surmontées  d'un  appendice  moins  grand,  inappliqué, 
aristé-cilié ,  mucroné  ;  les  intérieures  oblongues^  surmon- 
tées d'un  petit  appendice  subcoriace ,  spinescent,  apprimé. 
Corolle  régulière  ,  à  tube  grêle  ,  cylindracé.  Filets  des  éta- 
mines glabres ,  à  peine  papilleux.  Appendices-apicilaires 
des  anthères  arrondis  au  sommet.  Ovaires  inaigrettés  :  les 
extérieurs  allongés,  grêles,  inovulés,  stériles.  Nucules  tur- 
binées,  inéquilatérales,  tétragones,  très-lisses,  inaigrettées. 

Herbe  annuelle.  Tiges  feuillées ,  rameuses.  Feuilles  in- 
diVisées ,  ^enticulées  (à  dentelures  mucronées  ou  courte- 
ment  aristées  )  :  les  radicales  longuement  pétiolées  ;  les 
caulinaires  la  plupart  sessiles.  Rameaux-florifères  1-cé- 
phales,  feuilles,  épaissis  au  sommet.  Paillettes -réceptacu- 
laires  linéaires,  pointues.  Corolle  orange. 
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Carthame  tinctoriale.  —  Carthamus  tinctorius  Linn.-  — 
Lamk.  111.  tab.  66i,  fig.  3.  —  Plante  glabre,  haute  de  i  pied 
à  3  pieds.  Tige  grêle,  dressée,  effilée ,  cannelée,  If^èrem^ 
anguleuse,  l>lai^]l|âtre,  rameuse  vers  son  souunet  ;  rameaux 
siftples,  subfasâgjés.  Feuilles  fermes ,  luisantes,  d'un  vert  gai 
aui  2  faces,  8|d»|éticulées ,  pointues  :  les  radicales  et  les  cauU- 
naires-inférieures  oboyales-spathulées  ;  les  suivantes  lanc^lées 
ou  lancéolées-oblongues  ;  les  supérieures  et  les  ram^ires  oblo^- 
gues ,  ou  oblongues-lancéolées ,  ou  ovales-lancéolées.  Capitules 
assez  grands.  Écailles-involucrales  verdâtres,  comme  aranéeuses 
à  la  surface  externe  ;  appendices  plus  ou  moins  longuement 
mucronés ,  réticulés  :  ceux  des  écailles  inférieures  semblaUei 
aui  dernières  feuilles-raméaires;  ceux  des  écailles  intermédiairfs 
ovales  ou  elliptiques  ;  ceux  des  écailles  supérieures  jaonltres , 
subtriangulaires.  Corolle  très -grêle,  atteignant  jusqu'à  i8  li- 
gnes de  long  ;  tube  à  peine  évasé  au  sommet,  beaucoup  plus 
long  que  les  segments.  Nucules  assez  grosses  ,  blanchâtres. 
— Cette  plante ,  connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Carthame  f 
Safran  bâtard  ^  Safran  d* Allemagne  ^  ou  Graine  de  perro- 
quet ,  paraît  originaire  de  Tlnde,  où  elle  est  fréquenunent  cal- 
tivée  ainsi  qu'en  Orient  et  dans  TAfrique  septentrionale.  Les 
graines  de  la  Carthame  jouissaient  d'une  grande  vogue  dans  la  thé- 
rapeutique des  anciens ,  à  titre  de  purgatif  :  emploi  qui  ne  s'^ 
.pas  maintenu  jusqu'à  nos  jours  ;  dans  plusieurs  contrées  de  l'Inde, 
on  tire  de  ces  giaines  une  huile  .grasse ,  qui  peut  servir  aux 
usages  alimentaires.  En  Orient,  en  Afrique  et  dans  l'Europe 
méridionale,  la  Carthame  se  cultive  comme  plante  tinctoriale; 
ses  fleurs  fournissent  deux  couleurs  :  l'une  jaune  j  extractive, 
et  soluble  dans  l'eau;  l'autre  rouge,  résineuse ,  et  soluble  dai|s 
les  alcalis  :  cette  dernière  s'emploie  surtout  à  la  teinture  des 
soieries  et  des  plumes;  on  en  prépare  aussi  le  cosmétique  conau 
sous  le  nom  de  rouge  végétal.  La  Carthame  mérite  de  trouver 
place  dans  les  parterres  :  ses  fleurs  sont  très*  élégantes  et  légè- 
rement odorantes. 
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Genre  SERRATULE.  —  Serraiula  (Linn.)  Gass. 

Capitales  homogames ,  unisexuek.  InToloere  conique  ; 
écailles  mucronulées  :  les  extérieures  courtes  j  coriaces  ;  les 
intérieures  longues,  scarieuses ,  colorées  ^  Submembrana» 
cées.  Corolle  éubinfondibuliforme  j  5-fide ,  ringente.  Eta« 
minés  (stériles  dans  les  fleurs  femelles)  à  filets  papilleux  ; 
anthères  à  appendices-apicilaires  obtus.  Ovaire  stérile  dans 
les  fleurs  mâles.  Stigmates  filiformes  y  obtus ,  libres  pres* 
que  dès  leur  base ,  divergents ,  arqués  en  dehors.  Nu- 
cules  oblongues  ,  comprimées ,  subtétragones ,  striées  :  ai- 
grette composée  de  soies  (roussâtres)  scabres,  caduques. 

Herbes  vivaces ,  dioïques.  Tige  rameuse ,  feuillée.  Feuil- 
les indivisées  ou  pennatifides ,  inermes.  Capitules  termi- 
naux ,  courtement  pédoncules ,  ordinairement  fascicules. 
Corolle  pourpre  (  ou  par  variation  blanche  ) ,  plus  longue 
que   rinvolucre.  Fimbrilles  -  réceptaculaires  filiformes. 

Serratule^tingtoriale.  —  Serratula  tinctoria  Lion. -— 
Fier.  Dan.  tab.  a8i.  — Ëngl.  Bot.  tab.  38.  —  Plante  haute 
de  1  pied  à  4  pieds.  Racine  fibreuse.  Tiges  raides,  dres- 
sées ,  anguleuses ,  striées ,  ordinairement  rameuses  y  souvent 
rougeâtres  y  glabres  de  même  que  toutes  les  autres  parties  de 
la  plante.  Feuilles  d'un  vert  foncé,  assez  fermes^  finement 
dentelées,  tantôt  toutes  indivisées,  tantôt  toutes  pennatifides 
on  lyre'es ,  tantôt  les  radicales  indivisëes  ,  et  les  caulinaires 
pennatifides  ou  lyrëes  ;  les  radicales  et  les  caulinaires  infâ*teures 
longuement  pëtiolées  ;  les  autres  courtement  pétiolées  ou  ses- 
siles;  dentelures  acérées,  trës-rapprochëes  ;  lobes  ou  segments  de 
forme  très -variable.  Rameaux  en  général  courts  et  disposés  en 
corymbe  terminal,  i-5céphales.  Capitules  petits.  Invoiocre 
long  de  4  à  5  lignes  :  écailles  vertes  ou  violettes,  ciliolées;  les 
extérieures  ovales ,  ou  ovales-lancéolëes  ;  les  intérieures  oblon- 
gues -  liguliformes,  pourpres ,  de  moitié  plus  longues.  Nucules 
longues  d'environ  2  lignes  ;  aigrette  roussâtre  ou  jaunâtre,  à 
peu  près  aussi  longue  que  la  nucnle.  —  Cette  plante ,  nommée 


Tulgaireiftc&t  Sntriiey  est  oommune  sur  les  coUines  medtes^ 
et  ilaos  les  chîrières  des  bois  ;  ises  iemlles  donnent  avec  l'alun 
une  assez  belle  conleor  jaune  ^  qm  sert  à  la  teinture  des  étoffes. 
Tonte  la  plante  a  une  saveur  amère  et  astringente. 

Genre  BARDANE.   —  Lappa  Toutb. 

Capitules  homogames.  Involucre  subglpbuleux,  presque 
aussi  long  que  les  fleurs;  écailles  imbriquées ,  appliquées, 
coriaces ,  oblongues ,  surmontées  (excepté  les  intérieures) 
d'un  appendice  réfléchi  ou  étalé ,  très-long,  subulé,  su]>- 
coriace ,  se  terpiinant  en  spinelle  cornée ,  oncinée,  cour- 
bée en  dedans.  Corolle  inCondibuliforme,  5-fide,  parfaite- 
ment régulière  :  tube  10-nervé.  Filets  des  étamines  pa- 
pilleux;  anthères  à  appendices-apicilaires  terminés  en 
languette  filiforme;  appendices-basilaires  très-longs ,  su* 
hulés.  Stigmates  longs  ,  linéaires ,  obtus ,  libres  presque 
dès  leur  base ,  divergents ,  arqués  en  dehors.  Nucules  très- 
serrées,  oblongues,  comprimées,  striées,  transversalement 
rugueuses;  aréole-basilaire  à  peine  oblique  ;  aigrette 
courte,  caduque,  composée  de  soies  parfaitement  fili- 
formes ,  barbellulées ,  pluri-sériées ,  libres. 

Herbe  bisannuelle.  Tiges  rameuses,  feuillées.  Feuilles 
grandes ,  pétiolées^  indivisées,  denticulées ,  plus  ou  moins 
profondément  cordiformes  à  la  base,  cotonneuses  ou  pubé- 
rulesen  dessous,  inermes.  Capitules  terminaux  ou  axillaires 
et  terminaux ,  pédoncules ,  tantôt  solitaires ,  tantôt  fascicu- 
les. Écailles-involucrales  intérieures  scarieuses  et  colorées 
vers  leur  sommet,  mutiques,  ou  mucronées,  dépourvues 
d'appendice  àubulé.  Fimbrilles-réceptaculaires  longues, 
inégales,  subulées.  Corolle  pourpre ,  ou  par  variation 
blanche. . 

Bardane  officinale,  -r Lappa  officinalis  Spach. 

—  «  :  A  iNVOLVGEEs  GLABRES.— ^7t?(ûfiii  Lappa  :  oL ,  Lion.--> 
Luppa  gUibra  Lamk*  —  Lappa  offici^mUs  AlUon .—  Lappa 
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major  et  Lappa  minor  De  Cand. — ArcUum  majûs  et  Arcr 
tium  minus  Schk.  Handb.  tab.  227. — Lappa  mo/or  Engl. 
Bot.  tab.  laaS. — Arciium  LappaWiSLi. 

—  P  :  A  iMVOLUGREs  ARANEEux.  —  ilrctittm  Lappa  :  6,  Linn. 
^^  Lappa  tomentosa  Allion. — ArcUum  Bardana  Willd. 
—  Arctium  (omeTttosttm  Schk.  Handb.  tab.  227.  —  Mill. 
le.  tab.  iSg. — Flor.  Dan.  tab.  643. 

Plante  haute  de  i  '/>  pied  à  4  pieds.  Racine  longue,  pivo- 
tante, brunâtre,  de  la  grosseur  d'un  doigt.  Tige  pobescente  ou 
cotonneuse,  cannelée,  ordinairement  paniculée;  rameaux  plus 
ou  moins  diVei^ents,  souvent  glabrescents  et  rougeâtres,  tantôt 
paniculés,  tantôt  indivisés  presque  jusqu'au  sommet.  Feuilles 
vertes  en  dessus ,  cotonneuses-incanes  ou  moins  souvent  verdâ- 
tres  en  dessous ,  plus  ou  moins  ondulées  aux  bords ,  obtuses , 
ordinairement  mucronëes  :  les  radicales  et  les  caulinaires-in* 
férieures  très-grandes ,  longuement  pétîolées ,  cordiformes  ;  les 
caulinaires-snpérieores  et  les  raméaires  courtement  pëtiolëes , 
ovales,  à  base  tantôt  subcordiforme ,  tantôt  arrondie,  tantôt 
cunéiforme  ;  dentelures  petites,  mucronées.  Capitules  de  volume 
tris-variable,  plus  ou  moins  longuement  pédoncules,  tantôt  so- 
litaires, tantôt  en  corymbes,  en  général  tous  terminaux.  Ëcaiîles- 
involucrales  vertes,  souvent  ciliolées  de  glandules  stipîtées  :  les 
intérieures  subradiantes,  tantôt  mutiques,  tantôt  mucronées, 
roiigeâtres  vers  leur  sommet.  Corolle  d'un  pourpre  noirâtre  (par 
variation  blanche).  Anthères  blanchâtres.  Nucnles  3  à  4  ^ois 
plus  longues  que  leur  aigrette,  marbrées  de  brun  et  de  noir. 

Cette  plante,  connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Bardane^ 
Glouteronj  ou  Herbe  aux  teigneux  y  est  commune  aux  bords 
des  chemins  et  dans  les  décombres;  elle  fleurit  en  juillet.  Sa 
racine,  dont  la  saveur  est  à  la  fois  douceâtre  et  un  peu  amère, 
possède  des  propriétés  sudorifiques  et  dépuratives  fort  actives  : 
aussi  la  donne-t-on  fréquemment  en  décoction ,  contre  les  ma- 
ladies chroniques  de  la  peau ,  ainsi  que  contre  les  affections  sy- 
philitiques et  rhumatismales  ;  jadis  on  l'employait  en  outre  à 
titre  de  €ébrifëge,  de  pectoral,  et  de  vulnéraire.  Les  feuilles  de 
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la  Bardane  sont  très-amères,  et  elles  ont  e'ié  recommandées 
comme  un  excellent  remède  détersif;  du  reste  y  leur  volume 
considérable ,  joint  à  leur  consistance  molle ,  les  rend  assez  pro- 
pres au  pansement,  à  défaut  de  linge.  Les  jeunes  pousses  sont 
mangeables,  et  d'une  saveur  analogue  à  celle  de  l'articbaut;  les 
racines,  à  ce  qu'on  assure,  peuvent  être  substituées  aux  Salsifis. 

Genre  SILYBE.  -—  SUybum  Gaertn. 

Capitules  homogames.  Involucre  ovoïde;  écailles  co- 
riaces, appliquées,  marginées  :  les  extérieures  courtes , 
subovales,  sunDontées  d'un  grand  appendice  foliacé,  sub- 
coriace ,  plus  ou  moins  étalé ,  aristé-cilié  inférieurement, 
se  terminant  en  épine  cornée;  les  intérieures  longues, 
étroites ,  appendiculées ,  mutiques ,  ou  courtement  aris- 
tées.  Corolle  subinfondibuliforme,  inégalement  5-fide,rin- 
gente;  limbe  subglobuleux  vers  sa  base,  deux  fois  plus 
court  que  le  tube.  Filets  des  et  aminés  monadelphes  ,  pa- 
l^llenx.  Anthères  à  appendices-basilaires  courts ,  subulés  ; 
aiqpendices-apicilaires  pointus.  Stigmates  filiformes ,  sou- 
dés jusqu'au  sonunet.  Nucules  obovales,  comprimées, 
obscurément  tétragones ,  finement  striées  et  chagrinées  , 
marginées  au  sonunet;  aréole-basilaire  petite,  subcen- 
trale ,  à  peine  oblique;  aigrette  composée  de  soies  linéai- 
re^-subulées ,  finement  pubéniles ,  soudée^  par  la  base 
en  godet  corné ,  caduc  à  la  maturité. 

Herbe  annuelle.  Tige  feuillée ,  ordinairement  rameuse. 
Feuilles  sinuées-pennatifides ,  épineuses  aux  bords,  sou- 
vent marbrées  (de  taches  blanches)  :  les  radicales  grandes, 
rétrédes  eu  pétiole  ;  les  canlînaires  la  plupart  sessiles^ 
ampicxicanles.  Capitules  grands,  solitaires,  terminatix, 
un  peu  indUnés  pendant  la  floraison.  FimbriUeSs-réeqpUi- 
cnlaîres  sélacées.  Fleurs  pourpres,  plus  longues  que  les 
écailles  récepCacniaires. 

SfLTB£  GuaDdv-lfjUiit*  —  SUjrhum  Mariamim   Gxttn. 
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Frucl.  3,  lab.  i6B,fig.  2. — Cardus Marianus lAnn. — Engl. 
Bot.  lab.  976.  —  Blackw.  Herb.  tab.  79.  —  SiVyhum  macu- 
latum  Mœnch  ,  Metb.  —  Carthamus  maculatus  Lamk.  — 
Plante  baute  de  2  à  4  pieds.  Racine  longue ,  pivotante.  Tige 
dressée,  cylindrique^  cannelée,  ordinairement  paniculëe  ,  plus 
ou  moins  floconneuse  de  même  que  les  rameaux  ;  rameaux  longs, 
en  général  presque  de'gamîs  de  feuilles.  Feuilles  fermes ,  lui- 
santes, glabres,  d'un  beau  vert,  le  plus  souvent  marbrées  de 
blanc  :  les  radicales  longues  de  i  pied  à  2  pieds,  profondément 
lobées  ;  les  caulinaires-supérieures  et  les  raméaires  petites,  cor- 
diformes-ovales ,  acuminées ,  longuement  aristées-dentécs  vers 
leur  base ,  aristées-ciiiolées  supérieurement.  Capitules  du  yo« 
lume  d'un  petit  articbaut.  Involucre  glabre,  comme  radié; 
écailles  i-costées,  convexes,  à  rebord  blancbâtre,  submembra- 
nacé  :  les  basilaires  à  appendice  court,  suborbiculaire ,  non-acu- 
miné;  les  suivantes  a  appendice  beaucoup  plus  grand,  ovale- 
prbiculairc  inféi'icuremcot,  longuement  acuminé,subcondupliqué; 
les  supérieures  à  appendice  plus  court,  ovale-lancéolé;  les  plus 
ÎQtérieares  linéaires  ou  linéaires  -  lancéolées ,  débordées  par  le 
limbe  des  corolles.  Corolles  longues  d'environ  1 5  lignes.  Nucules 
brunes,  luisantes,  longues  de  3  lignes  ;  aigrette  d'un  blanc  sale , 
plus  longue  que  la  nucule. 

Cette  plante,  connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Chardon^ 
Marie,  Chardon  Notre-Dame ^  Chardon  argenté^  Chardon 
taché  ou  Artichaut  sauvage ,  croît  dans  l'Europe  méridionale  ; 
l'élégance  de  son  feuillage  la  rend  propre  à  Fomement  des 
grands  parterres.  Toutes  ses  parties  ont  une  saveur  amëre,  et 
elles  étaient  préconisées  jadis  à  titre  de  remède  sadcnrifique,  diu- 
rétique ,  fébrifuge ,  et  vulnéraire.  Ses  jeunes  feuilles ,  débar- 
rassées des  épines ,  se  mangent  comme  berbe  potagère  ;  les  pé- 
tioles ont  une  saveur  analogue  à  celle  des  cardons;  enfin  le 
récq^tade  des  capitules  peut  être  mangé  en  guise  d'artichauts. 

Genre  ONOPORDE.  —  Onopordon  Vai!!. 
Gflpitules  homogames.  Involucre  oroïde  ou  subhémi» 
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sphérique  :  écailles  coriaces,  imbriquées  »  appriméea , 
surmontées  d'un  appendice  linéaire-lancéolé ,  subcoriace  » 
spinescent  au  sommet >  inappliqué  (celui  des  écailles  in- 
férieures le  plus  souvent  réfléchi  ).  Réceptacle  «profondé- 
ment alvéolé  ;  alvéoles  membranacées  ,  irrégulièrement  si- 
nuées  -  dentées.  Corolle  infondibuliforme .  inégalement 
Ô-fide^ringente  ;  limbe  ventru  vers  sa  base.  Etamines  à  filets 
finement  papilleux.  Appendices -basilaires  des  anthères 
courts ,  subulés  ;  appendices-api cilaires  linéaires-subulés. 
Stigmates  longs,  filiformes,  obtus,  soudés  presque  jusqu'au 
sommet.  Nucules  oblongues-obovées  ou  turbinées,  tétra« 
gones-andipitées ,  transversalement  rugueuses  ;  aréole» 
basilaire  petite ,  centrale ,  non-oblique  ;  aigrette  composée 
de  soies  filiformes-subulées ,  barbellulées ,  soudées  par  la 
base  en  godet  corné^  caduc  à  la  maturité. 

Herbes  bisannuelles^  quelquefois  acaules,  le  plus  souvent 
cotonneuses.  Tige  feu i  liée,  ailée  par  la  décurrence  des  feuil- 
les. Feuilles  sinuées-pennatifides  et  dentées  de  même  que 
les  ailes  ;  dents  spinescentes.  Capitules  gros,  solitaires,  ter- 
minaux ,  courtement  pédoncules ,  dressés  ;  écailles-invo- 
lucrales  aranéeuses  ou  cotonneuses  i  les  inférieures  ovales 
ou  ovales-lancéolées ,  courtes  ;  les  supérieures  graduelle- 
ment plus  longues.  Corolle  pourpre  (ou  par  variation  blan- 
che), plus  longue  que  les  écailles-involucrales;  tube  forte- 
ment arqué  en  dehors.  Nucules  non-luisantes ,  à  peu  près 
aussi  longues  que  l'aigrette ,  marbrées  de  noir  et  de  brun  ; 
aigrette  jaunâtre^  ou  roussâtre,  ou  d'un  blanc  sale. 

Les  Onopordes  méritent  d'être  cultivés  dans  les  grands 
parterres  ;  quoique  hérissés  d'épines ,  ces  végétaux  ont  un 
feuillage  élégant  et  un  port  très  -pittoresque  ;  le  réceptacle 
de  leurs  capitules  peut ,  au  besoin ,  être  mangé  en  guise 
d'artichaut ,  et  le  pétiole  de  leurs  feuilles  a  une  saveur 
analogue  à  celle  des  cardons.  Les  espèces  les  plus  reiuar<« 
quables  sont  les  suivantes  : 

Onopordb  coMMVJt. '^  Onopordon  jéc^uuhium  Lîiin.**-^ 
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Flbr.  Dan.  tab.  909.  —  Engl.  Bot.  tab.  977.  —  Acanos  spi- 
7105a  Scopol. 

—  p  :  Glabresgent.  —  Onopordon  virens  De  Gand.  Flore 
FraDç.  Suppi.  —  Onopordon  viscosum  Horn.  —  Onopordon 
elaJtum  Sibth.  et  Smith  ^  Flor.  Graec.  tab.  833.  —  Onopor- 
don tauricum  Willd.  —  Bieb.  FJor.  Taur. 

Tige  dressée,  paniculée.  Capitules  subbëmisphenques.  Écail- 
ies-învolucrales  longuement  appendiculëes  ^  appendices  linëai- 
res-lanceole's  :  ceux  des  écailles  extérieures  à  appendice  étalé  ou 
féfléchi. — Tigebaùtedé  i  7,  pied  à  5  pieds,  dressée^  angu- 
ktoe,  largement  ailée,  en  général  cotonneuse  de  mime  que  les 
fettiles. 'Feuilles  radicales  atteignant  jusqu'à  3  pieds  de  long. 
ÉcaiUes-inyohicrales  aranéeuses  ou  laineuses.  Corolle  longue  de 
I  pouce;  tube  i  fois  plus  long  que  le  limbe.  Nucules  longues 
d'environ  a  lignes  ;  aigrette  roussâtre.  —  Cette  espèce ,  connue 
soùs  les  noms  vulgaires  à^Acanthine ,  Grand  Chardon  aux 
dneSf  Artichaut  sauvage ,  Epine  blanche  sauvage  y  on  Pé- 
danci-est  commune  aux  bords  des  chemins  ainsi  que  dans  d'au- 
tres localités  s%ches  et  découvertes;  elle  fleurit  en  été.  Toute  la 
pliintc  est  amère;  on  lui  attribuait  jadis  des  propriétés  apéritives, 
diurétiques,  stomachiques,  et  vulnéraires. 

Onoporde  BLAVcé.  —  Onopordon  eîongatum  Lamk.  Flore 
Franc;*— Onoporibit  UfyricumJaicq.  Hort.Vindob.  tab.  14B. — 
Cette  espèce,  indigène  dans  l'Europe  méridionale  et  en  Orient , 
diffère  de  la  précédente  par  sa  taille  plus  élancée,  sa  tige  et  ses 
feuilles  plus  épineuses ,  ses  involucres  à  écailles  surmontées 
d'an  appendice  ovale-lancéolé. 

OiroFOiiDE  d'Arabie.  Onopordon  arabicum  Linn.  —  Jacq. 
Ifort.  Yindob.  tat).  149.  —  Bot.  Mag.  tab.  3^299.  — Tige 
élancée  y  lârgMent  ailée ,  rameuse  au  sommet.  Capitales  ovoï- 
des, courtement  pédoncules.  Ëcailles-învolucrales  laineuses; 
appendices  dressés  :  ceui  des  écailles  inférieures  beaucoup  plus 
courts  que  les  supérieurs.  —  Tige  haute  de  5  à  8  pieds ,  en  gé- 
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nëral  laineuse  de  même  que  les  ailes  et  les  feuilles.  Feuilles  ra- 
dicales longues  de*2  &  3  pieds;  dents  courtement  aristées.  Capi- 
tules moins  gros  que  ceux  des  espèces  précédentes.  "— Cette 
espèce  croît  dans  l'Europe  méridionale  et  en  Orient. 

Genre  NOTOBASE.  —  Notobasù  Cass. 

Capitules  hétérogames  9  incouronnës.  Fleurs  extérieurea 
stériles  \  mâles.  Involucre  ovoïde-subglobuleux  ;  écailles 
coriaces ,  imbriquées ,  appliquées ,  munies  au-dessous  du 
sommet  d'une  glande  dorsale  nerviforme,  et  surmontées 
d*un  appendice  subulé,  trièdre ,  spinescent,  arqué  en  de- 
hors. Corolle  subinfondibuliforme ,  inégalement  5-fide , 
très-ringente.  Étamines  à  filets  poilus.  Anthères  à  appen- 
dices-basilaires  très-courts;  appendices-apidlaires  poin- 
tus. Stigmates  filiformes ,  soudés  presque  jusqu'au  som- 
met. Nucules  presque  osseuses,  résupinées,  turbinées, 
très-gibbeuses  au  dos,  comprimées  bilatéralement ,  obscu- 
rément tétragones,  très-lisses,  non-striées;  aréole-basi- 
laire  linéaire ,  verticale  ,  dorsale  ;  aigrette  composée  de 
paillettes  filiformes-subulées ,  plumeuses,  2-sériées,  sou- 
dées par  la  base  en  godet  corné ^  caduc  à  la  maturité. 

Herbe  annuelle.  Tige  rameuse,  fouillée.  Feuilles  si^ 
nuées-pennatifides  et  dentées  :  les  caulinaires  sessiles ,  am- 
plexicaules  ;  dents  aristées ,  spinescentes  ;  côte  et  veinés 
saillantes ,  luisantes ,  très-blanches.  Capitules  subsessiles 
ou  pédoncules,  terminaux,  ou  axillaires  et  terminaux  (ceux- 
ci  souvent  fascicules) ,  accompagnés  chacun  d'une  colle- 
rette de  plusieurs  feuilles  semblables  aux  feuilles  cauli- 
naires, mais  plus  petites.  Fimbrilles-réceptaculaires  sub- 
linéaires, libres,  inégales.  Fleurs  mâles  pluri-sériées ,  à 
ovaire  abortif.  Corolle  pourpre  ou  blanche ,  plus  longue 
que  les  écailles  involucrales. 

NoTOBASL  DE  Syrie.  —  Notohosis  syriaca  Cass.  in  Dict. 
des  Se.  Nat.  vol.  35 ,  p.  171 .  -^  Carduus  syriacus  Limu  — * 
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Cirsium  syriacum  Gaerto.  —  Cnicus  s/riacus  Willd.  —  6ïr- 
sium  maculatum  Mœnch.  > —  Cirsiùm  bracteatum  Link.  — 
Cnicus  obvtdlatus  Salzm.  -—  Tige  dressée  y  haute  de  2  à  3  pieds, 
simple  9  ou  paoietilëe  au  sommet ,  ordinairement  pubescente  ou 
floconneuse.  Feuilles  oblongues  ou  ovales -oblongues,  d'un  beau 
vert,  glabres,  ordinairement  marbrées  de  blanc  :  les  radicales 
et  les  caulinaires-infërieurcs  rétrécies  en  pétiole.  Capitules  de 
grandeur  médiocre,  dressés,  ordinairement  débordés  par  les 
feuilles  de  la  collerette.  Involucre  long  de  6  à  9  lignes  ;  écailles 
pvbérules,  plus  longues  que  leur  appendice  :  les  extérieures  oya* 
les  ou  ovales-lancéolées;  les  intérieures  oblongues-laQcâ>lée$.. 
Corolle  pourpre  ou  blanche ,  longue  de  6  à  8  lignes;  tube  aussi 
long  que  le  limbe.  Nucules  longues  d'environ  3  lignes ,  assez 
grosses ,  d'un  brun  clair ,  plus  coartes  que  l'aigrette.  Aigrette  à 
paillettes  blanches,  luisantes.  -^  Cette  espèce  croît  dans  la  ré- 
gion méditerranéenne;  on  la  cultive,  en  Orient,  comme  plante 
à  graines  oléagineuses. 

Genre  CYNARE.  —  Cynara  VaiU, 

Capitules  homogames ,  incouronnés.  Involucre  ovoïde  ; 
écailles  coriaces ,  imbriquées ,  apprimées  ,  surmontées 
d'un  large  appendice  spinescent  ou  mutique ,  étalé ,  ou 
réfléchi  :  celui  des  écailles  extérieures  subcoriace  ;  celui 
des  écailles  intérieures  subscarieux.  Corolle  subinfondibu- 
liforme,  très-inégaiement  ô-fide,  ringente;  limbe  ventru 
et  épaissi  vers  sa  base ,  plus  court  que  le  tube.  Etamines 
à  filets  papilleux  ;  appendices  -  apicilaires  des  anthères 
courts ,  obtus  ;  appendices  -  basilaires  courts ,  subulés. 
Stigmates  très-longs ,  filiformes ,  obtus ,  soudés  jusqu'au 
sommet.  Nucules  presque  osseuses,  obovales- oblon- 
gues, subtétragones 9  inéqùilatérales ,  finement  striées, 
lisses,  gibbeuses  au  dos;  aréole-basilaire  assez  grande, 
centrale  ,  orbiculaire  ;  aigrette  composée  de  paillettes 
pluri-Bériées ,  fiUformes-subulées,  plumeuses,  soudées 
par  Uiur  b«M  en  godet  corné ,  caduc  à  la  maturité. 
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Heribes  vivaces.  Tige  simple  ou  rameuse >  feuiUée 
Feuilles  indiviséesoupennatifides  (dents  ou  segments  mu- 
tiques  ou  aristés)  :  les  radicales  et  les  caulinaires-inférieures 
amples,  pétiolées;  les  supérieures  sessiles,  quelquefois 
subdécurrentes.  Capitules  sessiles  ou  subsessiles,  gros, 
solitaires,  terminaux,  dressés.  Fimbrilles-réceptaculaires 
inégales  y  libres  ,  sétiformes.  Ecailles-involucrales  char- 
nues vers  leur  base,  aoisomètres  :  les  intérieures  gra- 
duellement plus  longues;  appendice  des  écailles  in£é* 
rieures  foliacé ,  coloré  en  dessous  ;  appendice  des  écailles 
supérieures  cbartacé ,  luisant ,  nacré  en  dessus ,  brunâtre 
en  dessous  y  à  peine  débordé  par  les  corolles.  Corolle  à 
tube  grêle,  très-long  ^blanchâtre ,  arqué  en:  dehors  ;  limbe 
d'un  pourpe  violet,  à  segments  très-anisomètres,  "{ilifor- 
formes-subulés ,  longuement  débordés  par  ks  uthères. 
Anthères  d'un  brun  pâle.  Stigmates  longuement  saillants, 
d'un  bleu  de  ciel  très- vif .  Aigrette  à  paillettes  blanches , 
luisantes ,  beaucoup  plus  longues  que  la  nucule. 

Cynabe  Artichaut.  —  Cynara  Scolymus  Linn. — Blackw. 
Herb.  tab.  4^-  —  Feuilles  indivisées  os  pennatiparties  ;  dents 
mutiqaes  ou  subspinescentes.  Écailles-invoiucrales  à  appendice 
mutique ,  ou  mucroné,  ou  courtement  aristé.  —  Racine  grosse , 
longue,  pivotante.  Tige  haute  de  3  à  5  pieds  ^  dressée,  rameuse 
vers  le  haut ,  cotQDneuse-incane ,  cannelée  ;  rameaux  simples , 
i-céphales,  presque  dressés.  Feuilles  inférieures  très-amples , 
atteignant  jusqu'à  4  pieds  de  long;  segments  bblongs  ou  sob- 
lancéolés ,  pointus ,  incises-dentés ,  ou  pennatifides.  Écailles-in- 
voiucrales glabres:  les  inférieures. ovales  ou  ovales-lancéolées; 
les  supérieures  oblongues-lancéolées.  Corolle  longue  d'enWron 
a  pouces.  Nucules  longues  de  3  lignes,  marbrées  de  jaune ,  de 
brun,  et  de  noir.  —  Cette  plante  ,  connue  sous  le  nom  d*Arti- 
cTuuiif  paraît  n*être  qu'une  variété  de  culture ,  issue  de  Vespbce 
suivante;  perwnne  n*ignore  l'emploi  alimentaire  des  capitules 
d'artichaut. 

Ctvabe  CABnoK.  -—  Qrmurm  Cmrêumcmtus  Lîmi.  «*-  Celle 
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espèce  y  connue  sous  les  noms  de  Carde^  Cardouy  Cardonnette , 
ou  Artichaut  épineux,  ne  diffère  de  Y  Artichaut,  qui  paraît 
en  être  uncTariëte  de  culture  ^  que  par  des  feuilles  toutes  pen- 
natiparties  ou  bipennatiparties ,  à  dents  en  ge'ne'ral  longuement 
arîstëesy  et  par  des  ëcailles-înyolucrales  dont  les  infe'rieures  ont 
leurjappendice  termine'  en  forte  épine  plus  ou  moins  allongée. 
—  Le  Cardon  croit  spontanément  dans  les  contrées  voisines  de 
la  Méditerranée  ^  tout  le  monde  sait  qu'il  est  fréquemment  cul- 
tivé comme  plante  potagère  :  c'est  le  pétiole  de  ses  feuilles  qui, 
étiolé  (ou,  comme  disent  les  jardiniers,  blanchi)  moyennant  un 
buttage ,  constitue  un  aliment  sain  et  ngréab'c.  Les  cultivateurs 
distinguent,  comme  variétés,  le  Cardon  de  Tours,  qui  est  très- 
épineux  ,  et  le  Cardon  d^ Espagne ,  dont  les  feuilles  sont  près* 
que  dépourvues  d'épines. 

Le  Cardon,  de  même  que  V Artichaut,  méritent  une  place 
dans  les  grands  parterres  et  les  jardins  paysagers,  tant  à  raison 
de  leurs  grandes  feuilles  élégamment  découpées,  qu'à  cause  de 
la  beauté  des  fleurs. 

Genre  CIRSË.  —  Cirsium  Tourn. 

Capitules  homogames  ou  hétérogames,  incouronnés. 
Involucre  ovoïde;  écailles  imbriquées  ,  apprifnées,  co- 
riaces, surmontées  d'un  appendice  spinescent,  ou  aristé, 
ou  mucroné  ,  inappliqué,  étroit.  Corolle  infondibuli- 
forme  ,  inégalement  5-fide ,  ringente.  Ëtamines  à  filets 
papilleux  ou  poilus.  Anthères  à  appendices -apicilaires 
linéaires -subulés;  appendices-basilaires  très-courts,  séti- 
formes.  Stigmates  filiformes,  soudés  jusqu'au  sommet. 
Nucules  oblongues ,  comprimées ,  subcoi:iaces ,  flexibles , 
non  -  striées  ,  lisses ,  couronnées  d'un  bourrelet  ;  aigrette 
longue,  composée  de  paillettes  filiformes^subulées ,  plu- 
li-sériées,  inégales,  soudées  par  leur  base  en  godet  corné, 
caduc  à  la  maturité. 

Herbes  vivaces  ou  bisannuelles,  parfois  subacaules. 
Tiges  feuillées.  Feuilles  indivisees ,  ou  pennatifides ,  sou- 
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vent  dëcurfentes  ;  lobes  ou  dents  le  plus  souvent  spines- 
cents  ou  aristés.  Capitules  solitaires  ou  subfasckuléi,  ter- 
minaux, ordinairement  sessiles  ou  siibsessiles  ;  souynt 
accompagnés  d'une  collerette  de  bractées  foliacées.  Co- 
rolles jaunes,  ou  pourpres ^  ou  blanches,  plus  longues 
que  les  écailles-involucrales.  Fimbrilles-réceptaculaires 
sétiformes,  inégales,  libres,  ou  soudées  par  leur  base.  Ai- 
grette brune ,  ou  roussâtre ,  ou  grisâtre. 

Sofu-genre  BRIOLEPIS  Gass. 

Ecailles-involucrales  à  appendice  coriace,  aristé,  très- 
entier,  aranéeux ,  ou  laineux ,  plus  ou  moins  recourbé. 
Fleurs  toutes  hermaphrodites.  Feuilles  pennatifides, 
épineuses,  couvertes  en  dessus  de  poils  scabres.  Capi- 
tules gros ,  à  collerette  composée  de  bractées  conformes 
aux  feuilles  supérieures ,  mais  plus  petites.  Corolles 
pourpres. 

CiRSE  A  FEUILLES  LANCÉOLÉES*  —  Grsium  lanceoUuum 
Scopol. —  Carduus  hnceolatuslàïiai.  —  Flor.  Dan.  tab.  1173. 
—  Engl.  Bot.  tab.  lO'j,  -^  Lophiolepis  dubia  et  Eriolepis 
lanceolata  Cass.  —  Feuilles  oblongues- lancéolées ,  hispides, 
dëcurrentes,  pennatifides  :  segments  à  a  lobes  divariqués  ,  *spi- 
nescents.  Écailles-involucrales  à  appendice  légèrement  aranéeox* 
— -  Plante  bisannuelle.  Tige  haute  de  2  a  5  pieds ,  rameuse  ^ 
cannelée ,  velue.  Feuilles  d'un  vert  pâle  en  dessus,  subincanes 
en  dessous.  — Cette  espèce,  l'une  de  celles  qu'on  désigne  vul- 
gairement par  le  nom  de  Chardons  j  est  très-commune  dans  les 
localités  incultes  et  découvertes  ;  elle  fleurit  en  été. 

CiRSE  LAINEUX.  —  Citsium  eriophorum  Scopol.  —  Carduus 
eriophorus  Linn. — Jacq.  Flor.  Austr.^tab,  171.— Engl.  Bot. 
tab.  386.  — Eriolepis  eriophora  Gass.  — Feuilles  sessiles,  pen- 
natifides ,  hispides  :  segments  spinescents ,  souvent  bifurques. 
Écailles-involucrales  à  appendice  laineux.  —  Plante  bisannuelle, 
haute  de  3  à  5  pieds.  Tige  dressée,  velue,  rameuse.  Capitules 
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solteif^es  en  s^bfasckaiës.  Inrolucre  long  d'enyiitm  i  pouce. 
•«--Gette  tespèee,  noiiimëe  Tulgairement  Chardon  aux  ânes,  et 
Chardon  h  grosse  tête^  croît  aux  bords  des  chemins  et  dans 
les  décombres. 

Sow-ifn/re  Or^OTROPHE  Gass. 

ficailles-inTolucrales  glandulifères  au  dos  (glande  nenri» 
forme),  à  appendice  mucroniforme ,  ou  foliacé,  subulé 
au  sommet ,  non  -  piquant.  Fleurs  toutes  hermaphro- 
dites. 

CiRSE  OLéRAcé. — Cirsium  oleraceum  Allîon.  r-  Cnicus  olc' 
mceus  Linn.^-Flor.  Dan.  tab.  860. — Cnicus  pratensisLaiwk, 
—- Plante yivace,  glabre,  haute  de  2  à  4  pieds.  Tige  simple  ou 
presque  simple,  raide,  efQlee,  feuillue.  Feuilles  minces,  lisses, 
d'un  yert  clair,  ciliolëes-denticulées,  inermes,  tantôt  indivisees, 
tantôt  pennatilobées  :  les  radicales  rétrecies  en  pétiole  ;  les  cau- 
linaires  sessiles,  amplexicaules.  Capitules  terminaux,  subsessiles, 
agrégés  en  courte  grappe,  accompagnés  chacun  d'une  collerette 
de  grandes  bractées  ovales^  jaunâtres.  Involucre  conique;  écailles 
à  appendice  dressé,  foliacé,  sublancéolé,  subulé  au  sommet.  Co- 
rolle d'un  jaune  pâle.  — Cette  espèce  est  commune  dans  les 
prairies  humides,  surtout  dans  celles  dont  le  sol  est  tourbeux. 
Ses  feuilles  et  ses  jeunes  pousses  sont  mangeables. 

Genre  BREA.  —  Breea  Lessing. 

Capitules  homogames,  dioïques.  Involucre  ovoïde; 
écailles  imbriquées ,  apprimées ,  coriaces  ,  surmontées 
d'un  appendice  subscarieux,  coloré^  mucroniforme,  non- 
piquant,  étalé  ou  plus  ou  moins  recourbé.  Corolle  comme 
celle  des  Cirses.  Etamines  stériles  dans  les  fleurs  femelles. 
Ovaire  abortif  dans  les  fleurs  mâles.  Fruit  conforme  à  ce- 
lui des  Cirses. 

Herbes  vivaces,  à  racine  traçante.Tiges  rameuses.  Feuil- 
les siuuées-dentées  ou  pennatifides  :  les  caulinaires  ses- 


solitaires  ou  fascicules,  fédoociaiés^  terminaux.  CotM§ 
pouqire. 

Basa  G(»iMUK.— -j^r^^ea  arvûnsis  Lessiag  •  G#inp.-*-<&rMi» 
tula  arvensis  Linn*  —  Flor.  Dau.  tab.  644*  ^^  Engl.  Bot»  td». 
975.  —  Cnicus  arvensis  Hoffœ.  —  Cirsium  arvense  Lamk. 
—  Tige  dresMe ,  silloDnee,  panicul^ ,  glabre,  ou  floconoeusey 
.  haute  de  i  pied  à  4  pieds.  Feuilles  glabres  en  dessus ,  coton- 
neuses-incanes  ou  pubescentes  en  dessous,  ou  glabres  aux  2  fa- 
ces et  glauques  en  (lessous ,  assez  fermes  ^  oblongues ,  siouées- 
dentées,  ou  sinuëes-pennatifîdes,  aristëes-cilie'es.  Capitules  assez 
petits  9  en  général  rapprocbës  en  panicule  vers  l'extrémité  de 
chaque  rameau.  Inyolucre  glabre  ou  pubescent ,  long  de  5  à  8 
lignes  ;  écailles  munies  d'un  rebord  yiolet  de  même  que  l'ap- 
pendice.  G)roI]e  d'un  pourpre  pâle,  un  peu  plus  longue  que 
rinvolucre.  Nucules  petites ,  brunes ,  luisantes ,  beaucoup  plus 
courtes  que  l'aigrette^  aigrette  roussâtre.  — €ette  espèce,  nom- 
mée vulgairement  Churdon  des  champs ,  et  Chardon  hémor' 
roïdal  y  'croît  dans  les  champs ,  les  décombres  et  aux  bords  des 
bois  'y  elle  se  multiplie  avec  une  rapidité  étonnante ,  aulnoyeo 
de  ses  racines  traçantes ,  de  sorte  qu'elle  devient  souvent  très- 
nuisible  aux  cultures. 

Genre  CHARDON.  —  Carduus  Linn. 

Capitules  homogames ,  incouronnés.  Involucre  ovoïde 
ou  subglobuleux  ;  écailles  lancéolées  ou  linéaires,  spî* 
nesceutes  ou  aristées  au  sommet ,  coriaces ,  imbriquées, 
appliquées ,  immarginées.  Corolle  subinfondibuliforme, 
inégalement  5-fide ,  ringente.  Etandnes  à  filets  papilleux. 
Anthères  à  appendices-apicilaires  linéaires-subuléa;  ap* 
pendices-basilaires  très-courts.  Stigmates  filiformes,  sour- 
des. Nucules  oblongues,  comprimées ,  finement  striées  ; 
aréole-basilaire  petite,  subterminale,  à  peine  oblique; 
aigrette  longue,  blanche,  composée  dfi  soies  filiformes, 
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* 

in^ialefl ,  finement  barbellulëes ,  soudées  ptr  la  base  en 
godet  corné,  caduc  à  la  maturité. 

Herbes  annuelles,  ou  bisannuelles,  ou  yivaces.  Tige  ra- 
meuse ,  f euillée ,  le  plus  souvent  ailée  par  la  décurrence 
des  feuilles.  Feuilles  iudiyisées,  oupennatilobées,  aristées-. 
dentées,  ou-aristées-dliées  ilescaulinaires  sessiles,  le  plus 
souvent  décurrentes.  Capitules  solitaires  ou  feisciculés, 
pédoncules,  ousubsessiles,  dressés,  ou  nutants,  terminaux. 
Corolles  pourpres ,  ou  par  variation  blanches. 

•  .  .    .      » 

Chardon  icutant.  *^  Carduus  nutans  (jinn.  —  Flor.  Dan. 
tab.  653. — Engl.  Bot.  tab.  iiit^. — Lophiolepis nutans  Cass. 
-—Feuilles  semi- décurrentes,  sinuées-pennatifideSy  épineuses 
aux  bords*  Capitules  solitaires,  grands,  nutants.  ÉcaiUes-involu- 
craies  lancéolées,  aranëeuses,  spinescentes  au  sommet  :  les  exté- 
rieares  presque  étalées.  — Plante  bisannuelle,  haute  de  i  pied  à 
4  pieds.  Tige  simple  ou  peu  rameuse,  dressée,  interrupté-aiiée. 
Feuilles  d'un  vert  glauque,  raides,  glabres,  ou  pubescentes  aux 
veines;  lobes  plus  ou  moins  plissés.  Capitules  subhémisphâi- 
ques ,  atteignant  jusqu'à  3  pouces  de  diamètre.  —  Cette  es- 
pèce ,  dont  le  port  est  très-élégant ,  croît  dans  les  décombres  et 
autres  localités  découvertes. 

Chardon  a  feuilles  d'Acanthe.  —  Carduus  acanthoides 
Linn.  —  Jacq.  Flor.  Austr.  tab.  24g.  — *  Feuilles  décurrentes , 
sinuées-pennatiGdes ,  épineuses  aux  bords.  Capitules  solitaires , 
pédoncules,  subglobuleux,  dressés.. Écailles-involucralcs linéai- 
res^ dressées,  subulées  au  sommet  :  les  supérieures  recourbées. 
^ —  Plante  bisannuelle ,  haute  de  a  à  4  pieds.  Tige  dressée,  or- 
dinairement paniculée^  rameaux  simples  ou  paniculés;  ramules 
ircéphales;  ailes  larges,  épineuses.  Feuilles  raides,  d'un  vert 
^uque,  glabres,  ou  pubescentes  en  dessous;  les  radicales  pen- 
natiparties ,  à  segments  laides ,  sinués-lobés.  Pédoncules  en  gé- 
néral courts ,  très-épineux.  Capitules  glabres  ou  pubescents , 
petits.  Involucre  long  de  4  à  6  l^es.  —  Cette  espèce  croît  dans 
les  mêmes  localités  que  la  précédente 


FUflLLE    DES   STNANTHÉRÉES.  97 

Ghirdoit  criêpu.  —  Carduus  crispus  Linn.  —  Feuilles  si- 
nuées-dentées  ou  sinuees-penoatifides ,  sublance'olées  ^  aristées- 
ciile'es,  cotonneuses -incanes 'en  dessous,  dccurilcntes.  Capitules 
subglobuleux ,  subsessiles ,  agrégés  à  rextréinite  de  la  lige  et 
des  rameaux.  Écailles-inyolucrales  subulces ,  mucronées ,  plus 
ou  moins  recourbe'es.  — Plante  bisannuelle,  haute  de  3  à  5 
pieds.  Tige  rameuse;  rameaux  ordinairement  panicplés,  large- 
ment ailes  de  même  que  la  tige  ;  ailes  aristées-cilie'iss.  Feuilles 
d'un  rert  fonce'  en  dessus.  Capitules  petits.  —  Cette  espèce  croit 
dans  les  mêmes  localités  qua  la  précédente. 


V«  TRIBU.  LES  ECHINOPODEES.  —  ECHINOPO- 

DE  JE  Cass.- 

Capitules  homogames^  globuleux  y  à  irn^olucre  très-ano- 
mal  y  rudimentaire  y  formé  de  paillettes  sétacées  y  ré- 
fléchies y  beaucoup  plus  courtes  que  les  fleurs.  Fleurs, 
accompagnées  chacune  d'un  inçfolucelle  (i)  composé  de 
paillettes  pluri-sériées  y  diçersiformeSy  insérées  sur  le 
stipe  de  Vos^aire.  Corolle  hypocratériforme  y  ^-fide^ 
non-ringénte  :   tube,  très^droit.   Étamines  glabres. 
Style  barbu  et  un  peu  renflé  au  sommet.  Stigmates 
très-glabres  et  lisses^  plano-cons^exesy  d'abord  conni- 
vents  en  forme  de  cônCy  finalement  divergents  et  arqués 
en  dehors. 

Herbes  non-lactescentes.  Fenilles  alternes,  épineuses.  Capitales  mut- 
tifloret .  InTolucelle  à  paillettes  imbriquées ,  étagées  :  les  extérieures 
pluri-sériées,  sétiformes^  blanches,  barbellulëes,  courtes  ;i  les  suivantes 
svblancéolées  ou  spathulécs,  grandes,  subcoriaces,  luisante^,  concavêt» 


(4  ]  La  plupart  des  auteurs  considèrent  cet  involucelle  comme  l'invo- 
lucre  d'un  capitale  \  -flore  ;  M.  de  Cassini,  au  contraire,  le  regarde  comme 
une  aigrette  externe,  implantée  sur  le  stipc  de  Tovaire. 

BOTANIQUE.      PHAW,   T.    X.  7 
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colorées ,  siibalées  ou  spinescentes  au  sommet^  ciliées  ou  fimbriées  aux 
bords  (  les  supérieures ,  chez  plusieurs  espèces,  soudées  jusqu'au  delà  du 
milieu  ).  Fleurs  bleues  ou  blanches.  Récepticle  globuleux  ou  subglobu- 
lenx,  petit,  charnu,  arçolé,  nu.  Corolle  à  tube  plus  court  que  le  limbe, 
évasé  aux  2  bouts;  limbe  k  segments  un  peu  inégaux,  étroits^  sublinëairet, 
pointus,  dressés  et  contigus  à  leur  base,  réfléchis  en  dehors  tupérieure- 
ment  (durant  l'épanouissement),  garnis  à  la  face  supérieure,  ai-dessus d« 
la  base,  d^un  très-petit  appendice  squamuliforme.  Filets  des  ëtamines  sou- 
dés jusqu'au  sommet  du  tube  ;  partie  libre  courte,  arquée  en  dedans. 
Appendices-apicilaires  des  anthères  linéaires-lancéolés,  pointus;  appen- 
dices-basilaires  courts,  sétiformes,  soudés  collatératement.  Ovaire  5-nervë 
(k  bourrelet-basilaire  5-angulé^  très-apparent,  coriace],  couvert  d'une 
pubescence  barbellulée.  Aigrette  courte,  caduque ,  soit  cupuliforme  et 
entière,  soit  coroniforme  et  composée  de  paillettes  1 -sériées,  souvent  sou- 
dées vers  leur  base. 


Genre  ÈCHINOPE.  —  Echinops  Linn. 

Capitules  globuleux.  Inyolucre  rudimentaire  ^  formé 
de  paillettes  sétacées ,  rabattu  es ,  beaucoup  plus  courtes 
que  les  fleurs.  Corolle  hypocratérifomw ,  profondément 
5-fide  :  segments  subisomètres ,  non -ringents.  Nucules 
droites,  soyeuses, chartacées, subfusiformes  ,  pentagones; 
aigrette  soit  cupuliforme  et  entière,  soit  coroniforme  et 
composée  de  paillettes  courtes,  étroites,  1 -sériées,  légère- 
ment barbellulées ,  linéaires-lancéolées,  libres  dès  leur 
base,  ou  soudées  inférieurement. 

Herbes  annuelles ,  ou  bisannuelles,  ou  yiyaces.  Tiges 
feuillées ,  le  plus  souvent  rameuses.  Feuilles  sinuées-pen- 
natifides ,  ou  roncinées,  ou  pennatiparties ,  ordinairement 
cotonneuses  en  dessous  :  les  inférieures  rétrécies  en  pé- 
tiole ;  les  supérieures  sessiles  ou  amplexicaules.  Capitules 
solitaires,  terminaux,  pédoncules,  dressés.  Inyolucre  inap- 
parent ayant  la  chute  des  fruits.  Inyolucelles  débordant  le 
tube  des  corolles.  Réceptacle  très-petit  proportionnelle- 
ment au  volume  du  capitule.  Fleurs  plus  ou  moins  odo- 
rantes ,  assez  grandes ,  très-serrées  :  les  supérieures  dres- 
sées, plus  précoces  )  les  intermédiaires  horizontales;  les 
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inférieures  rabattues,  recouvrant l'involucre.  Nucules  re- 
couvertes par  les  involucelles ,  caduques  à  la  maturité. 

La  plupart  des  Echinopes  se  font  remarquer  par  l'élé- 
gance de  leurs  fleurs,  agrégées  en  gros  capitules  sphé- 
riques  ;  les  espèces  suivantes  méritent  plus  spécialement 
d*être  cultivées  comme  plantes  d'ornement. 

A.  Aigrette  non-Jimbriolée, 

ÉcHuropE  ELANCEE.  —  Echifiops  exaltatus  Scbrad.  Hort, 
Gœtt.  — Echinops  strictus  Fisch.  —  Bot.  Mag.  lab.  2454.  — 
Echinops  Ritro  Schk.  (  non  Linn.  )  Handb.  tab.  268.  —  Tige 
dressée  ,  paniculée  au  sommet.  Feuilles  sinuëes-pennatifides  , 
aristëes  -  ciliolées  y  cotonneuses  -  incanes  en  dessous;  segments 
incisës-dentës  :  dents  aristées.  Capitules  très-longuement  pe'- 
donculés.  Involucelles  à  paillettes  acuminées-subulees,  gla- 
bres, non-spinescentes ,  fîmbriolées  aux  bords.  —  Plante  vivacc, 
haute  de  3  à  5  pieds.  Tige  raide,  dressée,  floconneuse ,  canne- 
lée; rameaux  dressés,  i-cépbales.  Feuilles  assez  minces,  d'un 
vert  foncé  en  dessus,  courtement  spinelleuses.  Gapitule;^  du  vo- 
lume d'une  grosse  Noix.  Corolle  d'un  bleu  clair ,  longue  de  5 
à  6  lignes.  Nucules  brune^",  longues  de  5  à  6  lignes,  --r  Celte 
espèce  paraît  être  originaire  de  Sibérie.  Ses  fleurs  exhalent 
une  légère  odeur  de  Vanille. 

B.  Aigrette  fimbriolée. 

a)  Capitules  parfaitement  globuleux,  pidoneulit.  Paillettes  des  inno^ 
tutelles  toutes  distinctes,  Réceptacle  subglobuleux, 

ËGHiNOPE  COMMUNE. — Echitiops  sphcBroccphalus  Linn.  — 
Echinops  paniculatus  Jacq.  fil.  Eclog.  lab.  49-  — Bot.  Reg. 
tab.  356.  —  Echinops  persicus  Fisch.  —  Echinops  viscosus , 
Echinops  villosuSy  Echinops  altaicus ,  et  Echinops  giganteus 
Hortul.  — Echinops  multiflorus  Lamk.  —  Tige  dressée  ,  ra- 
meuse supérieurement  :  rameaux  dressés  ou  ascendants ,  in- 
caneSy  pubérules-glanduleux,  souvent  paniculés.  Feuilles  si- 
nuëes-pennatiûdes  ou  rondnées ,  cotonneuses  en  dessous ,  ordi  • 
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naîrement  scabres  et  glanduleuses  en  dessous,  aristëes-ciliole'es  ^ 
segments  spinescents  au  sommet.  Inyolucelles  à  paillettes  non- 
spinescentes ,  longuement  subulëes  et  ciliées  au  sommet ,  pu- 
berules- glanduleuses  à  la  surface  externe.  —Plante  yivace, 
haute  de  a  à  6  pieds.  Feuilles  assez  minces ,  d'un  vert  foncé 
en  dessus ,  incanes  ou  blanchâtres  en  dessous  :  les  inférieures 
grandes.  Capitules  courtement  pédoncules  ^  de  i  à  2  pouces 
de  diamètre.  Inyolucelles  longs  de  6  à  9  lignes  :  paillettes 
verdâtres  ou  incanes  à  la  surface  externe.  Corolle  blanche, 
longue  de  5  à  6  lignes.  —  Cette  espèce ,  nonmiee  vulgairement 
Boulette,  ou  Chardon-boulette ,  croît  dans  toute  l'Europe  mé- 
ridionale y  ainsi  qu'en  Sibérie  et  en  Orient. 

EcHiNOPE  DE  Hongrie*  —  Eckinops  bannaticus  Rochel.  — 
Eckinops  ruthenicus  Reïchh,  Plant.  Crit.  V,  fig.  642.-^jBcA«- 
nops  Ritro  Bot.  Mag.  tab.  982.  —  Tige  dressée,  rameuse  vers' 
le  sommet;  rameatix  raides,  dressés,  non-glanduleux.  Feuilles 
scabres  et  pubérules  en  dessus ,  cotonneuses  en  dessous ,  ans- 
tées-ciliolées  :  les '^inférieures  subroncinées,*à  segments  très- 
larges,  irrégulièrement  lobés  ;  les  supérieures  pennatifides; 
lobes  et  segments  courtement  aristés.  ^Inyolucelles  à. paillettes 
courtement  aristées,  un  peu  piquantes,  fimbriée^,  g]2j)res.  — 
Plante  yiyace ,  haute  de  2  à  4  pieds.  Tige],  rameaux  et  surface 
inférieure  des  feuilles  couverts  d'un  coton  blanchâtre  ou  grisâ- 
tre. Feuilles  d'un  vert  foncé  et  non  luisantes  en  dessus  :  les  in- 
férieures grandes.  Capitules  courtement  pédoncules,  du  volume 
d'une  Noix.  Paillettes  des  inyolucelles  bleuâtres.  Corolle  d'un 
bleu  vif,  longue  d'environ  6  lignes.  — *  Cette  espèce  croît  en 
Hongrie  et  dans  la  Russie  méridionale. 

EcHiNOPE.A  FEUILLES  MENUES.  —  Eckinops  tenuifoUus 
Fisch.  — Eckinops  Ritro  Ledeb.  Flor.  Alt.  — Eckinops  Ri- 
tro TUikenicus  Fisch.  —  Eckinops  Ritro j  fi  :  tenuifoUus  De 
Cand.  Prodr.  — Eckinops  rutkenicus  Hort.  Par.  —  Tige 
dressée ,  rameuse  vers  le  haut ,  non  -  glanduleuse  ;  rameaux 
raides ,  grêles ,  dressés.  Feuilles  luisantes  et  glabres  en  des- 
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SUS ,  cotonneuses  en  dessous ,  aristëes-ciliolees  :  les  inférieures 
penoalîpartîes ,  à  segments  allonges ,  assez  étroits,  pennatifldes  ^ 
les  supérieures  pennatifides  :  lobes  et  segments  courtement  aris- 
t^.  Inyolucelles  à  paillettes  glabres^  courtement  aristées  au  som- 
met, non-piquantes^  plus  ou  moins  fimbriolées.  —  Plante  vi- 
vace ,  baute  de  3  à  4  pieds.  Tige,  rameaux  et  surface  inférieure 
des  feuilles  couverts  d'un  coton  blancbâtre.  Capitules  courte- 
ment pédoncules,  moins  grands  que  ceux  de  l'espèce  précédente. 
Paillettes  des  inyolucelles  bleuâtres.  Corolle  d'un  bleu  vif,  lon- 
gue de  4  à  5  lignes.  —  Cette  espèce  est  originaire  de  la  Russie 
méridionale. 

b)  Réceptacle  cylindracè.  Capitula  seuiles,  tubglobuleux,  Innolueelhi  à. 

paillettes  tupérteures  soudéet  jusque  vers  leur  milieu, 

• 

EcHiifOPE  LAINEUSE.  —  Eckinops  lanuginosus  Lamk.  III. 
tab.  719,  fig.  a.  —  Echinaps  grœcus  Mill.  Dict,  —  Tiges 
diffuses ,  rameuses  dès  la  base.  Feuilles  pectinées-pennatipar- 
ties ,  aristées  -denticulées ,  très-raides ,  glabres  en  dessus>  co- 
tonneuses en  dessous  :  segments  linéaires-lancéolés ,  spinescents 
au  sonunet,  indivises,  révolutés  aux  bords.  —  Plante  Tiyace, 
très-touffue ,  haute  de  i  pied  à  7,  pieds.  Tige  et  rameaux  très- 
fèuillus,  laineux  y.  ou  cotonneux,  non-glanduleux;  rameaux  as- 
cendants, i-cépbales.  Feuilles  d'un  vert  foncé  et  luisantes  en 
dessus,  blancbes  en  dessous.  Capitules  du  yolume  d'une  grosse 
Noix.  Inyolucelles  à  paillettes  glabres,  bleuâtres,  aristées,  pi- 
quantes, fîmbriées.  Corolle  d'un  bleu  yif,  longue  d'enyiron. 
6  lignes.  —  Cette  espèce  babîte  la  Grèce  et  l'Arcbipel. 


VP  TRIBU.  LES  ARCTOTIDEES.  -^ARCTOTIDEjE 

Cass. 

Capitules  hétérogameSy  radiés,  CoroHe^staminifere  ré- 
gulière ,  droite ,  tubuleuse ,  ^-fide.  Corolle  des  fleurs^ 
radiales  liguliforme  ou  biligulée.  Étamines  à  filets  le 
plus  souifent  papilleux  :  appendices-apicilaires  courts, 
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llhfes;  appendicèS'basilaîres  courts^  nus.  Style  JilU 
forme ^  articulé  au  stigmate.  SUgf(M>te  {de  la  fleur 
hermaphrodite)  gros^  columnàirèywlouté^  cilié  à  la 
base ,  divisé  au  sommet  en  2  languettes  dii^ergentes , 
arquées  en  dehors^  à  surface  supérieure  plane ,  gla^ 
hre^  très-lisse^  autrement  colorée  que  V inférieure, 

nantes  herbacées  ou  ligneuses.  Feuilles  alternes  ou  rarement  opposées, 
llfturs  jaunes  \  quelquefois  celles  de  la  couronne  sont  blanches  ou  pour- 
pref .  Réceptacle  alvéolé,  souvent  en  outre  fîmbrilleux.  Écailles-involu^ 
craies  ordinairement  imbriquées,  quelquefois  2-sériées,  rarement  4 -sé- 
riées, très-souvent  soudées  inférieurement.  Capitules  multiflores,  à  disque 
Mtt^^t  itiàsouliflore  vers  le  centre ,  et  androgyniflore  vers  la  circonfé- 
rence.  GoroUe-staminifère  k  segments  long«,  étroits,  souvent  calleux  au* 
soinmet  et  subcartilaglneux.  Ëtaminls  à  filets  soudés  jusqu'au  sommet  du 
tube  de  la  corolle  ;  anthères  souvent  noirâtres  en  tout  ou  en  partie  ;  ap> 
pén^ces-apicilaires  souvent  semi-orbiculaires,  et  imbriqués  latéralement 
dnimt  bi  préfloraison  ;appendices-basilaires  souvent  pollinlfères  et  soudés 
•olUtéralement.  Ovaire  obconique  (  rétréci  en  stipe  cylindracé  plus  ou 
moUift  long  ) ,  so^teux,  ou  laineux,  ayant  une  face  intérieure  dépourvue 
de  côtes,  et  une  face  extérieure  à  5  côtes  longitudinales  ;  sa  cavité  inté- 
rieure est  souvent  divisée  en  3  loges,  dont  une  ovulifère  (  correspondant 
\  la  face  intérieure),  et  2  stériles  seini -avortées.  Aigrette  tantôt  nulle, 
ttfttôt  coroniforme,  tantôt  composée  de  paillettes  \  -ou  pluri-sériées,  la- 
aillées,  ou  filiformes,  barbeltulées.  —  Cette  tribu,  dit  M.  de  Gassini, 
•itifès-remarquable  parla  atructure  de  l'ovaire ,  surtout  lorsqu'il  est 
S-locvUiro.  Les  Arctotidées  ne  sont  pas  moins  remarquables  par  la  con- 
fpriaation  du  stigmate,  qui  déniontre  leur  affinité  avec  les  Éehiaopodées, 
*  les  Garduinées,  lés  Centauriées  et  les  Carlinées.  —  Toutes  les  Arctotidées 
appartiennent  aux  régions  extra-tropicales  de  l'Afrique  australe. 

Genre  GAZANIE.  —  Gazania  Gaertn. 

Involucre  cylindracé  ou  campanule ,  formé  d'écailles 
2-ou  pluri-sériées ,  un  peu  inégales ,  soudées ,  surmontées 
d^un  appendice  libre ,  foliacé ,  étalé.  îléceptaçle  conique , 
iflVéôlé ,  ombiliqUé  en  dessous.  Fleurs  de  la  couronne  1- 
Mrié^s  9  liguliformes ,  neutres.  Fleurs  du  disque  herma- 
fllMMliU^,  S^lentéès.  Nucules  petites,  plano-conyexes , 
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aptërtSy  écostéeSy  couvertes  de  longs  {loils  soyeux;  ai- 
grette composée  de  paillettes  2-sériées ,  nombreuses ,  un 
peu  inégales ,  membraneuses  ,  linéaires^subulées,  fine- 
ment denticulées ,  en  général  débordées  par  les  poils  de 
Tovaîre. 

Herbes  |  en  général  suffrutescentes  à  la  base.  Tiges  or- 
dinairement très-courtes.  Feuilles  indiyisées  ou  pennati- 
lobées  (souvent  sur  le  même  individu) ,  pétiolées.  Pédon- 
tules  eiillaires  ou  terminaux,  longs^  nus,  l-céphales..Ga* 
pitules  grands.  Fleurs-radiales  longues,  jaunes  ou  de  cou- 
leur orange  ^  avec  une  tache  noirâtre  vers  leur  base ,  «éta- 
lées au  soleil,  redressées  à  l'ombre  et  la  nuit.  Fleurs  du 
disqueplus  courtes  que  Tinvolucre. — Les  espèces  suivantes 
se  cultivent  comme  plantes  d'ornement  de  serre  tempérée. 

a)  Plantes  subaeaules,  à  souche  ligneuse,  Involuere  subcampanulé  ^ 

légèrement  ombiliqué  d  la  base» 

GiSAHiE  ELEGANTE.  —  Gazanîa  speciosa  Lessing,  5yn.  — 
Mussinîa  speciosa  Willd.  — Melanckrysum  spinulosumCaiSs. 
Dict. — Feuilles  glabres  ou  hispides  en  dessus,  cotooneuses-blan- 
cbâtres  en  dessous  :  les  unes  lancéolëes-spathulees  ;  les  autres 
peonatiparties  :  segments  sublinéaires,  pointus,  spinelleux-ciliés. 
Pedoneolfs  hispides.  Involucre  à  appendices  linéaires  :  les  ex- 
témurs  ciUés.  —  Souche  courte,  polyce'phale ,  finalement  li- 
gneuse, difi^se.  FeuHfes  raides,  coriaces,  luisantes  et  d'un  vert 
fùoeé  en  dessus,  longues  de  3. à  4  pouces.  Pédoncules  terminaux, 
asoendjants,  plus  longs  que  les  feuilles.  luvolucre  plus  ou  moins 
hispide.  Fleurs  -  radiales  longues  d'environ  i5  lignes,  de  cou* 
leur  orange ,  bidentées  au  sommet.  —  Indigène  du  Cap. 
Fleurit  an  printemps. 

Gazahib  Œil  ue  paoit.  —  Gazania  Pavonia  B.  Br.  in 
0ort.  Kew.  —  Bot.  Reg.  tab.  35.  — Herb.  de  i'Amat.  vol.  6. 
'-^Gorieria  rigens  Thunb.  (non  Linn.) —  GorterÎM  Paunnûa 
Aadr.  Bol.  Rep.  tab.  5^3.  —  Feuilles  hispides  en  dessus ,  eo- 
tonneuses-blanchâlres  en  dessous  :  les  unes  indivisëes ,  sob- 
spathnlées;  les  autres  penuatiparties  :  segments  elliptiques  on 
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oblongs ,  décurrents ,  r^volutës  aux  bords.  Pédoncules  glabres , 
a  à  3  fois  plus  longs  que  lés  feuilles.  Involucre  à  appendices 
triangulaires ,  pointus  :  les  intérieurs  plus  longs  que  les  exté- 
rieurs. —  Plante  semblable  à  Fcspèce  précédente  par  le  port. 
Fleurs  un  peu  plus  grandes  :  les  radiales  de  couleur  orange , 
avec  une  grande  tache  noire  vers  la  base.  —  Indigène  du  Gap. 
Fleurit  au  printemps. 

Gazanie  raide.  —  Gazania  rigens  R.  Br.  1.  c.  —  Gorteria 
rigens  Linn.  —  Mill.  le.  i,  tab.  49-  —  Bot.  Mag.  tab.  go.  — 
Melanchrysum  rigens.  Cass.  Dicl.  — Feuilles  glabres  en  des- 
sus, cotonneuses  (trcs-blanches)  en  dessous  :  la  plupart  indi- 
▼isées,  spatbulées/ obtuses.  Pédoncules  glabres,  à^peu  près  aussi 
longs  que  les  feuilles.  Involucre  à  appendices  inférieurs  subciliés, 
et  à  appendices  supérieurs  subscaricnx ,  obtus.  —  Plante  sem- 
blable aux  2.  précédentes  par  le  port.  Fleurs  plus  grandes  :  les 
radiales  longues  d'environ  1 8  lignes  ,  de  couleur  j)rangc ,  avec 
une  grande  tache  noirâtre  vers  leur  base.  —  Indigène  du  Gap. 
Fleurit  au  printemps.  ^ 

b)  Planiet  à  tigei  rameuses,  herhaeies ,  feutllies.  Involucre  turbiné, 

profondément  ofiibiliqué  à  la  base, 

Gazanie  a  pédoncules  solitaires.  —  Gazania  uniflora 
Sims ,  Bot.  Mag.  tab.  270.  —  Loddig.  Bot.  Gab.  tab.  7g5. 
—  Gorieria  uniflora  Linn.  —  Mussinia  uniflora  Willd.  — 
Tiges  décombantes.  Feuilles  glabres  en  dessus,  cotonneuses- 
blanchâtres  en  dessous,  oblongues'spathulées,  obtuses,  subrévo- 
lutées  aux  bords,  très-entières,  ou  pauci -dentées.  Pédoncules 
axillaires,  plus  longs  que  les  feuilles.  —  Tiges  longues  de  i  pied 
à  1  pieds,  suffrutescentes  à  la  base.  Feuilles  longues  de  2  à  4 
pouces,  un  peu  charnues,  raides,  d'un  vert  foncé  en  dessus.  Pé- 
doncules grêles,  glabres,  ascendants.  Involucre  glabre,  à  ap- 
pendices subovales,  acnminés,  cotonneux  ou  floconneux  vers  les 
bords.  Fleurs-radiales  à  corolle  longue  de  8  à  1 2  lignes ,  im- 
maculée, d'un  jaune  de  citron.  —  Indigène  du  Gap.  Fleurit  tOHt 
l'été. 
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Genre  ARCTOTIS.  —  jérctotis  Linn. 

InTolucre  subhémispfaérique ,  composé  d'écailles  im- 
briquées ,  appliquées ,  coriaces  ries  extérieures  ovales ,  sur- 
montées d'un  appendice  étalé ,  linéaire-subulé ,  foliacé  ; 
les  intermédiaires  inappendiculées  ;  les  intérieures  oblon- 
gues ,  surmontées  d'un  appendice  décurrent,  large ,  ar- 
rondi, membraneux,  scarieux.  Réceptacle  plan  ou  im 
peu  convexe ,  charnu ,  à  alvéoles  fimbriées.  Fleurs  de  la 
couronne    1-sériées,  liguliformes ,  fem'elles.  Fleurs   du 
disque  :  les  extérieures  herniaphrodites  ;  les  intérieures 
mâles.  Ovaire  (des  fleurs  femelles  et  des  fleurs  hermaphro- 
dites) turbiné ,  très-poilu ,  5-costé  sur  la  face  externe ,  à 
3  loges  dont  1  seule  ovulifère ,  et  les  2  autres  beaucoup 
plus  petites ,  stériles ,  remplies  de  parenchyme.  Nucules 
très-poilues,  ^subturbinées,  triptères  au  dos  ;  ailes  ordi- 
nairement dentées  :  la  médiane  plus  étroite ,  rectiligne  ; 
les  2  ailes  latérales  involutées,    plus   larges.    Aigrette 
composée  de  paillettes  2-sériées,  scarieuses,  diaphanes, 
oblongues ,  arrondies  au  sommet  :  celles  de  la  série  inté- 
rieure ordinairement  au  nombre  de  8. 

Herbes  (caulescentes  ou  acaules)  ou  sous-arbrisseauxk. 
Feuilles  indivisées  ou  pennatilobées ,  pétiolées ,  souvent 
cotonneuses  en  dessous.  Pédoncules  solitaires^ terminaux , 
nus ,  1-céphales.  Fleurs  du  disque  plus  courtes  que  Tinvo- 
lucre  :  les  mâles  dépourvues  de  stigmate,  à  ovaire  rodimen- 
uire ,  presque  inaigretté.  Flenr»-Tadiales  à  corolle  longne , 
iancécdé6H>blongne,  l%èrement2-ou  3-dentée  aosommet, 
le  plus  souvent  de  couleur  orange,  avec  une  tache  nmrâlre 
vers  leur  base.  Ovaire  à  poils  soyeux ,  très-longs ,  Tnafie»* 
lés,  dressés,  appliqués.  Fimbrilles-réceptacnlaires  loogoes, 
filiformes,  in^des.  —  Toutes  les  espècesde  ce  genre  croit- 
sent  dans  let  contrées  voisines  du  CapdeBtmne-Espânance. 
Celles  dont  nous  allons  faire  mention  sont  remarquables 
par  râégance  de  leurs  fleurs,  et  se  cultivent  conrnie  plan- 
tes d'ornement  de  serre  tempérée* 
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A.  Plantes  subaoauîeSy  à  souche  suffrutêscente. 

» 

Arctotis  ACAVLfL, — Arctotis  acaulU  LIdo.  —  Bol.  Reg. 
tab.  122. — Arctotis  scapigera  Thunb. — Arctotis  humiUs 
Salisb.  — Arctotis  tricolor  Jàcq.  Hort.  Schœnbri  2,  tab»  iSg. 
-^Arctotis  undulata  Jacq.  1.  c.  IsihrxQQ^  -^  ArtioêiB  speciosa 
Jacq.  1.  c.  tab.  161.  —  Bot.  Mag.  tab.  2182.  -^  Fenillet  in^ 
diyiséçs  ou  sub1yréeS|j  ft^abres  du  pubescentes  en  dessus ,  eo- 
toQueijses-biaDchâtres  €n  dessous.  Pédoncule  dressé ,  cotonneux, 
poili).  —  Feuilles 'longues  d'envifon  i  pied.  Pédoncule  auoti 
long  ou  plus  long  que  les  feuilles,  Fleurs-iadiales  d'ua  jaune 
pâle,  ou  blanchâtres,  ou  orangées  en  dessus,  en  gàiéral  poar|te«s 
^n  dessous,  Fleurs  du  disque  d'un  pourpre  foncé. 

B.  Plantes  à  tiges  simples  ou  rameuses ,  feuiUées^ 

AnctOTis  ALtoiceÉ.— A^to^i5  èlongàïa  ïhuob.  Flôr.  t!ap. 
'^Arctotis  grandiftora  &ort.  KeW.  (non  Jacq.)  —  Tige  ber- 
iiaeée ,  rameuse  ^  cotonâeuse  liifériëuremènt ,  glabrescëntè  vers 
le  sommet.  Feuilles  sinueuses,  sublyrées,  araûéeûsés  en  dessus, 
soyenses-argentées  en  dessous  :  éëgment  terminal  3-ou  5-ncrv4. 
Rameaux  i-cépbales.  - — Écàillcs-involucralei  intérîeures  i  ap- 
pmliee  obl^ng^botale.  Fleurs-radialës  potirpres  en  dessous , 
Milè(i«i^  eâ  dessus  ayet;  uïie  zôiae  jatioe  Mx  làîlieii ,  et  titae  zone 
i^Mlg^  yers  h  base.  Fleut^  du  disque  d'ûtt  j^otil^  btiiûâtrè. 

AmasoTu  a  rtuihiA»  staoïTEs.  -«^  fireioUê  éitguittfiiHa 
liailk  (aoa  Jacq,) --^  Arctotis  dêcumheins  iaécq.  Watt,  ëthaSAht. 
iftahé  èêi.  -^  Tigè  herbacée ,  ramousC)  \Ui  ^ti  l!;i^|j6fietti(b. 
Ftailks  lanoéolées  ou  laticéoléès-DbloBguéft ,  si^bdcfhtkliléès ,  3- 
BÊirén^  scxbres  en  dessus,  coibâneuses  eà  dessoiis,  (nauricùl^és 
À  la  base.  Pédoncules  poilus ,  à  peine  plus  l(mgf  que  les  IbniUes. 
<iN«  Tige  dressée  ou  ascendante;  Fleurs-radiales  jaul&es  en  dedstis, 
d'un  rouge  de  tuivre  en  dessous. 

ARCTOTIS  A  FEUILLES  DE  Paquerette. — ATaMi$  hMMt* 
folia  Bcrg.  Gap.  —  Arctotis  muricéUm  Thuab.  Caf  •  —  iircft- 
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Us  panicuLata  Jacq.  Hort.  Schœnbr.  3,  tab.  38o.  — Tige  his- 
pide  ou  un  peu  cotonneuse ,  herbacée  ,  ascendante  ;  rameaux 
allonges  9  nus  au  sommet.  Feuilles  hispides  en.  dessus  ,  coton* 
neuSes  et  scabres  en  dessous ,  oblongues'  :  les  supérieures  cor- 
diformes-auriculées  à  la  base ,  dente'es ,  ou  lyrées,  ou  sinuëes- 
pennatifides.  Pédoncules  scabres.  Écailles -inyolucrales  pubes- 
centes. 

Arctotis  lisse.  —  Arctotis  lœvis  Thunb.  Cap.  -^  Arciotis 
glabrata  Jacq.  Hort.  Scbœnbr.  2,  tab.  17 5.  — Arctotis  gran- 
di flora  Jacq.  1.  c.  3,  tab.  378.  — Arctotis  squarrosa  Jacq. 
I.  c.  2 ,  tab.  177.  — Tige  ligneuse  ,  rameuse.  Feuilles  plus  ou 
moins  profondément  incisées ,  ou  pennatifides  y  glabres  aux  2 
faces,  ou  aranéeùses  :  les  supérieures  semi-amplexatiles.  Pé- 
doncules nus,  plus  longs  que  les  feuilles.  —  Fleurs-radiales  jau- 
nes ou  de  couleur  orange,  longues  de  12  a  18  lignes. 

Arctotis  décukrent.  —  Arctotis  decurrens  Jacq.  1.  c. 
tab.  i65.  — jTige  suffrutescente,  rameuse.  Rameaux  plus  ou 
moins  poilus.  Feuilles  un  peu  hispides  aux  2  faces ,  indivis'ées  y 
oblongues-oboyales ,  h  peine  dentées,  décurrentes  sur  leur  pé- 
tiole. —  Fleurs-radiales  blanches  en  dessus ,  avec  une  bande 
noirâtre  vers  leur  base ,  roses  en  dessous. 

Arctotis  rampant. —  Arctotis  reptans  Jacq.  1.  c.  3, 
tab.  182.  — >  Tige  herbacée,  ascendante,  rameuse.  Rameaux 
hispides  ,  feuillus.  Feuilles  hispides ,  subincanes  en  dessous , 
oblongues-oboyales,  sinuées-pennatilobées,  auriculées  à  la  base, 
amplexatiles.  —  Fleurs-radiales  d'un  jaune  pâle  en  dessus, 
striées  de  jaun^  et  de  pourpre  en  dessous. 

Arctotis  superbe.  —  Arctotis  fastauos  Jacq.  1.  t.  2 , 
tab.  166. —  Arctotis  spinulosa  3 Sicq,  1.  c.  tab.  167.  —  Tige 
herbacée,  dressée ,  rameuse ,  hispide.  Feuilles  sinuées  ou  den- 
tées, oblongues,  poilues.  Écailles- in volucrales  externes  à  appen- 
dice cilié,  léflcchi,  ou  étalé.  —  Fleurs-radiales  grandes,  de 
couleur  orange,  avec  une  zone  pourpre  vers  leur  base. 
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Arctotis  aurïculé.  '^Arcioiis  auHculata  Jacq,  1.  c.  ?. , 
tab.  \6q» -^  Arctotis  incisa  Tbunb.  Cap.  —  Arctotis  mela^ 
nocj^cla  Willd. — Jacq.  fil.  Eclog.  i,  tab.  5 1 , -^  Arctotis 
aspera  Linn.  —  Arctotis  maculata  Jacq.  l.  c.  3 ,  tab.  379. 
—  Arctotis  auréola  "Ker y  Bot.  Reg.  tab.  3^.  — Arctotis  eu- 
prea  Jacq.  1.  c.  tab.  176. — Arctotis  arborescens  Jacq.  1.  c. 
tab.  171.  —  Arctotis  Vyrata  et  Arctotis  hicoîor  Willd.  — 
Tige  dressccy  rameuse,  sulTrutescente  à  la  base.  Feuilles  coton- 
neuses aux  2  faces ,  ou  seulement  en  dessous  et  bispides  en 
dessus ,  pennatifîdes  ,  ou  lyrées  :  les  sup(^rieures  cordiformes- 
amplexicaules  à  la  base.  Rameaux  i-ccpb aies,  nus  et  coton- 
neux vers  leur  sommet.  —  Feuilles  à  lobes  plus  ou  moins  al- 
longe's,  très-entiers,  ou  dentcs ,  de  forme  très-variable.  Flcurs- 
rndiales  de  couleur  orange ,  ordinairement  noirâtres  vers  leur 
base,  quelquefois  roses  en  dessous. 

Arctotis  révoluté.  —  Arctotis  revoluta  Jacq.  1.  c.  a  , 
tab.  173. — ^Tige  dresse'e,  herbacée.  Rameaux  anguleux,  slrie's, 
cotonneux.  Feuilles  pennatlfides  ,  incanes  en  dessus^  coton- 
neuses en  dessous  :  lobes  sublanccolés ,  dentc's ,  révolutcs  aux 
bords.  Pédoncules  bispidules.  Écailles-involucrales  externes  à 
appendice  arqué  en  dehors.  —  Fleurs-radiales  jaunes ,  avec  une 
bande  noirâtre  vers  leur  base. 

ArctotîS  a  feuilles  DE  Stechade.  —  Arctotis  stœchadifo- 
lia  Berg.  —  Arctotis  grandis  et  Arctotis  decumhens  Thunb. 
Cap.  —  Arctotis  rosea  Jacq.  1.  c.  a,  tab.  162.  — Tige  li- 
grieuse  à  la  base,  rameuse.  Feuilles  aranccuses  en  dessus ,  co- 
tonoeuses-incanes  en  dessous ,  linéaires  ou  oblongnes  ,  dente'cs, 
ou  incisées ,  rétrécies  vers  leur  base,  sessiles,  ou  semi-araplexi- 
caules.  Ecailles-involucrales  externes  arquées  en  dehors  ,  co- 
tonneuses.— Rameaux-florifères  plus  ou  moins  allongés.  Flcurs- 
radialcs  roses  ou  jaunies. 


I. 
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VIP  TRIBU.  LES  CALENDULÉES.  —  C^ZEi^DCT. 

LE^  Gass. 

Capitules  hétérogames^  radiés.  Corolle'Staminifere  ré- 
gulière j  droite ,  tubuleuse ,  5-fide ,  à  segments  demi- 
transparents.  Corolle  des  fleurs-radiales  liguliforme. 
Étamines  a  filets  glabres;  anthères  a  appendices-ha- 
silaires  subulés.  Stigmates  {de  la  fleur  hermaphrodite) 
courts ,  larges ,  obtus ,  divergents^  arqués  en  dehors  : 
surface  supérieure  plane^  lisscy  bordée  de  2  gros  bour- 
relets Deloutésy  oblitérés  "vers  le  sommet j  confluents  à 
la  ba^e  avec  les  bourrelets  de  Vautre  stigmate;  surface 
externe  convexe^  terminée  en  cône  pubescent.  Ovaire 
inaigrettéy  considérablement  accrescent  après  laflo- 
raison. 

Plantes  herbacées  oa  ligneuses,  quelquefois  épinenses.  Feuilles  ordi- 
nairement alternes.  Corolle  jaune  ou  oEangêe,  moins  souvent  blanche,  ou 
pourpre,  ou  bleue.  Écailles^involucrales  4 -sériées  ou  pauci-sériées.  Rë- 
cepude  Inappendiculé ,  ou  rarement  fimbrillifère.  Capitules  multiflores  ; 
fleurs-radiales  ft^melles ,  ou  par  exception  neutres  ;  fleurs  du  disque  mâ- 
les^ ou  rarement  toutes  hermaphrodites  :  quelquefois  les  centrales  mâles, 
et  les  extérieures  hermaphrodites.  Corolle-staminifère  pyriforme  en  pré- 
floraison. Etamines  à  filets  soudés  jusqu'au  sommet  du  tube  de  la  corolle; 
article-antfcérifère  k  peu  près  conforme  au  filet;  anthères  noirâtres  ou 
brunâtres;  appendiçe-apicilaire  libre,  subcordiforme ,  cartilagineux; 
appendices-basilaires  non-pollinifères  inférieurement ,  en  général  libres. 
Otaire  cylindracé  ou  obovë  (  abstraction  faite  des  appendices),  quelque- 
fois comprimé  bilatéralement,  glabre.  Nucoles  en  général  dissemblablet  : 
les  extérieures  ordinairement  difformes.  Stigmates  des  fleurs  femelles  , 
longs,  filiformes.  Stigmates  des  fleurs  mâles  soudés  en  forme  de  cône 
poilu  à  la  surface  externe.  *' 

Les  Galendulées  se  distinguent  par  une  odeur  aromatique,  qui  leur  est 
particulière  ;  la  plupart  des  espèces  habitent  TA  trique,  et  surtout  la  ré- 
gion du  Cap  de  BoAne-Espérance  ;  les  autres  croissent  en  Europe  et  en 
Asie,  c  Cette  tribu ,  a  dit  M.  de  Cassini,  «  a  de  l'affinité  avec  les  Arcto- 
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fleurit  depuis  mai  et  juin  jusqu'au  commencement  de  Thiver; 
ses  propriétés  sont  les  mêmes  que  celles  du  Souci  officinal. 

Genre  DIMGRPHOTHÈQUE.  —  Dîmorphotheca  Vaill. 

Capitules  subhémisphériques.  Fleurs*radiales  l-sériées, 
femelles^  fertiles.  Fleurs  du  disque  :  les  unes  (centrales) 
mâles ,  stériles  ;  les  autres  hermaphrodites  ,  fertiles,  in  - 
yolucre  subcampanulé ,  à  écailles  linéaires-lancéoléies, 'à 
peu  près  égales ,  foliacées.  Réceptacle  plan  ou  conique, 
nu.  —  Fleurs-radiales  :  Corolle  à  languette  elliptique-ob- 
longue ,  3-dentée  au  sommet  ;  tube  et  base  du  limbe  hé- 
rissés de  poils  articulés.  Stigmates  longs ,  filiformes ,  ob- 
tus, à  bourrelets  glabres.  -^Fleurs  du  disque:  Corolle  in- 
fondibuliforme,  à  tube  très-court  :  celle  desfleuis  mâles  à 
segments  calleux  au  sommet  ;  celle  des  fleurs  hermaphro- 
dites à  segments  non-calleux.  Stigmates  des  fleurs  herma- 
phrodites libres. y  divergents  ,  barbus  en  dessous  au 
sommet.  Stigmates  des  fleurs  mâles  non-divergents ,  très- 
courts.  Nucules  minces ,  chartacées  :  celles  des  fleurs-ra- 
diales plus  courtes ,  clavif ormes,  obtuses,  subtrigones  ou 
trièdres ,  tuberculeuses ,  un  peu  courbées;  celles  du  disque 
comprimées  bilatéralement,  droites,  spathulées^boCrdées 
d'une  large  aile  obcordiforme,  membraneuse,  subdia- 
phane ,  munie  d'une  nervure  intra-marginale. 

Plantes  herbacées  ou  suflrutescentes ,  plus  ou  moins 
visqueuses,  pubérules  ,  ou  cotonneuses.  Tige  rameuse^ 
f euillée*  Feuilles  dentées ,  ou  incisées-dentées  :  les  in^ 
rieures  rétrécies  en  pétiole  ;  les  supérieures  sessiles.  Capi- 
tules solitaires ,  terminaux,  pédoncules,  dressés.  Pédon- 
cules nus ,  plus  ou  moins  épaissis  au  sommet.  Ëcailfts-invo- 
lucrales  étalées  pendant  l'épanouissement,  puis  dressées  et 
conniventes.  Fleurs-radiales  à  corolle  longue ,  blanche 
(du  moins  en  dessus),  avec  une  zone  violette  à  la  base  du 
limbe,  ou  jaune,  étalées  seulement  au  soleil,  redressées  et 
conniventes  à  l'ombre.  Fleurs  du  disque  plus  courtes 
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que  l'iavolucie,  à  corolle  jaune  ou  blanchâtre.  —  Toutes 
les  espèces  de  ce  geni-e  croissent  au  Gap  de  Bonne-Espé- 
rance ;  les  suivantes  se  cultivent  comme  plantes  d'orne- 
ment. 

a)  Plantes  annuelles.  Nucules  du  disque  très-lisses, 

D'xMOBPuoTaÈQUE  PLUVIALE.  —  Dimorphotkeca  phn^ialis 
Mœuch,  Mell).  —  Calendula  plunalis  Linn.  —  Mill.  le.  tab. 
79,  fig.  2.  —  Calendula  hyhrida  Swecl,  Brit.  Flow.  Gard, 
tab.  Sg.  (non  Linn.)  —  Plante  puberulc,  visqueuse.  Feuilles. 
e'rose'(  s-denticulées  ou  sinuëes-pennatifides.  Pédoncules  giêlcs, 
peu  épaissis  au  sommet.  Nucules  marginales  subtrigones,  tu- 
berculeuses à  toute  la  surface.  Nucules  du  disque  petites ,  exac- 
tement obcordiformes ,  à  aile  épaissie  aux  bords.  Fleurs-radiales 
à  corolle  discolore.  —  Plantcliaute  d'environ  i  pied.  Tige  dres- 
sée, en  ge'neral  rameuse  dès  la  base^  rameaux  grêles,  dressés, 
souvent  panicule's  au  sommet.  Feuilles  un  peu  charnues,  d'un 
yert  clair  :  les  inférieures  oblongnes-obovales ,  ou  obovales ,  ou 
oblongues-spathulees,  quelquefois  lyrees  ;  les  supérieures  oblon- 
gués ,  ou  sublinéaires ,  rëtrëcies  vers  leur  base.  Ëcailles-involu- 
crales  membraneuses  aux  hoixls.  Fleurs-radiales  à  corolle  lon- 
gue de  5  à  7  lignes  »  jaunâtre  on  violette  en  dessous.  Nucules 
brunâtres  :  celles  du  disque  longues  de  2  à  3  lignes. 

Dimorpbothèque  a  gbos  pÉnoNcuLES.  —  Dimorphotheca 
incrassata  Mœnch,  Meth.  —  Mill.  le.  i  ,  tab.  ^5,  Hg.  i  — 
Calendula  hybrida  Linn.  —  Dimorphotheca  crassipes  Cass. 
—  Plante  pube'rulc-incane ,  peu  visqueuse.  Feuilles  érosëes  ou 
sinuces-crënelëes.  Pédoncules  assez  gros  :  les  fructifères  clavi- 
formes  au  sommet.  Fleurs-radiales  à  corolle  non-discolore.  Nu- 
cules marginales  distinctement  trièdres  :  angles  crénelés;  faces 
lisses  ou  presque  lisses.  Nucules  du  disque  grandes,  oblongues- 
obovales ,  rétuses,  à  aile  non- épaissie  au  bord.  —  Plante  ayant 
le  même  port  que  la  précédente  ;  tige  et  rameaux  en  général  plus 
forts.  Feuilles  d'un  vert  glauque,  charnues,  très-obtuses,  la  plu- 
part oblongues.  Écailles-involucrales  iinmarginées.  G)rolIe  des 

tOTAKIQt'F.       PHA*.      t.    s.  8 


114  CLASSE    DES   COMPOSÉES. 

fleurs-radiales  longue  de  6  à  8  pouces.  Nucules  dii  disque  lon- 
gues de  5  à  6  lignes,  sur  2  à  3  lignes  de  large  (y  compris  l'aile), 

b)  Herbes  vivaces,  suffruteseentes  à  la  base.  Nucules  du  disque  seabres  €mx 

bords.  Fleurs  radiales  d  corolle  blanche  en-dessus, 

DlMORPHOTHÈQUE  A   FEUILLES  DE  GrAMINEE.  —  Dîmorpho- 

theca  graminifolia  De  Gand.  Prodr.  —  Calendula  gramini^ 
folia  Linn.  —  Mill.  le.  tab.  76,  fîg.  i.  —  Bot.  Reg.  tab.  289. 
—  Arctotis  tenuïfolia  Poiret.  —  Souche  multicaule ,  finalement 
ligneuse.  Rameaux  très* simples,  x-cëphales ,  feuillus  à  la  base , 
presque  nus  supérieurement.  Feuilles  linéaires  ou  linéaires-spa- 
thule'es,  très-élroites ,  très-entières  ou  pauci-denticulées.  — Ra- 
meaux dressés  ou  ascendants,  grêles ,  effilés,  hauts  de  i  pied  à 
1  pieds.  Feuilles  longues  de  3  à  5  pouces,  larges  de  7^  de  li- 
gne à  I  ligne ,  obtuses ,  ou  pointues ,  sessiles ,  glabres  et  lisses , 
ou  scabres  et  pubérules.  Capitules  longuement  pédoncules. 
Écailies-inyolucrales  membraneuses  aux  bords ,  acérées.  Fleurs 
radiales  à  corolle  longue  de  près  de  i  pouce ,  violette  en  des- 
sous. 

DlMORPHOTHÈQUE  Tragus.  —  Dîmorphotheca  Tragus  De 
Gand.  Prodr.  —  Calendula  Tragus  Jacq.  Hort.  Schœnbr.  2 , 
lab.  i53.  —  Bot.  Mag.  tab.  1982.  —  Tige  suffrutescente  ,  ra- 
meuse. Rameaux  feuillus  presque  jusqu'au  sommet^  glanduleux 
et  scabres  de  même  que  les  feuilles.  Feuilles  sublincaircs ,  acu- 
minces,  pauci-denticulées  :  les  inférieures  subsinuées.  Gapitules 
courtement  pédoncules.  —  Fleurs -radiales  à  corolle  pourpre  en 
dessous. 

c)  Sous-arbrisseaux.  Fleurs-radiales  à  corolle  jaune.  Kucules  du  disque 
lisses,  Nueules-radiales  trièdres ,  tuberculeuses  seulement  aux  angles. 

DlMORPHOTHÈQUE  CUNEIFORME.  — Dimorpkotheca  cùneàta 
De  Cand.  Prodr.  —  Calendula  cuneata  Thunb.  Gap.  —  Ca-- 
lendiila  viscosa  Ândr.  Bot.  Rep.  tab.  412.  —  Arctotis  glu ti- 
nosa  Sims,  Bot.  Mag.  lab.  i343.  —  Tige  suffrutescente,  gla- 
bre, rameuse,  feuillue.  Feuilles  cunéiformes,  incisées-dentées, 
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subdëcurrentes,  glabres.  Écailles-inyolucralcs  pubcrules  au  dos, 
cotonneuses  aux  bords.  Fleurs-radiales  à  corolle  grande,  de 
couleur  orange. 

DiMORPHOTHEQUE  DE  Ventenat.  —  Castalîs  VentenatH 
CasS.  —  Calendula  flaccida  Vent.  Malm.  tab.  20.  —  DimoT" 
photheca  aurantiaca  De  Cand.  Prodr.  —  Tige  ligneuse ,  dres- 
sée. Rameaux  i-cëpbales,  grêles,  apbylles  vers  le  sommet. 
Feuilles  linëaires-obïongues ,  subobtuses,  entières,  ou  sinuolées, 
scabres.  Ecailles- involucrales  acérées,  membraneuses  aux  bords, 
scabres  au  dos.  —  Feuilles  longues  de  2  à  3  pouces,  larges  de 
3  à  3  lignes.  Capitules  longuement  pédoncules.  Fleurs-radiales 
à  corolle  de  couleur  orange ,  longue  de  i  pouce. 

Genre  ARNOLDIE.  —  ÂrnolcUa  Gass. 

Ce  genre  ou  sous-genre  ne  diffère  essentiellement  du 
précédent  qu'en  ce  que  toutes  les  fleurs  du  disque  sont 
hermaphrodites ,  et  absolument  privées  d'appendices  cal- 
leux derrière  le  sommet  des  divisions  de  la  corolle.  —  Les 
fleurs-radiales  sont  munies  de  5  ëtamiijes  stériles.  —  On 
ne  connaît  d'autre  espèce  que  la  suivante. 

Armoldie  a  feuilles  de  Chrysanthème.  —  Amoldia  aU' 
rea  Cass.  —  Calendula  chrysanthemifoUa  Vent.  Malm.  tab. 
56.  —  Bot.  Reg.  tab.  40.  —  Bot.  Mag.  tab.  aai8.  — DimoV' 
photheca  chrysanthemifolia  De  Cand.  Prodr.  —  Arbuste  haut 
de  3  pieds  ou  plus.  Rameaux  dressés,  efHlës ,  striés,  subcjlin- 
driques,  i  -céphales ,  feuilles  presque  jusqu'au  sommet.  Feoilles 
obovales,  ou  oblongues-ohovales ,  ou  lancéolées-oblongues ,  ob- 
tuses ,  ou  pointues ,  incisëes-dentées ,  ou  subpennatifldes ,  rë- 
trécies  en  pétiole ,  finement  pubëniles ,  un  peu  charnues ,  d'un 
vert  glauque. ^]^illes-involucrales  acérées ,  membraneuses  aux 
bords ,  à  peine  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque.  Fleurs 
radiales  à  corolle  longue  de  près  de  i  pouce,  d*uD  jaune  orange. 
Nucules-radiales  trièdres,  à  angles  tantôt  entiers,  tantôt  eréne- 
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les.  Nuciiles  du  disque  obovaks ,  lisses ,  largement  ailées.  -^ 
Celte  plante,  originaire  du  Cap  de  Boiinc-Espc'rance ,  se  cultive 
comme  arbuste  d'ornement. 


VIII»  TRIBU.  LES  TAGÉTINÉES.  —  TAGETINÉ^ 

Gass. 

Capitules  hétérogames  (^radiés  ou  discoïdes) ^  ou  rare- 
ment  homogames,  Corolle-staminifère  .droite ^  tubu- 
leuse^  ^'Jidey  à  segments  ordinairement  inégaux.  Fruit 
fongj  étroit^  ordinairement  subcylindracé  et  strié j  por- 
tant une  aigrette  composée  de  plusieurs  paillettes 
persistantes f  fortes^  raides y  fermes^  cornées ^  ou  coria-- 
ces^  non-fragiles,  —  Int^olucre  et  feuilles  ponctués  de 
glandules  contenant  un  suc  d*une  odeur  particulière 
(  en  général  forte  et  désagréable  ). 

Plantes  herbacées  ou  suffrutescentes ,  înermes,  en  général  glabres. 
Feuilles  opposées  ou  alternes,  pennées,  ou  pennatifides,  ou  indivisées,  sou- 
vent franges  ou  ciliées  vers  leur  basel  Fleurs  presque  toujours  jaunes 
ou  orangées  :  les  radiales  souvent  veloutées.  Capitules  multiflores  ou 
pauciflores,  le  plus  souvent  radiés  :  fleurs>radiales  femelles,  ligoliformcs 
(  à  ligule  cunéiforme  ou  obovale  ),  peu  nombreuses  (  excepté  chez  certai- 
nes variétés  de  culture  dites  à  fleurs  doubles,  où  la  plupart  des  fleurs  du 
disque  sont  aussi  liguliformes)  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Récep- 
tacle inappeodiculé  ou  fimbriUifére.  Involucrcà  écailles  libres  ou  soudées, 
ordinairement  4 -sériées.  Corolle-staminifère  à  limbe  ordinairement  très- 
peu  distinct  du  tube,  divisé  en  lanières  longues,  linéaires^  dont  la  face 
supérieure  est  hérissée  de  papilles  piliformes.  Ëtamines  à  article- anthé- 
rifére  long,  conforme  an  filet  ;  appendice-apicilaire  ordinairement  demi- 
lancéolé,  obtus;  appendiccs-basilaires  presque  nuls.  Ovaire  (des  fleurs  her- 
maphrodites) cylindracé  ou  prismatique,  long,  étroit  (quelquefois  un  peu 
comprimé),  obscurément  et  irrégulièrement  anguleux ,  légèrement  strié, 
hispidule,  quelquefois  pourvu  d'un  bourrelet-basilaire  trftf^levé.  Aigrette 
le  plus  souvent  irrégulière,  composée  de  paillettes  4  -ou  pluri-scriécs,  or- 
dinairement soudées  par  la  base.  Style  (des  fleurs  hermaphrodites)  cou- 
ronné df  2  stigmates  divergents,  arqués  en  dehors  pendant  la  floraison. 
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longs,  demi-cylindriques  »  torminés  en  demi-cône  obtus  :  face  supërieure 
couverte  de  2  bourrelets  demi-cylindriques,  finement  papillcux»  presque 
contigus,  oblitérés  vers  le  MMomet^  face  inférieure  convexe,  pnbescente 
au  sommet;  chez  plusieurs  espèces  les  2  stigmates  sont  soudés  presque 
jusqu'au  sommet. 

«  Les  Tagdtinées,  »  dit  M.  de  Gassini ,  a  ne  sont  réellement  qu'une 
»  section  très-naturelle  et  très-remarquable  de  la  tribu  des  Hélianthées, 

>  dont  elles  diffèrent  prmcipalement  par  la  forme  de  l'ovaire^  elles  ont 

>  surtout  la  plus  grande  affinité  ave^  les  Héiianthées-Héléniéef ,  ainsi 
»  qu'avec  les  Hélianthées-Goréopsidées,  et  un  genre  d'Hdltanthccs-Pro- 
9  totypes  ;  cependant  quelques  Tagéiincrs  semblent  se  rapprocher  des 
»  Sénécionccs  ou  des  Âsicrccs;  mais  c'est  surtout  pour  diminuer  un  peu 
»  la  trop  grande  tribu  des  Hclianthces,  que  nous  nous  sommes  décidés 
»  à  en  séparer  les  Tagétinces.  »  —  Presque  toutes  les  Tagétinées  habi- 
tent TÂmériqiie;  elles  sont  remarquables  par  Todeur  forte  et  peu  agréable 
dont  sont  imprégnées  toutes  leurs  parties. 


Genre  TAGETE.  —  Tagetes  Tourn. 

Capitules  radiés  :  disque  multiflore;  couronne  ô«10- 
flore  y  1-sériée  (excepté  chez  les  variétés  de  culture  dites  à 
fleurs  doubles).  Involucre  plus  court  que  les  fleurs  du 
disque,  campanule,  ou  subcylindracé,  simple,  5-10-denté. 
Réceptacle  convexe,  subhémisphérique,  non-fimbrillifère. 
—  Fleurs  radiales  :  Corolle  à  limbe  obovale  ou  cunéiforme, 
ample ,  arrondi  au  sommet ,  glabre ,  finement  velouté  en 
dessus.  Stigmates  filiformes 9  glabres,  inappendiculés. -— 
Fleurs  du  disque  :  Corolle  infondibuliforme ,  inégalement 
5-6de  :  segments  oblongs ,  pubescents  en  dessus ,  épaissis 
en  bourrelet  aux  bords.  Style  à  2  stigmates  libres ,  diver- 
gents, semi-coniques  et  poilus  au  sommet.  Nucules  minces, 
subcoriaces ,  linéaires ,  comprimées ,  un  peu  anguleuses , 
scabres  :  les  radiales  un  peu  plus  larges  ;  aigrette  composée 
d'environ  5  paillettes  1-sériées ,  inégales  ,  dissemblables , 
de  forme  variable,  subcoriaces,  blanchâtres,  luisantes, 
denticulées  aux  bords  :  une  ou  deux  des  paillettes  libres  ou 
presque  libres,  subulées  au  sommet  chez  les  fleurs  du 
disque,  tronquées  chez  les  fleurs-radiales  ;  les  autres  pail- 
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lettes  plus  ou  moins  soudées  inférieurement^  obtuses  ou 
tronquées  au  sommet. 

V  Herbes  annuelles.  Tige  rameuse ,  feuillée ,  anguleuse. 
Feuilles  pennées  ;  folioles  denticulées,  ou  dentelées,  ou  in- 
cisées-dentées  :  dents  souvent  sétifères  au  sommet.  Capi- 
tules solitaires ,  dressés.  Pédoncules  terminaux,  fistuleux , 
daviformes  au  sommet.  Capitules  ovOides  en  préfloraison. 
Involucre  un  peu  charnif ,  verdâtre  ,  plus  court  que  les 
fleurs  du  disque ,  à  dents  courtes ,  dressées.  Fleurs-radiales 
à  corolle  grande^  jaune,  ou  discolore  (brunâtre  en  dessus, 
jaune  en  dessous).  Fleurs  du  disque  à  corolle  jaune,  glabre 
à  la  surface  externe.  —  Ce  genre  est  propre  au  .Mexique. 
Les  espèces  suivantes  se  cultivent  comme  plantes  de  par- 
terre; mais  il  est  à  regretter  qu'elles  ne  soient  pas  aussi 
agréables  à  l'odorat  qu'à  la  vue.    • 

Tagète  élevée.  —  Tagetes  erecta  Linn.  —  Tagetes  gran- 
diflora  Hortul.  —  Tige  et  rameaux  dressés.  Folioles  étroites  , 
lancéolées ,  denticulées ,  sessiles .  Pédoncules  solitaires.  Involu- 
cre  exactement  campanule.  Corolles-radiales  cunéiformes-obo- 
valesy  subbilobées,  jusqu'à  3  fois  plus  longues  que  les  fleurs  du 
disque.  —  Plante  très-rameuse,  haute  de  2  à  4  pieds.  Corolles- 
radialçs  à  ligule  louguç  d'environ  i  pouce ,  d'un  jaune  de  citron 
pu  de  safran ,  quelquefois  rayée  d'orange ,  ou  blancbâtre.  — 
Cette  espèce  est  nommée  vulgairement  Œillet  d'Inde ,  Grand 
(JEiUet  d'Inde  y  ou  Rose  d'Inde;  elle  fleurit  de  juillet  en  oc- 
tobre ;  elle  est  fréquemment  à  fleurs  doubles ,  c'est-à-dire  que 
la  plupart  des  fleurs  du  disque  sont  liguliformes. 

Tagete  ETALEE.  -^  Togetes  patula  Linn.  — Dill.  Ëltb.  tab. 
279,  fig.  36i.  — Bot.  Mag.  tab.  i5o.  —  Tige  dressée;  ra- 
meaux plus  ou  moins  divergents.  Folioles  lancéolées  ou  lancéo^ 
lées-oblongues ,  deptelées ,  ou  denticulées ,  courtpment  pétioIu> 
lées.  Pédoncules  solitaires.  lavolucre  subcylindracé.  Corolles- 
radiales  souvent  à.  peine  a^ssi  longues  que  les  fleurs  du  disque. 
-T  Plante  très-tooffue,  en  général  moins  élevée  que  l'espèce 
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prëccdentc ,  mais  atteignant  quelquefois  ^  h  5  pieds  de  haut. 
Corolles-radiales  à  ligule  elliptique-orbiculaire  ou  flabelliforme^ 
subrétuse ,  longue  d'environ  6  lignes ,  à  peu  près  aussi  large 
que  longue ,  en  général  d'un  brun  orangé  en  dessus ,  moins 
souvent  panachée  de  brun  et  de  jaune ,  ou  jaune  aux  2  faces. 
—  Cette  espèce  est  connue  sous  le  nom  vulgaire  de  Petit  OEiîlet 
d'Inde, 

Tag^te  a  feuilles  menues.  —  Tagêtes  tenuifolia  Cavan. 
le.  2,  tab.  169.  —  Tagetes  signala  Bartl.  Hort.  Gœtt.  — 
Tige  dressée ,  rameuse  au  sommet.  Folioles  lancéolées  ou  lan- 
céolées-linéaires, pennatifides ,  ou  incisées-dentées,  subsessiles; 
rachis  très-grêle,  immarginé.  Pédoncules  en  corymbe.  ïnvolucre 
subcylindracg.  Fleurs-radiales  à  ligule  courte,  flabelliforme , 
tantôt  jaune  aux  2  faces,  tantôt  orange  en  dessus. 

Genre  DIGLOSSE.  —  Diglossus  Cass. 

Ce  genre  ou  sous-genre  diffère  des  Tagètes  :  1°  par  Vin- 
volucre,  qui  est  grêle,  cylindracé,pauci-denté,  seulement 
6-12-flore  ;  2"  par  la  couronne  ,  composée  seulement  de 
2  ou  3  fleurs,  à  ligule  courte. 

DiGLOSSE  A  FEUILLES  LUISANTES.  —  DigloSSUS  luciduS  CaSS. 

—  Tagetes  lucida  Cavan.  le.  3,  tab.  264.  —  Plante  vivace, 
touffue ,  haute  de  i  pied  à  2  pieds ,  glabre.  Tige  grêle ,  dressée , 
obscurément  4-gone ,  feuillue ,  rameuse  au  sommet;  rameaux 
dressés ,  feuilles ,  dichotomes  ou  trichotomes  au  sommet.  Feuil- 
les fermes ,  d'un  vert  foncé,  un  peu  luisçintes ,  opposées,  sessi- 
leS)  oblongues,  ou  lancéolécs-oblongues,  ou  oblongues-obovales, 
obtuses ,  finement  dentelées ,  pectinées-ciliées  à  la  base.  Pé-  - 
doncules  i  -  céphales ,  courts  ,  terminaux ,  ternes ,  subfastigiés. 
ïnvolucre  long  de  4  à  ^  lignes.  Fleurs  d'un  jaune  vif  :  les  ra- 
diales à  ligule  2  fois  plus  courte  que  l'involucre^  cunéiforme. 

—  Cette  espèce,  originaire  du  Chi|i,  se  cultive  comme  plante 
d'ornement;  elle  fait  exception  aux  autres  Tagélinéps,  en  ce 
qu'elle  a  une  odeur  agréable,  analogue  à  celle  de  la  CitroneUe, 


120  CLASSE    DES    COMPOSÉES. 


IX'  TRIBU.  LES  HELlANTnEES.-^HELUNTJIEJE 

Cass. 

Capitules  hétérogames  (  radiés ,  ou  moins  souifent  dis- 
coïdes) y  ouhomogames.  Corolle-staminifère  régulière^ 
tubuleuse,  ^-ou  ^-fide,  Anthères  ordinairement  bru- 
nes ou  noirâtres,  Oi^aire  oboi^éy  à  l^  faces  limitées  cha-- 
cunepar  une  côte.  Stigmates  (  de  la  fleur  hej^maphro- 
dite  )  di^^ergentSy  arqués  en  dehors ^  demi-cylindriques 
inférieurementy  semi-coniques  vers  le  sommet ^  pubes- 
cents  sur  la  partie  supérieure  de  leur  face  externe  ^  et 
portant  sur  leur  face  interne  2  bourrelet^  finement 
papilleuxy  ordinairement  contîgus  y  oblitérés  vers  le 
sommet. 

Plantes  herbacées  ou  ligneuses.  Feuilles  alternes  ou  opposées,  souvent 
5-nervces.  Fleurs  jaunes,  ou  blanches,  ou  pourpres.  Capitules  multi- 
flores  ou  pauciflorcs.  Ecaillcs-involucrales  ordinairement 4 -ou  2-sériécs, 
égales*  ou  peu  inégales,  souvent  imbriquées.  Réceptacle  inappendiculé 
ou  garni  de  paillettes.  Corolle  às&  fleurs-radiales  liguliforme.  Corolle 
des  fleurs-staminifères  en  général  d'un  jaune  foncé,  garnie  de  poils  subu- 
lés^  articulés  ;  tube  court  ;  limbe  en  général  long  et  subcylindracé  : 
segments  courts,  souvent  hérissés  en  dessus  de  papilles  cylindriques.  Eta- 
mines  i  filet  soudé  à  la  corolle  jusqu'au  sommet  de  son  tube  ;  article-an* 
thérifère  à  peu  près  conforme  au  filet  ^  appendicc-apicilaire  libre,  subcor- 
diforme,  cariilagineux  ;    appcndices-basilaires   longs  comme    Tarticle 
anthérifère,  obconiques,  poUinifères,  libres  et  divergents  par  leur  côté 
intérieur,  soudés  collatéralemcnt  par  leur  côté  extérieur.  Ovaire  arrondi 
ou  tronqué  au  sommet  ;  aréoIe>basilaire  sessile,  le  plus  souvent  oblique- 
intérieure:  aréole- apicilaire  moins  étendue  que  la  sommité  de  Tovairc. 
Aigrette  tantôt  nulley  tantôt  coroniforme,  tantôt  composée  de  paillettes 
peu  nombreuses,  4 -sériées,  souvent  sondées  par  la  base,  persistantes  ou 
rarement  caduques. 

«  De  toutes  les  tribus  dont  se  compose  la  famille  des  Synantliérées ,  » 
dit  M.  deCassini,  c  celle  des  Uélianthées  est  la  plus  nombreuse  en  genres, 
»  la  plus  difficile  \  caractériser^  elle  est  très-naturelle,  et  cependant  il 
a  n'y  a  peut-être  pas  un  seul  de  ses  caractères  qui  ne  soit  sujet  à  beaucoup 
»  d'exceptions  ou  de  modifications  plus  ou  moins  graves.  » 
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Section  I.  B£&ZANTa£ES-B£i.£NXÉES  Gass. 

Aigrette  composée  de  plusieurs  paillettes  membraneu- 
ses, Wrieuses,  ou  quelquefois  de  soies  filiformes, 
barbées. 

Genre  HELÉNIUM.  —  Helemum  Linn. 

Capitules  multiflores ,  radiés.  Fleurs-radiales  femelles , 
1-sérices.  Fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre 
double  :  Textérieur  composé  d^écaiUes  foliacées ,  subli- 
néaires ,  nombreuses  ,  réfléchies ,  soudées  en  forme  de 
disque  par  leur  base  ;  l'intérieur  composé  de  paillettes  peu 
nombreuses ,  beaucoup  plus  courtes ,  dressées ,  subuni- 
sériées ,  inégales ,  libres.  Réceptacle  globuleux  ou  hémi- 
sphérique, nu.  Fleurs-radiales  à  corolle  grande  ,  ligulée , 
3-5-lobée9  ou  quelquefois  infondibuliforme  etirréguUère- 
ment  3-5-fide.  Fleurs  du  disque  à  corolle  ô-fide.  Nucules 
petites,  subclaviformes ,  subtétragones ,  ordinairement 
8-costées  ;  aigrette  de  5  à  8  paillettes  l-sériées ,  acuminées- 
aristées,  denticulées. 

Herbes  vivaces  ou  annuelles.  Tige  dressée ,  rameuse , 
feuillue.  Feuilles  dentées  ou  très-entières  ,  alternes  :  les 
caulinaires  décurrentes.  Capitules  terminaux ,  solitaires  , 
courtement  pédoncules  ;  pédoncules  dressés,  épaissis  au 
sonunet.  Fleurs  jaunes,  toutes  plub  longues  que  l'in- 
Yolucre. 

Helenium  AUTUMifAL.  —  Helemum  autumnale  Linn.  — 
Bot.  Mag.  tab.  299^*  —  HèUnia  decurrens  Mœncli ,  Meth. 
—  Heîenia  autumnalis  Gaertn.  —  Helenium  pubescens  Hort. 
Kew.  —  Helenium  piimilum  Willd.  Hort.  Berol.  —  Plante 
glabre  ou  pubërulc ,  vivace ,  touffue ,  haute  de  3  à  6  pieds. 
Racine  fibreuse.  Tiges  dressées,  anguleuses,  paniculées  au  som- 
met, ailées  par  la  décurrence  des  feuilles  ;  rameaux  grêles ,  dres- 
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sésy  i-ccphalcs,  ou  oligocëphaTcs,  feuilles,  subfastigics.  Feuilles 
lanccolccS;  pointues,  dentelées,  assez  fermes  ,  d'un  vert  gai ,  en 
gênerai  un  peu  scabres  en  dessous.  Fleurs-radiales  à  ligule  plane, 
3-à  3-lobée  ,  cunéiforme  ,  ou  spatbulée-cunciforme ,  d'un  beau 
jaune,  longue  de  5  à  8  lignes.  Disque  globuleux,  d'environ  5 
lignes  de  diamètre.  Aigrette  3  à  4  ^^^^  P^^^  courte  que  les  co- 
rolles du  disque  :  paillettes  linéaires-lancéolées.  Nucules  bru- 
nâtres ,  à  peine  longues  de  i  ligne ,  glabres ,  ou  pubérules.  — 
Cette  espèce,  indigène  des  États-Unis,  se  cultive  comme  plante 
de  parterre  ;  elle  fleurit  en  août  et  en  septembre. 

Genre  GÂLARDE.  —  Gaillardia  Fouger. 

Capitules  radiés,  multiflores.  Fleurs-radiales  neutres, 
1-sériées ,  ligulées.  Fleurs  du  disque  hermaphrodites.  In- 
volucre  à  écailles  3-ou  4-sériées,  foliacées ,  inégales ,  étroi- 
tes, imbriquées,  réfléchies  après  la  floraison.  Réceptacle 
petit ,  subglobuleux ,  garni  de  paillettes  subulées  ou  iné- 
gales. Corolle  des  fleurs  neutres  à  ligule  cunéiforme , 
grande ,  3-fide  ,  multi-striée.  Corolle  des  fleurs  herma* 
phrodites  à  limbe  5-fide  ,  très-poilu  à  la  surface  externe. 
Stigmates  longuement  subulés  au  sommet.  Nucules  cunéi- 
formes, poilues,  subtétragones  ;  aigrette  de  5  à  8  paillettes 
persistantes  ,  1-sériées ,  subovales ,  acuminées ,  longue- 
ment aristées ,  subisomètres ,  1-nervées  :  arête  finement 
barbellulée. 

Herbes  vivaces,  poilues,  ayant  une  forte  odeur  de  Camo- 
mille. Tige  rameuse ,  f euillée.  Feuilles  indivisées ,  ou  in- 
cisées-dentées ,  ou  sinuées-pennatifides ,  alternes  :  les  radi- 
cales roselées ,  pétiolées  ;  les  caulinaires  sessiles.  Pédon- 
cules terminaux ,  solitaires ,  dressés ,  longs ,  nus ,  grêles  , 
1-cépfaales.  Capitules  grands.  Ecailles-involucrales  éta- 
lées ou  réfléchies  :  les  extérieures  plus  grandes,  à  peu  près 
aussi  longues  que  le  disque.  Disque  presque  plan  au  com- 
mencement de  la  floraison ,  finalement  globuleux.  Corolle 
des  fleurs  du  disque  rougeâtre  à  l'époque  de  la  floraison  : 
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limbe  campanule  ou  cylindracé,  à  lobes  acumînés-subulés. 
Corolle  des  fleurs-radiales  marcesce|ite,  à  ligule  jaune  ou 
panachée  de  poiu-pre  et  de  jaune  ;  aigrette  presque  aussi 
longue  que  la  corolle.  Nucules  petites ,  caduques  à  la  ma> 
turité.  — •  Les  2  espèces  de  ce  genre  croissent  dans  l'Amé- 
rique septentrionale;  elles  se  cultivent  comme  plantes 
d'ornement. 

Galarde  lancéolée. — Gaillardia  lancçolata  Michx.  Flor. 
Bor.  Amer. — Gaillardia  rusiica  Gass.  Dict. — Jaume  Saint-Hii. 
Flore  et  Pom.  tab.  4^7. — Galardia  bicolor  Elliot.  (non  Lamk.) 

—  Bot.  Mag.  tab.  1602.  —  Galardia  aristataVxxv^y  Flor. 
Amer.  Sept.  — Bot.  Reg.  tab.  1 186.  —  Bot.  Mag.  tab.  2940, 

—  Écailles-involucrales  plus  ou  moins  velues ,  laineuses  à  la 
base.  Réceptacle  garni  de  paillettes  subulées,  submembranacecs^ 
égales.  Corolle  des  fleurs  du  disque  à  limbe  subcylindracc  : 
segments  très-velus,  fimbries  aux  bords. — Plante baute  de  i  pied 
à 2 pieds,  touffue.  Tiges dresse'es  ou  ascendantes,  grêles,  velues; 
rameaux  dressés,  effilés,  feuilles  inférieurement.  Feuilles  pubes- 
ceutes  ou  cotonneuses  aux  2  faces,  molles,  un  peu  cbarnues,  sub- 
incanes  ou  d'un  vert  glauque  :  les  radicales  tantôt  indivisées , 
lanccolées-spatbulées ,  tantôt  lyrécsoupçnnatifîdes  ;  les  caulinai- 
rcs  inférieures  variantcomme  les  radicales  ;  les  supérieures  et  les 
raméaircs  oblongues,  ou  oblongues-lancéolées,  ou  ovales^^lancéo- 
lées,  grossement  dentées,  ou  très-entières.  Fleurs-radiales  lon- 
gues de  I  o  à  1 5  lignes  :  ligule  tantôt  subflabelliforme ,  tantôt  plus 
ou  moins  longuement  rétrécie  vers  sa  base ,  glabre  en  dessus,  pu- 
besccntecn  dessous,  tantôt  d'un  jaune  de  safran,  tantôt  d'un  jaune 
de  citron,  tantôt  panachée  de  ces  deux  couleurs.  —  Indigène  des 
États-Unis  )  fleurit  pendant  la  plus  grande  partie  de  l'été. 

Galarde  élégante. — Gaillardia pulchellaFon^er.  in  Mém. 
de  TAcad.  1786.  —  Galardia  bicolor  Lamk.  Dict.  (  pon  PU.) 

—  Calonnea  pulcherrima  Buchoz,  ïcon.  tab.  ia6.  —  Virgilia 
helioides  L^hcrit.  Diss.  cum  Icon.  —  Gaillardia  picta  Sweet, 
Brit.  Flow.  Gard.  scr.  2,  tab.  2G7.  —  Gaillardia  bicolor  var. 
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Drummondii  Hook.  Bot.  Mag.  tab.  355 1.  —  Gaillardia 
Dummondii  et  GaiUqfdia  pulchella  De  Cand.  Prodr.  — 
Écailles-învolucrales^  ciliées ,  point  laineuses  à  la  base.  Pail- 
lettes-rcccptaculaires  coriaces  y  piquantes,  inégales.  Corolle  des 
fleurs  du  disque  à  limbe  subcampanulé  :  segments  ciliés ,  pulic- 
rulcs.  —  Tige  haute  de  i  '/,pied  à  3  pieds ,  bispidule,  dressée, 
rameuse.  Feuilles  variant  de  forme  comme  celles  de  l'espèce  pré- 
cédente, pubérules  aux  2  faces,  d'un  jaune  foncé  :  les  caulinaircs 
souvent  la  plupart  penoatUobées.  Fleurs-radiales  à  ligule  longue 
de  6  lignes  à  i  pouce,  flabelliforme,  peu  ou  point  rétrécie  à  la 
base,  violette  ou  pourpre  tantôt  seulement  à  la  base,  tantôt 
presque  jusqu'au  sommet.  Corolle  des  fleurs  du  disque  violette  ou 
pourpre.  —  Cette  espèce  croît  dans  la  Louisiane  et  au  Texas  ; 
elle  fleurit  tout  Tété. 


Section  IL  H:Éi.ZAiffTB£ss-COR£oPSZiiÉ£S  Cass. 

Ovaire  comprimé;  aigrette  le  plus  souvent  formée  de  2 
paillettes  situées  Tune  à  droite,  l'autre  à  gauche,  or- 
dinairement trièdres  et  continues  avec  Vovaire. 

Genre  SILPHIUM.  —  Silphium  Linn, 

Capitules  radiés  9  muldflores;  fleurs -radiales  1-sériées, 
femelles,  ligulées  ;  fleurs  du  disque  mâles.  Involucre  cam- 
panule ou  subhémisphérique ,  formé  d'écaillés  pauci-sc- 
riées ,  subcoriaces  et  appliquées  vers  la  base ,  foliacées  et 
inappUquées  supérieurement.  Réceptacle  convexe,  garni 
de  paillettes  submembranacées  ,  linëaires-spathulées ,  ob- 
tuses ,  plus  courtes  que  les  fleurs.  —  Fleurs  du  disque  : 
Corolle  à  tube  très-court  ;  limbe  long,  cylindracé ,  5  denté  : 
dents  étalées,  pointues ,  poilues  en  dessus.  Ovaire  inovulé, 
irrégulièrement  denticulé  au  sommet.  Stigmate  flliforme , 
entier,  pubescent.  —  Fleurs^radiales  :  Corolle  à  ligule  li- 
néaire-oblongue.  Stigmates  filiformes ,  arqués  ep  dedans  , 
papilleux  en  dessus ,  glabres  en  dessous.  Nucules  obovales 
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OU  suborbiculaires,  aplaties,  échancrées ,  chartacées,  ailées 
'aux  bords  y  inaigrettées ,  2-apiculées  au  sommet. 

Herbes  vlvaces.  Tige  dressée,  rameuse,  élancée,  cylin- 
drique,  ou  anguleuse.  Feuilles  indivisées  ou  pennatifides  : 
les  caulinaires  opposées,  ou  verticillées,  ou  alternes,  sou- 
vent connées  par  la  base.  Capitules  pédoncules ,  disposés 
en  grappe  ou  en  panicule  terminale.  Ecailles-involucrales 
inégales ,  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque.  Fleurs 
jaunes.— Ce  genre  appartient  à  l'Amérique  septentrionale  ; 
les  espèces  suivantes  se  cultivent  comme  plantes  d'orne- 
ment. Ces  plantes  ont  un  port  très-élégant,  et  elles  fleuris- 
sent jusqu'en  autonme. 

a)  Tige  cylindrique  ou  ohteurément  hexagone. 

SiLPHiuM  LiciNié.  —  Silphium  laciniatum  Linn.  —  Lion, 
fil.  Decad.  tab.  3.  —  Jacq.  fil.  Eclog.  i,  tab.  go. — Silphium 
spiceUum  Poir.  Edc.  —  Tige  cylindrique ,  hispidule  et  subpa- 
niculée  vers  le  haut.  Feuilles  alternes ,  scabres ,  interrupté- 
pennaliparties ,  à  segments  pennatifides  ou  incisés-dentés  :  les 
inférieures  pétiolées  ;  les*  supérieures  sessiles ,  subamplexatiles. 
Capitules  disposés  en  panicule  subracémiforme.  Écailles-invo- 
lucrales  ovales ,  longuement  acuminées ,  scabres ,  ciliées.  -— 
Plante  atteignant  8  à  1 2  pieds  de  haut.  Tige  grêle,  dressée , 
subapbylle  supérieurement.  Feuilles  fermes ,  d'un  vert  gai  :  les 
radicales  longues  de  i  pied  à  3  pieds,  quelquefois  lancéolées, 
sinuëes-dentces.  Ramules  florifères  aphylles  ou  subaphylies, 
courts ,  ordinairement  3-cépliales.  Fleurs-radiales  longues  d'en- 
viron 1 8  lignes. 

Silphium  TERéBiNTHAci.  —  Silphium  terebinthinaceum 
Linn.  —  Jacq.  Hort.  Yindob.  i,  tab.  43.  —  Tige  cylindrique, 
striée,  glabre,  paniculée  au  sommet.  Feuilles  alternes,  scabres , 
sînuolées-dcnliculées  :  les  inférieures  ovales  ou  elliptiques,  plus 
ou  moins  profondément  cordiformcs  à  la  base }  les  supérieures 
ovales.  Capitules  (  la  plupart  longuement  pédoncules  )  disposés 
en  jpanicule  subaphylle.  Écailles-involucrales  minces ,  glabres , 
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ovales  ou  elliptiques  y  très-obtuses.  —  Plante  haute  de  3  à  S 
pieds  ,  contenant  une  gomme-résine  copieuse,  d'une  odeur  ana-^ 
logue  à  celle  de  la  térébenthine.  Feuilles  fermes ,  d'un  yert  gai  : 
les  inférieures  grandes,  longuement  pétiolées.  Capitules  de  gran- 
deur médiocre.  Fleurs-radiales  à  ligule  longue  de  8  à  lo  lignes. 
Nucules  oboyales,  2- dentées. 

SiLPHiuM  A  FEUILLES  TERNEEs.  —  SUphium  tematifoUum 
Michx.  Flor.  Bor.  Amer.  —  SUphium  trifoliatum  Linn,  — 
Bot.  Mag.  tab.  3355.  —  SUphium  tematum  Retz. — SUphium. 
ternatum  et  SUphium  trifoliatum  Desfont.  Hort.  Par.  — 
Tige  obscurément  hexagone ,  lisse ,  rameuse.  Feuilles  dente- 
lées ou  sinuolées-dcnticulées,  scabres  (  du  moins  en  dessous) , 
pointues  :  les  radicales  et  les  caulinaires-inférieures  ovales ,  oti 
oyales-lancéolées ,  longuement  pétiolées^  les  caulinaires  verti- 
cillées-ternées ^  les  supérieures  subsessiles,  ovales,  ou  ovales- 
lancéolées,  ou  oblongues  -  lancéolées.  Capitules  en  paniculc 
feuillée ,  subtrichotome ,  souvent  subfastigiée.  Écailles-involu- 
crales  glabres  ou  ciliolées  :  les  extérieures  subobtuses  ;  les  inté- 
rieures trës-obtuSes. — Plante  haute  de '3  à  5  pieds.  Tige  dressée, 
souvent  rougeâtre.  Feuilles  assez  fermes ,  d'un  vert  foncé  en 
dessus,  d'un  vert  pâle  en  dessous  ;  les  florales  sessiles ,  pe- 
tites, sublinéaires.  Bameaux-floriferes  polycéphales.  Capitules 
de  grandeur  médiocre,  plus  ou  moins  longuement  pédoncules. 
Écailles-involucrales  oblongues,  ou  ovales-oblongues,  ou  ovales. 
Fleurs-radiales  longues  de  i  a  à  1 8  lignes.  Nucules  obovales^ 
noirâtres. 

b)  Tige  hexaèdre  ou  tétraèdre.  Feuilles-caulinairet  vertieilléet-ternéet , 

ou  oppotéet,  confiées  par  la  base, 

StLPHiUM  PERFOLiÉ.  — SUphium  perfoliatum  Linn.  —  Bot. 
Mag,  tab.  3354.  — SUphium  conjunctum  WiUd.  —  SUphium 
Hornemanni  Schrad.  Hort.  Gœtt. — SUphium,  connatum  Linn.  ^ 
— Plante  haute  de  5  àg  pieds.  Tige  dressée,  rameuse,  ordinai- 
rement lisse.  Feuilles  assez  fermes ,  d'un  vert  foncé  en  dessus  , 
scabres  aux  2  faces,  ciliolées  :  les  radicales  grandes,  cordifori^es, 
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incisces-dentéès;  les  (caulinaires  ovales,  bu  dblbïdes,busubcot4i« 
formes,  acuminéës,  bu  pointues,  incisées-denlëfes ,  ou  dentelées, 
ou  sînuolecs-dènticulees  :  les  înfe'rieures  pétiolëes;  les  supérieures 
sessiles.  Capitules  assez  grands ,  plus  ou  moins  longuemetit  pé- 
doncules, disposés  en  pahicules  trichotbnies,  feuillées.  Ëcailles- 
involucrales  glabres  ou  ciliolées,  obtuses,  oblongues,  ou  ovales, 
ou  ovales-oblongues.  Feurs -radiales  longues  dé  12  à  18  li- 
gnes. 

Genre  DAHLIA.  —  Dahlia   Cavan-. 

Capitules  radiés ,  muldflores  ;  fleurs-radiales  l-sériééH , 
tantôt  neutres ,  tantôt  femelles  ;  fleurs  du  dis<}ue  herma- 
phrodites. In volucre  double  :  l'extérieur  un  peu  plus  court 
que  Tintérieur,  formé  de  4  à  8  écailles  foliacées,  larges, 
libres,  étalées  ou  réfléchies  ;  l'intérieur  campanule,  formé 
de  12  à  16  écailles  membranacées,  subbisériées,  libres,  ob- 
tuses, charnues  à  la  base.  Réceptacle  plan,  garni  de  pail- 
lettes membranacées ,  oblongues,  entières,  obtuses.  Fleurs- 
radiales  à  ligule  elliptique ,  3-dentée  au  sommet,  veloutée 
en  dessus.  Fleurs  du  disque  à  corolle  ô-dentée.  Stigmates 
inappendiculés.  Nucules  larges ,  minces ,  aplaties ,  ailées, 
tantôt  inaigrettées  ,  tantôt  courtement  bicornes  au  sommet. 

Herbes  viyaces ,  glabres  ou  presque  glabres ,  à  racine  tu- 
béreuse. Tige  dressée ,  très-rameuse ,  feuillée.  Feuilles 
opposées ,  pétiolées,  imparipennées  ;  folioles  dentelées,  ou 
quelquefois  pennatiparties ,  ou  iitégûlièreihent  lobées , 
subsessiles.  Pédoncules  terminaux,  ou  oppositifoliés  et  ter- 
minaux ,  longs ,  grêles ,  nus ,  dressés ,  l-céphales.  Gàjftttules 
grands,  inclinés  (excepté  dans  quelques  Taritétés  de  cul- 
ture). Fleurs  du  disque  jaunes  (sur  les  capitules nOnnié- 
formés  par  la  culture).  Fleurs-radiales  de  couleur  très^ 
variable. 

Dahlia  variable.  — Dahlia  variahilis  Desfont.  Cat.  Hort. 
Par.—  Georgina  variMUs Kunih y  in  Huodb.  et  Bonpi.  Nov. 
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Gen.  et  Spec.  —  Dahlia  pinnata  €i  Dahlia  rosen  Gayan.  le.  i  > 
tab.  80,  et  3,  tab.  265.  —  Thouin,  in  Ann.  du  Mus.  111/ tab. 
3,  ûg.  1  et  3.  —  Dahlia  samhucifolia  et  Dahlia  hidentifolia 
Salisb.  Parad.  tab.  16  et  19.  —  Dahlia  purpurea  et  Dahlia 
crocea  Poir.  Suppl.  —  Georgina  variahilis  et  Georgina  coC" 
cinea  Willd.  Hort.  Berol.  2,  tab.  gS-gô. — Georgina  super flua 
et  Georgina  frustanea  De  Cand.  in  Ann.  du  Mus.  —  Dahlia 
superjlua  et  Dahlia  frustanea  Hort.  Kew.  —  Dahlia  varia- 
hilis, DahliaCervantesiieX  Dahlia  coccinea  De  Gand.  Prodr. — 
Georgina  Cervantesii Syfeet,  Brit.  Flow.  Gard.  ser.  2,  tab.  22. 
— Plante  touffue,  baute  de  2  à  10  pieds.  Tubercules  fusiformes, 
fascicule's.  Tiges  cylindriques ,  cassantes ,  tantôt  très-glabres  , 
tantôt  finement  pubérules ,  souvent  couyertes ,  ainsi  que  les  ra- 
meaux ,  d'une  fine  poussière  glauque.  Feuilles  à  pétiole  tantôt 
nu^  tantôt  aile;  folioles  de  forme  et  de  grandeur  très-yariables, 
en  général  oyales  ou  ovales-lancéolces.  Écailles-inyolucrales 
ovales,  ou  ovales-oblongues,  ou  oblongues,  obtuses ,  plus  lon- 
gues que  les  fleurs  du  disqpe,  plus  courtes  que  les  fleurs-radiales. 
Fleurs-radiales  à  ligule  longue  de  4  lignes  à  i  pouce.  Nucules 
oblongues-obovales ,  noirâtres.  —  Gettè  plante ,  originaire  du 
Mexique,  et  dont  on  cultive  aujourd'hui  tant  de  belles  varicte's, 
n'est  introduite  en  Europe  que  depuis  1790.  Les  tubercules  de 
Dahlia  ont  souvent  été  prônées  comme  comestibles;  mais,  quoi 
qu'on  en  ait  dit  à  ce  sujet,  ils  ont  une  saveur  peu  agre'able ,  qui 
répugne  même  au  bétail. 

Genre  CALLIOPSIDE.  —  Calliopsis  Reichenb. 

Capitules  multiflores,  radiés;  fleurs-radiales  neutres, 
1 -sériées  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre 
double  :  l'extérieur heaucoup  plus  petit,  formé  de  squa- 
mules  subunisériées,  égales,  libres,  presque  étalées,  ovales, 
obtuses ,  foliacées ,  membraneuses  aux  bords  ;  l'intérieur 
formé  de  5  à  8  écailles  submembranacées ,  l-sériees ,  sub« 
ovales ,  charnues  et  soudées  vers  la  base.  Réceptacle  pres- 
que plan,  convexe ,  garni  de  paillettes  linéaires ,  membra- 
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nacées ,  2-nervées ,  plus  courtes  que  les  fleurs ,  caduque$i 
avec  les  fruits.  Fleurs-radiales  à  ligule  large,  cunéiforme, 
inégalciiieiit  3-5-lobée  au  sommet.  -^Fleurs  du  disque  :  Co- 
rolle 4-dentée.  Stigmates  barbus  mais  inappendiculës  au 
sommet.  !Nucules  minces,  petites ,  comprimées ,  subtétra- 
gones  ,  plus  ou  moins  courbées ,  finement  ponctuées ,  ob- 
loDgues,  ou  elliptiques,  obtuses  aux  2  bouts,  inaigrettées, 
ailées  aux  bords ,  ou  aptères. 

Herbes  bisannuelles  (annuelles  étant  cultivées) ,  glabres^ 
Tige  dressée,  rameuse,  feuillée.  Feuilles  pennées  ou  bi- 
pennées  :  les  radicales  longuement  pétiolées  ;  les  cauli- 
naires  opposées ,  la  plupart  pétiolées.  Pédoncules  1-cé- 
phales ,  terminaux ,  grêles ,  dressés ,  nus ,  ou  pauci-brac- 
téolés ,  en  général  ternes.  Fleurs-radiales  à  ligule  grande, 
tantôt  tout  à  fait  jaune ,  tantôt  marquée  vers  sa  base  d*une 
tache  plus  ou  moins  grande ,  veloutée ,  d'un  pourpre  vio- 
let ou  brunâtre.  Corolle  des  fleurs  du  disque  d'un  pqurpre 
violet ,  de  même  crue  les  étamînes  :  lobes  ovales ,  obtus , 
étalés,  glabres.  Involucre- interne  rougeâtre,  semi-dia»- 
phane  ,  un  peu  plus  long  que  les  fleurs  du  disque ,  demi- 
étalé  pendant  la  floraison ,  plus  tard  connivent.  Nucules 
noires ,  presque  imbriquées  :  les  extérieures  un  peu  plus 
grandes  que  les  intérieures. 

Calliopside  bicolore.  —  Calliopsis  bicolorReichenh,  Hort. 
Bot.  tab.  70.  —  Coreopsis  tincioria  Nultall.  —  Barton,  Flor. 
Amer.  2,  tab.  45.  —  Bot.  Mag.  tab.  25i2.  —  Bot.  Reg.  tab. 
846.  —  Link  et  Otto  ,  le.  Rar.  tab.  33.  —  Sweet,  Brit.  Flow. 
Gard.  tab.  «71.  —  Diplusastera  tinctoria  Tauscb.  —  Plante 
haute  de  i  pied  à  3  pieds.  Tige  grêle  ,  dressée ,  striée ,  subtd- 
tragone,  non-ramifiée  jusque  vers  le  milieu.  Rameaux  plus 
ou  moins  divergents ,  trichotomes  au  sommet ,  opposés ,  souvent 
subfastigiés.  Feuilles  d'un  vert  gai  :  les  radicales  et  les  cauli- 
naires -inférieures  simplement  penne'cs,  à  folioles  ob^ongucs,  ou 
lancéolées  -  oblongues ,  tantôt  indivisées  ,  tantôt  trifides  ;  les 
autres  tantôt  pennées,  tantôt  bipennées,  .^folioles linéaires,  Ircs- 
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entières 7  pliëes  en  carène.  Fleurs-radiales  à  corolle  longue  de  5 
à  lo  lignes ;^  ordinairement  bicolore.  Nucules  oblongues,  aptères. 

—  Celte  espèce ,  indigène  des  contrées  voisines  du  golfe  du 
Mexique ,  se  cultive  fréquemment  comme  plante  de  parterre } 
elle  fleurit  tout  l'été. 

Calliopside  d'Atkinson. — CaUiopsis  Atkinsoniana  Hook. 
Flor.  Eor.  Amer.  —  Coreopsis  Atkinsoniana  Dougl.  —  Bot. 
Reg.  tab.  iS^ô. — CaUiopsis  cardaminœfolia  De  Cand.  Prodr, 

—  Cette  espèce  ne  diffère  de  la  précédente  que  par  des  nucules 
plus  larges,  elliptiques ,  bordées  d'une  aile  membraneuse,  blan- 
cbâtre,  assez  large.  Les  fleurs-radiales  ont  la  ligule  tantôt  toute 
jaune,  tantôt  bicolore  comme  celle  du  CaUiopsis  hicohr.  — 
Celte  plante  est  originaire  des  mêmes  contre'es  que  la  précédente, 
et  se  cultive  aussi  dans  les  jardins. 

Genre  AN  ACIDE.  —  Anacis  Sclirank. 

Capitules  radiés,  multiflores  ;  fleurs-radiales  1-sériées  ou 
rarement  pauci-sériées  ,  neutres  ;  fleurs  du  disque  herma- 
phrodites. Involucre  double  :  Textérieur  un  peu  plus 
court,  formé  d'écaillés  foliacées,  membraneuses  aux  bords, 
étroites,  étalées,  subisomètres,  obtuses,  1-sériées ,  soudées 
par  la  base  ;  l'intérieur  subcampanulé ,  formé  d'écaillés 
submembranacées,  colorées ,  1-sériées ,  presque  égales, 
ovales  ,  charnues  et  soudées  à  la  base.  Réceptacle  hémi- 
sphérique ou  conique,  garni  de  paillettes  caduques,  mem- 
braneuses, colorées,  obtuses ,  2-nervées ,  élargies  à  la  base, 
plus  longues  que  les  fleurs  du  disque.  —  Fleurs  radiales  à 
ligule  cunéiforme,  tronquée,  inégalement  3-5-lobée  au 
sommet.  —  Fleurs  du  disque  :  Corolle  à  limbe  5-denté. 
Stigmates  inappendiculés  au  sommet.  Nucules  compri- 
mées, cymbif  ormes,  ailées  au»  bords,  muriquées  (par 
variation  lisjses) ,  couronnées  de  2  paillettes  marginales , 
larges,  épaisses,  très-courtes,  denticulées,  ordinairement 
oblitérées  à  la  maturité. 
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Herbes  annuelles  ou  vivaces.  Tige  rameuse  ,  feuillée. 
Feuilles  indivisées  ou  pennées  :  les  radicales  longuement 
pétiolées  ;  les  caulinaires  opposées ,  le  plus  souvent  sub- 
sessiles.  Pédoncules  terminaux ,  ou  dichotoméaîres  et  ter- 
minaux, solitaires  ou  temés,  longs,  grêles,  nus,  ou  di- 
bractéolés  vers  le  milieu ,  1-céphales ,  inclinés  au  sommet 
pendant  la  floraison.  Involucre-interne  à  écailles  un  peu 
plus  longues  que  les  fleurs  du  disque  ,  presque  étalé  pen- 
dant la  floraison  ,  puis  connivent.  In volucre- externe  ré- 
fléchi après  la  floraison.  Ligules  grandes ,  le  plus  souvent 
complètement  jaunes.  Fleurs  du  disque  à  corolle  petite  , 
jaune  ou  moins  souvent  d'un  poupre  noirâtre.  Nucules 
imbriquées ,  noires  et  caduques  à  la  maturité  :  les  ex- 
térieures plus  grandes  que  les  intérieures.  —  Ce  genre 
appartient  à  l'Amérique  septentrionale  ;  les  espèces  sui- 
vantes se  cultivent  conftne  plantes  d'ornement. 

a)  Plantes  annuellei.  Feuilles  toutes  {ou  du  moins  la  plupart  )  pennées, 
pétiolées.  Réceptacle  à  paillettes  ovales  infériewrement.  Fleurs-radia- 
les à  ligule  marquée  d'une  tacJie  hasilaire ,  veloutée ,  d*un  pourpre 
violet  ou  brunâtre.  Fleurs  du  disqtte  à  corolle  d*un  pourpre  violet, 

Anacide  de  Drummond. —  Calliopsis  Drummondii  Sweet, 
Brit.  Flow.  Gard.  ser.  2,  tab.  3i5.  —  Coreopsis  diversifolia 
Hook.  Rot.  Mag.  tab.  347 A  (non  De  Cand.  )  — Plante  très- 
rameuse,  touffue  ,  haule  de  '/a  pied  à  i  7»  pied.  Tige  dressée, 
grcle ,  cannelée ,  rameuse  dès  la  base ,  poilue  de  même  que 
les  rameaux ,  trichotome  au  sommet.  Rameaux  diffus ,  ou  as- 
cendants ,  ou  subdiva riqu es ,  tricliotomes.  Feuilles  d'un  vert 
foncé ,  un  peu  charnues ,  plus  ou  moins  longuement  pe'tiole'es 
(excepté  les  supérieures) ,  la  plupart  3-ou  5-foliolées  •  pétiole 
grêle,  poilu,  submarginé;  folioles  ovales,  ou  elliptiques,  ou  sub- 
orbiculaires ,  ou  oblongues  ,  ou  lancéolées-oblongues ,  ou  ob- 
ûvales,  obtuses,  pubérules  et  un  peu  scabres  en  dessous,  lisses  en 
dessus ,  la  terminale  ordinairement  beaucoup  plus  grande  que 
les  latérales.  Écailles  de  l'involucre-exteme  linéaires-lancéolées, 
ou  oblongucs-lancéolées,  ou  ovales-obloogucs,  subobtuses,  vertes, 
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subciliolées.  Écailles  de  rinyolucrc-internc  rougeâtres,  subob- 
tuses. Fleurs-radiales  à  ligule  longue  de  6  à  9  lignes ,  ordinai- 
rement 5 -lobée.  Nucules  en  général  fortement  muriquées.  — 
Indigène  du  Texas;  fleurit  tout  Tété.  Fleurs  semblables  à  celles 
du  Calliopsïs  bicolore  mais  plus  grandes. 

]f)  Plantes  vivcices.  Feuilles  indivisées,  ou  ^-parties,  ou  Z- foliacées.  Ré' 
eejkacle  à  paillettes  linéaires-lancéolées.  FlewrS'Tadiales  toujours 
complètement  jaunes  f  de  même  que  les  flewrs  du  disque, 

Anacide  lancéolée. — Anacis  lanceolata  Spacb.—  Coreop- 
^islanceolataWiïVL, — Dill.  Hort.  Ellh.  tab.  48,  fig.  56.— -Co- 
reopsis  crassifolia  Hort.  Kew. — Leachia  lanceolata  et  Leachia 
crassifoUa  Càss, ^^Chiysomelea  lanceolata  Tauscb ,  Hort.  Ca- 
nal, fig.  I .  —  Feuilles  toutes  très-entières ,  lancéolées  y  ou  lan- 
céolées-obloo  gués,  ou  lancéolées-elliptiques,  subobtuses,  lisses, 
très -glabres ,  ou  ciliolées ,  d'un  vert  glauque  :  les  caulinaîres 
courtement  pétiolées. —  Plante  touffue,  bautede  i  pied  à  2  pieds. 
Tige  grêle,  effilée,  dressée,  obscurément  4'gone,  striée,  feuillue, 
ordinairement  glabre ,  tantôt  presque  simple ,  tantôt  trichotome 
supérieurement.  Feuilles  longues  de  a  à  3  pouces,  un  peu 
charnues.  Pédoncules  très-longs,  souvent  ternes.  Écailles  de 
l'involucre-externe  vertes,  linéaires-lancéolées;  écailles  de  l'in- 
volucrc'ioternc  ovales-lancéolées,  ou  oblongues-lancéolées  :  les 
unes  et  les  autres  subobtnses ,  glabres.  Fleurs-radiales  à  ligule 
longue  de  6  à  12  lignes.  —  Indigène  des  États-Unis  ;  elle  fleurit 
en  été. 

Anagide  a  granpes  fleurs.  —  Anacis  (  Coreopsis)  gran- 
diflora  Swcet,  Brit.  Flow.  Gard,  ser.  ij  tab  175.  — Feuilles 
subciliolées  :  les  unes  indivisées ,  sublinéaires  ;  les  autres  tri- 
parties, ou  pennatiparties,  on  bipennatiparties  ;  serments  li- 
néaires ou  lancéolées-linéaires,  longs,  étroits.  —  Plante  touffue, 
haute  d'environ  2  pieds.  Tige  grêle,  anguleuse^  cannelée,  tri- 
chotome, en  général  glabre.  Pédoncules  très-longs,  souvent  ter- 
nés.  Involucre- externe  à  écailles  oblongues-lancéolées  ou  ovales- 
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obloDgues,  subobtuses,  vertes.  Involucrc  -  interne  à  écailles 
rougeâtres,  subobtuscs.  FJcurs-radialcs  à  ligule  longue  de  près 
de  I  pouce.  —  Indigène  du  nord  des  Etats-Unis  ;  elle  fleurit  en 
e'té. 

Genre  GORÉOPSIDE.  —  Coreopsis  Linn. 

Capitules  radies ,  multiflores;  fleurs-radiales  1 -sériées, 
neutres  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre  dou- 
ble :  Textérieur  plus  court ,  formé  de  petites  écailles  fo- 
liacées, l-sériées,  égales^  linéaires,  obtuses,  libres,  con- 
fluentes  avec  la  base  de  l'invoiucre  interne  ;  involucre- 
interne  subcampanulé ,  formé  d'écaillés  1-sériées ,  égales, 
submembranacées  et  inappliquées  supérieurement,  char- 
nues inférieurement  et  soudées  en  forme  de  cupule.  Ré- 
ceptacle plan,  garni  de  paillettes  linéaires,  obtuses,  mem- 
branacées ,  2-nervées ,  caduques  avec  le  fruit.  —  Fleurs^ 
radiales  à  ligule  elliptique,  subtridentée  au  sommet.  — 
Fleurs  du  disque  :  Corolle  à  limbe  ô-denté.  Stigmates  inap- 
pendiculés  au  sommet.  Nucules  elliptiques  ou  oblongues, 
comprimées ,  lisses ,  un  peu  courbées,  ailées  aux  bords  , 
couronnées  de  2  paillettes  très  -  courtes ,  dentiformes, 
trièdres,  barbellulées. 

Herbes  vivaces.  Tige  rameuse ,  feuillée.  Feuilles  trifo- 
lio  lées,  ou  pennées,  ou  bipennées  :  les  radicales  (nulles 
sur  les  plantes  florifères)  pétiolées;  lescaulinairespétio* 
lées  ou  sessiles,  opposées.  Pédoncules  grêles,  dressés, 
monocéphales,  nus ,  ou  pauci-bractéolés,  terminaux ,  or- 
dinairement temés.  Fleurs-radiales  grandes,  jaunes  (ja- 
mais bicolores).  Fleurs  du  disque  à  corolle  d'un  pourpre 
noirâtre ,  non-débordée  par  lesécailles-involucrales,  Ecail- 
les-involucrales  internes  réfléchies  au  sommet  tant  pendant 
qu'après  la  floraison.  N  ucules  noirâtres,  minces,  à  rebord 
membi^neux,  semi-diaphane;  —  Ce  genre  appartient  à 
l'Amérique  septentrionale  ;  les  3  espèces  suivantes  se  cul- 
tivent fréquemment  comme  plantes  d'ornement. 
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CoREOPSiDE  TRIFOLIÉE.— Coreo;?5Î5  triptevis  Linn.  —  Ana* 
cis  tripteris  Sclirank.  —  Chrysostemma  tripteris  Lessing  (i). 
—  Feuilles  glabres  :  les  inférieures  pédalëes  ou  pennées  (  5-ou 
7-foliolées),  pétiolées;  les  supérieures  3-foliolées  ou  simples. 
Folioles  lancéolées,  ou  oblongues-lancéolées ,  ou  lancéolées- 
oblongucs,  scabres  aux  bords,  très-entières,  subsessiles.  —  Plante 
haute  de  3  à  5  pieds.  Tige  grêle  ,  dressée,  cylindrique,  striée  , 
lisse,  paniculée  vers  le  sommet.  Rameaux  trichotomes.  Folioles 
assez  fermes,  d'un  vert  glauque,  obtuses,  ou  pointues  ,  souvent 
inéquilatéralcs  à  la  base  et  décurrentes,  pétiolulées  ,  ou  sessiles, 
longues  de  2  à  4  pouces.  Pédoncules  nus  ou  presque  nus ,  très- 
gréles,  très-lisses,  assez  longs,  ordinairement  ternes.  Involucre- 
interne  à  écailles  ovales-oblongues,  ou  oyales-lancéolées,  brunâ- 
tres ,  membraneuses  aux  bords.  Fleurs-radiales  à  ligule  longue 
de  8  à  10  lignes.  Nucules  oblongues,  obtuses  aux  2  bouts,  lui- 
santes ,  d'un  brun  noirâtre,  longues  de  3  lignes. 

GORÉOPSIDE  A   FEUILLES    DB     GoNSOUDE.     CoVCOpSiS    del" 

phinifolia  Lamk.  —  Coreopsis  verticillata  Liim.  —  Bot.  Mag. 
td>.  i56. 

—  p  :  A  FEUILLES  MENUES.  —  Coreopsis  tenuifolia  Ehrb.  — 
Coreopsis  verticillata  Lamk. 

Feuilles  3-parties,  sessiles,  ou  subsessiles  :  segments  tripartis, 
ou  pennatiparlis ,  ou  triûdes  (rarement  indivises)  ;  lanières  li- 
néaires ou  sublinéaires,  très-entières,  lisses,  ordinairement mu- 
cronees ,  plus  ou  moins  allongées.  —  Plante  touffue ,  glabre, 
haute  de  i  pied  à  2  pieds.  Tige  dressée,  raide,  grêle,  cylindri- 
que, striée,  feuillue,  rameuse  ordinairement  à  partir  du  milieu. 
Rameaux  plus  ou  moins  divergents ,  trichotomes.  Feuilles  d'un 
vert  foncé,  fermes.  Involucre  interne  à  écailles  ovales  ou  ovales- 
îancéolées,  subobtuses.  Fleurs-radiales  à  ligule  longue  de  6  à  9 
lignes.  Nucules  oblongues  ou  oblongues-obovales,  longues  d'en- 
viron 3  lignes. 


(4  ]  Le  caractère  dûtinctif  de  ce  prétenda  genre  consisterait ,  suivant 
son  autear  «  en  une  aigrette  coroniforme ,  ce  qui  est  tout  à  fait  faux. 
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Genre  COSMOS.  —  Cosmos  Cavan. 

Capitules  multidores,  radiés;  fleurs-radiales  l-scriées  , 
neutres  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre  dou- 
ble ,  chacun  formé  de  7  à  10  écailles  1 -sériées ,  acuminées, 
soudées  par  la  base  :  les  extérieures  foliacées ,  un  peu  plus 
longuts  que  les  intérieures;  les  intérieures  plus  larges, 
membrànacées,  colorées.  Réceptacle  plan  ,  garni  de  pail- 
lettes membraneuses^  longuement  subùlées  au  sommet. 
—  Fleurs-radiales  à  ligule  elliptique  ou  oblongue  ,  3-den- 
lée  au  sommet.  —  Fleurs  du  disque  :  Corolle  à  limbe  5-denté, 
Filets  des  étamines  poilus.  Nucules  subfusif ormes,  poin- 
tues, obscurément  4-gones  :  les  intérieures  plus  longues, 
à  aigrette  nulle  ou  d'une  seule  paillette  ;  lés  extérieures  à 
aigrette  nulle,  ou  de^  à  4  paillettes  distancées,  inégales , 
filiformes-subulées,  aubtrièdres,  garnies  chacune  de  2  ou  3 
spinelles  rétrorses. 

Herbes  annuelles ,  le  plus  souvent  glabres ,  ordinaire- 
ment élancées.  Feuilles  opposées  ,  bipennatiparties ,  sub  - 
sessiles  :  lanières  étroites,  en  général  très-entières.  Pédon- 
cules terminaux  ,  1-céphales,  nus  ou  dibractéolés ,  grêles, 
dressés ,  ordinairement  ternes.  Involucre  à  peu  près  aussi 
long  que  les  fleurs  du  disque  ;  écailles  étalées  supérieure- 
ment pendant  la  floraison ,  plus  tard  conniventes.  Fleurs- 
radiales  à  ligule  blanche  ,  ou  jaune  ,  ou  rose,  quelque- 
fois à  peine  plus  longue  que  les  fleurs  du  disque.  Fleurs 
du  disque  à  corolle  glabre ,  jaune ,  petite  :  limbe  à  dents 
étalées.  Stigmates  longuement  appendiculés.  Nucules  ca^ 
duques  à  la  maturité  avec  les  paillettes  réceptaculaires. — 
Ce  genre  appartient  au  Mexique. 

Cosmos  élégant.  —  Cosmos  bipinnatus  Cavan.  le.  i , 
lab.  i4«  —  Cosmea  hipinnata  Wilid.  —  Georgia  hipinnata 
Spreng.  — Coreopsis  formosa  Bonato.  —Plante  glabre  ou  légè- 
rement puLérule,  haute  de  3  à  5  pieds.  Tige  dressée  ,  rameuse 
presque  dès  la  base ,  cylindrique,  striée.  Rameaux  grêles,  plus 
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OU  moins  divergents ,  dichotomes ,  ou  trichotomcs.  Feuilles  à 
lanières  linéaires-filiformes,  acerces,  ordinairement  très •  en- 
tières. Involucre-externe  à  écailles  ovales-lanceoIées ,  acuniî- 
nées ,  acérées ,  un  peu  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque , 
Sfc  fois  plus  courtes  que  les  fleurs-radiales.  Involucre-internc  à 
écailles  ovales ,  subobtuses ,  semi-diaphanes ,  blancbâtres ,  ou 
rougeâtres.  Fleurs-radiales  à  ligule  rose,  oblongue,  arrondie 
ou  tronquée  au  sommet,  longue  de  8  à  12  lignes,  à  3  dcntis  ob- 
tuses ,  très-courtes.  Nucules  noirâtres ,  assez  grosses ,  longues  de 
3  lignes.  —  Cette  plante,  originaire  du  Mexique,  se  cultive  pour 
l'ornement  des  parterres  ;  elle  fleurit  depuis  le  mois  d'août  jus- 
qu'à l'arrivée  des  premières  gelées. 

Section  III.  BÉl.ZAXffTHâBS-PROTOT7PES  Gass. 

• 

Ovaire  comprimé  bilatéralement  (?est-à-dire,  dont  le 
grand  diamètre  est  de  dehors  en  dedans  ).  Aigrette 
le  plus  souvent  formée  de  2,  paillettes  situées  Tune 
en  dehors,  l'autre  en  dedans  ,  adhérentes,  ou  cadu- 
ques^ filiformes-trièdres ,  ou  planes. 

Genre  SPILANTHE.  —  Spilanlhes  Jacq. 

Capitules  subglobuleux  ,  multiflores  ,  bomogames ,  in- 
couronnés. Involucre  subbémispbérique ,  formé  d'écaillés 
subbisériées  ou  pauci-sériées,  subisomètres,  appliquées, 
subfoliacées ,  étroites.  Réceptacle  élevé ,  cylindracé ,  garni 
de  paillettes  presque  égales  aux  fleurs,  demi-embrassantes, 
oblongues ,  membraneuses.  Corolle  à  limbe  large ,  4-ou 
ô-lobé  :  lobes  obtus ,  étalés ,  hérissés  de  papilles  en  dessus. 
Anthères  noirâtres.  Stigmates  obtus ,  sans  bourrelets ,  pa- 
pilleux  en  dessus ,  pubescents  en  dessous.  Nucules  ob- 
ovales ,  aplaties,  ciliées;  aigrette  (souvent  nulle)  de 
2  paillettes  opposées ,  continues  aux  angles  marginaux  du 
fruit,  courtes,  inégales,  filiformes,  presque  lisses,  ou  à 
peine  barbellulées. 
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Herbes  annuelles  ou  vivaces ,  rameuses.  Feuilles  op- 
posées ,  pétiolëes ,  indivisées.  Pédoncules  terminaux ,  ou 
dichotoméaires  et  terminaux ,  solitaires ,  dressés  ,  nus  , 
1-céphales.  Fleurs  jaunes ,  ou  blanchâtres ,  ou  rougeàtres. 

La  plupart  des  espèces  de  ce  genre  habitent  l'Amérique 
septentrionale. 

Spilanthe  oleracée.  —  Spilanthes  oleracea  Jacq.  Hort. 
Vindob,  3,  tab,   i35.  —  Pyrethrum  Spilanthus  Medic.  — 
Bidens  fervida  et  Bidens  fusca  Lamk.  —  Spilanthes  fusca 
Desfont.  Hort.  Par.  (var.) — Plante  annuelle,  glabre.  Tige 
dicliotome ,  dressée ,  haute  de  '/,  pied  à  i  pied.  Rameaux  as- 
cendants ou  diffus.  Feuilles  ovales,  ou  ovales-elliptiques,  ou 
deltoïdes,  pointues,  ou  acumine'es,  dentelées,  ou  sinuolées, 
plus  ou  moins  longuement  pétiolces  ,  à  base  arrondie ,  ou  tron- 
quée ,  ou  cunéiforme  y  ou  cordiforme.  Capitules  plus  ou  moins 
longuement  pédoncules ,  de  forme  et  de  grandeur  très-variables. 
Écailles- involucrales  oblongues,  obtuses,  plus  courtes  que  le 
disque.  Fleurs  petites  :  les  extérieures  jaunes^  les  intérieures 
souvent  rdussâtres.  Nucules  2-aristéês  ou  mutiques.  —  Cette 
plante ,  connue  sous  le  nom  vulgaire  de  Cresson  de  Para ,  est 
indigène  de  l'Amérique  méridionale.  Toutes  ses  parties ,  mais 
surtout  les  capitules  à  l'époque  de  la  floraison ,  ont  une  saveur 
très-piquante  qui  provoque  une  abondante  salivation ,  ce  qui 
les  fait  employer  avec  plus  ou  moins  de  succès  comme  palliatif 
contre  les  maux  de  dents  ;  c'est  cette  plante  d'ailleurs  qui 
constitue  la  base  de  la  préparation  anti-odontalgique  dite  Pa- 
raguay-Roux. Cette  Spilanlhe  possède  aussi  des  propriétés  anti- 
scorbutiques,  et,  dans  l'Inde,  on  la  cultive  à  titre  de  plante  con- 
dimentairc. 

Genre  ZINNIA.  —  Zinnia  Linn. 

Capitules  multiflores ,  radiés  ;  fleurs-radiales  1-sériées  ou 
rarement  pauci-sériées ,  femelles  ;  fleurs  du  disque  herma- 
phrodites. Involucre  plus  court  que  les  fleurs  du  disque , 
cylindracé ,  ou  subcampanulé ,  composé  d'écaillés  pauci- 
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sériées ,  imbriquées ,  appliquées  (  par  exception  recourbées 
au  sommet) ,  oblongues  ,  striées  9  chartacées,  surmontées 
d'un  appendice  membraneux ,  décurrent,  obtus.  Récep- 
tacle conique  ou  cylindracé,  plus  ou  moins  élevé,  garni  de 
paillettes  demi-embrassautes,  con dupliquées ,  oblongues , 
carénées  au  dos ,  membraneuses  ,  colorées  et  denticulées 
ou  fimbriées  au  sommet.  —  Fleurs  radiales  :  Corolle  con- 
tinue avec  le  sommet  de  i'oyaire ,  persistante  ^  scarieuse 
après  la  floraison  ;  ligule  échancrée  ou  tridente'e,  réticulée, 
bordée  de  denticules  piliformes ,  crochues.  —  Fleurs  du 
disque  :  Corolle  à  tube  très-court  ;  limbe  très-long,  subcy- 
liudracé ,  Ô^denté  :  dents  longues ,  linéaires ,  obtuses , 
arquées  en  dehors ,  hérissées  en  dessus  de  longs  poils  co- 
lorés. Anthères  à  appendices-basilaires  très-courts.  Nùcu- 
lesmarginées  ou  immarginées,  scabres,  cortiquées,  striées  : 
les  radiales  subtrigones ,  inaigrettées  ;  celles  du  disque  tri  - 
gones  ou  aplaties  (les  extérieures  ordinairement  trigones), 
à  aigrette  persistante ,  soit  réduite  à  un  rebord  bidenté  , 
soit  formée  tantôt  d'une  seule  arête  (  continuant  l'angle 
interne  du  fruit)  subulée,  raide,  cornée,  barbellulée, 
tantôt  de  2  ou  3  arêtes  très-inégales. 

Herbes  annuelles.  Tige  dressée,  rameuse,  hispidule, 
ordinairement  dichotome.  Feuilles  sessiles  ou  subsessiL's, 
très- entières  ,  3-ou  5-nervées  ,  scabres  aux  2  faces ,  oppo- 
sées ,  ou  verticillées ,  arrondies  à  la  base.  Pédoncules  soli- 
taires, terminaux ,  nus,  claviformes,  fistuleux,  1-céphales, 
dressés.  Ecailles- involucr aies  subscarieuses,  brunâtres,  ou 
verdâtres,  â  appendice  bordé  de  noir.  Paillettes-réceptacu- 
laires  à  peu  près  aussi  longues  que  les  fleurs.  Fleurs-ra- 
diales à  ligule  grande,  ordinairement  discolore  (  face  supé- 
rieure écarlate,  ou  pourpre  ,  ou  orange  ;  face  inférieure 
d'un  jaune  livide),  étalée  ou  révolutée. Disque  très-accres- 
cent  pendant  la  floraison,  d^abord  plan  ou  hémisphérique, 
finalement  conique.  Corolle  des  fleurs  du  disque  à  limbe 
jaune  en  dessus ,  rougeâtre  en  dessous ,  marcescent  ;  tube 
accrescent ,  finalement  charnu.  Nucules  brunes ,  un  peu 
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rétrécies  à  la  base,  tombant  à  la  maturité  avec  les  paillettes 
du  réceptacle.  • 

Ce  genre  est  propre  au  Mexique.  Les  Zinnia  sont  remar- 
quables par  l'élégance  et  par  la  longue  durée  de  leurs 
fleurs  ;  les  espèces  que  nous  allons  décrire  se  cultivent 
fréquemment  comme  plantes  de  parterre. 

A.  Ecailles-involucrales  apprimées.  Paillettes-réceptaculaires 
finement  denticulées  ou  légèrement  flmbriolees  au  sommet 
Nucules  oblongues  :  celles  du  disque  1  -Z-aristées  :  les  ex- 
térieures plus  ou  moins  distinctement  trièdres,  —  Ligules 
à  face  supérieure  écarlate  ou  orangée, 

a)  F^uUleê  oppotéei.  Involuere  subcylindracé.  Fleurt^adiales 

subunisériéet. 

Zinnia  roulé.  —  Zinnia  tenuiflora  Jacq.  le.  Rar.  3  ,  tab. 
590.  —  Bot.  Mag.  tab.  555.  —  Zinnia  revjoluta  Cavan.  le.  3, 
tab.  25 1.  —  Tige  scabre,  finement  pubérule.  Feuilles  ovales 
ou  ovales-lancéolées,  subobtuses,  subcordiformes  à  la  base, 
3-nervées.  Ligules  linéaires-oblongues  ou  linéaires-spathulécs , 
2-dentées  au  sommet,  rdvolutées ,  distancées.—  Tige  Irès-grêle, 
cylindrique,  dicbotome ,  baute  de  i  à  2  pieds ,  souvent  rougeâ- 
tre.  Involuere  long  de  5  à  6  lignes.  Paillettes- rcceptaculaires  à 
appendice  rougeâtre ,  très-petit.  Ligules  longues  d'environ  6  li- 
gnes ,  à  face  supérieure  écarlate.  Nucules  du  disque  ordinaire- 
ment i-aristées^  crête  plus  courte  que  la  loge. 

Zinnia  Bresine.  —  Zinnia  muUiflora  Kunth.  —  Zinnia 
multiflora  et  Zinnia  pauciflora  Linn.  —  Zinnia  hjbrida 
Sims,  Bot.  Mag.  tab.  2123.  (nonDesfont.)  —  Tige  hispidule. 
Feuilles  ovales-lancéolées  ou  oblongues-lancéolées ,  subobtuses , 
3-nervées,  subcordiformes  k  la  base.  Ligules  obovales,  subrévo- 
lutées,  imbriquées  par  les  bords,  écbancrées  ou  3-dentées  au 
sommet.  —  Plante  semblable  à  l'espèce  précédenle  par  le  port  et 
le  feuillage.  Ligules  longues  de  4  à  6  lignes ,  à  face  supérieure 
tantôt  écarlate ,  tantôt  orangée.  Nucules  du  disque  en  général 
i«aristées;  arête  2  fois  plus  courte  que  la  loge. 
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b)  Feuillet  verUcilléet,  Involucre  campanule,  Ligulet  5-ou  pluri' 

sériées. 

Zinnia  verticillé.  —  Zinnia  verticillata  Andr.  Bot.  Rcp. 
tab.  189.  — Zinnia  hyhrida  Desfont.  Hort.  Par.  —Plante 
haute  de  i  pied  à  a  pieds.  Tige  dressée,  hispiduie,  angu- 
leuse, rameuse  vers  le  sommet;  rameaux  df esses ,  i-cëphales, 
verticillés,  feuilles.  Feuilles  ovales-lancéolées  ou  oblongues- 
lancéolées^  subobtuses,  3-ncrvées^  yerticillées  au  nombre  de  4  à 
8  (les  raméaîres  souvent  opposées  ou  éparses).  Gapiloiles  plus 
gros  que  ceux  de  l'espèce  précédente.  Écailies-involucrales 
courtes ,  très-nombreuses ,  à  rebord  noir.  Fleurs-radiales  très- 
nombreuses  :  ligules  oboyales,  échancrées,  longues  de  4  ^  8  li- 
gnes, imbriquées,  subrévolutées.  Paillettes-réccptaculaires  à 
appendice  petit  ^  légèrement  fîmbiiolé,  violet.  Nuculesdu  dis- 
que ordinairement  i-aristées;  arête  courte. 

B.  Feuilles  verticillées.  Involucre  campanule.  Ligules 

3-ou  pluri'Sériées* 

Zinnia  élégant.  —  Zinnia  elegans  Jacq.  Te.  Rar.  3,  tab. 
58g.  — Herb.  de  l'Amat.  vol.  i.  —  Zinnia  violacea  Gavan. 
le.  I,  tab.  81.  —  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  55.  —  Bot.  Mag.  tab. 
527.  —  Bot.  Reg.  tab.  1294  (var.  coqjcinea).  —  Plante  plus 
forte  en  toutes  ses  parties  que  les  espèces  précédentes ,  baute 
de  I  '/a  P^c^  À  3  pieds.  Tige  obscurément  4-gone ,  bispidule , 
dressée ,  rameuse ,  subdicbotome.  Feuilles  ovales  ou  ovales- 
elliptiques,  3-ou  5-nervées,  subcordiformes  a  la  base,  obtu- 
ses, ou  subobtuses,  sessiles,  amplexatiles.  Involucre  campanule' 
ou  subbémispbérique ,'  long  de  4  à  6  lignes  ^  écailles  elliptiques 
ou  obovales,  verdâtres,  à  appendice  noirâtre  aux  bords.  Paillettes- 
réccptaculaires  grandes,  violettes  ou  pourpres  à  leur  moitié  su- 
périeure. Ligules  subunisériées,  imbriquées  par  les  bords ,  ob- 
ovales ,  ou  oblongues-obovales ,  écbancrées  ,  longues  de  6  à  i  :) 
Ji^es.  Nucules  longues  de  3  à  4  lignes. 
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Genre  XIMÉNÉSIE.  —  Ximenesia  Cavan. 

Capitules  multiflores ,  radiés  ;  fleurs-radiales  1-sériées , 
femelles  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre 
étalé ,  presque  plan',  irrégulier ,  formé  d'écaillés  foliacées , 
linéaires-lancéolées ,  pointues ,  subbisériées  ,*anisomètres. 
Réceptacle  peu  élevé  ,  subhémisphérique ,  garni  de  pail- 
lettes membraneuses ,  colorées  au  sommet ,  l-nervées  y 
demi-embrassantes,  lancéolées,  persistantes.  —  Fleurs-ra- 
diales grandes  y  à  ligule  cunéiforme-oblongue ,  profondé- 
ment trilobée.  —  Fleurs  du  disque  :  Corolle  subinfondibu- 
|iforme  ;  limbe  campanule  ,  5-dentc  ,  glabre  ;  tube  court , 
hispide  au  sommet.  Stigmates  appendiculés  au  sommet. 
—  Nucules  subcoriaces,  comprimées,  oblongues-obovales  : 
les  radiales  plus(  petites,  tuberculeuses^  obtuses ,  immargi- 
ne'es ,  obscurément  4-gones  ;  celles  du  disque  plus  grandes 
mais  plus  minces,  aplaties ,  courtement  2-aristées  au  som- 
met ,  bordées  d'une  large  aile  chartacée ,  subcrénelée , 
2-fide  au  sommet  ;  arêtes  insérées  devant  la  base  des  dents 
formées  par  Téchancrure  de  l'aile,  et  plus  courtes  que 
ces  dents. 

Plante  annuelle  ,  rameuse ,  finement  pubérule.  Feuilles 
opposées  ou  alternes ,  grandes ,  irrégulièrement  dentées  , 
rétrécies  en  pétiole  plus  ou  moins  largement  ailé,  à  base 
cordiforme-bilobée ,  amplexicaule.  Pédoncules  terminaux 
ou  subterminaux ,  tantôt  solitaires ,  tantôt  géminés  ou 
ternes, grêles,  dressés,  nus,  1-céphales.  Paillettes-récep- 
taculaires  un  peu  plus  courtes  que  les  fleurs  du  disque. 
Corolles  jaunes  de  même  que  les  organes  sexuels. 

XiMÉNÉsiE  Fausse-Enceue. — Ximeuesia  encelioides  Cavan. 
le.  a,  tab.  i^^S.  — Pallasia  serratifoUa  Smith. — Plante  haute 
d'environ  3  pieds.  Tige  dressée ,  anguleuse ,  ordinairement  ra- 
meuse presque  dès  sa  base.  Rameaux  paniculës.  Feuilles  flas- 
ques ,  pubérules  aux  2  faces ,  d'un  vert  foncé  en  dessus ,  subin- 
canes  en  dessous ,  longuement  pétiolces ,  cordiformes ,  ou  del- 
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toïdes,  ou  ovales,  ou  (surtout  les  supérieures)  ovales-lanccolees, 
acuuiinécs  j  pe'tiole  des  feuilles  supérieures  en  général  largement 
ailé ,  sinué-denté.  Écailles-involu craies  pubérules  en  dessous , 
i-oeryées,  un  pea  plus  longues  que  le  disque.  Ligules  longues 
de  près  de  i  pouce.  Nucules-radiales  subturbinëes,  brunâtres, 
longues  à  peiifb  de  2  lignes.  I^ucules  du  disque  noires ,  ou  mar- 
brées de  noir  et  de  brun ,  longues  de  3  à  4  lignes,  à  aile  blan- 
châtre et  subdiapbane  avant  la  maturité ,  finalement  opaque , 
brunâtre,  souvent  ponctuée  de  noir.  —  Celte  plante ,  originaire 
du  Mexique,  se  cultive  fréquemment  dans  les  parterres. 

Genre  HÉLIANTHE.  —  Helianthus  Linn. 

Capitules  multiflores ,  radiés  ;  fleurs-radiales  1 -sériées, 
neutres  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre  com- 
posé d'écaillés  pauci-sériées ,  irrégulièrement  imbriquées, 
foliacées  ,  acuminées  ,  inappliqués  excepté  vers  leur  base  : 
les  intérieures  plus  courtes  que  les  extérieures.  Réceptacle 
convexe ,  garni  de  paillettes  oblongiies  ,  pointues ,  subco- 
riaces ,  persistantes ,  demi- embrassantes ,  plus  courtes  que 
les  fleurs.  —  Fleurs-radiales  grandes ,  à  ligule  elliptique 
ou  oblongue,  striée,  tridentée  au  sommet.  —  Fleurs  du 
disque  :  Corolle  à  tube  court  ;  limbe  infondibuli forme , 
ventru  à  la  base ,  ô-denté  :  dents  glabres ,  pointues , 
presque  étalées.  Stigmates  appendiculés  au  sommet.  Nu- 
cules  coriaces,  oblongues,  ouobovales,  subtétragones ,  à 
aigrette  composée  de  2  paillettes  courtes ,  opposées  (  l'une 
antérieure ,  l'autre  postérieure  ),  acérées ,  caduques,  ordi- 
nairement subulées. 

Herbes  annuelles  ou  vivaces ,  rameuses ,  en  général  sca- 
bres  ou  velues,  souvent  très- élancées.  Feuilles  opposées  ou 
alternes ,  sessiles ,  ou  pétiolées ,  très-entières  ,  ou  dentées, 
le  plus  souvent  triplinervées.  Pédoncules  1-céphales  ,  ter- 
minaux, plus  ou  moins  épaissis  et  inclinés  au  sommet, 
nus ,  ordinairement  solitaires.  Capitules  ordinairement 
grands.   Corolles    persistantes.    Fleurs  radiales  à  ligule 
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jaune  ou  orange.  Fleurs  du  disque  jaunes  ou  d'un  pourpre 
brunâtre.  —  Ce  genre ,  propre  à  l'Amérique ,  renferme 
une  quarantaine  d'espèces,  dont  la  plupart  se  font  re- 
marquer par  l'élégance  de  leurs  fleurs  ;  quelques  espèces 
sont  en  outre  importantes  à  titre  de  plantes  oléagineuses 
ou  alimentaires. 

A.  Plante  annuelle.  Pédoncules  turbines  y  inclinés.  Capitules 
Irès'grands ,  nutants.  Feuilles  toutes  pétiolées ,  dentelées , 
alternes  [excepté  quelquefois  les  inférieures).  Fleurs  du 
disque  à  corolle  d*un  pourpre  brunâtre  (  à  V époque  de  la 
floraison^  plus  tard  jaune). 

Hélianthe  Tournesol.  —  Helianthus  annuus  Linn.  — 
Helianthus  platycephalus  Cass,  —  Helianthus  indicus  Linn. 
(yar.  pumila), — Helianthus  pumilus  Pars. — Helianthus 
macrocarpus  De  Gand.  —  Helianthus  ovatus  et  Helianthus 
patens  Lelim.  —  Helianthus  lenticularis  Douglas ,  in  Bot. 
Reg.  tab.  i265.  —  Plante  atteignant  jusqu'à  i5  pieds  de  haut. 
Tige  simple  ou  rameuse,  dressée,  assez  grosse,  cylindrique,  fis- 
tuleuse ,  bispidule ,  scabre ,  feuillue,  hameaux  dresses  ou  un 
peu  divergents,  ordinairement  i-cëphales.  Feuilles  cordiformes, 
ou  ovales ,  ou  ovales-lance'olées ,  acuminées ,  3-nervées ,  scabres 
aux  1  faces,  d'un  vert  foncé  ou  glauque ,  longuement  pétiolées, 
plus  ou  moins  réclinées,  amples  (les  plus  grandes  atteignant  lo 
à  20  pouces  de  large).  Pédoncules  solitaires,  hispides.  Écailles- 
involucrales  ovales ,  ou  ovales-lancéolées  ,  ou  oblongues-Iancéo- 
lées,  longuement  acuminées,  scabres  en  dessous^  ciliées.  Capitules 
solitaires,  larges  de  3  pouces  à  i  pied,  subverticaux  par  l'inclinai- 
son du  pédoncule.  Paillettes-réceptaculairesliguliformes^  violettes 
supérieurement^  ordinairement  3 -cuspidées  :  l'appendice  intermé- 
diaire linéaire-subulé,  3  fois  plus  long  que  les  i  latéraux;  appen- 
dices latéraux  linéaires-lancéolés ,  acérés.  Fleurs-radiales  i-ou 
a-sériées,  à  ligule  longue  de  i  'A  pouce  à  3  pouces ,  lancéolée^ 
elliptique,  ou  lancéolée  -  oblongue ,  pointue,  ou  ubtuse,  en  gé- 
néral 2-ou  3-dentée,  d'un  jaune  plus  ou  moins  vif.  Corolle  des 
fleurs  du  disque  longue  d'environ  4  lignes  :  limbe  d'un  pourpre 
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yiolet  en  dessus ,  ainsi  que  la  surface  externe  des  anthères.  Na- 
cules  glabres  ou  strigueuses,  noires  ou  d'un  brun  noirâtre  y  im- 
màrginées,  ou  submarginées,  obovales  ;  aigrette  à  paillettes  oya- 
les-lanceolëes,  acérées,  denticule'es ,  blanchâtres,  très-caduques. 
—  Cette  espèce ,  connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Tournesol^ 
Grand  Tournesol  ^  Soleil,  et  Grand  Soleil ,  se  cultive  tant 
comme  plante  d'ornement ,  qu'à  cause  ^e  ses  graines ,  dont  on 
exprime  une  huile  grasse  qui  peut  servir  aux  usages  alimentai- 
res ;  ces  graines  sont  une  excellente  nourriture  pour  la  volaille. 
L'écorce  de  la  tige  est  filandreuse,  et  peut  servir  à  faire  des  cor- 
dages grossiers.  Toute  la  plante  contient  beaucoup  de  nitrc. 

On  cultive,  conune  plante  de  parterre,  une  variété'  de  Tournesol 
à  fleurs  presque  pleines  (c'est-à-dire  dont  presque  tout  le  disque 
est  garni  de  fleurs  liguliformes  et  stériles) ,  et  à  tige  ne  s'éle- 
vant  pas  à  plus  de  a  pieds. 

B.  Plantes  vivaces.  Pédoncules  dressés  {excepté  chez  une 
espèce)  y  peu  épaissis  au  sommet.  Corolles  du  disque  à 
limbe  jaune. 

a)  FeuiUes  supérieures  alternes. 

Hélianthe  multiflore. — Helianthus  multiflorus  Linn. — 
Bol.  Mag.  tab.  227.  — Feuilles  dentelées,  pétiolées,  tripliner- 
vées,  scabres  aux  2  faces  :  les  inférieures  cordiformes  ;  les  supé- 
rieures ovales.  Pédoncules  raides,  subclaviformes ,  un  peu 
inclinés.  Écailles-involucrales  oblongues-lancéolées  ou  linéaires- 
lancéolées,  ciliolées.  Fleurs -radiales  très-nombreuses,  subbisé- 
rîées.  Aigrette  à  paillettes  linéaires-subulées.  —  Plante  touffue , 
haute  de  3  à  4  pieds.  Rhizome  rampant ,  subcylindracé.  Tiges 
nombreuses,  rameuses,  dressé  es,  scabres.  Rameaux  dressés,  sub^ 
paniculés.  Feuilles  grandes  ,  d'un  vert  foncé.  Fleurs -radiales  à 
ligule  elliptique  -  oblongue ,  obtuse ,  ordinairement  échancrée , 
longue  d'environ  i5  lignes.  Nucules  elliptiques-oblongues,  noi- 
râtres. Paillettes-réceptaculaires  oblongues,  pointues ,  ordinaire- 
ment I -dentées  d'un  coté.  — Cette  espèce,  indigène  de  l'Amé- 
rique septentrionale ,  et  nommée  vulgairement  Petit  Soleil ,  se 
cultive  comme  plante  de  parterre. 
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HÉLIANTHE* Topinambour.' — Heîianthus  tuberosu^  Lion. 
— Jacq.  Hort.  Yindob.  tab.  i6t.  —  Jaume  Saint-Hil.  Flore  et 
Pom.  Franc,  tab.  17.  —  Feuilles  pe'tiolëes,  iriplinerve'es,  sca- 
bres,  denteWes,  longuement  acuminées  :  les  inférieures  subcor- 
diformes;  les  supérieures  ovales  ou  ovales  •  lancéolées;  pétiole 
cilié.  Êcailles-involucrales  linéaires-lancéolées /ciliées.  Fleurs- 
radiales  assez  nombreuses,  i -sériées. -—Plante  touffue,  baute  de 
8  à  i5  pieds.  Bacine  rampante,  garnie  de  tubercules  oblongs, 
assez  gros ,  rougeâtres  en  dehors ,  blancs  en  dedans ,  assez  sem- 
blables à  certaines  variétés  de  la  Pomme  de  terre.  Tige  dres- 
sée ,  scabre ,  rameuse  et  poilue  au  sommet.  Pédoncules  termi- 
naux ,  solitaires ,  grêles ,  dressés.  Ligules  longues  d'environ 
I  pouce  ,  oblongucs ,  ou  olliptiques-oblougues ,  pointues ,  ordi- 
nairement 2-dentécs.  Nucules  2-aristées.  —  Cette  espèce,  nom- 
mée vulgairement  Topinambour  y  est  originaire  de  TAmérique 
méridionale,  et  se  cultive  comme  plante  alimentaire.  Ses  tuber- 
cules ont  une  saveur  Incrément  sucrée,  analogue  à  celle  de 
l'Artichaut  ;  mais  du  reste  ils  servent  moins  à  la  nourriture  de 
l'homme  qu'à  celle  des  animaux  domestiques.  La  culture  de 
cette  plante  est  très-productive ,  et  elle  réussit  dans  les  terrains 
les  plus  ingrats.  Dans  le  nord  de  la  France,  le  Topinambour 
fleurit  en  octobre. 

HÉLIANTHE  ÉLANCÉ.  —  Heliauthus  giganteus  Linn.  —  He- 
îianthus virgatus  Lamk.  —  Heîianthus  altissimus  3acq,  Hort. 
Yindob.  3,  tab.  6a  (non  Linn.) —  Feuilles  lancéolées,  acuminées, 
dentelées,  i-nervées,  très-scabres ,  subsessiles. Écailles-involu- 
crales  linéaires-lancéolées,  scabres,  ciliées,  plus  longues  que  les 
fleurs  du  disque.  Fleurs-radiales  au  nombre  de  gà  i5.  Aigrette 
à  paillettes  oblongues-lanoéolées,  acérées,  fimbriolées.  —  Plante 
touffue,  haute  de  lo  à  i5  pieds.  Tige  dressée,  rameuse,  sou- 
vent rouge.  Rameaux  dressés,  paniculés  ;  ramules  effilés,  plus 
ou  moins  poilus.  Pédoncules  grêles,  souvent  en  corymbe.  Ligules 
oblongues,  bidentées,  longues  à  peine  de  i  pouce.  Nucules  ob- 
longues,  glabres. — Espèce  indigène  de  l'Amérique  septentrio- 
nale; on  la  cultive  comme  plante  d'ornement;  elle  fleurit  en 
automne. 

BOTAVIQU*,      PHAII,      T.   1.  40 
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b)  Feuillet  \^xeepU  qwBiqmefoU  ies  rammlaires)  éppotiet, 

HÉLIANTHE  DiVARiQUE.  —  HçUanthus  divancatus  Linn.  -* 
Fçuilles  ovales  ou  ovales-lancçolées ,  poiotues ,  scahres ,  3-Der- 
véeSy  dentelées  y  subsessiles.  Ecailles -involucrales  Jiqeaires- 
lancëoléesy  pointues^  ciliolées,  réfléchies.  Pédoncules  subternés. 
Fleurs -radiales  x- sériées^  au  nombre  d'environ  lo.  Nucules 
2-aristées.  —  Plante  touffue ,  haute  de  3  à  4  pieds.  Racine  ram- 
pante. Tiges  dressées,  cylindriques^  rameuses.  Rameaux  subtri- 
chotomes ,  scabres  vers  le  sommet ,  souvent  rougeâtres.  Pédon- 
cules grêles.  Écailles-involucrales  à  peu  près  aussi  longues  que 
les  fleurs  du  disque.  Ligules  longues  de  6  à  8  lignes ,  ellipti- 
ques-obloDgues.  Paillettes-réceptaculaires  oblongues ,  pointues , 
souvent  3-dentées.  —  Indigène  de  l'Amérique  septentrionale. 
Plante  d'ornement;  fleurit  en  été. 

HÉLIANTHE  DÉCAPÉTALE.  —  Heliauthus  decapetalus  Linn. 
—  Feuilles  ovales  ou  ovales  -  lancéolées ,  pointues ,  3-nervées , 
petiolées ,  peu  ou  point  dentées  ,  scabres ,  pubescentes  en  des- 
sous. Pédoncules  subternés.  Écailles-involucrales  linéaires-lan- 
céolées, pointues,  ciliolées,  réfléchies.  Fleurs-radiales  i-sériées, 
au  nombre  d'environ  lo.  Nucules  2-aristées.  —  Plante  sem- 
blable par  le  port  à  l'espèce  précédente.  Ligules  longues  de 
I  pouce,  elliptiques -oblongues.  Paillettes  -  réceptaculaires  ob- 
longues, pointues,  ordinairement  tridentées. — Espèce  indigène 
de  l'Amérique  septentrionale;  cultivée ^tx)mme  plante  d'orne- 
ment ;  elle  fleurit  en  été. 

HÉLIANTHE  PUBESCENT.  —  HeUauthus  pubescensWiilà.  — * 
Bot^Reg.  tabé  5a4- — HeUanthus  moUishaank,  Dict. — Helian" 
thus  canescens  Michx»  —  Feuilles  ovales  ou  ovales-lancéoléesy 
acuminées,  i-nervées,  subcrénelées,  sessiles,semi-amplexicaules^ 
scabres  en  dessus  i  cotonneuses  ou  mollement  pubescentes  (  sub- 
iocanes)  en  dessous.  Écailles- involucrales  oblongues- lancéolées, 
•acérées,  pubescentes,  plus  ou  moins  étalées,  un  peu  plus  longues 
que  les  fleurs  du  disque.  Paillettes  -  réceptaculaires  oblongues, 
acuminées,  entières.  Fleurs-radiales  nombreuses,  subbisériées* 
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Aigrette  à  paillettes  linéaires-lancéoléesy  acérées. — Plante  hante 
de  3  a  4  pieds.  Tiges  nombreuses ,  dressées ,  rameuses ,  cylin- 
driques, poilues  de  même  que  les  rameaux.  Feuilles  longues  de 
2  à  4  pouces,  d'un  y&^  glauque  en  dessous.  Pédoncules  raides, 
dressés,  subclayiformes^  solitaires.  Ligules  longues  de  i%k  i5 
lignes,  ellipliques-obloDgueSy  obtuses,  ordinairement  i-ou  3-deiH 
tées.  Nucules  petites,  subturbinées,  glabres*  — ^  Espèce  indigèiMi 
de  rAmérique  septentrionale;  fleurit  en  été;  cultivée  comme 
plante  d'ornement. 

Hélianthe  a  feuilles  de  Doronui.  —  HeUanihus  doroMi- 
coides  Lamk.  —  HeUanthuspubescensYM,  (non  WiUd.)!!«« 
Bot.  Mag.  tab.  2278. — Helianthus  molUs  Wilid.  (non  Landi^) 

—  Espèce  Toisine  de  la  précédente,  dont  elle  di£fere  par  des 
écaillcs-involucrales  linéaires -lancéolées,  longuement  ciliées  ;  des 
paillettes  -  rcceptaculaires  trifides^  des  fleurs -radiales  moinf 
nombreuses. 

Genre  LÉIGHIE.  —  Leighia  Casa. 

Ce  genre  ou  sous-genré  ne  diffère  essentiellement  des 
Hélianthes  que  par  le  réceptacle  qui  est  conique  ou  con- 
vexe; l'aigrette  est  formée  de  plusieurs  paillettes  dont 
l'extérieure  et  l'intérieure  sont  beaucoup  plus  longues  que 
les  l#té<:4l^. 

a)  Corofh  4et  fienan  <jk»  df$çm9  à  limb^  d'um  9finirpr9  h'unéUru»  Aigrette 

LéiGH»  ÉLANCÉE. — Lci^ta  orgjraUs  De  Cànd.  Prodr.  (sub 
HeUantho).'^  Helianthus  angustifbHus  Linn.  (non  Michx.) 

—  Tige  glabre,  trës-élancée.  Feiûlles  Itnéaires-lancéolées,  acé- 
rées, snbérosées,  x-nervées,  glabres,  lisses,  sessiles,  éparsès. 
Pédoncules  grêles ,  souvent  en  cOTjmbe.  ËcaiUes-involuerales 
linéaires-subulées,  réfléchies,  subciliolées.  PaiHettes-réceptacu- 
laires  linéaires-spathulées,  fimbrîolées  au  sommet.  Aigi*ette  à 
paillettes  oblongties-lancéolées,nhieronées,  denticulées-ciltolées. 
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—  Plante  vivace,  touffue,  haute  de  6  à  i  a  pieds.  Tige 
rameuse;  rameaux  cylindriques,  effilés,  ordinairement  panicn- 
lës.  Pédoncules  longs,  très-grêles^  dresses.  Feuilles  fermes,  d'un 
vert  gai ,  longues  de.  3  à  6  pouces,  larges  de  i  ligne  k  a  lignes.  ' 
Capitules  petits.  Involncre  à  peu  près  aussi  long  que  les  fleurs 
du  disque.  Fleurs-rradiales  au  nombre  de  isfc  à  i5  :  ligules  ob- 
longues,  a-ou  3-fides  au  sommet ,  longues  de  6  à  8  lignes.  Nu- 
cules  oblongues,  glabres.  —  Espèce  indigène  des  États-Unis; 
cultivée  comme  plante  d'ornement }  fleurit  d'août  en  octobre. 

Léighte  bicolore. —  Leighia  hicolor  Cass.  *'—  Helianthus 
angustifolius  Micbx.  Fior.  Bor.  Amer,  (non  Linn.  ) — Bot. 
Mag.  tab.  ao5i.  —  Rudbeckia  angustifolia  Linn.  (exclus, 
syn.) — Feuilles  sessiles,  linéaires,  révolutées  aux  bords,  i-ner- 
vees,  un  peu  scabres  :  les  inférieures  opposées  ;  les  supérieures 
éparses. .  Écailles-involucrales  linéaires  -  lancéolces ,  réfléchies . 
Paillettes  -  réccptaculaires  cunéiformes,  3-fides ,  denticulées  au  . 
sommet.  —  Plante  touffue,  haute  de  i  \a  pied  à  3  pieds.  Tiges 
dressées ,  un  peu  velues.  Pédoncules  longs ,  grêles ,  subsolitai- 
res. Écailles-involucrales  à  peu  près  aussi  longues  que  les  fleurs 
du  disque.  Fleurs  -  radiales  i -sériées,  au  nombre  de  12  à  i5. 
Nucules  oblongues ,  glabres  ;  aigrette  de  a  à  4  paillettes.  —   ' 
Cette  plante,  indigène  des  États-Unis,  se  cultive  9iussi  dans  les 
parterres. 

b)  Corolle  det  fleurs  du  disque  à  limbe  jaune.  Aigrette  persistante.  ''-^ 

Leighie  a  feuilles  lineaibes. — Leighia  UnearisDeCanà. 
Prodr.  —  Helianthus  linearis  Cavan.  le.  3,  tab.  a  18.  —  Bot. 
Reg.  tab.  5^3.  —  Helianthus  squarrosus  Kunth,  in  Humb.  et 
Bonpl.  4>  tab.  377. — Leighia  elegans  Cass, — Plante  vivace, 
touffue,  très-rameuse,  haute  d'environ  4  pieds.  Tige  grêle, 
dressée,  scabre.  Kamules  effilés,  feuilles ,  plus  ou  moins  diver- 
gents, scabres,  pubérules,  striés.  Feuilles  petites,  éparses, 
sessiles,  i-nervées,  sublinéaires,  obtuses,  très-entières,  ré- 
volutées aux  bords,  scabres  et  subincanes  aux  a  faces.  Pé- 
doncules longs ,  grêles,  solitaires,  dressés.   Capitules  petits. 
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ÉcaiUes-involucrales scabres 9  linëaires-obloDgues 9  obtuses^  re- 
courbées. Paillettes-rëceptaculaires  obloDgaes ,  acuminées ,  mu- 
croDëes ,  très-entières.  Fleurs-radiales  au  nombre  d'environ  ao; 
'  ligules  oblongues,  bifides,  longues  de  4  à  5  lignes.  Nucules  pe- 
tites, noirâtres,  oblongues,  strigueuses,  sfc-aristées^  et  en  outre 
couronnées  de  5  à  6  paillettes  fimbriee^. — Cette  espèce ,  indi- 
gène du  Mexique,  se  cultive  connue  plante  d'ornement. 

Genre  HARPALION.  —  Harpalium  Gass. 

Ce  genre  diiSère  des  Hélianthes  :  l<»par  l'inYolucre  formé 
d'écaillés  régalièrement imbriquées,  subcoriaces, inappen- 
diculées ,  entièrement  appliquées;  2*"  par  l'aigrette,  com- 
posée de  plusieurs  paillettes  (1-sériées ,  caduques  )  dont 
2  (extérieure  et  intérieure)  grandes,  opposées^  les  autres 
petites* 

HARPiiLioN  RAiDE. — HarpàLium  rigidum  Gass. — Heliànihus 
atroruhens  Linn.  — Bot.  Reg.  tab.  5o8.  —  Helianthus  diffu- 
sas Sims ,  Bot.  Mag.  tab.  ao2o.  —  HeUanthus  nUssuricus 
Spreng.  —  HeUanthus  rigidus  Desfont.  Hort.  Par.  —  Plante 
vivace,  touffue,  haute  de  a  à  4  pieds.  Racine  rampante.  Tiges 
dressées,  paniculées ,  scabres  et  hispidules  de  même  que  les  ra- 
meaux. Rameaux  et  ramules  grêles,  dressés,  souvent  rougeâtres. 
Feuilles  d'un  vert  glauque,  un  peu  charnues ,  raides ,  opposées, 
sessiles,  triplinervées,  hispidules  et  très-scabres  aux  a  faces  :  les 
inférieures  lancéolées-elliptiques,  ou  lancéolées-oblongues,  poin- 
tues, subcrénelées;  les  supérieures  obovales,  ou  oblongues -ob- 
ovales,  ou  oblongues,  obtuses ,  en  général  très -entières.  Pédon- 
cules solitaires  ou  ternies,  longs ,  grêles,  raides,  dressés,  scabres. 
Écailles-inYolucrales  plus  courtes  que  les  fleurs  du  disque^  ova- 
les, subobtuses,  noirâtres,  ciliées.  Paillettes  -  réceptaculaires  ob- 
longues, obtuses ,  mucronulées ,  ciliées  au  sommet.  Gorolles  des 
fleurs  du  disque  à  limbe  d'un  pourpre  brunâtre.  Fleurs  -  radia- 
les au  nombre  d'environ  ao ,  subbisériées  :  ligules  élliptiques- 
oblongués ,  obtuses ,  échancrées,  d'un  jaune  vif,  longues  de  la 
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.  subéreuses ,  lisses ,  un  peu  comprimées  ;  aigrette  courte , 
persistante ,  irrégulièrement  4-dentée  et  denticulée ,  de 
même  consistance  que  le  péricarpe.  Graine  inadhérente. 

Herbes  vivaces,  ordinairement  rameuses,  glabres  et 
lisses,  ou  couvertes  d'une  pubescence  scabre.  Feuilles 
éparses ,  pétiolées  ,  dentelées ,  triplinervées*  Pédoncules 
solitaires,  terminaux,  dressés  ,  raides ,  épaisaisau sommet, 
1-cépbales.  Ecailles-involucrales  plus  courtes  que  les  fleurs 
du  disque.  Fleurs-radiales  à  ligule  longue,  pourpre ,  ordi- 
nairement réfléchie.  Corolle  des  fleurs  du  disque  petite , 
d'un  rouge  yerdâtre ,  h  base  très-épaisse ,  charnue  :  dents 
triangulaires,  courtes,  presque  dressées.  Anthères  noirâtres. 
Paillettes-réceptaculaires  uayiculaires ,  persistant  après  la 
chute  des  fruits.  Aigrette  peu  apparente,  yerdâtre  ayant 
la  maturité.  —  Ce  genre  appartient  à  l'Amérique  septen- 
trionale. Les  espèces  suivantes  se  cultivent  comme  plantes 
d'ornement. 

ÉcHiNACE  POURPRE.  —  Echinocea  purpurea  Mœnch,  Metli. 
—  Rndbeckia  purpurea  Lion.  — Bot.  Mag.  tab.  2.  —  Sclik. 
Handb.  tab.  aSg.  —  Mill.  le.  tab.  224  y  flg.  i. — Gatesb.  Ca- 
rol.  2,  tab.  59.  — Tige  glabre,  lisse.  Feuilles  glabres  aux  2  fa- 
ces, pubérules  et  scabres  aux  bords ,  dentelées,  décurrentes  sur 
le  pe'tiole  :  les  inférieures  ovales  ;  les  supérieures  lancéolées ,  ou 
lancéolces-oblongues.  Fleurs  -  radiales  beaucoup  plus  longues 
que  le  disque,  à  ligule  lanc^lée-linéaire,  très-étroite.  —  Plante 
haute  de  2  à  3  pieds.  Tige  simple ,  ou  rameuse,  grêle,  dressée, 
médiocrement  feuillée;  rameaux  dressés ,  en  général  i-céphales 
et  presque  dus.  Feuilles  fermes ,  d'un  vert  gai  en  dessus  :  les 
caulinaires  la  plupart  longuement  pétiolées  3  pétiole  longuement 
ailé  jusqu'à  la  base.  Écailles-involucrales  ciliolées,  à  partie  su- 
périeure oblongue-lancéolée ,  pointue.  Paillettes-réceptaculaires 
k  pointe  brunâtre,  à  peu  près  aussi  longue  que  la  lame.  Ligules 
longues  de  2  à  3  pouces,  sur  i  '^3  ligne  à  2  lignes  de  large,  ré- 
fléchies, quelquefois  ondulées,  à  2  dents  assez  longues,  pointues. 
Corolle  des  fleurs  du  disque  à  tube  très- court ,  mais  cependant 
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évident.  —  Indigène  des  montagnes  des  États-Unis  ^  fleurit  en 
e'te'. 

ÉcHiNACE  TARDIVE. — EchiTuicea  Stfrofîw^iSwcel,  Brit.  Flow. 
Gard.  tab.  4. — Lodd.  Bot.  Cab.  tab.  iSSg. — Rudbeckia  his' 
pida  Hoffm.  —  RuMeckia  speciosa  Link,  Hort.  Berol.  (non 
Sçhrad.  ) — Tige  bispidule,  scabre.  Feuilles  scabres  et  pubé- 
rules  aux  2  faces,  dentelées,  peu  ou  point  décurrentes  sur  le  pé- 
tiole :  les  inférieures  ovales;  les  supérieures  ovales -lancéolées 
ou  oblonguea-Iancéolées.  Fleurs^radiales  i  à  2  fois  plus  longues 
que  le  disque ,  à  ligule  oblongue  ou  elliptique-oblongue.  — 
Plante  ayant  le  même  port  que  l'espèce  précédente.  Feuilles 
fermes ,  d'un  Vert  foncé,  acuminées  :  les  caulinaires  la  plupart 
courtement  pétiolées.  Écailles  -  involucrales  scabres,  ciliées,  à 
partie  supérieure  linéaire-lancéolée,  pointue.  Paillettes-récepta- 
culaires  à  pointe  d'un  pourpre  brunâtre,  à  peu  près  aussi  longue 
que  la  lame.  Ligules  longues  de  12a  18  lignes,  larges  de  3  à  4 
lignes,  2-ou  3-dentées  au  sommet,  ordinairement  réfléchies; 
dents  pointues. — Indigène  des  provinces  méridionales  des  Etats- 
Unis  ;  fleurit  en  août  et  septembre;  on  la  confond  souvent,  dans 
les  jardins ,  avec  l'espèce  précédente. 

Genre  RUDBECKIA.  —  Rudbeckia  Linn. 

Capitules  niultiflores,  radiés;  fleurs-radiales  l-sériées, 
neutres  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre  formé 
d'écaillés  bisériées  ,  foliacées,  inappliquées  (excepté  par 
la  base),  in^les.  Réceptacle  cylindracé  ou  conique,  garni 
de  paillettes  subcoriaces,  demi-embrassantes^  apiculées, 
ou  cuspidées ,  ou  mutiques ,  plus  courtes  que  les  fleurs. 
—  Fleurs'-radiales  astyles,  à  ligule  elliptique-oblongue, 
ou  oblongue,  2-ou  3-dentée  au  sommet.  — Fleurs  du  disque  : 
Corolle  courte ,  infondibuliforme ,  glabre ,  5-dentée,non- 
rétrécie  ni  renflée  à  la  base.  Stigmates  à  appendice  court, 
obtus.  Nucules  tétragones,  subcylindracées,  un  peu  com- 
primées, subcoriaces,  lisses;  aigrette  nulle,  ou  courte, 
caitilagineuse ,  irrégulièrement  lobée  ou  crénelée. 
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Herbes  Tivaces  ou  bisannuelles ,  rameuses  ^  souvent  poi- 
lues. Feuilles  indivisées ,  ou  lobées ,  ou  laciniées ,  ou  pen- 
nées^ triplinervées  :  les  radicales  pétiolées;  les  caulinaires 
pétiolées  ou  sessiles ,  éparses.  Pédoncules  solitaires ,  termi- 
naux^ raides,  grêles,  dressés,  nus,  1-céphales.  Capitules 
assez  grands ,  ovo'ides  ou  cylindracés  après  la  floraison. 
Êcailles-involucrales  le  plus  souvent  aussi  longues  ou  plus 
longues  queledisque.Fleurs-radiales  à  ligule  longue,  jaune, 
ordinairement  réfléchie.  Corolle  des  fleurs  du  disque  d'un 
pourpre  noirâtre,  ou  moins  souvent  jaune,  subpersistante: 
dents  triangulaires ,  courtes ,  dressées.  Anthères  noirâtres. 
Paillettes-réceptaculaires  naviculaires  ou  subnaviculaires. 

Ce  genre  est  propre  à  l'Amérique  septentrionale  ;  on 
cultive  comme  plantes  d'ornement  les  espèces  suivantes  : 

Sbotiov  I.  GENTROGARPHÂ  Bon. 

Réceptacle  conique,  garni  de  paillettes  apiculées  ou  aris- 
tées.  Disque  pendant  la  floraison  court,  subhémisphé- 
rique ,  finalement  ovo'ide ,  à  corolles  d'un  pourpre 
noirâtre. 

A.  Plante  bisannuelle,  Paillettes-réceptacutaires  assez  îon^ 
guemeni  aHstées,  Feuilles-radicalei  et  feuiUes^caulinaires 
inférieures  la  plupart  profondément  ^-lobées  ou  pennati- 
lobées, 

E.UDBÉCKJA  TRILOBÉ.  —  Rudbccki'a  triloba  Linn. — ^Jaume 
Saint -Hil.  Flore  et  Pom.  tab.  383.  —  Bot.  Reg.  tab.  525. -*• 
Rudbeckia  triloba  et  Rudbeckia  aristata  Parsb.  —  Tige  très- 
rameuse,  un  peu  scabre ,  dressée,  poilue  ;  rameaux  divergents, 
paniculés.  Feuilles  un  peu  scabres,  subciliolées  :  les  supérieures 
lancëolées-obloogues  ou  ovales-lanceolées^  dentées,  sessiles ,  ou 
rëtrécies  en  pétiole  court.  Écailles-involucrales  linéaires-lancéo» 
lées,  ciliées ,  i  fois  plus  courtes  que  les  fleurs-radiales ,  un  peu 
plus  loDgues  que  le  disque.  Aigrette  réduite  à  un  rebord  peu  ap- 
parent, obscurânent  i-4-deDté.  —  Plante  haute  de  2  à  3  pieds* 
Tige  et  rameaux  d'un  pourpre  violet ,  parsemés  de  poils  blancs. 
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Feuilles  flasques,  d'un  vert  foncé  :  les  radicales  longuement  pc'- 
tiolces,  tantôt  indivisées^  ovales ,  profondément  crénelées,  tantôt 
trilobées  ou  subl^rées.  Capitules  en  général  courtement  pédon- 
culésy  très-nombreux,  disposés  en  panicule.  Paillettes-réceptacu- 
laircs  de  même  couleur  que  les  fleurs  du  disque,  subovales.  Li- 
gules longues  de  8  à  lo  lignes,  d'un  jaune  foncé  en  dessus,  d'un 
jaune  pâle  en  dessous,  elliptiques-oblongues ,  plus  ou  moins  ré- 
fléchies. —  Cette  espèce  croit  dans  les  montagnes  des  États-Unis^ 
elle  fleurit  en  août  et  septembre. 

B.  Plantes  vwaceSy  à  racine  rampante.  Feuilles  indivisees. 
Paillettes ' re'ceptaculaires  lancéolées,  courtement  api" 
culées, 

RuoBEGKiA  BRILLANT.  —  Rudbeckia  fulgida  Hort.  Kew.  — 
Bot.Mag.  tab.  1996. — Rudbeckia  chrj'SomelaWiàïxJFloT.Bor, 
Amer. '^Rudbeckia  aspera  Desfont.  Hort.  Par. — Rudbeckia 
hirta  Lînn. — Sweet,  Brit.  Flow.  Gard,  i,  tab.  82. — Dill. 
Hort.  Elth.  tab.  ai8,  fig.  285.  — Mill.  le.  tab.  224,  %.  i. 
—  Tige  dressée,  paniculée,  scabre  et  poilue  de  même  que  les 
rameaux.  Feuilles  pubérules  ou  strlgueuses,  scabres,  dentées,  ou 
crénelées ,  ou  subdenticulées  :  les  inférieures  pétiolées ,  décur- 
rentessurle  pétiole;  les  supérieures  sessiles,  subamplexicaules. 
Écailles- involucrales  oblongues  ou  lancéolées -oblongues,  obtu- 
ses, à  peu  près  aussi  longues  que  les  ligules.  Aigrette  peu  appa- 
rente.— Plante  haute  de  2  à  3  pieds,  en  général  rameuse  presque 
dès  la  base.  Rameaux  simples  ou  paniculés,  plus  ou  moins  di- 
vergents, souvent  rougeâtres.  Feuilles  assez  fermes ,  d'un  rouge 
foncé  :  les  radicales  longuement  pétiolées,  ovales,  ou  ovales-lan- 
céolées ,  cunéiformes  vers  leur  base  ;  les  caulinaires  inférieures 
conformes  aux  radicales,  ou  lancéolées-spathulées,  ou  obovales; 
les  supérieures  oblongues,  ou  obiongues-obovales,  on  lancéolées- 
oblongues,  ou  lancéolées.  Pédoncules  en  général  très -longs. 
Fleurs-radiales  à  ligule  oblongue,  d'un  jaune  vif,  longue  de  8  À 
\i  lignes.  — Cette  espèce  habite  les  montagnes  des  États-Unis; 
elle  fleurit  en  août  et  septembre.  ** 
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RuDBÉCKiA  JÉLÉGANT.  —  Rudbeckia  speciosa  Schrad.  Ind. 
Sem.  Hort  Gœtt.  —  Tige  dressée,  paniculée,  poilue  et  scabre 
de  même  que  les  rameaux.  Feuilles  scabres  et  pube'rules  eo  des- 
sus ,  presque  lisses  en  dessous  :  les  ramëaires  et  la  plupart  des 
caulinaires  sessiles  :  les  inférieures  profondément  et  inégalement 
dentées  5  les  supérieures  très-entières.  Écailles-involucrales  ob- 
longues,  ciliées ,  la  plupart  de  moitié  à  i  fois  plus  courtes  que 
les  ligules.  Aigrette  peu  apparente.  — Plante  haute  de  i  pied  à 
a  pieds.  Rameaux  raides,  divergents,  en  général  i-cépbales. 
Feuilles  fermes ,  d'un  vert  foncé  en  dessus  :  les  radicales  et  les 
caulinaires  -  inférieures  longuement  pétiolées ,  ovales  ,  ou  ova- 
les -  oblongues ,  ou  ovales- elliptiques,  ou  oblongues-lancéolées, 
pointues ,  crénelées ,  3-ou  S-nervces  ;  les  autres  oblongues-lan- 
céolées,  ou  linéaires -lancéolées,  pointues.  Pédoncules  raides, 
anguleux,  ordinairement  très-longs.  Fleurs-radiales  nombreu- 
ses, à  ligule  oblongue ,  d'un  jaune  vif  en-dessus ,  d'un  jaune 
pâle  en  dessous,  longue  de  12  a  i5  lignes.  —  On  ignore  l'ori- 
gine de  cette  espèce,  qu'on  cultive  fréquemment  dans  les  jardins, 
et  qu'on  confond  ordinairement  avec  la  précédente. 

Rudbeckia  a  grandes  fleurs.  —  Rudbeckia  {Centrocar- 
pha)  grandiflora  Don,  in  Sweet,  Brit.  Flow.  Gard.  ser.  a, 
lab.  87.-— Tige  dressée,  hispidule^  peu  rameuse.  Feuilles  sca- 
bres, pubescentes  :  les  inférieures  crénelées  ^les  supérieures 
très-entières.  Ligules  lancéolées-oblongues ,  beaucoup  plus  lon- 
gues que  les  écailles  -  involucrales.  —  Plante  haute  de  3  à  4 
pieds.  Feuilles  fermes,  d'un  vert  un  peu  glauque  :  les  radicales 
grandes,  longuement  pétiolées,  5-ou  7-nervées,  ovales,  rugueu- 
ses, pointues,  cunéiformes  vers  la  base  ;  les  caulinaires  inférieu- 
res conformes  aux  radicales,  mais  moins  longuement  pétiolées; 
les  supérieures  lancéolées -oblongues..  Pédoncules  longs,  raides, 
scabres ,  hispidules ,  anguleux ,  sillonnés.  Écailles-involucrales 
lancéolées-oblongues ,  longues  de  4  à  5  lignes.  Ligules  longues 
de  près  de  3  pouces,  d'un  jaune  vif  en  dessus ,  d'un  jaune  pâle 
et  pubescentes  en  dessous.  Aigrette  courte.  — Espèce  assez  rare 
dans  les  jardins  ;  indigène  do^la  haute  Louisiane. 
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Sectio!!  II.  OBELISGARIÂ  Gass. 

Réceptacle  cylindracé ,  élevé ,  garni  de  paillettes  obtuses  ; 
mutiques,  oblongues-spathulées ,  nayiculaires.  Disque 
subglobuleux  ou  cylindracé  et  élevé  dès  le  commence- 
ment de  la  floraison ,  à  corolles  jaunes  ou  d'un  pourpre 
noirâtre.  Feuilles  toutes  ou  la  plupart  pennées  ou  pro- 
fondément lobe'es. 

RuDBicKiA  LAcmiE.  —  Rudbeckia  laciniata  Linn.  — >  Rud^ 
beckia  digitataM.û\. — Rudbeckia  interme dia^  Rudbeckia  art'- 
gusUfolia  et  Rudbeckia  multifida  Hortul.— Tige  glabre ,  lisse, 
paniculée,  ésulque'e.  Feuilles  scabres,  finement  pubërules.  Pédon- 
cules en  général  de  longueur  médiocre.  Écailles-involucrales  beau- 
coup plus  courtes  que  les  ligules.  Disque  subglobuleux,  à  co- 
rolles jaunes.  Nuculcs  aigrettees.  —» Plante  vivace,  touffue, 
haute  de  2  à  3  pieds.  Racine  rampante.  Tige  dressée,  anguleuse 
de  même  que  les  rameaux.  Rameaux  plus  ou  moins  divergents, 
souvent  paniculés.  Feuilles  fermes,  d'un  vert  un  peu  glauque , 
de  formes  extrêmement  variables  :  les  radicales  et  les  caulinai- 
res-inférieures  plus  ou  moins  longuement  pëtiolëes,  tantôt  pen- 
nées-trifoliolées  (à  folioles  pétiolulées,  subcordîf ormes,  ou  ova- 
les ,  ou  ovales  -  lancéolées ,  incisées  -  dentées  :  la  terminale 
en  général  beaucoup  plus  grande,  souvent  profondément  3-lo- 
bée),  tantôt  pennatiparties  (  à  segments  pennatifides,  ou  incises- 
dentés,  ordinairement  soblancéolés  ) ,  tantôt  bipennatiparties 
(à  segments  lancéolés  ou  oblongs );  les  supérieures  tantôt  pen* 
natifides,  tantôt  3-parties  ou  pennatiparties,  tantôt  indivisées 
(  subcordiformes ,  ou  ovales,  ou  ovales -lancéolées,  ou  lancéo- 
lées, ou  oblongues,  incisées -dentées,  ou  pauci- dentées,  ou 
très-entières),  subsessiles.  Pédoncules  anguleux,  sillonnés , 
longs  de  a  à  6  ponces ,  quelquefois  pubérules.  Écailles-involu- 
crales longues  de  2  à  3  lignes.  PaîUettes-réceptaculaifes  verdâ- 
tres,  pubérules  au  dos,  un  peu  plus  courtes  que  l'ovaire.  Fleurs- 
radiales  au  nombre  de  lo  à  i5,  à  ligule  longue  de  i  pouce  à 
2  pouces,  oblongue,  ou  lancéolée-oblongue,  a-dentée,  ou  bifide  ' 
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au  sommet ,  réfléchie.  Capitules-fructifères  longs  d'environ 
1  pouce.  —  Cette  espèce  habite  le  Canada  et  les  États-Unis  5  elle 
fleurit  lOiH  T^e, 

HuDBEGKiA  PEM NE.  —  Rudbeckia  piunata  Vent.  Hprt.  Cels. 
t^.  71.  —  Sinith,  Exot.  Bot.  tab.  38.— Bot.  jtag,  tab.  a3io. 
—  Lepachys  pinnatifida  Bafln. — Oheliscariapinnata  Cass. — 
Tige  paniculëe ,  sillonnée,  pubcrule  et  scabre  de  mêpie  que  les 
rameaux  et  pédoncules.  Feuilles  scabres,  pubérules,  subincanes  ; 
les  inférieures  pennées.  Pédoncules  en  général  très-longs.  Écail- 
les-inyolucrales  sublinéaires,  3  à  4  fois  plus  courtes  que  les  li- 
gules. Disque  conique-cylindracé  y  à  corolles  d'un  pourprç  noi- 
râtre; Nucules  inaigrettées.  —  Plante  vivace^  touffue.  Tiges 
grêles,  dressées,  hautes  de  2  à  3  pieds.  Rameaux  souvent  pani- 
culés.  Feuilles  fermes ,  d'un  vert  glauque  :  les  radicales  et  les 
caulinaires-inférieures  longuement  pétiolées ,  5-9-foliolées  (  fo- 
lioles pétiolulées  ou  sessiles,  oblongues ,  ou  oblongues  -  lancéo- 
lées y  ou  ovales-lancéolées,  ou  ovales,  pointues,  3-ou  S-nervées, 
inéquilatérales,  inégalement  dentées  ou  incisées-dentées  :  la  ter- 
minale souvent  trifide,  en  général  plus  grande^  les  latérales 
quelquefois  profondément  >lohées }  Yen  supérieures  pennées,  ou 
penoatifides^  ou  3-ûdes,  ou  indivisées,  courtement  pétiolées,  ou 
subsessiles.  Pédoncules  très-gréles^  atteignant  jusqu'à  i  pied  de 
long.  Ecailles  -  in volucrales  pubérules,  subincanes,  longues  de 
3  à  4  lignes.  Fleurs  -  radiales  au  uppibre  ie  B  k  i^y  k  ligule 
d'un  jaune  orangé  en  dessus ,  lancéolée-oblongue ,  lovgue  de  i5 
à  %o  lignes»  réfléchie,  profondément  a-ou  3-dentée  au  sonmiet. 
Capitules-fructifères  longs  de  12  à  i5  lignes,  d)tus. — Cette  es- 
pèce croît  dans  les  provinces  méridionales  des  États-Uiûi;  elle 
fleurit  en  été. 

• 

Genre  DBACQPIDE.  —  Dracttpis  Cass. 

Capitules  naultiflores,  ra^és  ;  fleurs-radiales  l-sériëes, 
femelles  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre  formé 
d'toâlles  2-sériées  :  les  extérieures  étalées,  subisomètres. 
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lancéolées-linéaires^  pointues ^  foliacées;  les  intérieures 
appliquées ,  petites,  absolument  sendblabks  aux  paillettes- 
réceptaculaires.  Réceptacle  conique  -  cylindracé  ;^  grêle , 
très- élevé,  garni  de  paillettes  plus  courtes  que  les  fleurs, 
demi-embrassantes ,  nayiculaires ,  obloogues-spathulées , 
acuminulées^  submembraneuses. — Fleurs-radiales khçviLe 
elliptique,  2-ou  3-dentée  au  sommet.  —  Fleurs  du  disque  •- 
Corolle  tubuleuse,  5-dentée,  rétrécie  inférieurement.  Stig- 
mates à  appendice  subulé.  Nucules  subcylindracées,  obscu- 
rément 4-gones,  glabres ,  finement  striées ,  chagrinées: 
les  extérieures  à  aigrette  réduite  à  un  rebord  peu  appa- 
rent; les  intérieures  inaigrettées. 

Herbe  annuelle,  glabre,  glauque^  lisse,  rameuse.  Feuilles 
éparses,  très-entières;  les  caulinaires  et  les  raméaires  ses- 
siles ,  amplexatiles ,  cordiformes-bilobées  à  la  base.  I^é- 
doncules  solitaires,  terminaux ,  1-céphales,  longs ,  grêles  ^ 
dressés.  Écailles-involucrales  beaucoup  plus  courtes  que  le 
disque.  Fleurs-radiales  à  ligule  grande,  réfléchie.  Paillettes- 
réceptaculaires  tombant  avec  les  fruits.  Disque  élevé, 
cylindracé ,  obtus ,  à  corolles  d'un  pourpre  noirâtre  de 
même  que  les  anthères.  —  Ce  genre  n'est  fondé  que  sur 
l'espèce  suivante  : 

DnAGOPiDE  AMPLExicAULE. — Dracopîs  amplexicauUs  Gass. 
—  Rudbeckia  amplexicauUs  Yahl.  —  RudJbeckia  amplexi- 
foUaJaLcq.  Ic.Rai*.  3,tab.  Sga. — Rudbeckia perfoUataCàYan. 
le.  3  y  tab.  aSs.  —  Plante  haute  de  i  pied  à  3  pieds.  Tiçe 
grêle,  dressée,  striée,  rameuse  en  général  dis  sa  base  ;  rameaux 
plus  on  moins  divergents,  paniculés.  Feuilles  ovales,  ou  ovales- 
obloDgues,  ou  ovales-lancéolées^  pointues.  Écailles-involucrales 
externes  longues  do  a  à  3  lignes.  Paillettes-réceptaculaires  rou- 
geâtres  et  ciliées  vers  leur  sommet.,  Fleurs  -  radiales  an  nombr? 
de  7  à  lo ,  à  ligule  longue  d'environ  i  ponce ,  d'un  jaune  vif. 
Capitules-fructifères  cylindracés,  obtus,  Icmgs  d'environ  i  pouce. 
Nucules  petites,  noires.  —  Cette  plante,  originaire  de  la  Loui- 
siane ,  se  cultive  dans  les  parterres. 
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Genre  HÉLIOPSIDE.  —  Heliopsis  Pers. 

Capitules  multiflores ,  radies  ;  fleurs-radiales  1-sériées, 
femelles;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Involucre sub- 
campanulé ,  formé  d'écsdlles  3-sérîëes,  presque  égales,  im- 
briquées, à  partie  inférieure  subcoriace  et  appliquée,  à 
partie  supérieurefoliacée^inappliquée,  réfléchie.  Réceptacle 
conique,  garni  de  paillettes  plus  courtes  que  les  fleurs ,  em- 
brassantes, naviculaires,  spathulées,  obtuses,  submembra- 
neuses, colorées  au  sommet.  —  Fleurs-radiales  grandes ,  à 
ligule  oblongue ,  2-ou  3-dentëe  au  sommet.  —  Fleurs  du 
disque:  Corolle  tubuleuse,  rétréde  à  la  base,  5-dentée, 
glabre.  Nucules  coriaces ,  glabres  ,  lisses ,  tronquées  au 
sommet ,  inaîgrettées ,  {étragones  :  les  marginales  plus 
grosses ,  turbinées ,  un  peu  comprimées  ;  les  autres  sub- 
cylindracées ,  point  comprimées. 

Herbe  vivace,  rameuse.  Feuilles  opposées,  indivisées  , 
pétiolées.  Pédoncules  solitaires ,  terminaux ,  1-céphales , 
grêles,  dressés,  nus.  Écailles-iiiYoIucrales  plus  courtes 
que  les  fleurs  du  disque.  Fleurs  jaunes.  Réceptacle  gros , 
élevé.  Capitules  fructifères  assez  gros ,  ovales.  —  L'espèce 
suivante  est  la  seule  qu'on  puisse  rapporter  avec  certitude 
à  ce  genre. 

HÉLIOPSIDE  Faux-Hélunthe.  —  Heliopsis  helianthoides 
Spacb.  —  Helianthus  lœvis  Linn.  —  Buphtalmum  helianthoi^ 
des'Lmïï.  —  L'hérit.  Stirp.  tab.  45.  —  Silphium  solidaginoi" 
des  Linn.  —  Rudheckia  oppositifolia  Linn. — Heliopsis  la^is 
Fers. — Bot.  Mag.  tab.  337a.  —  Heliopsis  lœns  et  Heliopsis 
scabra  Dunal. — Heliopsis  cmiescens  Don,  in  Bot.  Reg.  tab. 
59a.  —  Planfe  touffue,  haute  de  3  à  4  pieds,  tantôt  lisse  et  très- 
glabre,  tantôt  scabre  et  plus  ou  moins  pubérule^  Tiges  dressées, 
rameuses  ;  rameaux  simples,  ou  bifurque's,  on  trichotomes,  dres- 
sés. Feuilles  fermes,  d'un  vert  gai ,  triplinervées ,  ovales,  ou 
ovales-triangulaires,  on  ovales-oblongues,  ou  ovales-lancéolées, 
acuminées,  dentelées,  ou  profondément  dentées.  Écailles-invo* 
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lucrales  ovales,  ou  ovales-Iancëolëes,  ou  oblongueSy  obtuses,  ou 
pointues,  pube'rulcs,  souvent  ciliolees.  Fleurs -radiales  au  nom- 
bre de  I G  à  1 5  :  ligule  longue  d'environ  i  pouce.  Paillettes-re'- 
ceptaculaires  jaunes  au  sommet,  caduques  avec  les  fruits.  Nu- 
cules  longues  de  2  lignes,  d'un  brun  de  cbâtaigne.  —  Cette 
plante ,  indigène  de  l'Âme'rique  septentrionale ,  se  cultive  dans 
les  parterres;  elle  fleurit  tout  l'été'. 


Section  Y.  hélzamtb£es-mzzXi£rx£es  Gass. 

Ovaire  ordinairement  épais  ou  large,  arrondi  au  som- 
met^ arqué  en  dedans,  toujours  absolument  privé 
d'aigrette. 

Genre  MADIE.  —  Madia  Molin. 

Capitules  multiflores  ou  pauciflores,  radiés;  fleurs-ra- 
diales femelles,  1 -sériées;  fleurs  du  disque  hermaphro- 
dites. Involucre  subglobuleux,  formé  d'écaillés  2-sériées, 
foUacées  ,  naviculaires ,  embrassantes,  cafénées  au  dos^ 
appendiculées  au  sommet  :  les  extérieures  (en  même  nom- 
bre que  les  fleurs  femelles  )  ordinairement  plus  longues 
que  les  intérieures.  Réceptacle  petit ,  plan,  nu.  —  Fleurs^ 
radiales  à  corolle  tantôt  ligulée ,  tantôt  palmée  ,  tantôt 
subbilabiée,  tantôt  infondibuliforme  et  irrégulièrement 
3-5-fide.  — Fleurs  du  disque:  Corolle  tubuleuse ,  ô-dentée. 
Stigmates  fiUformes,  barbus  au  sommet.  Nucules  turbi- 
nées  ou  obovales-oblongues ,  subcoriaces,  aplaties,  ou 
plus  ou  moins  comprimées  bilatéralement  et  obscurément 
pentagones,  4-ou  ô-costées^  ou  écostées,  obtuses,  finement 
ponctuées,  ou  tuberculeuses,  glabres ,  plus  ou  moins 
courbées. 

Herbes  annuelles,  poilues,  en  outre  parsemées  de  quan- 
tité de  glandules  stipitées ,  très- visqueuses.  Feuilles  li- 
néaires-lancéolées ou  oblongueS;  3-nervées  ,  très-entières  , 
ou  subdenticulécs ,  sessiles  :  les  inférieures  opposées  ;  les 

BOTANIQUE.    PMAIf.       T.    X.  4  4 
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supérieures  éparses.  Pédoncules  terminaux  ou  axillaires  et 
terminaux  ,  nus  ou  bractéolés ,  courts  ou  plus  ou  moins 
allongés,  1-céphales.  Capitules  de  grandeur  médiocre, 
dressés,  accidentellement  incouronnés  et  homogames: 
les, fructifères  subglobuleux.  Fleurs  petites ,  jaunes  :  les 
racliales  (de  forme  variable  chez  toutes  les  espèces)  beau- 
coup plus  courtes  que  les  écailles-involucrales.  Écailles- 
involucrales  conniventes.  —  Ce  genre  est  propre  à  rAmé- 
rique. 

Madie  CULTIVEE. — MutUa  sativa  Molin.  Chil. —- Plante 
haute  de  i  pied  à  a  pieds.  Tige  simple  ou  rameuse,  grêle,  dres- 
sée, effilée,  très-feuiilue.  Feuilles  plus  ou  moins  visqueuses, 
molles,  d'un  vert  foncé,  oblongues,ou  liDéaires-oblongues  , 
pointues,  subdenticulées,  ou  érosées,  ou  très-entières  :  les  infé- 
rieures alteignant  jusqu'à  6  pouces  de  long,  sur  4  à  6  lignes  de 
large;  les  supérieures  graduellement  plus  petites*  Capitules,  tan- 
tôt multi flores,  tantôt  pauciflores,  disposés  vers  Textrémité  de 
la  tige  et  des  rameaux  en  grappe  plus  ou  moins  longue  ;  pé- 
doncules 2  -  bractéolés ,  beaucoup  plus  courts  que  les  feuilles. 
Écailles-involucrales  velues  et  visqueuses  au  dos,  membraneuses 
aux  bords ,  les  intérieures  de  moitié  plus  courtes  que  les  exté- 
rieures, toutes  suruiontécs  d'un  appendice  liguliforme ,  foliacé. 
Nucules  noires  ou  grisâtres,  ovales-obiongues ,  finement  ponc- 
tuées ,  obscurément  pentagones ,  un  peu  comprimées,  peu  coor- 
bées ,  longues  de  a  lignes  ou  un  peu  plus.  —  Cette  espèce  croît 
au  Chili ,  où  on  l'appelle  Madi ,  et  où  elle  est  cultivée  à  titre 
de  plante  oléagineuse  ;  ce  sont  ses  graines  qui  fournissent^  par 
expression,  ou  par  la  simple  coction ,  une  huile  grasse  d'une  sa- 
veur qu'on  dit  être  au  moins  aussi  agréable  que  celle  de  l'huila 
d'olives;  aussi  cette  huile  est-elle  employée  aux  usages  alimentai" 
res.  La  culture  de  laitf^i^iea  été  essayée,  depuis  quelques  années, 
en  Allemagne  ainsi  qu'en  France ,  et  il  paraît  qu'elle  est  assez 
profitable  ;  la  plante  offre  d'ailleurs  l'avantage  de  s'accommoder 
parfaitement  de  notre  climat ,  même  étant  semée  en  autoume,  et 
de  prospérer  dans  les  terrains  les  plus  médiocres. 
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Genre  MADARIE.  —  Madaria  De  Cand. 

Capitules  multiflores,  radiés;  fleurs^radiales  1-sériéeè , 
fertiles  (  femelles  )  ;  fleurs  du  disque  incomplètement 
hermaphrodites  (  par  imperfection  du  pistil  ) ,  stériles. 
Inyoiucre  double  :  l'extérieur  subhémisphérique ,  formé' 
d'écaillés  1-sériées,  égales,  libres ^  subfoliacées ^  navicu- 
laires  ,  embrassantes ,  carénées  au  dos ,  surmontées  d'un 
appendice  plan ,  inappliqué ,  foliacé  ;  l'intérieur  (  situé 
entre  les  fleurs-^radicUes  et  les  fleurs  du  disque)  plus  court, 
formé  d*écailles  l^riées ,  submembranacées ,  égales  ^  siib- 
naviculaires ,  soudées  jusque  vers  le  milieu.  Réceptacle 
court,  conique,  garni  de  courtes  flmbrilies  filiformes.  — 
Fleurs  du  disque  :  Corolle  infondibuliforme  ;  tube  grêle  , 
poilu;  limbe  5-fide  :  segments  étalés,  ovales,  obtus,  hé- 
rissés de  papilles  en  dessus.  Ovaire  grêle,  cylindracé.  Style 
court,  terminé  en  stigmate  indivise^  subulé,  poilu.— 
Fleurs^radiales  à  ligule  beaucoup  plus  lonfpie  que  l'invo- 
lucre^  oblongue-cunéifoi  me ,  profondément  trilobée.  Stig- 
mates filiformes  ,  finement  pàpilleux.  Nucules  obovales  , 
comprimées,  chagrinées,  écostées,  calleuses  aux  bords ,  à 
peine  courbées. 

Plante  annuelle ,  velue ,  en  outre  couverte  d'une  pu- 
bescence  glandulifère  très-visqueuse.  Feuilles  ép^rses ,  ses- 
siles,  en  général  très-entières,  obscurément  3-nervées, 
étroites.  Pédoncules  axillaires  et  terminaux ,  nus ,  ou 
pauci-bractéolés,  1-céphales,  ou oligocéphales ,  grêles,  un 
peu  indinés  pendant  la  floraison.  Corolles  jaunes  :  les  li- 
gules marquées  à  la  base  d'une  tache  oblongue ,  veloutée , 
d'un  pourpre  brunâtre.  Ëcailles-involucrales  externes  à 
peine  aussi  longues  que  les  fleurs  du  disque.  Anthères 
noirâtres. 

M ADAAiE  ELEGANTE.  —  Mudaria  elegans  De  Cand.  Prodr. 
—  Madia  elegans  Linàl,  in  Bot.  Reg.  tab.  i458. — Bot.  Mag. 
tab.  3548.  —  Tige  simple  ou  panicuiée,  haute  de  i  pied  k 
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3  pieds,  grêle,  dressc'e,  cylindrique,  feuillue  (surtout  infe'rieu 
remeot).  Rameaux  simples  ou  paniculës  au  sommet,  feuilles, 
dressés ,  effiles.  Feuilles  molles,  un  peu  cbarniSs ,  subincanes, 
plus  ou  moins  visqueuses  :  les  radicales  linéaires-lancëole'es  ou 
liguliformes ,  subobtuses ,  denticulées,  plus  ou  moins  hispides  , 
dtale'es,  atteignant  jusqu'à  6  pouces  de  long;  les  caulinaires  gra- 
^duellement  plus  courtes,  linéaires-lancéolées ,  ou  oblongues-lan- 
céolëes,  pointues,  plus  ou  moins  élargies  à  la  base  ;  les  ramulaires 
très-petites,  sublinéaires.  Capitules  disposés  en  corymbe ,  ou  en 
grappe  ^  ou  en  panicule  tantôt  subfastigiée,  tantôt  plus  ou  moins 
allongée,  vers  l'extrémité  de  la  tige  et  des  rameaux.  Pédon- 
cules (ramules- florifères)  beaucoup  plus  longs  que  les  feuilles 
supérieures.  Fleurs-radiales  au  nombre  de  i5  à  20  :  ligules  lon- 
gues de  I  pouce ,  à  lobes  linéaires,  obtus.  Nucules  longues  de 
a  lignes,  marbrées  de  brun  et  de  noir. — Cette  espèce,  originaire 
de  la  Californie ,  et  remarquable  par  l'élégance  de  ses  fleurs ,  se 
cultive  comme  plante  d'ornement.  Ses  fleurs ,  qui  se  succèdent 
pendant  plusieurs  mois  de  l'été ,  ont  une  odeur  analogue  à  celle 
des  Tagètes. 


XI^  TRIBU.  LES  AViTHEMIDÉES,^JrfTHEMIDEjE 

Cass. 

Capitules  racUéSy  ou  discoïdes ,  ou  incouronnés.  Corolle 
staminifère  régulière  ou  subrégulière  y  tubuleuse,  5- 
dentée  :  segments  oçaleSy  arqués  en  dehors^  papilleux 
à  la  surface  supérieure.  Filets  des  étamines  soudés  a 
la  partie  inférieure  seulement  du  tube  de  la  corolle  ; 
article^anthérifère  subglobuleux.  Anthères  sans  ap- 
pendiceS'basilaires,  Stigmates  («cfe  la  fleur  hermaphro» 
dite  )  divergents^  arqués  en  dehors^  demi-cylindriques^ 
inappendiculés^  tronqués  et  barbus  au  sommet: face  su- 
périeure bordée  d^un  bout  à  Vautre  par  2  bourrelets 
papilleux  y  non*confluents;  face  inférieure  convexe  y 
glabre. 
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Plantes  herbacées,  ou  suf frutescentes,  ou  ligneuses,  en  {;énëral  amères 
et  aromatiques.  Feuilles  alternes,  le  plus  souvent  profondément  décoa- 
pëes.  Fleurs-] iguUformes  en  général  blanches,  moins  souvent  jaunes  on 
pourpres.  Fleurs-tubuleuses  en  général  jaunes.  Capitules  multiflores,  ou 
rarement  pauciflores.  Réceptacle  soit  appendiculé,  soit  garni  de  paillettes 
ou  de  fimbrilles.  Ecailles-involucrales  ordinairement  imbriquées.  Corolle- 
staminifère  ordinairement  glanduleuse  à  la  surface  externe,  à  tube  au  moins 
aussi  long  et  presque  aussi  large  que  le  limbe,  presque  difforme,  inégale- 
ment anguleux,  souvent  prolongé  par  sa  base  autour  du  sommet  de  To- 
vaire,  d'une  substance  très-épaisse^  spongieuse^  verdâtre  ;  limbe  régulier 
ou  subrégulier,  campaniforme^  à  nervures  verdâtres,  divisé  presque  jus- 
qu'au milieu  :  lobes  très-calleux  au  sommet  j  glandules  sessiles  ou  stipi- 
técs,  didymes.  Anthères  courtes,  faiblement  soudées,  pointues  à  la  base, 
à  appendice-apicilaire  liguliforme,  charnu.  Ovaire  épais  ou  large,  irrégu- 
licr,  anguleux,  glabre,  de  formes  variées,  ordinairement  glanduleux^ 
muni  de  côtes  très-fortes,  inégales  ,  souvent  dissemblables,  irrégulière- 
ment disposées,  arrondies,  ou  aliformes  ;  la  substance  du  péricarpe  rea- 
fcrrae  souvent  des  réservoirs  de  sucs-propres  ;  aréole-basilaire  sessile , 
large,  irrcgnlière,  point  oblique.  Aigrette  le  plus  souvent  nulle  ou  coro- 
niforme  et  irrégulière^  quelquefois  composée  de  paillettes  distinctes. 

Les  Anthémidées,  dit  M.  de  Cassini,  ont  beaucoup  d'affinité  avec  les 
Hélianthées.  Elles  ressemblent,  par  les  stigmates,  à  beaucoup  d^Innlées, 
aux  Sénécionées  et  aux  Nassauviées  ;  mais  elles  s'en  distinguent  bien 
par  les  autres  organes  floraux. 


Section  I.    AMXHfraXDfES-CHaTSAXrTHÉMÉES 

Gass. 
Réceptacle  sans  paillettes. 

Genre  OLIGOSPORE.  —  Oligosporus  Gass. 

Capitules  ovoïdes  ou  subglobuleux,  petits,  hétérogames, 
discoides  ;  fleurs-radiales  1-sëriées,  femelles,  fertiles,  irré- 
guliëres;  fleurs  du  discpie  mâles,  régulières.  Involucre 
ovoïde  ou  hémisphérique ,  formé  d*écailles  peu  nombreu- 
ses, inégales,  pauci-sériées,  imbriquées,  appliquées,  larges, 
concaves,  arrondies  au  sommet,  subcoriaces,  membraneu- 
ses aux  bords.  Réceptacle  hémisphérique  ou  ovoïde ,  nu. 
—  Fleurs  du  disque  :  Ovaire  rudimentaire.  Corolle  ô-fide. 
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Etamines  à  anthères  libres  ou  faiblement  cohérentes.  Style 
ordinairement  simple ,  tronqué  et  poilu  au  sommet ,  ou 
quelquefois  terminé  en  2  stigmates  très-courts^  à  bourrelets 
plus  ou  moins  oblitérés.  — Fleurs-radiales  :  Corolle  courte, 
tubuleuse,  renflée  inférieurement,  très-obliquement  tron- 
quée, ou  irrégulièrement  trifide  au  sommet.  Stigmates 
longs ,  filiformes.  Nucules  oboyées  --  oblongues ,  pbtuses  ^ 
glabres ,  lisses ,  inaigrettées  ,  plus  ou  ngioins  comprimées. 

Plantes  herbacées  ou  ligneuses.  Tiges  en  général  panicu- 
lées.  Feuilles  indivisées  ou  pennatiparties.  Capitules  pé- 
doncules ,  disposés  en  grappes  terminales ,  ou  axillaîres  et 
terminales,  le  plus  souvent  unilatérales  ;  pédoncules  subfî- 
liformes ,  1-bractéolés  à  la  base ,  en  général  plus  ou  moins 
inclinés.  Fleurs  très-petites ,  d'un  jaune  yerdâtre  ou  rou- 
geâtre. 

a)  Tige9  herbacées,  Feuillee  trè$~entières  (  excepté  les  radicales ,  qui  soni 

quelquefois  Irifides  au  sommet  ). 

Oligosfo.re  ëstbagon. — Oli§osporus  conâimentanus  Gass. 
-^Artemisia  Dracunculus  Lion.  —  Dracunculus  hortensis 
Blackw.  Herb.  lab.  1 16.  —  Artemisia  inodora  Willd.  (  var.  ) 
—  Plante  touffue ,  très-glabre,  lisse,  haute  de  2  à  3  pieds.  Ra- 
cine pivotante.  Tiges  dressées  ou  ascendantes,  cylindriques,  cap- 
nele'es,  rameuses  presque  dès  la  base;  rameaux  ascendants,  ou  plus 
ou  moins  divergents,  grêles,  effiles,  feuille's,ordinairement  panicu- 
lés  :  les  inférieurs  (plus  tardifs  que  les  florifères)  stériles.  Feuil- 
les un  peu  charnues,  d'un  vert  gai,  luisantes  eo  dessus,  sessiles, 
1  -nervées ,  line'aires-lancéolees ,  ou  oblongues-lancëolëes ,  poin- 
tues. Rameaux-florifères  formant  uçe  grande  uanicule  subpyra- 
mîdale.  Grappes  unilatérales,  lâches,  plus  longues  que  les  feuil- 
les, en  général  rameuses  à  la  base ,  axillaires  ,  ascendantes ,  ou 
plus  pu  moins  divergentes.  Bracte'cs  petites,  linéaires  -  lan- 
céolées. Capitules  atteignant  quelquefois  le  volume  d'un  grain 
de  Poivre,  subglobuleux,  plus  ou  moins  inclinés.  Ëcailles-invo- 
lucrales  elUptiques  ou  oblongues ,  un  peu  plus  courtes  que  les 
fleurs  du  disque.  Corolle  d'un  jaune  verdâtre.  Anthères  jaupes. 
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—  Cette  espèce,  indigène  de  la  Sibérie  méridionale,  e  connue 
sous  le  nom  vulgaire  à^Estragon  ,  se  cultive  comme  plante  con- 
dimentaire;  ses  feuilles  et  ses  jeunes  pousses  ont,  comme  Ton 
sait ,  une  saveur  piquante  et  en  même  temps  a'ssez  agréable.  Tou- 
tefois cette  qualité'  n'appartient  qu'à  TEstragon  cultive ,  tandis 
qu'à  Tëtat  sauvage ,  la  plante  est  à  peu  près  insipide. 

b)  Ti^e9  suffriUeteent^  9U  fruteteenieM  à  la  ka9e,  Femll^  p^nnatiparUti 

ou  bipenfkotipQfti^t, 

Oligospore  commun.  —  Oligosporus  campestris  Cass.  — 
Artemisia  campestris  Linn. — Flor.  Dan.  tab.  1175. — Eogl. 
Bot.  tab.  338.  —  Plante  vivace,  haute  de  1  pied  à  a  pieds,  en 
général  plus  ou  moins  soyeuse  sur  les  jeunes  pousses  et  feuilles. 
Racine  pivotante,  ligneuse.  Tiges  grêles,  ascendantes,  ordinaire- 
ment très-rameuses.  Rameaux  ascendants  ou  divergents,  en  géné- 
ral panicules ,  la  plupart  florifères.  Feuilles  à  segments  linéaires 
ou  filiformes,  étroits,  plus  ou  moins  allongés,  ordinairement  poin- 
tus :  les  inférieures  longuement  pétiolées,  2-ou  3-pennati parties; 
ks  supérieures  sessiles,  simplement  pennatiparties .  Grappes  dres- 
sées, ou  ascendantes^  ou  divergentes,  axillaires,  distancées,  plus 
longues  que  les  feuilles,  tantôt  simples,  tantôt  rameuses,  Ucbes,  ou 
plus  ou  moins  denses,  en  général  unilatérales.  Capitules  ovoïdes  ou 
subglobuleux ,  courteme nt  pédoncules ,  en  général  inclinés ,  du 
volume  d'un  grain  de  Moutarde.  Bractées  petites,  linéaires-fili- 
formes. Ecailles^nvolucrales  ovales  ou  elliptiques ,  à  peu  près 
aussi  longues  que  les  fleurs. — Cette  espèce,  connue  sous  le  nom 
vulgaire  à^ Armoise  des  champs  y  est  commune  aux  bords  des 
chemins  et  dans  les  pâturages  secs.  Elle  fleurit  en  août  et  en 
septembre.  Toute  la  plante  a  une  saveur  aromatique  et  très- 
amère;  elle  participe  aux  propriétés  médicales  de  V Absinthe. 

Genre  ARMOISE.  —  Artemisia  (Linn.)  Cass. 

Ce  genre  ne  diffère  du  précédent  qu'en  ce  que  les  fleurs 
du  disque  sont  hermaphrodites  et  par  conséquent  fertiles 
comme  celles  de  la  couronne. 
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a]  Tiges  ligneuses. 

m 

Armoise  de  Judée.  — Artemisia  judaica  Linn.  —  Arbuste 
touffu  y  haut  de  i  pied  à  2  pieds,  cotonneux -incane  sur  toutes 
sts  parties  herbacées.  Tige  paniculée.  Feuilles  petites  :  les  infe'- 
ricures  pennatifides,  à  lobes  obovales,  crénelés;  les  supérieures 
obovales,  crénelées 3  les  florales  très- entières.  Grappes  unilaté- 
rales, disposées  en  panicules.  Capitules  petits ,  hémisphériques, 
inclinés.  Écailles-inyolucrales  elliptiques.  Fleurs  jaunâtres.  Ré- 
ceptacle presque  plan.  —  Celte  espèce  croît  en  Syrie ,  en  Ara- 
bie, et  dans  le  nord  de  l'Afrique  3  toutes  se&  parties  ont  une  sa- 
veur aromatique  assez  agréable  ;  ses  capitules  fructifères,  connus 
en  pharmacie  sous  les  noms  de  Semen  contra ,  Sementine ,  et 
Barbotine  j  s'emploient  fréquemment  comme  remède  vcrmi* 
fuge. 

Armoise  Aurone. — Artemisia  Abrotanum  Linn.^ — Blackw. 
Herb.  tab.  555.  —  Arbuste  droit,  touffu,  haut  de  a  à  3  pieds. 
Tiges  dressées,  cylindriques,  très-rameuses.  Rameaux  grêles, 
effilés,  feuillus,  dressés,  garnis  dans  presque  toute  leur  longueur 
de  ramules-florifères  très-grêles,  raides ,  dressés ,  simples,  for- 
mant une  panicule  très-allongée.  Feuilles  subpersistantes ,  fine- 
ment pubérules  et  subincanes  étant  jeunes ,  finalement  glabres- 
centes  :  les  inférieures  s-ou  3-pennatiparties  ;  les  supérieures 
simplement  pennatiparties ,  pétiolées  ;  les  florales  indivisées,  li- 
néaires-filiformes 'y  segments  linéaires-filiformes ,  plus  ou  moins 
allongés.  Grappes  axillaires  plus  courtes  que  la  feuille ,  oligo- 
céphales ,  dressées ,  disposées  en  panicules  racémiformes ,  sub- 
unilatérales. Capitules  courtement  pédoncules,  inclinés ^ hémi- 
sphériques ,  du  volume  d'un  grain  de  Moutarde.  Ëcailles-invo- 
lucrales  oblongues  ou  ovales-oblongues,  pubérules  ou  cotonneuses 
à  la  surface  externe,  à  peu  près  aussi  longues  que  les  fleurs.  — 
Cette  espèce ,  indigène  de  l'Europe  méridionale ,  et  connue  sous 
les  noms  vulgaires  d'^Mrone ,  Aurone  mâle,  Citronelle  ^  et 
Garderohe ,  se  cultive  fréquemment  comme  plante  d'agrément  ; 
ses  feuilles  et  ses  capitules  exhalent  une  odeur  aromatique,  aaa- 
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loguc  à  celle  du  citron  ;  leur  saveur  est  amère  ;  elles  participent 
aux  propriétés  médicales  de  l' Absinthe  ^  mais  à  un  degré  moins 
prononcé. 

b)  Plantes  herbacées,  ou  suffrutescentes  à  la  base ,  vivaees. 

Armoise   d'Orient.  — uirtemisia  pontica  Linn.  —  Jacq. 
FI  or.  Austr.  tab,  99.  —  Artemisia  aZtoic/z  Desfont.  Hort.  Par. 
'- — Racine  ligneuse,  rampante.  Tiges  droites,  rameuses ,  hautes 
de  I  pied  à  2  pieds ,  sufTrutescentes  à  la  base.  Rameaux  dressés 
ou  ascendants,  simples,  ou  paniculés ,  efElés ,  incanes  étant  jeu- 
nes. Feuilles  2 -ou  3-pennatiparties,  pubérules  et  grisâtres  en 
dessus,  cotonneuses  (incanes  ou  blanchâtres)  en  dessous  :  lobu- 
les courts,  linéaires,  obtus,  rapprochés.  Grappes  plus  ou  moins 
lâches ,  axillaires ,  oligocéphales ,  subunilatérales ,  disposées  en 
paniculés  eilGlces.  Bractées  linéaires.  Capitules  assez  longuement 
pédoncules,  inclinés,  subglobuleux,  du  volume  d'un  grain  de 
Moutarde.  Écailles -inyolucrales  elliptiques  ouoblongues,  inca- 
nes à  la  surface  externe,  un  peu  plus  courtes  que  les  fleurs.  An- 
thères jaunes.  —  Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Petite 
Absinthe  j  ou  Absinthe  pontique,  croît  dans  l'Europe  méri- 
dionale et  en  Orient^  l'odeur  agréablement  aromatique  de  toutes 
ses  parties  la  fait  aussi  cultiver  comme  plante  d'agrément  ;  du 
reste,  elle  peut  remplacer  l'Absinthe  quant  aux  propriétés  mé- 
dicales. 

Armoise  commune.  —  Artemisia  vulgaris  Linn.  —  Blackw. 
Herb.  tab.  45 1.  — Bull.  Herb.  tab.  35o.  —  Engl.  Bot.  tab. 
978. — Flor.  Dan.  tab.  1176. — Artemisia  coarctata  Stechm. 
—  Artemisia  violacea  Desfont.  Hort.  Par.  —  Racine  rampante. 
Tiges  hautes  de  a  à  7  pieds,  berbacées,  dressées ,  ou  ascendan- 
tes, cylindriques,  cannelées,  plus  ou  moins  rameuses^  ordinai- 
rement d'un  pourpre  violet.  Rameaux  dressés ,  ou  ascendants, 
ou  divergents ,  simples ,  ou  paniculés.  Feuilles  d'un  vert  foncé 
en  dessus,  cotonneuses  (tantôt  grisâtres,  tantôt  blanchâtres)  en 
dessous  :  les  inférieures  pétiolécs,  pcnnatifidcs ,  ou  pennatipar- 
tiesy  ou  bipcnnatiparties  (à  segments  de  forme  et  de  grandeur 
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trl'S-va fiables,  souvent  larges  et  inciseVdentc's  lorsque  la  feuille 
est  simplement  pennatisecte);  les  supérieures  pennatifides  ,  ou 
triûdes,  à  segments  le  plus  souvent  lancéole's  ou  linéaires-lancéo- 
lés; les  florales  petites,  lancéolées-linéaires.  Grappes  simples, 
ou  rameuses,  oligocépliales,  ou  polycépliales ,  courtes,  ou  plus 
ou  moins  allongées,  tantôt  lâches,  tantôt  denses,  souvent  unila- 
térales. Panicule-générale  tantôt  pyramidale,  tantôt  contractée  e| 
effilée.  Capitules  ovoïdes,  ou  oblongs,  ou  subglobuleux,  dres- 
sés, ou  inclinés,  subsessiles.  Écaillos-involucrales  elliptiques  ou 
oblongueS;,  pubérules  ou  cotonneuses  à  la  surface  externe,  à  peu 
près  aussi  longues  que  les  fleurs.  Fleurs  jaunes,  ou  rougeâtres, 
ou  blanchâtres.— Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Herbe  de 
la  Saint-Jean,  ou  Armoise  (sans  autre  épithète  spéciale) ,  est 
commune  aux  bords  des  champs  et  des  chemins,  ainsi  que  4ans 
d'autres  localités  incultes  ;  elle  fleurit  en  juillet  et  août.  Toute 
la  plante  est  amère  et  aromatique  ^  ses  propriétés  médicales  sont 
les  mêmes  que  celles  de  l'Absinthe,  qui  toutefois  est  beaucoup 
plus  efficace.  \J Armoise  commune  était  l'un  des  médicaments  les 
])lu^  préconisés  dans  la  thérapeutique  des  anciens ,  qui  en  fai- 
saient un  remède  presque  universel;  aujourd'hui  cette  plante  ne 
se  prescrit  guère  qu'à  titre  d'emménagogue. 

b)  Plante*  annuelle». 

Armoise  annuelle.  —  Artemisia  annua  Linn.  —  Amman. 
Ruth.  lab.   193,  fig.  23.  — Artemisia  suaveolens  Fisch. — 
Plante  très-glabre,  haute  de  i  pied  à  3  pieds.  Tige  dressëe,  ra- 
meuse dès  la  base.  Rameaux  paniculés,  plus  ou  moins  diver- 
gents. Ramules  grêles,  effilés,  ascendants,  ou  presque  étales, 
souvent  réclinés,  disposés  en  panîculc  tantôt  subpyramidale,  tan- 
tôt plus  ou  moins  allongée.  Feuilles  d'un  vert  gai ,  3-ou  3-pen- 
natiparties  :  les  inférieures  triangulaires  en  contour  ;  les  supé- 
rieures oblongues  en  contour  ;  lobules  courts ,  très-rapprochës. 
Grappes  spiciformes,  tantôt  lâches,  tantôt  denses,  de  longueur 
très-variable ,  subunilatérales ,  ordinairement  réclinées ,  axillai- 
res,  disposées  en  paniculés  lâches,  subpyramidales,  plus  ou  moins 
allongées.  Capitules  petits,  courtement  pédoncules ,  sul^lobu- 
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leux^  inclines.  Écailles- involucrales  elliptiques,  presque  scarieu- 
SCS.  Fleurs  jaunes.  —  Celte  espèce  Labite  la  Perse  et  la  Sibérie 
'  méridionale  ;  elle  fleurit  en  automne  ;  ses  capitules  ont  une  sa- 
veur très-forte ,  analogue  à  celle  des  Camomilles  ;  les  feuilles 
sont  anières  et  odorantes. 

Genre  ABSINTHE.  —  Absinthium  Tourn. 

Ce  genre  ou  sous-genre  ne  diffère  des  Armoises  qu'en  ce 
que  le  réceptacle  est  garni  de  fimbrilles  filiformes. 

Absinthe  officinale.  —  Absinthium  vulgare  Lamk  El.  — 
Artemisia  Absinthium Linn, — Blackw.  Herb.  tab.  17. — Ëngl. 
Bot,  tab.  i*3t3o.  —  Flor.  Dan.  tab.  i654. — Plante  bisannuelle, 
haute  de  2  à  4  pieds. Tiges  dressées,  cannelées,  pubérules-incanes 
ou  cotonneuses  ;  rameaux  simples  ou  paniculés,  dressés.  Feuilles 
soyeuses  (argentées  ou  grisâtres)  surtout  en  dessous,  larges,  pé- 
tiplées  :  les  inférieures  2-ou  3-pennatiparties  ;  les  supérieures 
palmatifîdes  ou  triparties  ;  les  florales  linéaires,  indivisées  ;  seg- 
ments oblongs,  ou  lancéolés -oblongs,  ou  cunéiformes  -  trifldes , 
obtus.  Grappes  axillaires,  oligocépbales ,  disposées  en  paniculés 
nutantes  ou  réclinées^  unilatérales ,  lâches ,  effilées.  Capitules 
courtement  pédoncules,  bémispbériques,  petits,  inclinés.  Écail- 
les -  in  volucrales  pubérules  ou  cotonneuses  en  dessous.  Nucules 
grisâtres,  du  volume  d'un  grain  de  Pavot. — Cette  espèce,  nom- 
mée vulgairement  Absinthe ,  Grande  Absinthe ,  ou  Alvine , 
croît  dans  les  endroits  pierreux  et  incultes  de  l'Europe  méri- 
dionale, ainsi  qu'en  Orient  et  en  Sibériç  ;  on  la  cultive  pour  l'u- 
sage pharmaceutique.  Tontes  les  parties  de  l'Absinthe  ont  une 
odeur  pénétrante  et  une  saveur  extrêmement  amëre  ;  cette  amer- 
tume est  tellement  intense  qu'elle  se  communique  au  lait  et  à  la 
cbair  des  animaux  qui  ont  mangé  la  plante.  L'Absinthe  s'emploie 
fréquemment  comme  remède  tonique  et  stimulant ,  ainsi  que 
comme  vermifuge  et  comme- emménagogue  :  propriétés  qui,  du 
reste,  sont  communes^  à  un  degré  plus  ou  moins  prononcé ,  à  la 
plupart  de  ses  congénère^ ,  notamment  à  Y  Absinthium  glaciale 
«  el  a  X Absinthium  MutellLina^  plantes  habitant  les  Alpes^  et  que 
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les  montagnards  de  la  Savoie  et  du  Daupbine  nomment  GénipL 

Genre  HUMÉA.  —  Humea  Smith. 

Capitules  3-ou  4'-flores ,  homogames ,  incouronnés.  In- 
Yolucre  cylindracé  j  formé  d'écaillés  peu  nombreuses , 
pauci-sériées ,  presque  égales,  imbriquées,  appliquées , 
oblongues ,  scarieuses  ( excepté  vers  la  base).  Réceptacle 
très-petit,  inappendiculé,  nu.  Corolle  tubuleuse,  ô-dentée. 
Nucules  oblongues,  obtuses,  glabres,  glanduleuses,  inai- 
grettées. 

Herbe  bisannuelle  ,  élancée  ,  paniculée  ,  odorante. 
Feuilles  éparses ,  sessiles ,  amplexicaules ,  très-entières. 
Capitules  pédicellés  ,  disposés  en  panicules  axillaires ,  pen- 
dantes ,  bractéolées  ;  pédicellés  en  grappes  plus  ou  moins 
allongées.  Écailles  -  involucrales  semi- diaphanes ,  blan- 
châtres ,  aussi  longues  que  les  fleurs. 

L'espèce  suivante  constitue  à  elle  seule  le  genre.    -^ 

Humea  élégant.  —  Humea  elegans  Smith ,  Exot.  Bot.  i , 
tab.  I.  —  Calomeria  amarantoidesYent,  Malm.  tab.  78. — 
Tige  grêle,  dressée,  cylindrique,  puhérule,  haute  de  3  à  10 
pieds,  simple  infërieurement;  rameaux  plus  ou  moins  diver- 
gents, feuilles,  formant  une  longue  paniculc  subpyramidale,  gar- 
nis dans  la  plus  grande  paitie  de  leur  longueur  de  ramules^flo- 
riferes  aphylles  ou  subaphylles,  filiformes.  Feuilles  un  peu 
visqueuses  et  finement  pubérules  aux  2  faces ,  fermes ,  penni- 
nervées ,  rugueuses  en  dessus ,  réticulées  en  dessous ,  cordifor- 
mes-biauriculëes  à  la  base,  acuminées  :  les  inférieures  grandes, 
lancéolées-elliptiques,  ou  lancéolées-oblongues ,  ou  subpandnri- 
formes  ;  les  supérieures  graduellement  décresceotes ,  oblongues- 
lancéolées,  ou  ovales-lancéolées.  Inflorescence  générale  de  chaque 
rameau  subpyramidale,  rédinée ,  longue  de  '/^  pied  à  2  pieds; 
panicules-axillaires  beaucoup  plus  longues  que  les  feuilles,  tres- 
rameuses ,  polycëphales.  Pédicellés  presque  capillaires ,  plus 
courts  que  les  capitules ,  accompagnés  de  bractéoles  scarieuses. 
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Capitules  longs  de  ^  lignes,  panachés  de  blanc  et  de  pourpre  ou 
de  violet.  Fleurs  très -petites ,  rouges.  —  Cette  plante,  remar- 
quable par  l'éle'gance  de  son  inflorescenee ,  est  indigène  de  la 
Nouvelle -Hollande;  on  la  cultive  dans  les  collections  de  serre. 

Genre  TANAISIE.  —  Tanacetum  Linn. 

Capitules  multiflores,  hémisphériques,  hétérogames , 
discoïdes.  Fleurs  de  la  couronne  1-sëriées,  femelles,  à 
corolle  tubuleuse ,  3-fide.  Fleurs  du  disque  hermaphro- 
dites, à  corolle  ô-*dentée.  Involucre  cyathiforme,  court, 
formé  d'écaillés  pauci-sériées ,  imbriquées  ,  appliquées , 
foliacées ,  petites ,  surmontées  d'un  petit  appendice  sca- 
rieux ,  décurrent.  Réceptacle  convexe ,  nu ,  inappendiculé. 
Nucules  conformes,  subcylindracées,  anguleuses,  glabres , 
couronnées  d'un  rebord  membraneux  soit  tronqué ,  soit 
ô-denté. 

Herbes  vivaces,  quelquefois  suffrutescentes.  Feuilles 
pennées  ou  bipennées ,  éparseâ.  Capitules  pédoncules , 
terminaux ,  dressés ,  disposés  en  corymbe  ,  ou  en  cyme , 
ou  en  panicule.  Ëcailles-involucrales  presque  aussi  longues 
que  les  fleurs.  Fleurs  jaunes ,  petites. 

Tanaisie  commune. — Tanacetum  vulgare  Linn. — Blackw. 
Herb.  tab.  464- — Engl.  Bot.  tab.  1229. — Flor.  Dan.  tab.  87 1. 

—  Plante  touffue,  légèrement  pubc'rule,  baute  de  2  à  3  pieds. 
Racine  rampante,  ligneuse.  Tiges  simples ,  ou  rameuses  au  som- 
met, dressées,  feuillues,  cannelées,  souvent  rougeâtres.  Feuilles 
d'un  vert  foncé,  interrupti- pennées;  folioles  sessiles  :  les  unes 
très  -  petites ,  subovales ,  incisées  -  dentées  ;  les  autres  longues 
de  12  à  i5  lignes,  oblongues  en  contour,  profondément  pecli- 
nées-pennatifides,  à  lobes  courts,  obtus,  incisés-dentés.  Corym- 
bes  ou  cymeS  polycépbales ,  denses.  Capitules  larges  de  3  à  4 
lignes.  Écailles  -  involucrales  ovales  ou  oblongues ,  obtuses. 
Fleurs  très-serrées,  d'un  jaune  fonce.  Nucules  petites,  grisâtres. 

—  Celte  espèce ,  connue  sous  les  norns  vulgaires  de  Tanaisie , 
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Tanësie ,  Herbe  aux  vers ,  ou  Barbotine ,  est  commune  dans 
les  localite's  incultes  ;  elle  fleurit  en  juillet  et  août.  Toute  la 
plante  a  une  saveur  aromatique  et  amère ,  ainsi  qu'une  odeur 
très-penétrante ;  on  l'emploie  comme  tonique,  fébrifuge,  sudori- 
fique,  vermifuge  et  emménagogue. 

Genre  PYRÈTHRE.  —  Pyrethrum  Gaertn. 

Capitules  multiflores^  radiés^  hétërogames  (ou,  cbeî 
quelques  espèces  ,  par  variation  hotnogames  et  incouron- 
nés);  fleurs-radiales  1-sériées,  liguliformes ,  femelles ,  à 
ligule  elliptique  ou  oblongue ,  en  général  beaucoup  plus 
longue  que  le  disque  ;  fleurs  du  disque  bermapbrodites ,  à 
corolle  infondibuliforme ,  5-fide.  In vo lucre  court,  hé- 
misphérique ,  formé  d'écaillés  pauci-sériées ,  imbriquées  , 
appliquées ,  foliacées ,  petites ,  surmontées  d'un  petit  ap* 
pendice  scarieux ,  décurrent.  Réceptacle  convexe ,  nu , 
inappendiculé ,  peu  élevé.  Nucules  subcylindracées ,  anx- 
ieuses, glabres,  conformes^  couronnées  d'un  rebord  crénelé 
ou  denté,  court,  coriace. 

Herbes  annuelles ,  ou  bisannuelles,  ou  vivaces.  Feuilles 
dentées,  ou  lobées,  ou  pennaticlsées ,  éparses.  Capitules 
terminaux  ,  pédoncules ,  souvent  disposés  en  corytnbes  ou 
en  cymes.  Ecailles-involucràles  un  peu  plus  courtes  que 
les  fleurs  du  disque.  Ligule  des  fleurs-radiales  jaune,  ou 
blanche  ,  ou  rouge.  Corolle  des  fleurs  du  disque  jaune,  à 
tube  en  général  2-ptère.  Nucules  petites  ,  toujours  ap- 
tères ,  relevées  de  côtes  filiformes  ,  inégales. 

4.  Plante  variant  tantôt  à  capitules  radiés ,  tantôt  à  capi* 

tules  incouronnés, 

Pyrethre  Balsamite. 

—  a  :  A  CAPITULES  incouronnes.  —  Pyrethrum  Tanacetuin 
De  Cand.  —  Tanacetum  BaUamita  Linn.  —  Balsamita 
major  Desfont.  —  Balsamita  vulgaris  Willd. — Balsamita 
suaveolens  Pers. — Balsamita  mas  Blackw.  Herb.  tab.  98. 
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—  p  :  A  CAPITULES  AADiés.  —  Pjrrethrum  Balsamita  Willd. 
—  Chtysanthemum  Balsamita  Linn. 

Plante  vivace,  touffue,  haute  de  2  à  3  pieds ,  finement  pnbe> 
raie,  quelquefois  plus  ou  moins  incane.  Racine  rampante.  Tiges 
dressées ,  anguleuses ,  feuillues,  rameuses  ;  rameaux  simples  ou 
paniculës.  Feuilles  fermes,  subcoriaces,  crénelées,  ou  dentelées, 
ovales,  ou  elliptiques,  ou  oblongues  :  les  inférieures  pétiolées^ 
les  supérieures  sessiles,  souvent  2-ou  4-auriculées  à  la  base.  Ca- 
pitules larges  de2  à  4  lignes,  plus  ou  moins  longuement  pédon- 
cules ,  disposés  en  cymes  ou  en  corjmbes  tantôt  lâches  et  oligo- 
cëphales ,  tantôt  denses  et  polycéphales.  Ecailles  -  involucrales 
elliptiques  ou  oblongues,  obtuses,  noirâtres  aux  bords.  Ligules 
(  le  plus  souvent  nulles)  longues  de  a  à  3  lignes ,  blanches ,  ob- 
longues^  —  Cette  plante ,  connue  sous  les  noms  vulgaires  de 
Grande  Tanaisiey  Menthe-Coq  y  Menthe  Notre-Damey  Herbe 
au  coq  y  Coq  des  jardins  y  Grand  Baume  y  ou  Pastéy  est  com- 
mune dans  l'Europe  méridionale  ainsi  qu'en  Orient,  et  fréquem- 
ment cultivée  dans  les  jardins.  Ses  feuilles  et  ses  fleurs  ont  une 
saveur  aromatique  et  amère,  jointe  à  une  odeur  forte  mais  assez 
agréable;  on  les  emploie  comme  remède  stomachique,  anti- 
spasmodique et  emménagogue  )  en  Italie,  on  s'en  sert  pour  l'as- 
saisonnement. 

B.  Capitules  toujours  radiés. 

Pyrethre  a  fleurs  tardives.  —  Pjrreihrum  serotinum 
Willd. — Chrysanthemum  serotinum  Linn. — Pyrethrum  uli- 
ginosum  Wald.  et  Kit.  — Bot.  Mag.  tab.  2706. — Tige  ra- 
meuse vers  le  sommet;  rameaux  subfastigiés ,  feuilles,  ordinai- 
rement monocéphales.  Feuilles  lancéolées  ou  lancéolées- oblon- 
gues, pointues,  incisées-dcntées,  sessiles.  Fleurs-radiales  à  ligule 
blanche ,  étroite ,  lancéolée-oblongue.  —  Plante  glabre  ou  légè- 
rement pubescente ,  touffue ,  haute  de  1  pied  à  3  pieds.  Aacine 
rampante  y  vivace.  Tiges  dressées ,  feuillues  ,  cannelées ,  lisses, 
ou  un  peu  scabres)  rameaux  dressés,  grêles,  quelquefois  corym- 
bifères  au  sonunet.  Feuilles  d'un  vert  foncé  en  dessus,  d'un  vert 
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glauque  en  dessous,  ordinaîremeut  un  peu  scabres  aux  ^  faces  ; 
dents  grandes^  acérées.  Capitules  subsessiles,  assez  grands. 
Ecaillcs-involucrales  oblongues,  obtuses ,  à  rebord  brunâtre  ou 
noirâtre  y  diaphane,  assez  large.  Fleurs-radiales  à  ligule  longue 
de  près  de  i  pouce.  Nucnles  d'un  brun  jaunâtre,  à  rebord  très- 
court,  légèrement  crénelé.  —  Cette  espèce,  indigène  de  Hongrie, 
se  cultive  comme  plante  de  parterre;  elle  fleurit  en  septembre. 

Pyrethre  a  fleurs  carnées. — Pyreihrum  cameum  Bieb. 
Flor.  Taur.  Cauc. — Pj'rethrum  roseum  Lindl.  Bot.  Reg.  tab. 
io84*  (non  Bieb.)-—  Chrysanthemum  coccineum  Sims,  Bot, 
Mag.  tab.  1080.  (non  Willd.) *- Tiges  simples,  ordinairement 
i-cépbales.  Feuilles  pennatiparties;  segments  lancéolés,  ou  lancéo- 
lés-oblongs,  ou  subCalciformes,  incises-dentelés,  ou  pennatifides, 
largement  décurrents,  distancés.  Fleurs-radiales  à  ligule  pour- 
pre ou  rose,  oblongue.  —  Plante  vivace,  glabre,  haute  de  i  pied 
à  2  pieds.  Tige  dressée,  grêle,  feuillée.  Feuilles  fermes,  d'un 
vert  gai  :  les  inférieures  pétiolées;  les  supérieures  sessiles.  Ca- 
pitules de  la  grandeur  de  ceux  du  Chrysanthemum  Leucan^ 
themumy  longuement  pédoncules.  Ecailles-involucrales  courtes, 
obloDgues,  ou  oyales-oblongues ,  à  rebord  bleuâtre  ou  noirâtre. 
Ligules  longues  de  6  à  10  lignes.  Nucules  pyramidales,  d'un 
brun  clair,  longues  d'environ  1  lignes.  —  Cette  espèce,  indigène 
du  Caucase,  se  cultive  comme  plante  d'ornement. 

Pyrethre  a  fleurs  roses.  —  Pyrethrum  roseum  Bieb. 
Flor.  Taur.  (jdi\xt,'^Chr;ysanthemum  roseum  Adaojs. — Chry-" 
santhemum  coccineum  WiUd.  (non  Sims.) — Tiges  rameuses. 
Feuilles  pennatiparties  ;  segments  oblongs,  peonatifides,  subdë- 
currents,  assez  rapprochés^  lobes  courts,  incisés-dentés.  Fleurs- 
radiales  à  ligule  pourpre  ou  rose ,  oblongue.  — Plante  touffue  , 
vivace,  glabre,  haute  de  2  à  3  pieds,  semblable  à  l'espèce  pré- 
cédente par  les  fleurs.  Tige  grêle,  dressée,  feuillée,  rameuse 
au  sommet;  rameaux  i-cépbales  ou  oligocéphales,  presque  nus. 
—  Espèce  indigène  du  Caucase;  cultivée  comme  plante  d'orne- 
ment }  fleurit  en  été. 
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Pyretuce  Matricaire. — Matricaria  Parthenium  Lînn. — 
Bull.  Hcrb.  lab.  îio3.  —  Blackw.  Herb.  tab.  192.  —  Flor.  Dan. 
tab.   G74.  —  Pyrethrum  Parthenium  Smith. —  Pyrethrum 
Parthenium  y  Pyrethrum  parthenjfolium  et  Pyrethrum  puU 
verulentum    Willd.  —  Pyrethrum   niveum  Lagasc.  —  Ma- 
tricaria odorata  Lamk.  —  Chrysanthemum  prœaltum  Vent. 
Hort.  Cels.  tab.  1^"^.  •^-Chrysanthemum  Parthemum y  Chry^ 
santhemum  prœaltum  ^  et  Chrysanthemum  parthenijolium 
Pers.  —  Tige  anguleuse,  panicule'e.  Feuilles  glabres,  ou  pu- 
béniles ,  ou  incanes ,  la  plupart  pétiolées  :  les  radicales  et  les 
inférieures  bi pennées ,  ou  pennées,  à  folioles  pennatifîdcs;  les 
supérieures  pennées  ou  pennatifides;  les  raméaires  quelquefois 
cunéiformes  ou  spatbulées  9  indiyisées.  Gymes  ou  corymbes  la- 
cbes,  oligocépbales.  Écailles -in  volucrales  linéaires-oblongues, 
l^èrement  marginées ,  à  peine  appendiculées.  Fleurs-radiales 
à  ligule  blanche,  2  à  3  fois  plus  longue  que  l'inyolucre ,  ellip- 
tique-oblongue,  obtuse.  —  Plante  touffue,  bisannuelle ,  haute 
de  I  pied  à  3  pieds.  Tiges  dressées  ou  ascendantes^  rameuses 
souvent  dès  la  base.  Rameaux  simples  ou  paniculés ,  dressés, 
le  plus  souvent  trës-gréles.  Feuilles  d'un  vert  foncé  ou  incanes, 
molles,  flasques;  pétiole  trigone,  grêle,  marginé,  quelquefois 
2- ou  4-3uriculé  à  la  base;  folioles  ou  segments  ovales,  ou  ob- 
longs,  ou  cunéiformes,  bipennati&des,  ou  pennatifides,  ou  in- 
cisés-dentés ,  ou  profondément  crénelés ,  de  grandeur  trcs-varia- 
ble.  Capitules  de  grandeur  variable,  plus  ou  moins  longuement 
pédoncules.  Réceptacle  hémisphérique.  Ligules  longues  de  3  à 
5  lignes.  Nucules  minces ,  longues  de  'A  ligne  ou  un  peu  plus , 
d'un  blanc  tirant  sur  le  gris;  aigrette  tronquée,  ou  crénelée, 
ou  dentelée,  très-courte.  —  Cette  espèce,  connue  sous  les  noms 
vulgaires  de  Matricaire  y  ou  Espargoute,  croît  dans  l'Eîurope 
méridionale  et  en  Orient;  on  la  cultive  tant  comme  plante  médi- 
cinale que  pour  l'ornement  des  jardins;  toute  la  plante  a  une 
odeur  fortement  aromatique  et  un  peu  camphrée,  jointe  à  une 
saveur  trcs-amère  ;  elle  possède  des  propriétés  emménagogues 
très-efficaccs ,  et  elle  s'emploie  en  outre  comme  stomachique  , 
comme  fébrifuge  et  comme  anihelminliquc;  c'est  l'infusion  des 
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capitules  qui  sert  plus  spatialement  à  ces  usages.  On  cultive 
dans  les  parterres  une  yari^të  de  la  Matricaire  à  fleurs  pleines 
(c'est  à  dire  dont  les  capitules  d'offrent  que  des  corolles  ligulées), 
ooonue  des  amateurs  sous  le  nom  de  Matricaire  MaruUane  ; 
cette  variété  est  vivace,  et  se  multiplie  par  éclats. 

Genre  CHRYSANTHÈME.  —  Chrysanthemum  Linn. 

Ce  genre  aediflere  desPyrèthres  qu'en  ce  que  les  nucules 
(du  moins  celles  du  disque)  ne  sont  point  couronnées  d'im 
rebord;  chez  certaines  espèces,  les  nucules  marginales 
sont  couronnées  d'un  rebord  peu  apparent ,  prolongé  ou 
denté  au  sommet.de  l'angle  interne. 

■ 

Chrysanthème  Leucantheme.  —  Chrjsanthemum  Leu^ 
canthemumLinn. — Blackw.  Herb.  tab.  4^-  —  Bull.  Herb.  tab. 
211.  —  Flor.  Dan.  tab.  994.  — Engl.  Bot.  lab.  601.  — Jaume 
Saibt-Hil.  Flore  et  Pom.  tab.  i5o.  —  Plante  vivace,  herbacée. 
Feuilles  glabres  ou  velues  :  les  inférieures  pétiolées,  spatbulées^ 
obtuses,  incisées-lobéeSy  ou  incisées- dentées  ;  les  supérieures 
oblongues  ou  oblongues-lancéolées ,  profonlément  dentées,  ou 
dentelées,  pennatifîdes  à  la  base ,  sessiles,  amplexicaules.  Capi- 
tules solitaires ,  pédoncules.  —  Racine*  rampante.  Tige  haute 
de  Va  pied  à  3  pieds,  simple  ou  rameuse,  feuillée,  dressée, 
grêle,  anguleuse,  glabre  ou  poilue,  souvent  roiigeâtre;  ra- 
meaux I  -cépbales,  médiocrement  feuilles.  Feuilles  un  peu  char- 
nues ,  d'un  vert  foncé  ,  ordinairetrient  luisantes  en  dessus  :  les 
radicales  roselc'es.  Involucre  presque  p'an  à  l'époque  de  la  flo- 
raison. Écailles  courtes,  oblongues^à  rebord  brun  ou  noirâtre. 
Fleurs-radiales  à  ligule  blanche,  oblongue,  obtuse,  longue  de 
6  à  12  lignes.  Nucules  toutes  inaigrettées ,  à  peine  longues  de 
I  ligne,  grisâtres,  à  côtes  minces,  carénées.  —  Cette  plante, 
connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Grande  Marguerite ,  Mar^ 
guérite  des  prés ,  Grande  Pâquerette ,  ou  Grand  œil  de  hœufy 
est  commune  dans  les  prairies  ;  toute  la  plante  est  légèrement 
acre  et  amère  ;  on  l'employait  jadis  comme  vulnéraire^  apéritiye. 
diurétique  et  dépuratiye. 
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Chrysanthème  de  Chine.  —  Chrysanthemum  sinenseSa- 
bine,  in  Hort.  Trans.  — Chr^santhemum  indicum  Thiiûb.  (dou 
Linn.)  —  Bot.  Mag.  tab.  3*27,  12042,  et  2556.  —  Bot.  Reg. 
tab.  4,  4^^9  et  616.  -^  Anthémis  sUpulacea  Mœnch.  —  Aur 
ihemis  artemisiœfolia  Willà, — Anthémis  grandiflora  HoïtuL 
—  Tiges  suffrutesceuteSy  rameuses;  rameau:^  corymbiferes ,  pu- 
besceots;  feuilles  pétiolees ,  siouées-pennatifides^  dentées  ^  sub- 
curiacf  s.  Fleurs-radiales  à  ligule  oblongue ,  beaucoup  plus  lon- 
gue que  les  e'cailles-inyolucrales.  —  Arbuste  touffu,  haut  de  a 
à  4  pieds.  Feuilles  d'un  yert  glauque ,  plus  ou  moins  puberules. 
Capitules  grands  ,  en  corymbes  terminaux.  Fleurs  (dans  les  va- 
riétés cultiyëes  en  général  toutes  ou  la  plupart  liguliformes  oh 
longuement  tubuleuses  )  pourpres ,  ou  roses ,  ou  blanches ,  ou 
jannes,  oa  oranges,  ou  panachées.  —  Cette  plante,  fréquem- 
ment cultivée  dans  les  jardins,  et  connue  sens  les  noms  vulgaires 
de  Chrysanthème  des  Indes ,  ou  Anthémis  à  grandes  fleurs p 
est  originaire  de  Chine  ;  .elle  a  été  introduite  en  Europe  vers  la 
fin  du  dernier  siëde. 

* 

^  

Genre  ISMËLIË.  —  Ismelia  Cass. 

Capitules  multiflores ,  ra4iés  ;  fleurs- radiales  femelles , 
1- sériées  ,  à  corolle  liguliforme.  Fleurs  du  disque  herma- 
phrodites, à  corolle  in fondibulif orme ,  Ô- dentée.  Invo- 
lucre  hémisphérique  ou  campaniforme ,  formé  d'écaillés 
pauci-sériées,  imbriquées,  appliquées,  courtes,  foliacées, 
surmontées  (du  moins  les  intérieures)  d'un  appendice 
membranacé,  scarieux^  décurrent.  Réceptacle  convexe, 
peu  élevé ,  nu  ,  inappendiculé.  Nucules  hétéromorphes , 
couronnées  d'un  rebord  plus  ou  moins  apparent  :  les  ra- 
diales trigones  ,  ou  trièdres^  tiiptères^  convexes  au  dos  ; 
celles  du  disque  graduellement  plus  petites  :  les  exté- 
rieures aplaties  ou  plus  ou  moins  comprimées ,  ailées  aux 
bords  ;  les  intérieures  tétragones  ou  pentagones ,  à  angles 
plus  ou  moins  largement  marginés,  ou  immarginés  à  Tex* 
ception  de  Tangle  interne. 
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Herbe  annuelle.  Feuilles  profondément  pennatiGdes , 
ou  pennatiparties  ^  sessîles,  souvent  amplexicaules.  Pé- 
doncules longs  y  solitaires  y  terminaux,  1-céphales.  Fleurs- 
radiales  à  ligule  grande,  cunéiforme-oblongue,  3-5-dentée, 
2-ncfryée,  blanche  ,  panachée  de  jaune  et  de  pourpre  (our 
seulement  de  Tune  ou  de  l'autre  de  ces  couleurs  )  vers  la 
base,  étalée  au  soleil,  rabattue  à  Tombre.  Fleurs  du 
disque  à  corolle  d'un  pourpre  noirâtre  (ou  par  vanation 
jaune). 

IsHÉLTE  PANAGHÉB.  —  IsmeUa  versicol'or  Cass.  —  Chry- 
santhemum  carinatum  Schousb.  Marocc.  tab.  6.  —  Chtysan" 
themum  tricolor  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  109.  —  Plante  glabre , 
lisse ,  d'un  vert  glauque ,  haute  de  </,  pied  à  2  pieds ,  ayant  une 
odeur  campbrc'e  analogue  à  celle  de  certains  Peleirgonùan. 
Tige  rameuse,  dressée;  rameaux  ascendants  ou  diffus ,  (ordi- 
nairement pauiculés.  Feuilles  fermes ,  luisanfes ,  un  peu  char- 
nues ,  spathulees  en  contour ,  incisées  ^dentées  vers  leur  base , 
pennatiparties  ou  profondément  pennatifides  à  leur  partie  supé- 
rieure ;  segments  linéaires  ou  oblongs ,  incises-dentés ,  ou  pen- 
natifides.  Ëcailles-învolucrales  ovales ,  obtuses  ,  carénées  au 
dos  :  les  inférieures  légèrement  marginées ,  à  peine  appendicu- 
lées  an  sommet;  les  supérieures Jargement  mai^inées,  à  appen- 
dice brunâtre ,  subdiaphane ,  arrondi.  Bisque  presque  plan  , 
large  d'environ  6  lignes.  Fleurs-radiales  à  ligule  longue.de  S  à 
10  lignes.  Nucules  brunâtres  ou  noirâtres ,  chartacées  :  les  ra- 
diales à  ailes  subchartacées ,  larges ,  à  peu  près  égales  ;  les  au- 
tres h  ailes  inégales ,  subdiapbanes  (  l'aile  de  l'angle  interne  no- 
tablement plus  large  que  celle  de  l'angle  externe,  qui  est  souvent 
réduite  à  un  rebord  étroit).  —  Cette  plante,  originaire  des  en- 
virons de  Mogador,  est  recherchée  pOur  l'ornement  des  parterres  j 
elle  fleurit  pendant  la  plus  grande  partie  de  l'été. 

Genre  GLÉBIONE  —  Glebionù  Gass. 

Capitules  mu Itiflores,  radiés  (par  variation  incouronnés)  ; 
fleurs-radiales  femelles  ^  1-sériées,  liguliformes;  fleurs  du 
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disque  hermaphrodites,  à  corolle  infondibuliforine ,  5- 
dentée.  Involucre  et  réceptacle  comme  chez  Ylsmélie. 
Nucules  incouronnées,  hétéromorphes ,  turbinées,  an« 
guleuses  :  les  radiales  5-goneSy  à  2  ou  3  ailes  étioites^ 
inégales  ( l'intérieure  plus  large,  dentiforme  au  sommet; 
les  au  très  marginif ormes);  celles  du  disque  graduellement 
plus  petites  :  les  extérieures  plus  ou  moins  comprimées 
bilatéralement ,  ailées  à  Fan'gle  interne ,  mârginées  au  dos  ; 
les  intérieures  peu  ou  point  comprimées ,  aptères ,  mârgi- 
nées à  l'angle  interne. 

Herbes  annuelles.  Feuilles  pennatiparties  ^  ou  profon<* 
dément  pennatifides ,  ou  incisées-dentées ,  sessiles,  am- 
plexicaules.  Pédoncules  solitaires,  terminaux,  nus,  1-cé- 
pLales.  Fleurs-radiales  à  ligule  jaune ,  large,  inégalement 
3-5-dentée  au  sommet.  Nucules  brunes,  coriaces  :  ailes  6t 
rebords  chartacés. 

Glebione  des  jardins.  —  Glehionis  coronaria  Gass.  — - 
Chrysanthemum  coronariumliinn.  — Plante  glabre,  glauque, 
presque  inodore,  haute  de  y;  pied  à  3  pieds.  Tige  dressée,  ra- 
meuse, cylindrique }  rameaux  ascendants  ou  diffus,  en  général 
paniculës.  Feuilles  fermes,  luisantes,  un  peu  charnues,  profon- 
dément pennatiûdes  ;  segments  linéaires ,  ou  ohloDgs,  ou  cunéi- 
formes :  les  ioférieurs  entiers,  ou  bidentés  au  sommet;  les  su- 
périeurs trifides  ou  3-dentés  au  sommet,  ou  subpennatifides,  ou 
incises-dentés.  Involucre  campaniforme }  écailles  ovales ,  obtu- 
ses ,  carénées  au  dos  :  les  inférieures  légèrement  mârginées ,  à 
peine  appendiculées  au  sommet;  les  supérieures  à  appendice 
grand ,  arrondi  ,  bruiiâtre  ,  diaphane.  ÎDisque  presque  plan  , 
jaune ,  large  de  3  à  6  lignes.  Ligules  jaunes  (  ou  par  variation 
blancbes  ),  elliptiques- oblongnes ,  longues  de  6  à  jz  lignes.  •<— 
Cette  plante ,  nommée  vulgairement  Chrysanthème  des  jeardins^ 
ou  Chrysanthème  à  bouquets ,  et  fréquemment  cultivée  dans 
les  parterres,  croît  spontanément  dans  la  région  méditerra- 
néenne} elle  fleurit  tout  Tété. 
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Genre  MATRICAIRE.  —  Matricaria  Linn. 

Ce  genre  ou  sous-genre  ne  di£fère  des  Pyrèthres  et  des 
Chrysanthèmes  que  par  la  forme  du  réceptacle ,  qui  est  co- 
nique et  très-élevé.  Les  nucules  sont  tantôt  inaigrettées 
comme  chez  les  Chrysanthèmes,  et  tantôt  couronnées  d'un 
rebord  comme  chez  les  Pyrèthres . 

Matricaire  Camomille.  —  Matricaria  Chamomilla  Linn. 
—  Curt.  Lond.  5,  tab.  63.  —  Chamœmelum  Blackw.  Herb. 
tab.  298.  —  Feuilles  penaati  part  les  on  bipennatiparties  :  seg- 
ments linéaires-filiformes ,  .allongés ,  souvent  i-  ou  3-fides.  Pë- 
doDcules  solitaires ,  i-cephales.  Nucules  couronnées  d'un  rebord 
entier ,  très- court.  —  Plante  annuelle  y  glabre ,  haute  de  i  pied 
à  3  pieds.  Tige  ascendante  ou  dressée,  grêle  ,  striée,  en  géné- 
ral rameuse  des  la  base;  rameaux  ascendants,  ou  diffus^  ou 
dressés,  ordinairement  paniculcs.  Feuilles  un  peu  charnues, 
d'un  yert  gai.  Capitules  de  grandeur  médiocre.  ÉcaiUes-involu- 
craies  linéaires-oblongues ,  membraneuses  aux  bords.  Disque 
conique  ou  hémisphérique ,  jaune.  Fleurs-radiales  k  ligule  blan- 
die,  oblongue,  longue  de  2  à  3  lignes.  —  Cette  plante,  nom- 
mée vulgairement  Camomille  ,  ou  Camomille  commune^  croît 
dans  les  champs  et  les  décombres  ;  elle  fleurit  tout  l'été  ;  toutes 
ses  parties ,  mais  notamment  ses  fleurs ,  ont  une  odeur  forte- 
ment aromatique ,  analogue  à  celle  du  camphre ,  et  une  saveur 
trës-amère.  La  Camomille  est  fréquemment  employée  en  méde- 
cine à  titre  de  tonique ,  de  stomachique ,  d'antispasmodique , 
de  fel)rifuge,  et  d'enunénagogue.  Les  fleurs  donnent,  par  la  distil- 
lation ,  une  huile  essentielle  d'un  bleu  veVdâtre. 

Le  Matricaria  sua\feolens  Linn. ,  qui  ne  diffère  de  la  Ca^ 
momille  commune  qu'en  ce  que  ses  fruits  sont  tout  à  fait  inai- 
grettés,  jouit  aussi  des  mêmes  propriétés  médicales;  cette  es- 
pèce, commune  dans  l'Europe  orientale,  parait  être  rare  en 
France. 
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Section  II.  AMTHÉnxiDÉBS-l^ROTOTTPES  Cass. 
Réceptacle  garni  de  paillettes. 

Genre  LONAS.  —  Loncu  Adans. 

Capitules  subglobuleux  ^  homogames^  incouronnës.  In- 
volucre  subhémisphërique,  plus  court  que  les  fleurs,  forme 
d'écailles  pauci-^ériées,  imbriquées,  appliquées,  subco- 
riaces ,  membraneuses  aux  bords  ,  oblongues ,  obtuses  , 
concaves.  Réceptacle  subcylindracé,  grêle,  élevé,  garni  de 
|>aillettes  submembraneuses ,  plus  courtes  que  les  fleurs  , 
semblables  aux  ccaillés-involucrales ,  arrondies  et  colorées 
au  sommet.  Corolle  tubuleuse ,  5-  dentée.  Nucules  petites , 
subturbinées  y  anguleuses,  glabres  ;  aigrette  courte,  mem- 
branacée,  cupuliforme,  persistante,  irrégulièrement  den- 
ticulée. 

Plante  annuelle.  Feuilles  pennatifides  :  les  inférieures 
opposées,  subspathulées  ;  les  supérieures  sessi les. Capitules 
terminaux,   courtement  pédoncules,   fascicules,  ou  en 

cymes,  ou  en  corymbes^  ou  solitaires.  Fleurs  jaunes. 

« 

LoNAs  INODORE.  —  Louas  inodora  Gaertn.  —  Aihanasia 
annua  et  Achillea  inodora  Linn.  —  Lonas  umbellata  et  Lo- 
uas minima  Cass.  —  Plante  haute  de  %  pied  à  i  pied.  Tige 
dressée ,  grêle ,  anguleuse ,  effilée ,  ordiDair^eut  rameuse  des 
la  base  ;  rameaux  asceodants  ou  plus  ou  moins  divergents ,  or- 
dinairement paniculés ,  la  plupart  opposés.  Feuilles  glauques , 
un  peu  charnues,  le  plus  souvent  cunéiformes  en  contour;  seg- 
ments linéaires ,  ou  oblongs,  ou  linéaires-lancéolés^  obtus,  ou 
pointus,  distancés.  Capîtulcs^floriferes  longs  d'environ  4  lignes. 
Capitules- fructifères  coniques,  ampUBés.  Nucules  petites,  gri- 
sâtres. —  Cette  plante ,  qui  habite  les  contrées  voisines  de  la 
Méditerranée,  se  cultive  pour  Tomement  des  parterres;  elle 
fleurit  tout  Tété. 
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Genre  SANTOLINE.  —  Santolina  Tourn. 

Capitules  subglobuleux ,  multiflores ,  homogames,  in- 
couronnés (  ou  accidentellement  discoïdes ,  à  quelques 
fleurs-radiales  femelles,  très-courtement  ligulées).  Invo- 
lucre  subhémisphérique,  plus  court  que  les  fleurs ,  formé 
d'écaillés  pauci-sériées ,  imbriquées,  appliquées,  ovales, 
ou  oblongues^  coriaces,  la  plupart  scarieuses  aux  bords.  Ré- 
ceptacle gros ,  subhémisphérique ,  garni  de  paillettes  plus 
courtes  que  les  fleurs ,  demi-embrassantes ,  oblongues  , 
subcoriaces ,  tronquées  au  sommet.  Corolle  infondibuli- 
forme,  5-fide  ;  tube  long»  très-arqué  en  dehors,  à  base  pro- 
longée inférieurement  en  anneau  ^engainant  le  sommet 
de  l'ovaire;  lobes  fortement  calleux  au  sommet.  Nucules 
subcylindracées  ou  obconiques ,  anguleuses ,  subtétrago- 
nés,  inaigretiées,  glabres. 

Herbes  vivaces,  ou  arbustes,  fortement  aromatiques. 
Feuilles  indivisées  ou  pennati-lobées ,  petites ,  éparses , 
sessilcs.  Pédoncules  solitaires ,  terminaux ,  1-céphales , 
grêles,  dressés,  nus.  Fleurs  jaunes  ou  blanchâtres. 

Santoline  GOinMUNE.  —  Siuitolina  Chamœcy par  issus  hism, 
—  Biackw.  Herb.  tab.  3^6,  —  Santolina  incanaJjamk.  — 
Santolina  tomentosa  Pers.  —  Santolina  squarrosa  Willd.  — 
Santolina  viUosa  Mill.  — Santolina  villosissima  et  Santolina 
ericoides  Poir.  -^  Arbuste  touffu ,  haut  de  i  pied  à  2  pieds. 
Tiges  dressées  ou  ascendantes  ,  trcs-rameuses  ,  ligneuses  de 
même  que  les  rameaux  adultes.  Jeunes  pousses  plus  ou  moins 
cotonneuses  :  les  unes  latérales,  grêles,  ordinairement  simples, 
florifères ,  annuelles  ,  à  feuilles  distancées  ;  les  autres  termina- 
les ,  (inaiement  ligneuses ,  garnies  dans  toute  leur  longueur  de 
ramules-stériles  courts,  très -rapprochés,  très-feuillus.  Feuilles 
glabrescentes ,  ou  plus  ou  moins  cotonneuses ,  linéaires  en  con- 
tour ,  pectinées-peonatilobées  :  celles  des  rameaux-stériles  per- 
sistantes; lobes  courts,  obtus,  disposés  sur  4  rangs.  Capitules 
larges  de  3  à  5  ligqes.  ÉcaiHes-invQlucrales  glabres  ou  puhes- 
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ccDtes,  oblongues-lanceolëes ,  subobtuses,  noD-scarieuses  aux 
bords  ,  carcoëes  au  dos.  Fleurs  jaunes.  —  Cette  espèce ,  connue 
sous  les  noms  vulgaires  d*Aurone femelle ,  Citronnelle ,  6ar- 
derobcy  Petit-Cyprès,  ou  Santoline ,  est  commune  dans  les 
localités  arides  et  dccouyertes  de  TËurope  me'ridionale  ;  elle 
fleurit  en  juillet  et  août.  Son  odeur  aromatique  la  fait  cultiver 
comme  arbuste  d'agrément  ;  sa  saveur  est  très-amëre;  ses  ca- 
pitules peuvent  être  employés  y  en  me'decine ,  aux  mêmes  usages 
que  ceux  des  Matricaires.  L'odeur  forte  de  cette  plante,  lors- 
qu'on la  met  avec  des  e'toffes  de  laine ,  prc'scrve  celles-ci  de  l'at- 
taque des  teignes  et  autres  insectes  rongeurs. 

Genre  ANACYCLE.  —  Anacjclus  Pers.  ' 

Capitules  radiés  ou  discoïdes ,  hétérogames  ;  fleurs  de  la 
couronne  1- sériées,  femelles,  ordinairement  ligulées; 
fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Corolle  infondibuli- 
f  orme,  ô-fide  ;  lobe&gibbeuxau  sommet  :  la  bosse  des  2  lobes 
intérieurs  plus  saillante,  pointue.  Involucre  orbiculaire 
ou  subhémisphérique ,  à  peu  près  aussi  long  que  les  fleurs 
du  disque ,  formé  d'écaillés  pauci-sériées  ,  imbriquées  , 
appliquées  ,  inégales ,  ovales-oblongues ,  subcoriaces,  sca- 
rieuses  aux  bords.  Réceptacle  convexe  ou  conique,  garni 
de  paillettes  plus  courtes  que  les  fleurs  ,  larges ,  presque 
planes ,  subcunéiformes ,  acuminées  ,  submembranacées. 
Nucules  obcomprimées ,  obovalea ,  glabres ,  lisses ,  large- 
ment ailées,  couronnées  d'une  petite  aigrette  coroniforme, 
irrégulièrement  découpée ,  diihidiée,  continue  avec  le  re- 
bord (nulle  sur  les  nuculês-radiales  d'une  espèce). 

Plantes  annuelles ,  ou  bisannuelles,  rameuses.  Feuilles 
pennatilobées  ou  pennaiiparties  ,  éparses.  Pédoncules  so- 
litaires ,  terminaux ,  monocéphales ,  nus  ,  dressés  ,  le  plus 
souvent  e'paissis  au  sommet  Fleurs-radiales  â  ligule  jaune, 
ou  blanche ,  ou  pourpre. 
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Sous-genre  PTRETHRARIA  De  Cand. 

FleuKS- radiales  à  corolle  marcescente  ,  continue  avec 
l'ovaire;  ligule  large,  pourpre  ou  blanche  en  dessus ^ 
pourpre  en  dessous  ;  ovaire  inaigretté.  Corolle  des  fleurs 
du  disque  à  bosses  presque  ëgales.  Pëdoncules-frucû- 
feres  point  épaissis  au  sommet. 

Anycycle  Pyrètheœ.  —  Anacycîus  Pyrethrum  De  Gai^. 
Flore  Franc.  Suppl.  —  Anthémis  Pyretkrum  Lion.  —  Mill. 
le.  tab.  38.  —  Blackw.  Herb.  tab.  399.  —  Anacjrclus  offici- 
narum  HajD:  Arzn.  9,  tab.  46.  —  Plante  tantôt  annuelle, 
tantôt  bisannuelle ,  diffuse ,  pluricaule ,  plus  ou  moins  pubcs- 
cente.  Racine  subfusiformc ,  pivotante ,  atteignant  la  grosseur 
d'un  doigt.  Tiges  lon^^ues  de  y,  pied  à  1  i/,  pied ,  trcs-ramcu- 
ses;  rameaux  ascendants,  en  gênerai  i-ccpbales.  Feuilles  ua 
peu  charnues,  d'un  vert  glauque,  suboblongucs  en  contour, 
penne'es^  longues  de  !2  à  4  pouces;  folioles  pennatipartics  ou  2- 
pennati parties  (les  inférieures  très-petites,  ordinairement  S* 
(ides  ou  indivisées  )  ;  segments  et  lobules  courts ,  linéaires , 
pointus.  Involucre  glabre  ou  pubescent ,  hémisphérique  ,  large 
de  5  à  10  lignes.  Réceptacle  court,  subhémisphérique.  Ligules 
radiantes  ,  distancées .  oblouDgues-obovales ,  3-âentées  au  som- 
met, longues  de  3  à  5  bgnes.  Fleurs  du  disque  à  cotolle  jauoe. 
Capitules-fructifères  suLhémisphériques.  Nucules  serrées,  bru- 
nâtres ,  à  aile  blanchâtre ,  subdiaphane.  Cette  espèce ,  indigène 
des  contrées  voisines  de  la  Méditerranée ,  se  cultive  en  Alle> 
magne  pour  l'usage  médical  de  sa  racine;  cette  racine  a  une  sa- 
veur très- piquante,  analogue I1  celle  de  la  Spilanthe  (  vulgaire- 
ment Cresson  de  Para,  ou  Salit^aire  ) ,  et  qui  agit  non  moins 
énergiquement  sur  les  glandes  salivaires;  on  l'emploie  aussi 
comme  palliatif  contre  les  maux  de  dents;  les  parties  herba- 
cées de  la  plante  sont  presque  insipides. 

Genre  AJNTHÉMIDE.  —  AnihemisUim. 

Capitules  radiés,  hétérogames  (par  variation  homogames 
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et  incouronnës  ) ,  multlflores  ;  fleurs-radiales  1-sériées ,  fe- 
melles y  ligulées  ;  fleurs  du  disque  à  corolle  infondibuli- 
forme^  5-fide.  Involucre  orbiculaire  ou  subhémisphériquey 
court ,  formé  d'écaillés  pauci-sériées ,  imbriquées ,  appli- 
quées y  subcoriaces ,  membraneuses  aux  bords.  Réceptacle 
conique  ou  hémisphérique  ,  garni  de  paillettes  scarieuses  | 
cuspidées ,  demi-embrassantes,  plus  courtes  que  les  fleurs. 
Nucules  lissesou  striées,  cylindracées,  ou  obconiques,  sub- 
tétragones ,  couronnées  d'une  aigrette  dimidiée  ou  cupuli- 
forme ,  courte^  persistante,  membranacée,  irrégulièrement 
denticulée ,  ou  tronquée. 

Herbes  annuelles  ou  viyaces ,  rameuses.  Feuilles  pen- 
nati parties  oubipennatiparties,  éparses.  Pédoncules  longs, 
solitaires,  terminaux,  dressés,  nus,  1-céphales,  grêles. 
Fleurs  -  radiales  blanches  ou  rarement  jaunes ,  submar- 
cescentes. 

Anthemide  TiNdtOBiALE.  —  Anthemis  tinctoria  Linn.  — 
BlackW.  Herb.  tab.  4^9.  —  Engl.  Bot,  lab.  1472.  —  Flor. 
Dan.  tab.  ^t^\. 

—  a  :  A  LIGULES  jaunes.  —  Anthemis  tinctoria  auctor. 

—  p  :  A  LIGULES  blanches.  *—  Anthemis  austriaca  Jacq. 
Flor.  Austr.  tâb.  444*  —  Reichenb.  Plant.  Crit.  ûg.  509. — 
Anthemis  rigescens  WiUd.  Hort.  Berol.  i,  tab.  6a.  — An^ 
themis  cducasica  Hom.  —  Anthemis  Triumfetti  De  Gaod. 
Flore  FraDç.  Suppl. 

—  y  :  A  CAPITULES  iNcouRONNÉs.  —  Anthemis  discoidea 
Willd. 

Plante  haute  de  i  pied  à  3  pieds,  vivace,  glabre ,  ou  fine- 
ment puhescente ,  ou  presque  cotonneuse.  Racine  fibreuse.  Ti- 
ges dressées ,  cannelées ,  anguleuses ,  rai  des ,  le  plus  souvent 
rameuses  dès  la  base  ;  rameaux  dresses  ou  divergents  ,  raides , 
simples  ,  ou  paniculés.  Feuilles  d'un  vert  fonoé ,  ou  spyeuses , 
uu cotooneuses-incanes ,  pennatiparties,  fermes,  un  peu  char- 
nues :  segments  sublinéaires,  pectines -penQatifides  de  même 
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que  le  rachis  :  lobules  dentiformes ,  ordinairement  pointus.  Pé- 
doncules longs  de  5  à  6  pouces^  cylindriques ,  stries.  Involucre 
courtcment  hëmisplicrique ,  ordinairement  pubesccnt  à  la  sur- 
face externe  ;  e'caillcs  oblungues ,  obtuses ,  fimbriole'cs  au  som- 
met. B.c'ceptâcle  court ,  he'misphcriquc.  Ligules  ordinairement 
d'un  jaune  vif  (  moins  souvent  d'un  jaune  pâle ,  ou  blan-ches  ) , 
oblongues ,  obtuses ,  2-ou  3-dentecs  au  sommet ,  longues  de  6  à 
9  lignes.  Fleurs  du  disque  à  corolle  jaune.  Capitules-fructifères 
hémisphériques  y  de  5  à  lo  lignes  de  diamètre.  Nucules  cjHn- 
dracces  ou  obconiques,  d'un  brun  clair  y  déborde'es  par  les  pail- 
lettes du  réceptacle }  aigrette  petite  ,  complète  ,  cupulifonhe , 
tronquée.  ~r-  Cette  espèce,  nommée  vulgairement  OEildebœufj 
Camomille  des  teinturiers ,  ou  Fausse- CamomiUe  jaune  ^ 
croît  dans  les  pâturages  secs;  elle  fleurit  en  juin  et  juillet.  Toute 
,  la  plante  est  presque  inodore  et  à  peu  près  insipide;  les  fleurs 
peuvent  servir  à  teindre  les  laines  en  jaune. 

Genre  CAMOMILLE.  -—  Chamœmclum  Cass.. 

Ce  genre  ne  diffère  des  Anthémides  qu'en  ce  que  les 
nucules  sont  absolument  inaigrettées. 

» 
Camomille  odorante.  —  Chamœmelum  nohile  Allion.  Pe- 

.  dem. — Anthémis  nobiU's  Linq. — Engl.  Bot.  tab.  980. — CAa- 
mœm^lum  romanum  Blackw.  Hcrb.  tab.  5^6. — Plante  viTace, 
pubescente,  haute  de  '/a  pied  à  i  pied.  Racine  grêle ,'  oblique. 
Tiges  diffuses  ou  ascendantes,  rameuses;  rameaux  ascendants  ou 
dresses  9  ordinairement  simples ,  i-ccphales^  ou  oligocephales. 
Feuilles  pennées,  éparses;  folioles  pennatiparties  ou  irr^ulière- 
ment  déchiquetées ,  en  général  rapprochées,  sessiles  ;  segments 
courts ,  linéaires-filiformes ,  ou  sétacés  ;  rachis  linéaire ,  étroit. 
Pédoncules  solitaires ,  terminaux ,  i-céphales,  grêles  ^  dressés , 
plus  ou  moins  allongés.  Capitules  du  volume  de  ceux  du  Matri- 
caria  ChamomîUa.  Involucre  hémisphérique  :  écailles  oblon- 
gues, floconneuses ,  surmontées  d'un  gr^gid  appendice  scarieux , 
blanchâtre^  membranacé,  subdiaphane^décurrent.  Réceptacle  00- 
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nique,  obtus,  assez  élevé.  Pailleltcs-réceplaculaîrcs  mucronulées 
ou  mutiqucs ,  suLfimbriolces  aux  bords,  oblougues ,  scaricuses^ 
un  peu  plus  courtes  que  les  fleurs  du  disque.  Fleurs-radiales  à 
ligule  blanche,  oblongue,  2-ou  3-dentée,  longue  de  3  à  4  lignes. 
Disque  hémisphérique ,  jaune.  —  Cette  espèce ,  nommée  vulgai- 
rement Camomille  romaine^  ou  Camomille  noblcy  croît  sur  les 
pelouses  sèches  ;  elle  fleurit  en  été^  les  feuilles  et  surtout  les 
fleurs  ont  une  odeur  aromatique  et  une  saveur  très-amère;  elle 
possède  les  mêmes  propriétés  médicales  que  la  Camomille  com- 
mune {Matricaria  Chamomilla)y  et  on  l'emploie  plus  fréquem- 
ment que  cette  dernière  ,  parce  que  sa  saveur  est  plus  agréable. 

Genre  MAROUTE.  -«  Maruta  Cass. 

Capitules  multiflores,  radiés  ;  fleurs-radiales  1-sériëes  , 
neutres ,  ligulées  ;  fleurs  du  disque  hermaphrodites ,  à  co- 
rolle subinfondibuliforme,  5-dentée.  Involucre  hémisphé- 
rique, plus  court  que  les  fleurs  du  disque  ,  formé  d'écaillés 
pauci-sériées ,  imbriquées ,  appliquées ,  oblongues ,  à  bor- 
dure membraneuse.  Réceptacle  cylindracé ,  garni  de  pail- 
lettes chartacées,  subdiaphanes,  subulées,  plus  courtes 
que  les  fleurs.  Nucules  obconiques  ou  subturbinées , 
anguleuses ,  glabres  ,  tuberculeuses  :  les  inférieures  à  ai- 
grette réduite  à  un  rebord  unilatéral  ;  les  supérieures 
inaigrettées. 

Herbes  annuelles ,  fétides.  Feuilles  éparses ,  pennées  : 
folioles  pennatiparties  ou  bipennatiparties ,  à  lanières  li« 
néaires ,  étroites.  Pédoncules  solitaires ,  terminaux ,  1-cé- 
phales,  grêles,  nus,  dressés.  Capitules  de  grandeur  mé- 
diocre. Fleurs-radiales  à  ligule  blanche ,  absolument  dé- 
pourvues de  pistil;  Tube  des  corolles  du  disque  comprimé, 
2-ptère. 

Maroute  fétide.  —  Maruta  fœtida  Cass. — Anthémis  Co- 
tula  Linn. — Curt.  Flor.  Lond.  3,  tab.  ing.  — Flor.  Dan.  tah. 
1179. — Anthémis  fœtida  Lamk.  Flore  Franc. — Chamœme^ 
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Ptarmique  naine.  — Ptarmica  nana  De  Gand.  Prodi*.  — 
Achillea  nana  Linn. — AllioD.  Pcdcm.  tab.  9,  fig.  a.  — Tiges 
simples.  Feuilles  pennées  oubipennces,  très-velues;  folioles  li- 
néaires, dentées.  Capitules  en  corymbe  dense. — Racine  ram- 
pante. Tiges  ascendantes  ou  dressées  j  laineuses  y  hautes  de  3  à 
4  pouces.  Écailles-involucrales  obtuses  ,  laineuses.  Fleurs-ra- 
diales au  nombre  àe  5  à  .85  ligules  obovalcs-orbiculaires , 
3-dentéeSy  longues  de  2  à  3  ligrï^s.  Corolle  des  âeurs  du  disque 
jaunâtre.  —  Cette  espèce ,  nommée  vulgairement  Génipi  blanc  y 
croît  dans  les  régions  les  plus  élevées  des  Alpes  ^  elle  a  une 
odeur  aromatique  très-agréable  ;  les  montagnards  de  Suisse  et 
de  Savoie  la  considèrent  comme  un  remède  contre  la  plupart 
des  maladies. 

Ptarmique  musquée.  —  Ptarmica  moschata  De  Gand. 
Prodr. — Achillea  moschata  Jacq,  Flor.  Austr.  Suppl.  tab.  33. 
—  Achillea  livia  Scopol.  Insubr.  tab.  3.  —  Achillea  atrata 
Linn.  —  Achillea  Clusiana  Tausch.  — ^  Tiges  ascendantes  ou 
dressées ,  simples.  Feuilles  ponctuées ,  pectinécs-penDatipanties  : 
segments  courts ,  linéaires  ,  mùcronés ,  trifîdcs  ou  très-entiers. 
Corymbe  oligocépbale.  —  Racines  rampantes.  Tiges  Hautes  de 
3  à  6  pouces ,  en  général  glabres.  Feuilles  d'un  vert  gai  :  pé- 
doncules filiformes,  pubescents,  ou  glabres.  Écailles-involucrales 
glabres  ou  pubérules,  elliptiques,  obtuses.  Fleurs-radiales  au 
nombre  de  5  à  8,  à  ligule  elliptique-orbiculaire  ou  cunéiforme, 
3-dentée ,  longue  de  3  à  3  lignes.  Fleurs  du  disque  tantôt  blan- 
châtres, tantôt  d'un  pourpre  noirâtre.  —  Cette  espèce,  nommée 
vulgairement  *Gdne)?i,  Génipi  y  ou  Achillée  noire ,  cn^t  .dans 
les  mêmes  localités  que  la  précédente  ;  elle  participe  aussi  aux 
mêmes  propriétés. 

Ptarmique  de  Sibérie.  —  Ptarmica  impatiens  De  Gand. 
Vroàr.  '^  AchiUea  impatiens  Linn.  —  Gmel.  Sibir.  a,  tab.  83, 
fig.  i .  —  Tiges  dressées,  rameuses.  Feuilles  pectinces-pennati- 
fides  ou  pectinées* dentées,  lancéolées,  ou  linéaires-lancéolées, 
pointues  ;  dents  ou  lanières  linéaires  ou  linéaires-lancéolées^  acé- 
rées, le  plus  souvent  ciliolées-donticulcrs.  Capitules  en  cymes 
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lâches  OU  deDses.  Fleurs-radiales  au  nombre  de  7  à  9.  -^  Plante 
haute  de  2  à  3  pieds  ^  en  géiéral  presque  glabre.  Racine  ram- 
pante. Tige  grêle  ,  cylindrique ,  cannelée ,  en  général  indivisée 
jusque  vers  le  milieu  ;  rameaux  grêles,  dressés,  subfastigiés. 
Feuilles  fermes ,  d'un  vert  gai.  Corymbes  ordinairement  multi- 
flores,  courtement  pédoncules.  Involucre  le  plus  souvent  pu- 
bescent  à  la  surface  externe  ;  écailles  ovales  ou  ovales-oblongues, 
subobtuses.  Réceptacle  peu  élevé ,  hémisphérique  ;  paillettes 
laineuses  au  sommet ,  conformes  aux  écaiUes-involucrales.  Iii* 
gules  cunéiformes  ou  elliptiques ,  tronquées  au  sommet ,  ou  ar- 
rondies, ou  échancrées ,  ou  3-dentées.  Fleurs  du  disque  blan- 
châtres. —  Cette  espèce,  indigène  de  SibéHe,  se  cultive  comme 
plante  de  parterre  ^  elle  fleurit  tout  l'été  ;  ses  feuilles  ont  une  sa- 
veur piquante ,  analogue  à  celle  de  la  racine  de  VAnaq^clus 
Pjrrethrum;  les  fleurs  ont  la  saveur  et  l'odeur  des  Camomilles. 

Ptahmique  COMMUNE. —  Ptarmica  vulgaris  BLckw.  Herb. 
tab.  256. —  Achillea  Ptarmica  Linn. — Curt.  Flor.  Lond,  II, 
tab.  476.  —  Flor.  Dan.  tab.  643*  —  Achillea  pubescens  et 
AchiUea  linearis  De  Cand.  Flore  Franc.  —  Achillea  cartUa* 
ffnea  Ledeb.  ^-  Achillea fràgilis  Balb.  —  Achillea  speciosa 
Haenk.  —  Tige  dressée ,  rameuse.  Feuilles  linéaires-lancéolées , 
ou  linéaires-liguliformes,  ou  lancéolées,  oulancéolées-oblongues, 
acuminées,  ou  pointues,  finement  dentelées;  dentelures  contiguës 
ou  imbriquées ,  subcartilagineuses  aux  bords ,  denticulées-cilio- 
lées ,  acérœs.  Capitules  en  cymes  un  peu  lâches.  -^  Plante  gla- 
bre ou  pubérule,  haute  de  i  pied  k  3  pieds.  Racines  rampantes. 
Tiges  dressées  ou  ascendantes ,  anguleuses ,  feuillues ,  le  plus 
souvent  rameuses  seulement  au  sommet  ;  rameaux  sub&stigiés , 
feuilles.  Feuilles  fermes ,  un  peu  charnues ,  d'un  vert  glauque 
ou  très-foncé.  Écailles-involucrales  oblongues,  obtuses ,  plus  ou 
moins  pubescentes  ou  laineuses.  Réceptacle  petit ,  subhémisphé- 
rique ;  paillettes  oblongues ,  laineuses  au  sommet ,  souvent  2- 
fides.  Fleurs-radiales  au  nombre  de  7  à  10;  ligules  elliptiques 
ou  suborbiculaires ,  ordinairement  3-dentées ,  longues  de  3  à  4 
lignes.  Fleurs  du  disque  à  corolle  blanchâtre.  —  Cette  espèce , 
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connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Piarmique ,  Bouton  d*ar^ 
genti  ou  Herbe  à  éternuer^  croît  dans  les  prairies  et  autres  lo- 
calité humides  ;  elle  fleurit  en  juillet  et  août;  on  la  cultive  avssi 
comme  plante  d'ornement.  Les  feuilles  fraîches  et  surtout  les  ra- 
cines de  cette  plante  ont  une  saveur  très-piquante  (  analogue  à 
celle  de  la  racine  de  VAnacyclus  Pyrethrum  ou  des  capitules 
du  Spilanthes  oleracea  ) ,  qui  agit  fortement  sur  les  glandes 
salivaires;  réduites  en  poudre  et  aspirées  par  le  nez,  «lies  pro- 
voquent des  ëtemuments  plus  ou  moins  prolonge's.  Les  fleurs 
de  la  Ptarmique,  cultivée  comme  plante  de  parterre,  sont  le  plusu 
souvent  la  plupart  liguliformes. 

Ptarmique  a  grandes  fleurs.  •—  Ptarmica  grandiflora 
De  Gand.  Prodr.  —  Achillea  grandîfiora  Bieb.  Flor.  Taar. 
GaUc.  —  Pjrrethrum  ptarmicœfolium  Willd.  —  Achillea 
dracunculoides  Desfont.  Hort.  Par.  —  Tige  dressée,  en  géné- 
ral paniculce.  Feuilles  linéaires  ou  linéaires-lancéolées,  inégale- 
ment ciliolées-denticulées^  pointues.  Gymes  lâches,  oligocé- 
phales.  —  Plante  glabre  ou  légèrement  pubescente ,  haute  de 
I  pied  à  2  pieds.  Racine  rampante.  Tiges  grêles ,  anguleuses, 
ordinairement  rameuses  dès  la  base;  rameaux  plus  ou  moins  di- 
vergents^ très-grêles,  non-fastigiés.  Feuilles  fermes,  étroites, 
d'un  vert  foncé ,  subcartilagineuses  aux  bords.  Gapitules  en  gé- 
néral plus  longuement  pédoncules  que  ceux  de  l'espèce  précé- 
dente. Écailtes-involucrales  oblongues ,  subobtuses ,  ordinaire- 
ment pubérules.  Réceptacle  petit,  subhémisphérique;  paillettes 
oblongues ,  souvent  2  -  fides  au  sommet.  Fleurs  -  radiales  au 
nombre  de  7  à  9  ;  ligules  elliptiques  ou  obovales  ,  longues  de 
3  à  4  lignes ,  ordinairement  3-dentécs.  Fleurs  du  disque  h  co- 
rolle blanche. —  Gettc  espèce,  originaire  du  Caucase,  se  cultive 
comme  plante  de  parterre  ;  elle  fleurit  en  été;  elle  jouit  des 
mêmes  propriétés  que  la  Ptarmique  commune. 

Ptarmique  Herba-rota.  — Ptarmica  Herba-rotaDe Gand. 
Prodr. — Achillea  Herba  rota  klVion.  Pedem.  tab.  9,  fig.  3. — 
Achillea  cuneifolia  Lamk.  —  Souche  suffrutescente.  Rameaux 
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ascendants,  simples.  Feuilles  très-glabres  :  les  inférieures  spa- 
thulees-cunéiformes ,  pauci-dentées  au  sonamet  ;  les  supérieures 
lancéolées  ou  lancéolées-oblongues ,  sessiles  y  très-entières  ^  ou 
dentelées  à  la  base.  Capitules  en  cyme  assez  dense.  —  Plante 
touffue  y  haute  de  3  à  8  pouces^  rameaux  glabres,  ou  pubérules 
vers  le  sommet.  Capitules  petits,  en  général  courtement  pédon- 
cules. Inyolucre  glabre^  ou  pubérule;  écailles  ovales  eu  ellipti- 
ques ,  obtuses  j  subtrinervées.  Réceptacle  presque  plaUé  Fleurs- 
radiales  au  nombre  de  5  à  8  ;  ligules  très-entières  ou  S-dentées, 
elliptiques,  ou  oboyales-orbiculaires,  loiigues  de  2  à  5  lignes. 
Fleurs  du  disque  à  corolle  blanche.  —  Cette  espèce  croit  dans 
les  hautes  Alpes  du  Piémont  et  du  Dauphîné ,  où  on  la  désigne 
par  le  nom  de  Herba-rota»  Toute  la  plante  est  très-aromatique; 
les  habitants  des  Alpes  l'emploient  en  guise  de  Camomille. 

Genre  AGHILLÉE.  —  Achillea  Vaill. 

Capitules  multifipres,  hétérogames y  radiés  (par  varia- 
tion homogames,  incouronnés)  ;  fleurs-radiales  1-sériëes; 
(au  nombre  de  3  à  7),  femelles,  à  ligule  cunéiforme  ou 
subor)>iculaire ,  courte;  fleurs  du  disque  henuaphrodites, 
à  corolle  subinfondibuliforme ,  5*-fide.  Inyolucre  oyoide 
ou  cylindracé ,  formé  d'écaillés  paud-sériées,  imbriquées, 
appliquées ,  obtuses ,  subfoliacées ,  immarginées ,  ou  bor- 
dées d'une  membrane  scarieuse.  Réceptacle  conique  ou 
cylindracé,  plus  ou  moins  élevé,  garni  de  pttllettes  sca- 
rieuses^  naviculaireâr  ^  plus  courtes  que  les  fleurs.  Nucules 
inaigrettées ,  plus  ou  moins  comprimées ,  elliptiques  ou 
oblongues ,  écostées,  glabres,  lisses ,  ou  striées. 

Herbes  vivaces ,  à  tiges  dressées.  Feuilles  dentelées,  ou 
pectinées ,  oupennatifides,  ou  pennatiparties ,  ou  décom- 
posées ,  alternes  :  les  caulinaires  la  plupart  sessiles.  Capi- 
tules terminaux,  en  cymes  denses.  Fleurs  jaunes,*ou  roses, 
y^  ou  blanches  :  les  ligules  de  même  couleur  que  les  corolles 
du  disque,'  le  plus  souvent  plus  courtes  que  celles-ci.  Co- 
rolles des  fleurs  du  disque  à  tube  aplati ,  ailé  aux  bords. 
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A,  Involucre  ovoïde^  à  écailles  scarieuses  aux  bords.  Récep- 
tacle conique  y  peu  élevé»  Capitules  toujours  radiés;  ligules 
plus  longues  que  les  jleurs  du  disque}  disque  ']'i^-jlore^ 
débordant  à  peine  V involucre. —  Fleurs  roses  ou  blanches. 
Feuilles  une  ou  plusieurs  fois  pennées  ou  penmUiparties. 

ACQILLEE  ▲  FEUILLES  DE   ScOLOPENDRE.  —  AcklUea  O^ple- 

nifoUa  Vent.  Hort.  Gels.  tab.  95.  —  Achillea  rosea  Desfont. 
Hort.  Par.  —  Achillea  crispa  Lamk.  —  Feuilles  glabres,  pro- 
fondément pectiDe'es-pennatifîdes  :  lobes  ovales  ou  oblongs,  ob* 
tas,  subimbrique's ,  pennatilobés ,  ou  incises-dentés,  ou  dentelés. 
Fleurs  toujours  roses.  —  Plante  baute  de  i  Va  pied  à  3  pieds. 
Racine  rampante.  Tiges  grêles,  anguleuses,  cannelées,  simples , 
ou  rameuses  seulement  vers  le  sommet,  glabres^  ou  pubéruies 
au  sommet.  Feuilles  d'un  vert  foncé ,  un  ipeu  luisantes,  oblon- 
gues-linéaires  en  contour  5  segments-basilaires  amplexicaules. 
Gymes  denses,  multiflores ,  subfastigiées,  apbyllcs,  ou  subapbyl- 
les,  trës-rameuses^  en  général  courtement  pédonculées.  Capitules 
courtement   pédoncules.   Involucre  long  d'environ  2  Hgnes  : 
écailles  glabres  ou  presque  glabres ,  elliptiques ,  ou  oblongues , 
à  rebord  brunâtre.  Ligules  (ordinairement  6  ou  7  )  cunéiformes- 
orbiculaires ,  longues  de  'h  ligne  à  Vj^  de  ligne.  -7-  Gette  espèce, 
dont  l'origine  n'est  pas  certaine,  se  cultive  comme  plante  de 
parterre;  elle  fleurit  presque  tout  l'été. 

AcHiLuiE  MiLLEFEuiLLE.  —  AchiUea  MiUefolium  Linn.— 
Flor.  Dan.  tab.  737.  —  Gurt.  Flor.  Lond;  11^  tab.  177.— 
Engl.  Bot.  tab.  768.  —  Bull.  Herb.  talT.  i63.— Blackw. 
Herb.  tab.  18.  —  Achillealanata  Spreng. — AchiUea selacea 
Waldst.  et  Kitaib.  Hungar.  tab.  80.  —  Achillea  magna  Linn. 
-^Achillea  deniifera  De  Cand.  Flore  Franc.  Suppl.-— Feuilles 
velues,  ou  soyeuses,  ou  glabres  :  les  inférieures  pennées, -à  fo- 
lioles pennatiparties  ou  bipennatiparties  ;  les  supérieures  pen- 
natiparties  ou  bipennatiparties,  à  segments  incisés  -  dentés 
ou  dentelés  ,  subimbriqués ,  acérés ,  de  largeur  très-variable. 
Fleurs  roses  ou  blanches.  —  Plante  en  général  plus  ou  moins 
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pubescente ,  haute  de  quelques  pouces  à  2  pieds.  Racine  ram- 
pante. Tiges  sttbcylindriques,  striëes,  tantôt  simples,  tantôt  plus 
ou  moins  rameuses;  rameaux  en  général  subfastigiés.  Feuil- 
les incanes  ou  d'un  vert  foncé.  Cymes  polycéphales  ,  planes , 
aphylles ,  tantôt  subsessiles,  tantôt  pe'donculécs.  Capitules  cour- 
tement  pe'donculés.  Involucre  long  de  i  V»  lîgi^e  à  2  lignes,  or- 
dinairement laineux;  écailles  elliptiques  ou  oblongues,  obtuses, 
à  rebord  brun  ou  noirâtre.  Paillettes-récéptaculaires  oblongues- 
lancéolées,  acuminées.  Fleurs-radiales  en  général  au  nombre  de 
5  ;  ligules  cunéiformes- orbiculaires ,  tridentées ,  longues-d'envi- 
ron  2  lignes.  —  Cette  espèce ,  nommée  vulgairement  Mille- 
feuille ,  Herbe  au  charpentier  y  ou  Herbe  à  la  coupure  ^  est 
'  commune  dans  les  prairies  et  autres  localités  découvertes  ;  elle 
fleurit  tout  Tété.  On  en  cultive ,  comme  plante  de  parterre,  une 
variété  à  fleurs  roses.  Toute  la  plante  est  aromatique  et  légère- 
ment amère;  on  la  considérait  jadis  comme  un  excellent  vulné- 
raire et  comme  pectorale  ;  aujourd'hui  elle  est  peu  employée 
en  thérapeutique. 

B.  Involucre  subcylindracé ,  à  écailles  immarginees.  Récep' 
tacle  qyUndracéf  élofé.  Capitules  tantôt  radiés  <,  tantôt 
incouronnés;  ligules  plus  courtes  que  lesjleurs  du  disque  ^^ 
disque  mulUflorCj  débordant  V involucre,  —  Fleurs  jaunes. 
Feuilles  pennées ,  ou  pennatiparties ,  ou  indivisées. 

AcHiLLÉE  A  GYHES  COMPACTES. — Achillea  compacta  Willd. 
—  Jacq.  '  fil.  Eclog.  tab.  88.  —  Achillea  glomerata  Bieb. 
Flor.  Taur.  Gauc.  — :  Achillea  velutina  Desfont.  Hort.  Par.^— 
Feuilles  soyeuses  :  les  radicales  pennées;  les  caulinaires  penna- 
tiparties; folioles  et  segments  pennatifides  ou  incisés-dentés, 
oblongs;  dents  ou  lanières  sublinéaires,  acérées;  rachis  denté. 
Cymes  très-denses,  convexes,  longuement  pédonculées:  — 
Plante  haute  de  2  à  3  pieds.  Tiges  fermes,  cylindriques,  canne- 
lées ,  feuillues ,  plus  ou  moins  rameuses ,  cotonneuses-incanes. 
Feuilles  oblongues  en  contour ,  couvertes  d'une  pubescence  sati- 
née. Capitules  du  volume  die  ceux  de  la  Millefeuille,  subsessiles. 
Involucre  soyeux  ;  écailles  oblongues^  obtuses.  Fleurs  d'un  jaune 
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yif  :  ligules  trës-pelites ,  au  nombre  de  3  à  Ô.  —  Celte  espèce  , 
indigène  de  la  Russie  méridionale  et  de  la  Hongrie  y  se  cultive 
oonune  plaute  d'ornement;  elle  fleurit  en  e'të. 

AcHiLLÉE  A  FEUILLES  DE  FiLiPEMDULE.  —  AchilleafiUperi' 
duiina  Lamk.  —  AchiUea  Eupatorium  Bieb.  Flor.  Tâur. 
Gauc.  —  Feuilles  pnbérules  :  les  inférieures  pennées;  les  autres 
pennatiparties  ;  segments  et  folioles  suboblongs ,  obtus ,  penna- 
tifidesy  ou  incisés-dentés^  ou  doublement  dentés  :  racbis  double* 
ment  denté,  Gymes  trë^enses ,  convexes ,  longuement  pédon- 
colëef .  —  Plante  fortement  aromatique ,  baute  de  2  à  3  pieds. 
Tige  plus  ou  moins  rameuse ,  anguleuse,  cannelée,  feraie, 
fieoillue,  pnbérule.  Feuilles  oblongues  en  contour,  d'un  vert 
foncé.  Gymes  à  ramules  subtricbotomes.  Gapitules  courtement 
pédoncules.  Involucre  pubérule,  long  de  2  lignes;  écailles 
oblongues,  obtuses.  Fleurs  d'un  jaune  vif:  les  radiales  au  nom- 
bre de  3  à  5  ,  à  ligule  très-courte.  —  Cette  espèce,  indigène 
du  Caucase ,  se  cultive  comme  plante  de  parterre;  elle  fleurit 
tout  Tété.  Toutes  ses  parties  ont  une  très-forte  odeur  de  Camo- 
mille. 

AchillÉe  visqueuse.  —  AchiUea  Ageraium  Linn.  — 
Blackw.  Herb.  tab.  3oo. —  Mill.  le.  tab.  10.  — AchMeàvis- 
cosa  Lamk.  —  Feuilles  glabres,  ponctuées  ,  un  peu  visqueuses, 
sesriles,  oblongues  ,  ou  cunéiformes-oblongues ,  obtuses ,  den- 
telées, 2-ou  4-auriculées  à  la  base.  Cymes  polycépbales,  très- 
denses,  presque  planes.  — Plante  glabre,  touffue,  fortement 
aromatique ,  baute  de  y,  pied  à  i  y,  pied*  Racine  rampante. 
Tiges  plus  ou  moins  rameuses ,  dressées ,  ou  ascendantes ,  ordi- 
nairement garnies  (ainsi  que  les  rameaux)  de  ramules-axillai- 
res  stériles.  Rameaux  simples,  ou  paniculés,  dressés,  effilés. 
Feuilles  longues  de  4  à  1 5  lignes ,  fermes ,  d'un  vert  foncé  aux 
a  foces.  Gymes  plus  ou  moins  longuement  pédoQculées ,  ou  sub- 
aessiles,  solitaires,  apbylles,  3-7-radiées  :  ramules tricbotomes, 
tn  général  courts.  Capitules  courtement  pédoncules.  Involucre 
long  d'environ  2  lignes  :  écailles  ovales  ou  oblongues ,  obtuses. 
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Paillettes- receptaculaires  oblongaes ,  subobtuses.  Fleurs  d'un 
jaune  pâle.  —  Cette  espèce ,  nommëe  vulgairement  Eupor 
toire  de  Mésué ,  et  Herbe  au  charpentier^  est  ifldigène  de 
l'Europe  méridionale  ;  on  la  cultive  comme  plante  d'agrément  ; 
elle  fleurit  tout  l'été;  toutes  s^  parties  ont  une  saveur  amère,  et 
une  odeur  aromatique  analogue  à  celle  des  Camomilles;  on 
l'emploie  à  titre  de  vulnéraire ,  de  ton^e,  et  de  vermifuge. 


XIP  TRIBU.   LES  mVJLEES.  —  INULEjE  Cass. 

m 

Capitules  radiés,  ou  discoïdes ,  pu  incouronnés.  Co- 
rolle-staminifère  très  -  régulière  j  subinfondibuli/or^ 
me  y  6'fide.  Filets  des  étamines  soudés  à  la  partie 
inférieure  seulement  du  tube  de  la  corolle  ;  article 
-anthérifère  grêle.  Anthères  à  appendices -basilaires 
longs,  subulés,  souvent  plumeux.  Stigmates  (de  la 
fleur  hermaphrodite  )  soit  semblables  à  ceuoQ  des  An- 
thémidées;  soit  peu  ou  point  arqués,  linéaires  ou  H- 
néaireS'Spathulés  j  arrondis  au  sommet  ^  ïnappendicu' 
lés  :  face  supérieure  bordée  de  deux  bourrelet 
confluents  au  sommet^  face  inférieure  pubérule  au 
sommet^  glabre  inférieurement. 

• 

Plantes  herbacées^  ou  suffrutescenteSy  ou  ligneuses.  Feuilles  alternes 
ou  moins  souvent  opposées,  ordinairement  indivisées,  souvent  coton- 
neuses. Réceptacle  nu,  ou  poilu,  ou  garni  de  paillettes.  Involucfe  ordi- 
nairement formé  d'écaillés  imbriquées,  souvent  surmontées  d'un  appen- 
dice scarieux ,  coloré.  Capitules  souvent  agrégés.  Fleurs  ordinairement 
jaunes.  Corolle*  des  fleurs  de  la  couronne  ligulée  on  irrégulièrement  tQ- 
bulée.  Corolle-staminifère  gréle^  à  limbe  pyriforme,  peu  distinct  do  tube; 
lobes  courts,  peu  divergents,  peu  arqués,  demi-lancéolés,  épaissis  VXk 
bords,  terminés  en  corne  calleuse,  garnis  en  dessous  de  poils  apprîmes, 
glanduliféres.  Anthères  à  appendice-apicilaire  souvent  subltnéaire^.ob- 
tusj  un  peu  coudé  inférieurement  avec  les  appendices  des  deux  anthères 
voisines.  Stigmates  planes  en  dessus,  convexes  en  dessous.  Ovaire  ordi- 
nairement grêle,  non-comprimé^  cylindrique^  arrondi  aux  2  bouts,  dé- 
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pourvu  de  côtes  ou  de  nervures  saillantes,  souvent  garni  de  poils  ou  de 

papilles.  Aigrette  ordinairement  trés-longue,  régulière,  composée  de 

soies  4 -sériées,  égales,  barbellullées,  assez  souvent  soudées  par  Umr  base. 

c  Beaucoup  d'Inulées^  »  dit  M.  de  Gassini,  «  ont  les  stigmates  sembla- 

>  bles  à  ceux  Aeê  Antbémidées ,  des  Sénécionées  et  des  Nasstuvlées  f 
»  mais  leur  ovaire,  leur  aigrette,  leurs  étamines ,  leur  corolle  les  fixent 
»  solidement  dans  la  tribu  des  Inulées.  D'autres  Inulées,  au  contraire» 
»  sont  fixées  dans  cette  tribu  par  le  style ,  quoique  les  autres  organes 
>»  offrent  des  anomalies.  Les  Inulées  ont  des  rapports  d'affinité  avec  les 
»  Garlinées.  — •  Il  y  a  des  Inulées  dans  les  A  parties  du  monde^  et  surtout 
»  dans  rAfriqueméridionale.  Presque  toutes  les  Synanthéréef  des  Terres- 

>  australes  appartiennent  à  cette  tribu.  9 


Section  I.  Iirni.£fi8-Gir apbai.x£bs  Gass. 

Stigmates  tronqués  au  sommet.  Article  -  anthérifère 
long;  appendice-apicilaire  de  l'anthère  obtus;  ap- 
pendices-basilaires  longs ,  non-poUinifères. 

Genre  AMMOBE.  —  Ammobùm  R.  Br. 

* 

Capitules  multiflores ,  homogames,  incoiuronnés.  Inyo- 
lucre  subhëmisphérique,  presque  aussi  long  que  les  fleurs, 
formé  d'écaillés  nombreuses,  plurisériées ,  imbriquées, 
appliquées ,  subcoriaces ,  petites ,  surmontées  d'un  grand 
appendice  scarieux,  concave  ^  obtus ,  décurrent, inappli- 
qué. Réceptacle  gros,  conique,  garni  de  paillettes  sub- 
coriaces ,  oblongues  -  naviculaires ,  acuminées  -  aristées , 
denticulées  au  sonunet ,  carénées  au  dos.  Corolle  très-gréle. 
Anthères  2- aristées  à  la  base.  Stigmates  saillants,  arqués, 
barbus  au  sommet.  Nucules  un  peu  comprimées ,  obscu- 
rément 4-gones,  sublinéaires,,  lisses,  couronnées  dL^one 
aigrette cyathiforme,  chartacée,  courte,  tronquée, 4|i|B(tte 
mntique ,  tantôt  %-  à  4-aristulée. 

Herbes vivaces,  cotonneuses,  rameuses;  tige  et  rameaux 
anguleux,  ailés  aux  angles.  Feuilles  très-entières ,  alternes: 
les  inférieures  spathulées  ;  les  supérieures  sessiles ,  peu  ou 
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point  rétrécies  vers  leur  base.  Capitules  solitaires  ou  sub- 
solitaires ,  terminaux ,  pédoncules.  Eeailles-involucrales  à 
appendice  blanc.  Fleurs  jaunes.  —  Ce  genr^,  propre  à  la 
Nouvelle-Hollande ,  ne  comprend  que  l'espèce  suivante. 

Ammobe  ailée.  —  Ammohium  alatum  R.  Br.  in  Bot.  Mag. 
tab.  2459. — Sweel,  Brit,  Flow-  Gard.  ser.  i,  tab.  i8.— u^m- 
mobium  spaihulatum  Gaadich.  in  Freycin.  tab.  go.  —  Plante 
toulTue,  h^ute  de  i  pied  â  2  pieds.  Tiges  dressées  ou  ascendan- 
tes 9  paniculées  ;  rameaux  subaphylles.  Feuilles  aranéeuses  ou 
cotonneuses  (subincanes)  aux  %  faces  (les  adultes  souvent  sub- 
glabrescentes  )  ^  acuminées  :  les  radicales  spathulées-lancéoWes, 
ou  spatbulëes-oboyales ,  roselées ,  longues  de  4  ^  B  pouces  ;  les 
caulinaires-ioférieures  conformes  aux  radicales ,  graduellement 
plus  petites  ;  les  supérieures  lancéolées  ou  linéaires-lancéolées  ; 
les  ramulaires  très-petites,  squamxformes.  Capitules  disposés 
vers  l'extrémité  de  la  tige  et  des  rameaux  en  panicule  trës-lache, 
oligocépbak.  Inyolucre  large  de  5  à  8  li^es  :  appendices  ova- 
les ,  ou  elliptiques ,  d'un  blanc  de  nacre,  Paillettes-réceptacu- 
laires  plus  courtes  que  les  fleurs,  blancbâtres  aU  sommet,  noi- 
râtres inférieurement.  Corolle  longue  de  a  lignes.  Nucules  d'un 
brun  noirâtre,  longues  de  i  ligne  ou  un  peu  plus;  aigrette 
brune  :  arêtes  sétiformes ,  très-courtes.  —  Cette  espèce  se  cul- 
tive conune  plante  d'ornement.  % 

Genre  GASSINIE.  —  Cassinia  R.  Br. 

Capitules  9-13-flore8,  hoinogames,  incouronnés.  Inyo- 
lucre subcylindracé ,  un  peu  plus  long  que  les  fleurs ,  cour- 
tement  radié ,  formé  d'écaillés  pauci-sériéea ,  étagées  :  les 
extérieures  et  les  intermédiaires  inégales,  ovales  ou  ob- 
longues ,  obtuses ,  laineuses  extérieuren(ient ,  un  peu  con- 
caves, entièrement  appliquées,  inappendiculées,  coriaces, 
opaques ,  non-colorées  ;  celles  du  rang  intérieur  plus  lon- 
gues, caduques,  surmontées  d'un  petit  appendice  très- 
étalé,  pétatoïde  (blanc),  scarieux,  arrondi,  radiant.  Ré- 
ceptacle plan,  garni  de  paillettes  caduques,  plus  longues 
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4]ue  les  fleurs  y  analogues  aux  écailles  intérieures  de  l'in- 
volucre.  Corolle  subcylindracée.  Anthères  â-aristées  à  la 
base;  appendices-apicilaires  pointus.  Stigmates  glabres. 
Mucules  oblongues-obovées  ;  aigrette  persistante,  blanche , 
aussi  longue  que  la  corolle ,  formée  de  soies  filiformes , 
un  peu  soudées  par  la  base ,  très -peu  barbellulées ,  épais- 
sies au  sommet. 

,. Arbustes  très-rameux.  Feuilles  petites,  éparses,  très- 
entières  ,  sessiles ,  réyolutées  aux  bords ,  glabres  en  dessus^ 
cotonneuses-incanes  en  dessous.  Capitules  petits ,  sub« 
sessiles ,  agrégés  au  sommet  des  ramules.  Corolle  jaune  ; 
aigrette  blanche.  —  Ce  genre  appartient  à  la  NouTelle- 
Hollande  ;  l'espèce  suivaote  se  cultive  comme  arbuste 
d'orangerie. 

Cassinie  a  petites  feuilles.  —  CassinialeptophfUaK»  Br« 
iu  Trans.  Lion.  Soc.  —  Calea  leptophylla  Forst.  Prodr.  — 
Arbuste  haut  de  a  à  3  pieds.  Tiges  et  rameaux^adultes  ligneux. 
Ramules  très -nombreux,  rapprocliés,  très-grêics ,  feuillus ,  sim- 
ples^ cotonneux-incanes.  Feuilles  longues  de  i  ligne  à  a  lignes, 
coriaces,  persistantes,  oUongues,  ou  obovales  ,  obtuses*  Capi- 
tules longs  de  ïi' lignes,  agrèges  en  cyme  ou  en  corymbe. 

Genre  CHROMOGHITE.  —  Chromochiton  Gass. 

Capitules  9-13-flores ,  homogames  9  incouronnés.  Invo*- 
lucre  cylindracé ,  un  peu  plus  long  que  les  fleurs ,  non* 
radié ,  formé  d'écaillés  toutes  uniformes  9  eatièiemcnt 
dressées  ou  appliquées ,  inappendiculées ,  glabres ,  coriaces 
et  opaques  vers  la  base ,  scarieuses  et  colorées  supérieure- 
ment. Réceptacle  et  fleurs  comme  ceux  des  Cassinia.  Ai- 
grette caduque,  formée  de  soies  fiUformes  |  barbellulées ^ 
amincies  vers  le  sonunet^  quelquefois  un  peu  laminées  vers 
la  base.  —  Arbustes  ayant  le  port  des  Ccusinia, 

Ce  genre  est  propre  à  la  Nouvelle-Hollande  ;  les  espèces 
dont  nous,  allons  faire  mention  se  cultivent  conome  plantes 
d'ornement  d'orangerie. 
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Gassinie  jaune.  — Cassima  ai/r^aR.  Br.  in  Linn.  Trans. — 
Bot.  Reg.  tab.  764*  —  Feuilles  lancéolées  ou  lancéolëes-line'ai- 
resy  subtrinervées,  pointues,  glabres,  discolores,  finement  ponc- 
tuées, non-révolutées  aux  bords.  Gymes  terminales,  tricbotomes, 
très-rameuses,  polycéphales.  Écailles- inyolucrales  jaunes,  ellip- 
tiques. —  Arbuste  glabre ,  baut  de  a  à  3  pieds.  Rameaux  feuil- 
lus, subpaniculés ^  ramules  grêles,  feuilles,  subfastigiés ,  parse- 
més (de  même  que  les  feuilles)  de  glandules  ponctiformes , 
résineuses.  Feuilles  subcoriaces,  persistantes,  longues  de  i  pouce 
à  2.  pouces,  d'un  vert  foncé  en  dessus^  blancbâtres  en  dessous. 
Capitules  courtement  pédoncules,  longs  de  i  ligne  ou  un  peu  plus. 

Cassinie  a  longues  feuilles.  —  Cassima  longifoUaVi.  Br. 
I.  c. — Cette  espèce  ne  diffère  de  la  précédente  (dont  elle  est  peut- 
être  une  variété)  que  par  des  feuilles  cotonneuses  en  dessous,  et 
par  des  capitules  à  écaille^  brunâtres. 

Gassinie  spinelleuse.  —  Cassinia  aculeata  R.  Br.  ].  c.  — 
Calea  aculeata  Labill.  Noy.  HoU.  tab.  i85. — Feuilles  raides, 
étalées,  linéaires ,  mucronées,  réyolutées  aux  bords ,  muriquées 
en  dessus ,  cotonneuses-incanes  en  dessous.  Gymes  très-rameu- 
ses, polycépbales.  Capitules  3-flores. 

Genre  IXODIE.  —  Ixodia  R.  Br. 

Capitule^  multiflores ,  homogames ,  incouronnés.  Inyo- 
lucre  subcylindracé,  plus  long  queles  fleurs,  radiant,  formé 
d'écaillés  imbriquées ,  appliquées ,  oUongues  :  les  exté- 
rieures coriaces,  vertes,  arrondies  etgibbeuses  au  sommet; 
les  intérieures  subcoriaces ,  surmontées  d'un  grand  appen- 
dice étalé ,  scarieux ,  coloré  (  d'un  blanc  pur  ) ,  pbovale  , 
raide  ,  ondulé  aux  bords.  Réceptacle  conique,  peu  élevé, 
garni  de  paillettes  un  peu  plus  longues  que  les  fleurs ,  ob- 
longues-naviculaires ,  semblables  aux  écailles- involucrales 
internes.  Corolle  à  lobes  glanduleux  en  dessous.  Anthères 
St-aristées  à  la  base.  Stigmates  glabres  ,  papilleux  au  som- 
met. Nucules  subcylindracées ,  papilleuses ,  inaigrettées. 
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Arbuste  très-rameux ,  très •  glabre^  visqueux.  Feuilles 
éparses^  coriaces^  persistantes,  sessiles ,  linéaires-spathu- 
lées,  très-entières,  ou  subdenticulées ,  ponctuées  de  glan- 
dules  résineuses.  Capitules  petits,  subsessiles,  agi^à 
au  sommet  des  ramules.  —  Ce  genre ,  propre  à  la  Nou- 
velle-Hollande ,  n'est  fondé  que  sur  l'espèce  suivante. 

IxoDiE  Favsse-Achillée.  —  Ixodia  achilleoides  R.  Br.  in 
Hort.  Kew.—- Bot.  Mag.  tab.  i534-  — Arbuste  toufFu,  haut 
d'environ  2  pieds,  couvert  sur  toutes  ses  parties  vertes  d'un  ver- 
nis gluant.  Rameaux  et  ramulcs  anguleux  par  la  décnrrencé  des 
feuilles.  Feuilles  obtuses,  étalées,  d'un  vert  foncé  :  les  raméaires 
longues  d'environ  6  lignes  ;  les  ramulaires  longues  de  2  à  3  li- 
gnes. Involucre  long  d'environ  3  lignes,  hygrométrique.  GoioUe 
grêle,  à  limbe  jaune  en  dessus,  rougeâtreen  dessous.— Cette 
pece  se  cultive  comme  arbuste  d'orangerie. 


Genre  APALQCHLAMYDE.  —  j^palochtamys  Casa. 

Capitules  lO-lG-flores,  homogames,  incouronnés.  Invo- 
lucre subcampaniforme ,  un  peu  plus  long  que  les  fleurs  9 
formé  d'écaillés  très-inégales ,  pauci-sériées ,  imbriquées , 
étagées,  dressées,  larges,  minces,  membranacées,  sub- 
diaphanes ,  mucronulée!s  ,  brunâtres.  Réceptacle  petit , 
presque  plan ,  garni  d'environ  8  paillettes  caduques,  un 
peu  plus  longues  que  les  fleurs ,  oblongues ,  subdiaplumes, 
membranacées.  Corolle  subcylindracée,  glabre,  courtement 
5-dentée.  Nucules  obovées;  aigrette  caduque,  longue, 
blanche ,  composée  de  soies  Insériées ,  entièrement  filifor- 
mes, barbellulées  de  la  base  jusqu'au  sommet ,  un  peu 
soudées  par  la  base. 

Plantes  herbacées,  plus  ou  moins  cotonneuses.  Feuilles 
éparses  ,  sessiles ,  très-entières  :  les  inférieures  subdécor- 
rentes.  Capitules  sessiles  ou  courtement  pédicellés ,  petits , 
disposés  en  panicules  très-rameuses ,  subpyramidales ,  po« 
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iycéphales;  pédiceUes  solitaires,  disposés  en  grappes  uni- 
latérales ,  accompagnés  chacun  d'une  bractéole  liasilaire , 
scarieuse  ,  semblable  aux  écailles -involucrales.  —  Ce 
genre ,  qui  appartient  à  la  Nouvdle-HoUande ,  a  beau* 
coup  d'affinité  avec  le  Humea  (  de  la  tribu  des  Anthë- 
midées  ) ,  dont  il  est  peut-être  plus  voisin  que  des  Gna* 
phaliées. 

ApALOGHLAMYDE  ELEGANTE. — Apàlochlomys  KerrWùt  Gand. 
Prodr. — Cassinia  spectabiUs  Ker/Bot.  Reg.  tab.  678. — Herbe 
annuelle  ou  bisannuelle,  haute  de  3  à  4  pieds.  Tige  grêle,  dres- 
sée, cylindrique,  feuillue ,  cotonneose,  rameuse  vers  le  sommet; 
rameaux  dressés ,  cotonneux,  feuilles,  paniculës,  formant  une 
grande  panicule  pyramidale;  ramules  grêles,  cotonneux,  sub- 
aphylles,  paniculës.  Feuilles  minces,  acjuminées,  vertes  et  pubé- 
rules  en  dessus,  pubescentes  ou  cotonneuses  en  dessous  :  les 
inférieures  grandes,  oblongues^  les  supérieures  oblongues-lancéo- 
lées  ;  les  ramulaires  ovales-lancéolées ,  petites.  Paniculës  am- 
ples, plus  ou  moins  réclinées  lors  de  la  floraison.  Capitules  sub- 
sessiles,  longs  de  a  lignes.  Ëcailles-involucrales  mucronées  : 
les  extérieures  courtes,  suborbiculaires;  les  suivantes  ellipti-' 
ques  ;  les  intérieures  obovales  ou  subspathulées  ,  caduques.  — 
Cette  espèce  se  cultive  comme  plante  d'ornement. 

Genre  LÉPISCLINE.  —  Lepiscline  Casa. 

Caintules  multiflores,  bomogames,  incouronnés;  par 
variation  offrant  très-souvent  à  la  circdnférence  1  ou 
2  fleurs  femelles  à  corolle  pliis  greli^,  Involucre  ovoîde- 
cylindracé,  à  peu  près  égal  aux  fleurs ,  formé  d'écaiOes 
imbriquées ,  appliquées  :  les  extérieures  ovales ,  sca- 
rieuses ;  les  intérieures  oblongues,  coriaces,  surmonta 
d'un  appendice  scarieuX)  coloré,  oblong,  dressé ,  cMcave, 
arrondi  au  sommet.  Réceptacle  petit,  plan,  sétifere,  ou 
garni  de  paillettes  plus  longues  que  les  ovaires,  oblongues, 
obtuses  9  tronquées  ou  dentées  au  sommet.  Anthères  2- 
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arîstées  à  la  base.  GoroUe  5-^dentée.  NuÈules  oblongues, 
glabres,  mutiies  d'un  bouirelet  basilaire;  aigrette  caduque, 
composée  de  soies  libres ,  filiformes ,  barbellulées ,  ncm- 
épaissies  et  presque  lisses  au  sommet.  —  Herbes  ou  ar* 
bustes j  Feuilles  épârses,  entiètes,  sessiles,  souvent  déctor- 
rentes.  Capitules  disposés  en  cyme  ou  en  corymbe. 

Lepisgline  gymeuse.  —  Lepiscline  cymosa  Cass.  —  Gnd- 
pkalium  cy7?io5ttm  Linn.  —  Dill.  Elth,  tab.  107,  flg.  ii8.  — 
Helichrysum  cymosum  Les^.  —  Arbuste  baut  de  2  à  5  pieds. 
Tiges  ligneuses ,  rameuses.  Rameaux  cotonneux ,  blanchâtres , 
feuillus.  Feuilles  longues  de  6  à  12  lignes,  larges  d'ényiron 
2  lignes,  étalées ,  semi-amplexicaules ,  un  peu  décurredtes ,  ob- 
longues-lancéolées,  mucronées^  3-ûervées^  vertes  en  dessus ,  co- 
tonneuses-blanchâtres en  dessous.  Capitules  8«à  lo-flores,  longs 
d'environ  2  lignes ,  très-nombreux ,  disposés  en  cyme  sessile  , 
convexe,  entourée  d'une  collerette  d'environ  5  petites  feuilles 
lancéolées.  Écailles-involucrales  d'un  jaune  vif. — Cette  espèce, 
indigène  du  Cap,  se  cultive  comme  arbuste  d'ornement. 

a 

Genre  EDMONDIË.  -1-  Edmondia  Gass. 

Capitules  multiflores,  bomogames^  incouronnés.  Inro- 
lucre  radié ,  beaucoup  plus  long  que  les  fleurs,  formé  d'é- 
cailles  imbriquées,  appliquées,  petites,  linéaires,  coriaces, 
surmontées  d'un  très-grand  appendice  ovale-oblong  ou 
lancéolé,  scaricfux,  coloré,  radiant.  Réceptacle  plan,  garni 
de  fimbrilles  plus  ou  moins  longues,  de  forme  variée. 
Anthères  2-aristées  à  la  base.  Corolle  5-dentée.  Nucules 
cylindracées ,  ou  comprimées  et  marginées  ;  aigrette  lon- 
gue, composée  de  soies  filiformes ,  égales ,  plumeuses  au 
sommet.  —  Herbes,  ou  arbustes.  Rameaux  feuillus.  Feuil- 
les petites,  sessiles,  éparses,  coriaces,  presque  imbriquées, 
cotonneuses  en  dessus,  vertes  en  dessous,  subliné^res. 
Capitules  solitaires,  terminaux.  — Ce  genre  appartient  au 
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Gap  de  Bonne-Espérander*  Des  espèces  suivantes ,  nommées 
vulgairement  Immortelles ,  se  cultivent  dans  les  collections 
de  serre. 

ËDMONDiE  VAiv'E,.^^  EdmoTuUa  hunUUs  Less.— «JTerant^- 
mum  sesamoides  Gurt.  Bot.  Mag.  tab.  [t%S.  —  Helichiysum 
spectabile  Lodd.  Bot.  Gab,  tab.  Ô9.  —  Xeranthemum  humile 
Andr.  Bot.  Rep.  tab.  65a*  — Apketexh  humïUs  Don.  —  Xe^ 
ranthemum  pinifoUum  Lamk.  —  Feuilles  arrondies  au  dos. 
Involucre  turbine ,  à  écailles  acuminées. — Arbuste  haut  de  '/a  pied 
à  I  pied 9  multicaule.  Tiges  simples  ou  rameuses ,  dressées,  ou 
ascendantes.  Feuilles  longues  de  6  à  la  lignes,  iovolutées.  In- 
volucre glabre,  long  d'environ  i  pouce,  d'un  pourpre  violet,  ou 
blanc.  Fimbrilles-réceptaculaires  planes,  linéaires,  très-eourtes. 
Ovaires  glabres. 

Edmondie  FAVTL.'SisAva. -^  Edmondia  sesamoides  Less. 
—  Edmondia  splendens  Gass.  —  Xeranthemum  sesamoides 
var.  Linn.  —  Helichrysum  sesamoides  Willd.  —  Aphelexis 
sesamoidesDatL. — Feuilles  anguleuses  au  dos.  Involucre  ovoïde, 
à  écailles  acuminées.  Fimbrilles-réceptaculaires  «ubsétacées,  peu 
nombreuses. — Arbuste  très-rameux  ,  haut  de  i  à  2  pieds.  Ra- 
meaux trës-grêles,  un  peu  cotonneux,  souvent  agrégés.  Feuilles 
longues  de  3  lignes.  Involucre  long  d'environ  i  pouce ,  blanc , 
ou  rose.  Ovaires  scabres. 

ËDMONDIE  FASCicuLÉE.  —  Edmondia  fasciculata  Lcss. — 
Xeranthemum  fasciculatum  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  24^  et  279. 
*  —  Xeranthemum  heterophjrllum  Lai!a3ik.''^Aphelexis  fascicu- 
lata Don.— Feuilles  anguleuses  au  dos,  étalées.  Involucre  cour- 
tement  turbiné,  à  écailles  acuminées.  Paillettes-réceptaculaires 
assez  larges,  condupliquées.  —  Arbuste  semblable ,  par  le  port, 
à  l'espèce  précédente.  Involucre  jaune  ou  blanc.  Ovaires  scabres. 

ËDMONDIE  FILIFORME.  —  Edmoudia  filiformis  Less. — Hc' 
lichrysum  filiforme  Lodd.  Bot.  Gab.  tab.  1954. — Aphelexis 
fiUformis  Don. — Feuilles  anguleuses  au  dos,  étalées.  Involucre 
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turbiné  :  écailles-intérieures  obtuses  ou  subobtases.— 'Rameaux 
filiformes.  Feuilles  coudupliquëes,  longues  de  3  à  9  lignes,  ht- 
Yolttcre  long  de  i  pouce  :  écailles-extërieures  ovales,  brunâtres  ; 
ëcailles-intérieures  jaunes  ou  roses.  Paillettes^rëoeptaculaires 
larges ,  raides ,  condupliquées.  Nueules  dliptifoesKibloiigiies , 
scabres. 

Genre  ASTELME.  —  jisielma  R.  Br. 

Ce  genre  ou  sous-genre  di£Eere  du  précédent  par  le  ré- 
ceptacle, qui  est  alvéolé  y  et  par  l'aigrette,  dont  les  soies 
.  sont  longuement  plumeuses  dès  leur  base.  —  Les  Astelmes 
habitent  l'Afrique  australe  ;  les  espèces  suivantes  se  cul- 
tivent comme  arbustes  d'ornement. 

AsTELMx  ÉLÉGANT. — Asiclma  speciosissùnum  Don. — Be- 
Hchtysum,  speciosissùnum  Willd. — Xeranthemum  spedo- 
sissimum  Linn. — Capitules  solitaires.  Involucre  radiant,  campa- 
nule :  écailtesrintërieures  acuminées. — Arbuste  haut  de  quelques 
pieds.  Tige  ligneuse,  aphylle  infâ-ieurement;  rameaux  coton- 
neux :  les  florifères  aphylles  et  flexueux  au  sommet.  Feuilles 
longues  de  i  V*  ligne  à  2  '/*  Ugnes,  elliptiques,  ou  dwvales,  mu- 
cronulées,  planes,  semi-amplexicaules ,  cotonneuses-incanes  aux 
a  faces.  Capitules  grands,  d'environ  9  lignes  de  diamètre.  Invo- 
lucre blanc  ou  jaunâtre,  campaniforme.  Nueules  subglobuleuses, 
papilleuses,  striées. 

AsTELME  PANACHÉ.  —  Astélma  variegatum  Less.  —  feb'- 
chtysum  vanegatum,  Thunb.  —  Xeranthemum  variegatum 
Berg.  —  ffelichrysum  spirale.  Anâx.  Bot.  Rep.  tab.  26a. — 
—  Damironia  cemua  Cass.  —  Helipterum  variegatum  De 
Cand.  Prodr.  —  Capitules  solitaires.  Involucre  radiant,  campa- 
nule :  écailles  obtuses. — Tige  haute  de  i  pied  et  plus,  ligneuse; 
rameaux  alternes  ou  agrégés  :  les  florifères  allongés ,  mÂlioore- 
-ment  feuille  vers  le  sommet.  Feuilles  éparses ,  subimbriqnées^ 
linéaires,  i-nervées,  pointues,  cotonneuses  (ordinairement  n>us« 
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satres)'aux  %  faces,  loogocs  de  8  à  lo  ligoes.  Capitules  grands, 
d'un  pouce  de  diamètre.  Écailles -involucraies  blanches,  ou  pa* 
nachéei,  de  blanc  et  de  bran.  Nucules  subglobulenses ,  papil* 
leoses . 

• 

AsTELME  EFFILÉ.  — *  Astelma  vifgatum  Less.  —  HeUehrf* 
sum  virgatum  Willd.  —  Pteronia  pauciflora  Sims,  Bot.  Mâg. 
tab.  1 697.  —  Xeranthemum  StœheUna  Andr.  Bot.  Rep.  tab. 
4a8.  —  Capitules  solitaires,  sub- s  a«flores.  Involucre  à  pânè  ra- 
diant :  écailles-inferieures  obtuses;  écaiUes-supërieures  poin- 
tues.—Espèce  ayant  le  même  port  et  feuillage  ^e  la  précé- 
dente. Capitules  plus  petits,  longs  d'environ  6  lignes;  écaiUes- 
inyolncrales  jaunes.  ïfucules  obovecs,  papilleuses. 

AsTELME  INCANE. —^5(&/ma  cunescens  J^ïï, — Xeranthâ'- 
mum  cànescens  Linn. — Bot.  Mag.  tab.  4^0. — XeranthéiMim 
serpjrllifoliumLaiVak.'-^Helickrjrsum  cànescens  Willd; — rCa- 
pitules  solitaires.  Inyolucre  turbine  :  écailles  pliis  ou  moins  ob- 
tuses. —  Arbuste  haut  de  i  pied,  ou  plus.  Rameaux  alternes , 
étalés,  grêles ,  cotonneux  :  les  florifères  aphylles  vers  le  som* 
met.  Feuilles  longues  de  3  lignes,  subimbriquées,-  mànbrana- 
cées,  cotonneuses-blanchâtres  aux  a  faces,  elliptiques-oblon- 
gues.  ÉcailleS'inTolucrales  blanches  ou  roses,  longues  d*enTiron 
8  lignes. 

AsTELME  MAGNIFIQUE.  —  Astelma  cximium  R.  Br.  in  Bot. 
Reg.  tab.  532.  —  Gwtphalium  eximium  Linn.— Bot.  Mag. 
tab.  3oo.*— Capitales  en  corymbes,  Inyohiare  campaniforme. 
—  Arbuste  haat  de  a  à  3  pieds.  Tige  grêle ,  ample ,  feuillue. 
Feuilles  membranacées ,  planes ,  cotonneuses-blai^châtres,  sub- 
imbriquées,  semi^mplexicaules,  i-neryées,  elliptiques ,  acumi» 
nées,  longues  d'environ  a  lignes,  sur  i  ligne  de  large.  Corymbe 
simple ,  terminal  ;  pédoncules  cotonneux ,  longs  .de  i  pouce  à 
2  pouces.  Capitules  longs  d'environ  i  pouce.  Involucre  non-ra- 
diant, d'un  pourpre  violet;  écailles  planes  :  les  intérieures  ellip- 
tiques-oblongues.  Nucules  subglobuleuses,  papilleuses. 
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Genre  HÊLïCHRYSE.  —  Helichrysum  (Vaill.)  Cass. 

Capitula  ÎDeouronnéa  ou  discoïdes  :  fleura  dç  la  coi|» 
ronne  peu  nombreuses,  1 -sériées ,  femelles ,  subrégulièr^} 
fleurs  du  disque  très-nombreuses,  hermaphrodites.  Inyo* 
lim^  (ipit  égal  aux  fleurs ,  soit  plu3  long ,  ^it  plu«  court) 
plut  Qtt  moiua  radiaux,  pu  coPiûvént,  formé  d'écaillea 
àlpliqilées,  imbriquées  :  les  iaterm^i^iret  subcoriaces  f 
S^iUQOtéea  d'uu  grand  appendice  inappliqué,  scarieux, 
luUant,  coloré}  ovale,  concave;  les  extérieures  presque 
réduites  au  seul  appendice;  les  intérieures^ souvent  presque 
iuappei;idiculéfs..  Réceptacle  presque  plan  ou  çonyexç^ 
nu^  fovéolé ,  à  réseau  subdenticulé.  Fleuri  de  la  courono# 
très-grêles ,  4-ou  5-fides  ,  tubuleuses.  Corolles  du  disque 
glabres,  ô-fldes  9  tubuleuses.  Anthères  2-aristées  à  la  base. 
IVucufes  cylindracées ,  obtuses,  non-stipitéea «  à  aréole 
terminale;  aigrette  formée  de  soies  filiformes»  scabreSf 
libres,  égales.* 

Herbes  ou  arbustes.  Feuilles  éparses ,  sessiles^,  entièreti 
vX  éricpïdes ,  ni  résupinécs.  Capitules  solitaires  ou  agrégés^ 
terminaux.  -»-r  La  plupart  des  espèces  de  ce  genre  tmbitent 
l'Afrique  australe;  quelques-unes  sont  indigènes;  aucune 
n'uppaftient  à  l'Amérique.  Ces  végétaux,  auxquels  le  nom 
▼ulgaire  à^ Immortelle  s'applique  ainsi  qu'à  beaucoup 
d'autres  Gnaphaliées ,  se  font  en  général  remarquer  par 
Félégance  de  leurs  fleura ,  dqpt  l'involucre  conserve  tout 
son  éclat,  non-seulement  durant  la  floraison ,  mais  Ipng^ 
temps  même  après  la  dessiccation.  Les  espèces  dont  nous 
allons  fiaiire  mention  se  cultivent  comme  plantes  d'or<- 
nement.. 

A.  Ecailles^hipolucrales  blanches  ^  ou  rouges  j  ou  hrmmâtrës^ 

ou  d'un  jaune  très-pâle. 

t)  Capitule»  tubglobuUux,  peu  ou  point  radiants.  —Àrhuttet  du  Cap  de 

Bonne-Espérance, 

Hélichryse  a  grandes  fleurs.  —  Helichrysum  grandiftom 
rum  Less.  Syn.  — Gnaphalium  grandiflorum  Linn.  —  Gna^ 


phaUum  fruiicans  Willd.  (  non  Linn.  )  —  Feuilles  pblon- 
gue^Iâticëolées  oii  linëaires-tancëôlees ,  sessiles,  cotonneuses- 
blanchâtres  aux  2  ^ces.  Capitules  en  cymes.  Involucre  campani- 
forme  :  appendice!  jaiuiâtre»  i  kf  iftCériéun  pMritoë.  —  Arbuste 
dressé,  suCfrutescent,  bautde  '/a  pied  à  3  pieds.  Tiges  en  gênerai 
simples,  apbyll^s  vers  la  base.  Feuilles  longues  de  i  '/>  pouce 
à  3  pouces ,  fermes ,  seini-amplexicaules ,  planes ^  tresrappro- 
cfaées.  Gjme  multiradiëe,  trës-deûse. 

< 

>  Helichrtse  FRVTtscEMT.  "^  HêUchrysuM  frutescèiîi  LM. 

—  Gnaphalium  fruticans  Linn.  -^Bot.  Mag.  tab.  i8o!S.  -^^ 
GnaphaliUm  gran^fi/toniHi  Willd.  (non  L^nn.)  —  Andr.  Bôf. 
Rep,  tab.  A89.  —  Feuilles  elliptiques,  obtuses,  mu(»'OfiuléeS , 
coriaces,  trinervëes,  sené-àmpIexicauleSi  glabres  en  dessus', 
cotonneuses-blanchâtres  eif  dessous.  Capitules  en  cyme.  lâvo^ 
lucre  campaniforme  î  appendices  blancs ,  les  extérieurs  pdntus. 

—  Tige  simple  ou  rameuse,  cotonneuse ,  feuillue,  sufïrutes- 
cente ,  haute  de  '/<  pied  à  3  pieds.  Feuilles  longues  de  i  potioe 
Il  3  pouces,  coriaces.  Capitules  du  TOlume  d'une  Cerise. 

Helichryse  agrégé. — HeUchrysum  felinum  Less.'^Gna* 
phaiium  ehngatum  et  OfiOphalium  eongestum  Lamk.  — 
Gnaphalium  eongestum  Bot.  Reg.  tab.  243.  -^^  Bot.  ttag. 
tab.  !i3'28.  —  Gnaphalium  felinum  et  Gnaphalium  serratutà 
Thunb.  —  Feuilles  ovales-lancëolëes  ou  lineaires-laincëolées , 
acuminëes,  sessiles,  rugueuses  (tantôt  glabres,  tantdt  aranéeuseï 
ou  poilues)  en  dessus,  eotoaneuses-blanchâtreai'  en  dessous.  Cm^ 
pitules  en  éyme.  Inyolucre  oàmpaniforme.  Appendices  obtus.  «^ 
Tige  ligneuse,  rameuse;  rameaux  divergents ,  allongés  :  les  fLo- 
rifbres  aphylies  vers  leur  sommet.  Feuilles  longues  de  4  ai  ^ 
lignes ,  larges  de  a  à  3  lignes.  Cymes  dichotomes ,  subaphylles, 
plus  ou  mobs  denses.  Capitules  du  volume  de  ceux  de  VAnr^ 
tennaria  margaritacea.  Involucre  pourpre ,  ou  rose ,  ou  pa«- 
naché  de  blanc  et  de  pourpre. 


peu  charnues  9  plus  ou  moins  visqueuses ,  d'un  verl  (oneé  tu 
dessus.  Inyolucre,  krs  de  rëpaaouUsement,  large  de  6  a  8  lignes  f 
écailles  à  appendice  jaune  ou  d'un  blanc  argenlé.  —Cette  espèce 
est  originaire  du  Gap  ;  ses  feuilles  et  ses  jeunes  pousses  ont  une 
edeur  bitùmiheuse. 

Hbughryse. BRILLANT.  —  Helichrysum  fulgidum  Willd. 
-*  'Xeranihemum  fulgidum  Linn.  ^—  Jacq.  le.  Rar.  i,  lab. 
173.  — Bot.  Mag.  tab.  414.  -^  Tiges  feuillues ,  sufFrutescentes 
à  la  base.  Feuilles  litiëaires-oblongUes  ,  obtuses  ,  inuck-dnéès  y 
semi-amplexicaules ,  dressées  y  Tartes  et  glanduleuses  anl  tk  fa- 
ces ,  laineuses  aux  bords.  Gapittiles  solitaires  y  subsessiles.  lù- 
volucre  hëmidpliérifjue ,  de  moitié  plus  long  que  les  fleiiinr. 
Écailles-involucrales  à  appendice  oblong ,  atuminé  ^  mucronë. 
—  Tiges  hautes  de  >/,  pied  à  1  pieds ,  plus  on  moins  laineuses 
(surtout  vers  le  sommet),  grêles,  effîle'es,  ascendantes,  oa  dres- 
sées ,  très-simples ,  ou  diyisées  au  sommet  en  2  ou  3  ranitdes 
i*eépha1es.  Feuilles  longues  de  i  '/.  pouce  à  3  pouces,  îài^esde 
3  À  d  lignes ,  membranacées.  Capitules,  lors  de  répanottisse- 
fnent,  larges  de  i5  à  18  lignes.  Involucre  hémisphérique,  d'tui 
jaune  brillant.  —  Cette  espèce  est  originaire  dû  Cap. 

Helighryse  bragt]bol^. — ^eliçhrjrsum  pr^çt^tUfim^yitjfid. 
— Xeranthemum  hracteatum  Vent.  Malm.  2,  tab.  îi.— Tige 
herbacée,  pânictilée,  légèrtéMènt  pubérule  et  scabre  de  fdème 
que  les  feuilles  et  les  rameaux.  Feuilles  lancéolées  oii  lâfidéoléif^ 
linéaires,  pointues,  planes.  Capitules  solitaires,  acc6tti]^àgtiés 
de  bractées  foliacées.  Éeailles-involucrales  à  àpt>endiée  (£âr- 
tacé  i  eelui  des  inférieures  court,  elliptique;  céltli  dés  lutel^- 
médiaires  grand,  oblong,  acuminulé;  celui  des  intérieures  li- 
néaire-lancéolé, ou  oblong-lancéolé,  acuminé. — Plaâte  annUélley 
luiute  de  !i  à  3  pieds.  Tige  dressée,  striée^  Rameaux  êiiliplcs  oa 
paniculés,  feuilles,  un  peii  divergents.  Feuilles  longues  de  i 
pouce  à  3  pouces,  larges  de  3  i  8  lignes,  minces,  d'un  ven 
foncé  en  dessus ,  d'tin  vert  pâle  en  dessous.  Capitules  tantôt  std^ 
êeisiies,  lantdt  (rfus  ou  moins  lobgtiemeiit  pédoncules.  KHfMlItite 
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tantôt  d'un  jaune  vif,  tantAc  d'im  blanc  argenté  >  lors  de  VéfBî'- 
nouissement  presque  plan  y  large  de  |5  à  ao  lignes ,  de  moitié 
plus  long  que  les  fleurs  du  disque.  Nucules  cylindracëes,  4'«> 
gones,  d'un  brun  de  châtaigne ,  Hsses,  longues  d'envùron  i  ligna.'; 
aigrette  blanohc  ou  jaunâtre.  —  Cette  espèce  »  fréquemment  ciiU 
tÎYëe  dans  les  parterres,  est  originaire  de  la  NouveUe-HoUande  i 
elle  fleurit  tout  Fêté. 

Genre  STTLOLÉPIDE.  —  StyMtpis  Lehm. 

• 

Capitules  multiflores ,  radiés  ;  fleurs^radiales  1-sériéet  | 
femelles ,  à  corolle  ligulée,  S-dentée  au  sommet  ;  fleurs  du 
disque  hermaphrodites  ,  à  ccnrolle  infondibuliforme  ^  ft^ 
dentée,  courbée  en  dehors.  Inyolucre  ovoïde,  urcéolé^ 
égal  aux  fleurs  dudis^e,  formé  d'écaillés  pluri-sériëes 
imbriquées,  appliquées ,  petites,  stîpitiformes ^  charnue*^ 
glanduleuses,  surmontées  d'un  grand  appendiceiscarieux^ 
membranacé ,  subdiapfaane ,  inappliqué ,  orale ,  l-nervi« 
Réceptacle  concave ,  nu ,  aréole.  Anthères  à  appendicfli* 
basilaires  capillaires.  Stigmates  épaissis  au  sommet.  Nu- 
cules  petites ,  elliptiques  ,  comprimées ,  subtétragones , 
chagrinées  ;  aigrette  formée  de  soies  filiformes ,  scabres , 
libres  dès  leur  base,  égales. 

Plante  annuelle,  très-glabl*e ,  patiiculée.  Tige  et  ta- 
meaux  raides,  grêlés,  £fagitefll,jttè{^Iis^es.  Feuilles  lancéo- 
lées ou  linéaires-IancéoléeK,  pointues,  trè^niières,  raides,^ 
éparses  :  les  càulinaires  et  les  fainéàires  biaurieulées  à*  W 
base ,  à  auricules  adnées.  Pédondules  ^éles ,  raides ,  ter- 
niinaux,  l-céphsdes,  solitalreâ,  claVifoftnés  au  sommet: 
partie  épaissie  chatnue ,  .couverte  de  bractées  semblablâf 
aux  étallles-inyolucrales.  Fleurs-ràdîalés  d'un  rosé  très- 
pâle,  ou  blanchâtres,  beaucoup  plu^ longues  que  les  fleilrs 
du  disque.  Fltfurs  du  disque  d'un  rose  vif. 

Stylolepide  gbjêle.  — Stjrlolepis  gracilis  Lêliiii.  Ind.  Sérti.. 
Hort.  Hamb.  i8a8.  —  PûdoUpis  gtaeUfo  Oraham,  in  Bcrt. 
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Mag.  lab.  2904^ — Swect,  Brit.  Ftew.  Gard.  lab.  286.  — 
Plante  haute  de  i  pied  à  a  pieds.  Racine  grêle,  pivotante.  Tige 
dres3e'e ,  fenillëe,  plus  ou  moins  flexueuse,  ordinairement  rou- 
geâtre  ;  rameaux  plus  ou  moins  divergents,  médiocrement  feuîl- 
Ids,  ou  subapbylleSy  simples^  ou  paniculés.  Feuilles  d'un  vert 
gai  et  luisantes  aux  2  faces  ,  dressées,  subre'volutëes  aux  bords, 
fortement  i-costëes  en  dessous  et  munies  de  a  nervures  latérales 
oblitérées  vers  le  haut;  les  feuilles  radicales  et  les  caulinaires- 
inférieures  spathulées-oblongues,  obtuses,  longues  de  2  â  3 
pouces  ;  les  autres  oblongues -lancéolées,  ou  linéaires-lancéolées, 
pointues ,  graduellement  plus  petites  ;  les  ramulaires  mittimes. 
Éoailles-involncrales  à  appendice  incoloreou  panacbé  de  brun  ; 
ordinairement  mucroné.  Fleurs-radiales  longues  d'envirtm  8 
lignes ,  nombreuses  ;  ligule  linéaire-cunéiforme ,  a-ochS-deotëe  , 
étalée  lors  de  Tcpanouissement.  Nucules  d'un  noir.clair^  longites 
de  '/a  iigoe  ;  aigrette  blanche ,  2  fois  plus  longue  que  la  niical«; 
—  Cette. plante,  originaire  des  cotes  occidentales  et  australes  de 
U  Nouvel le^HoUandç ,  se  cultive  dans  les  parterres  ;  elle  est  très* 
ël^ante ,  et  fleurit  tout  l'été. 

Genre  ANTENNAIRE.  -^  Mtermaria  Gaertn. 

Capitules  dioïques  ou  subdioiques,  multiflores,  sobglo- 
buleux.  Inyolucre  aussi  long  ou  plus  long  q^e  les  fleurs  , 
subradiant,  formé  d'écaillés  plurî-sériées ,  imbriquées , 
scarieuses,  la  plupart  colorées  presque  dès  leur  base.  Ré* 
ceptacle  convexe,  nu,  alvéolé.  Corolles  tubuleuses ,  5-dçii- 
tées  8  celles  des  fleurs  femelles  filiformes.  Anthères  semi-, 
saillantes  ;  appendices  -  basiiaires  sétiformes.  Sf^e .  des 
fleurs  mâles  tronqué  ou  courtement  bifide  au  ^/ggfpmiet. 
Nucules  petites,  subcylindracées  ;  aigrette  formée  de  soies. 
à  peine  barbellulées  :  celles  des  fleurs  femeUes  filiformes  ; 
celles  des  fleurs  mâles  épaissies  au  sommet. 

Herbes  vivaces,  cotonneuses.  Feuilles  planes,  très-en-, 
tières  :  les  caulinaires  sessiles ,  alternes.  Capitules  termi- 
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naux ,  fcdonculés ,  disposés  en  cymes  ou  en  corymbes. 
Ecailles-involucrales  blanches  ou  pourpres. 

a)  Fiante  itolonifèn,  à  tiget'thrifèrêê  Hmpies ,  dr$uée$.  —  Capitulei 

à^oiumfiU  di&ïquet,  en  eorytnbe  terri, 

AifTENNAiRE  DioÏQVs.— ilnC^murû»  eUoica  Gartn.  —  Gna^ 
phaUum  dioicum  Linn.  —  Bull.  Herb.  tab.  325.  -—  Engl. 
Bot.  tab.  267.  —  Flor.  Dao.  tab.  laaS.  —  Antennaria  ky- 
perborea  Don f  in  Engl.  Bot.  Suppl.  tab.  2640.  —  Raciiie  ram- 
pante. Tiges  hantes  de  3  à  8  pouces ,  gréies,  feuillées  jusqu'au 
sommet ,  cotonneuses  de  même  que  les  stolons.  Feuilles  subco* 
riaceSy  cotonneuses  soit  aux  a  £aces,  soit  seulement  en  dessous  : 
les  radicales  et  celles  des  stolops  spatbulëes  ;  les  caulinaires  li- 
tiéaires*lancëol^s.  GorjmbeS-Q-cëphale,  en  géneVal  très-serrë 
(du  moins  à  IVpoqne de  la  floraison  ).  Pëdoocules  grêles,  coton- 
neux y  tantôt  à  peine  aussi  longs  que  les  capitules ,  tantôt  plus 
longs.  Involucré  long  de  ts  à  4  Hgties  ;  écailles  oblongucs  ou  ob- 
ovales  y  tres-obtuses ,  laineuses  à  la  base ,  glabres  et  colorées 
(  tantôt  blanches ,  tantôt  d'un  rose  {dus  ou  moins  vif)  supérieu- 
rement. —  Cette  espèce,  connue  sous  le  nom  vulgaire  de  Pied- 
de^Chat  (  à  cause  de  l'aspect  soyeux  de  ses  capitules  ) ,  croit 
sur  les  pelouses  saches,  dans  toute  l'Europife;  elle  fleurit  en  été; 
rinfusion  de  ses  capitules  jouissait  jadis  d'une  grande  yogue  à 
titre  de  remide  pectoral. 

N  Piantm  non'etokmtfèret.  Tiget  rtmèeuên  au  iofmnei.  Capiimiei  iwk~ 
«lûHf^iMi  (l«f  wiâUÊ«Êffemiordinmr9WMmi  une  eouronnede/lêun  neùtret^, 
Capitulet  en  egmêi. 

'  ANTEHirAiRK  DE  ViRQiNiE.  —  ÂtUennatia  margarUaced 
R.  Br.  —  Gnaphalùtm  mwrgarùaceum  Linn.  —  Engl.  Bot. 
tab.  3oi8.  — HeUchrysum  margaritaceum  Mœneh. —  Feuilles 
lancéolées  ou  lancéolées-linéaires ,  pointues ,  3-neryée8,  glabres- 
rentes  en  dessus ,  cotonneuses  en  dessous.  Ecailles-involucrales 
elliptiques  ou  oblongues,  obtuses.  •—  Racine  rampante.  Tiges 
touffues,  dressées,  cotonneuses,  raides,  effilées,  feuillues, 
hautes  de  1  '/»  pied  à  2  '/>  pieds ,  ran^ul^feres  au  sommet;  ra- 
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maies  médiocremeDt  feuilles  ou  subapbylLcs,  subfastigiés.  Feuii* 
les  longues  de  a  è  4  pouces ,  larges  de  a  à  5  lignes  j  fermes, 
d'un  vert  fooce'  et  luisautes  en  dessus.  Gymes  3-7 -radiées,  sub- 
sessiles,  denses,  convexes  ;  pédoncules  cotonneux ^  en  général 
à  peu  près  aussi  longs  que  les  capitules.  Capitules  larges  de  3  à 
4  lignes  ;  e'cailles  cotonneuses  vers  leur  base ,  glabres ,  d'un 
blanc  argenté  supërieurement.  <—  Cette  espacé^  kidigëne  de 
rAmérique  septentrionale^  et  connue  sous  les  noms  vulgaires 
à' Immortelle  blanche  y  ou  Immortelle  de  Virginie  y  se  eultire 
fréquenunent  comme  plante  d'ornement;  elle  fleurit  de  juillel 
en  septembre. 

Antennairb  a  feuilles  NERYfusES.  —  Autennoria  tripU* 
nervis  Sims,  Bot.  Mag.  tab.  2^63.  —  GnaphaUum  nepahnM 
Hortul.  —  GnaphaUum  cjnoglossoides  Trevir.  —  FeuUles 
acuminées,  subamplcxicaules ,  glabrescentes  en  dessus,  cotoo- 
ncuses  en  dessous  :  les  inférieures  obovales ,  ou  lancéolées-ob* 
ovales,  ou  lancéolées*- elliptiques,  5-ou  7-nervées;  les  supé- 
rieures oblongues ,  ou  oblongues- lancéolées,  ou  lancéoloes- 
oblongues ,  3-nervees.  Écailles -involucralcs  ovales  ou  oyales- 
lancéolées,  acuminées,  ou  pointues.  -  Plante  touffue ,,  hjiute 
d'environ  2  pieds.  Racine  rampante.  Tiges  flexueuses,  dressées, 
feuillues ,  cotonneuses;  rameaux  plus  ou  moins  divergents ,  ra« 
muliferes  au  sommet ,  médiocrement  feuilles,  tantôt  subfastigiést 
tantôt  formant  une  panicule  pyramidale.  Feuilles  fermes,  lui- 
santes et  d'un  vert  foncé  en  dessus  :  les  inférieures  longues  de 
3  à  6  ponces ,  larges  de  i  pouce  à  2  pouces .  Gymes  subpabfcu- 
lées ,  polycépbales ,  assez  denses ,  feuillées.  In volucre  large  de  5 
à  6  lignes  (lors  de  Tépanouissement  ) ,  plus  long  que  les  fleurs  ; 
écailles  d'un  blanc  argenté ,  cotonneuses-ferrugineuses  vers  leuf 
base.  —  Cette  espèce  y  originaire  du  Népaul ,  se  cultive  comme 
plante  d'ornement. 
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Section  il.  ZNOX.ÉB8-PROTOTTPBS  Gass. 

Écailles-involucrales  noa-scarieases.  StigmsiCM  arrondis 
au  sommet.  Articlé-a'nthërifère  long§  appendice^api- 
cilairede  1  anthère  obtus,  Appendlces-basilaires  longs, 
non-pollinifères. 

m 

Genre  PULICAIRE.  —  Pulicaria  Gaertn. 

Capitules  multiflores  ,  radiés  ;  fleurs  -  radiales  nom-^ 
breuses  ,  subunisériées ,  femelles  y  ligulées'J  fleurs  du 
disque  très-nombreuses ,  hermaphrodites ,  à  corolle  infen- 
dibuUforme,  5-dentée.  Involucre  subhémisphérique,  un 
peu  plus  long  que  les  fleurs  du  disque ,  formé  d'écaillés 
nombreuses ,  inégales ,  p^uci-sériées.,  irrégulièrement  im- 
briquées, linéaires-subulées ,  subfoliacées  (les  intérieure^ 
sabjnembranacées).  Réceptacle presquepUn,  foyéolé,  nu* 
Nuciile«  cylindriques,  obtuses  aux  2  bouts»  aigrette  dou- 
ble ;  IVxtérieure  courte  ,  membr^^^cée  ,  cupuliforme , 
denticulée  ;  l'intérieure  longue  ,  formée  de  «oies  peu 
nombreuses,  filiformes,  iHBériées,  finement  barbeUiiléeç, 

Herbes  annuelles  ou  rivaces ,  rameuses ,  aromatiques , 
ordinairement  yelues*  Fei^lles  entières  ou  dentelées  ;  lef 
caulinaires  éparses ,  sessiles,  cordiformes-biauriculées  à  lu 
base  )  oreillettes  embrassantes.  'Pédoncules  solitaires  cm 
en  corymbe,  terminaux ,  1-çéphales.  GoroUes  jaunes  ;  )m 
radiales  à  bgule  linéaire  ,  3-ou  5-dentée  au  sommet, 

PuLi€AiR£  DYSSEMTEaiQiïv. — Pulicaiia  dyssênterica  Gt^ïUï. 
—  Inula  dyssenterica  Lum.  —  Gurt.  Flor;  Loiid.  tab.  178, 
-- Flor.  Dan.  tab.  4io,  •— Fngl.  Bot.  tab.  xii5.— Plai^ 
yiyace ,  haute  de  i  '/a  pî^  a  3  pieds.  Racinç  rampante.  Tigp 
dressée ,  rameuse ,  velue  ;  rameaux  grêles ,  velus,  feuillfés,  plus 
ou  moins  divergents,  ordinairement  panicules.  Feuilles  denti- 
culées,  ordinairetneht  poffittiès,  vertes  en  dessus ,  cotonneuse^  ou 
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pubescentes-incancs  en  dessous  (moins  souvent  vertes  aux  2  fatces)^ 
un  peu  visqueuses  :  les  radicales  et  les  cauIinaireS-inférieures  lan- 
céolées ou  lancéolées-oblongues;  les  autres  oblengnes  ouoblon- 
•  gues-lancéolées ,  cordibrmes-bilobées  à  la  base.  Capitules  subso- 
litaires ou  en corymbe  lâche;  pédoncules  Jongs  de  i  pooce.  à  a 
pouces,  pubescents^  visqueux,  épaissis  au  sommet.  Inyolocre 
velu ,  d'environ  6  lignes  de  diamètre.  Ligules  de  moitié  à  i  fois 
plus  longues  que  le  disque.  Nuculestrès-petiles,  brunes,  striées. 
—  Cette  espèce,  nommée  yulgairement  Herbe  de  saint  Roch, 
est  commune  aux  bords  drs  eaux  et  rians  les  prairies  humides  ; 
elle  fleurit  tout  l'été.  Toute  la  plante  a  une  saveur  astringente  et. 
l^èrement  aromatique  ;  elle  passe  pour  un  bon  remède  anti-dys- 
sentérique. 

Genre  INULE.  —  Inula  Linn. 

Capitules  radiés;  fleurs-radiales  nonoibreuses',  soirani- 
sériées^  femelles,  ligulées  ;  fleurs  du  disque  très-ncmi^ 
breuses ,  hermaphrodites ,  à  corolle  infondibuliforméy  5* 
dentée.  Involucre  aussi  long  ou  plus  long  que  les  fleurs  du 
disque ,  subhémisphérique ,  formé  d'écaillés  imbriffuées , 
appliquées,  pluri- sériées  :  les  extérieures  plus  larges, 
coriaces,  surmontées  d'ufî  appendice  étalé,  foliaieé;  les 
intérieures  étroites,  linéaires,  inappendiculées,  Bubftiein- 
branacées.  Réceptacle  plan  ou  convexe,  inappeadiealé. 
Anthères  k  appendices  -  basilaires  sétiformes,  plnmeux. 
Nucules  Qblongues-cylindracées  ;  aigrette  formée^de  soies 
filiformes ^ barbellulées ,  inégales,  subunisériées,  souyent 
soudées  par  la  base. 

Herbes  rameuses ,  le  plus  souvent  vivaces.  Feuilles  très- 
entières  on  dentelées  :  les  caulinaires  alternes ,  sessiles , 
souyent  amplexicaules.  Pédoncules  solitaires  ou  en' co- 
rymbe, terminaux,  ou  axillaires  et  terminaux,  1-céphales. 
Corolles  jaunes  :  celles  des  fleurs-radiales  à  ligule  linéaire , 
2-ou  3-dentée. 

Inule  Aulnée.-— //ttt&s  Heleniumhinn. —  Blackw.  Herb. 
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tab.  /^']3.r^Eû^\,  Bot.  tab.  io8. — Fh>r.  Dao.  tab.  7ti8, — Cor* 
visarUa  Helenium  Mérat^  Flon  Par. — Plante  yivace,  hante  de 
2  à  4  pieds.  Racine  pivotante,  grosse,  charnue,  rameuse,  brune 
à  l'eitërieur,  blaàchâtre  en  dedans  y  d'une  saveur  acre ,  aroma- 
tique, légèrement  amère.  Tige  dressée,  cylindrique,  velue,  can- 
nelée, ferme,  grosse,  rameuse  vers  le  sommet;  rameaux  simples 
ou  paniculés ,  divergents ,  médiocrement  feuilles.  Feuilles  fer- 
mes ,  réticulées ,  inégalement  dentelées ,  vertes  et  rugueuses  en 
dessus,  cotonneuses-subincanes  (veloutées)  en  dessous  :  les  ra- 
dicales lancéolées  ou  lancéolées -elliptiques,  pointues,  longuement 
pétiolées,  longues  de  i  pied  à  2  7»  pieds  (y  compris  le  pétiole), 
larges  de  4  ^  ^  pouces  ;  les  caulinaires  ovales,  ou  ovales-lancéo- 
lées ,  ou  ovales-oblongues,  acuminées ,.  amplexicaules ,  plus  ou 
moins  profondément  cordif(Hrmes  à  la  base.  Capitules  terminaux, 
ou  axillaires  et  terminaux  (ceux-ci  souvent  en  corymbe;  les  in- 
férieurs toujours  solitaires  ) ,  grands ,  tantôt  sessiles ,  tantôt  pé- 
doncules. Involucre  de  10  à  ao  lignes  de  diamètre;  écailles-ex- 
térieures  à  appendice  grand,  ovale  ;  écailles-intérieurcs  glabres, 
rougeâlres.  Fleurs-radiales  à  ligule  longue  d'environ  i  pouce, 
très-étroite.  Nucules  téU'agones ,  striées ,  brunâtres ,  longues  de 
2  ligues  ;  aigrette  blanche. — Cette  espèce,  connue  sous  les  noms 
vulgaires  à'AulnéCj  AunéCy  ou  Ènule^  croit  dans  les  bois  et  les 
prairies  humides  ;  elle  fleurit  en  juillet  et  août.  Sa  racine  est  to- 
nique, vermifuge ,  emménagogue ,  apéritive ,  diurétique^  et  su- 
dorifîque;  on  l'emploie  assez  souvent  tant  en  thérapeutique  que 
dans  l'art  vétérinaire.  La  plante  se  cultive  aussi  pour  rornement 
des  jardins. 

'  Genre  LIMBARDE.  —  Limbarda  Adans. 

Ce  genre  ne  diffère  du  précédent  que  par  l'involucre, 
dont  toutes  les  éi^illes  sont  étroites ,  linéaires-lancéolées , 
subcoriaces,  inappendiculées ,  entièrement  appliquées.    - 

LiMBARDE  pAUX-CaiTHME. -—Zini^arJa  criihmoides  Cass. 
—  inula  criihmoides  Lion.  —  Engl.  Bot.  tab.  68.  —  Inula 
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otiihmifoUa  Wllld.  —  Arbttste  toUffu,  haut  de  i  pied  à  3  pied». 
tige  iMrutitstmië,  dressée,  trëâ-rafneuse.  Raniéàitit  àâcenâànttf, 
raides^  cylindriques,  effilés ,  feuillus ,  tantât  simples ,  tantôt  gar- 
nis datis  toute  leur  ionagueur  de  ramtiles,  ks  ûiss  stériles,  feuil- 
lus^ très-courts,  lés  antres  florifères,  plus  ou  moids  allonges , 
i-i^^liale^,  oti  ôligocëpliàles.  Feuilles 'glabres  ou  finement  pu- 
bërules,  persistantes,  charnues,  glauques /ianervéêS,  planes  ei 
dessus,  convexes  en  dessous,  sessiles,  linéaires,  on  litiëaires-spa- 
thulëes,  obtuses,  ou  pointues  i  les  raméaires  longues  de  i  pouce 
à  %  pouces,  ordinairement  tridentëes  au  sommet;  \es  ramulaires 
plus  petites,  en  général  trè&«ntières.  Pédoncules  solitaires  ou  en 
ctftjmbe,  terminaux,  grêles,  épaissis  au  sommet ,  garnis  de  braé* 
téoles  sétacées.  Invbluere  glabre,  hémisphérique,  laygc  d'enYÎwm 
6  lignes,  plus  court  que  les  fleurs  dtf  disque.  Corolles  jaunes  :  léà 
radiales  plus  longues  que  celles  du  disque,  à  ligule  a-ou  S-àeù* 
tée,  linéaire,  longue  de  4  à  5  lignes.  —  Cette  espèce  croît  sur 
les  plages  salines  Toisines  de  la  Méditerranée  ;  elle  fleurit  en 
juillet. et  août;  ses  feuilles  et  ses  jeunes  pousses  ont  une  sayeur 
piquante  et  légèrement  aromatique ,  analogue  a  celle  des  racines 
dé  Panais  ;  on  les  mange  confites  au  vinaigre  ou  h  la  saumure  ; 
elles  ont  des  propriétés  apéritives  et  dépuratives^ 

•  Genre  TÉLÉKIB.  ^fehkia  Baumg. 

Capitules  orbicùlaires ,  radiés;  fleurs -radiales  nom- 
breuses, 1 -sériées,  femelles,  à  corolle  ligùlëe;  fleurs  du 
disque  très-nombreuses ,  hermaphrodites,  à  corolle  infon- 
dibuliforme,  5-dentëe,  arquée  en  dehors.  Involucre  sub- 
orbiculaire ,  aussi  long  que  les  flcfurs  *du  disque ,  formé 
d'écaillés  pluri-sériées ,  imbriquées  :  les  extérieures  ovales - 
cdilongues,  appliquées  «t  eoriaces  à  la  base,  à  partie  supé- 
rieure foliacée  ^  inappliquée  ;  les  intérieures  appliquées, 
linéaires-^bloDgues ,  terminées  en  appendice  inappliqué, 
élargi,  arrondi,  subscarieux.  Réceptacle  très-large ,  pres- 
que plan,  garni  de  paillettes  plus  courtes  que  les  fleurs, 
itMeSi  tinéaires-suboléea.  Anthères  à  appendices-basilai- 


FA)inJ.$   JMW  SYNAlfTnÉmiES.  SS3 

rea  longs,  sétacés,  plumeux.  Nuculesgrdles,  lissât,  striées, 
subtrièdres  ;  aigrette  coroniforme,  très-courte^  subcartila- 
gîneiise,  irrégulièrement  denticulée ,  joîbant  quelquefois 
une  seule  soie  longue  et  filiforme. 

Herbes  rivAces,  rameuses,  élancée».  Feuilles  double- 
ment dentées  9  les  caulinaires  alternes;  les  inférieures pé^ 
tiolées,  profondément  cprdiformes  à  leur  base  ;  les  supé- 
rieures sessîles,  araplexicaules,  légèrement  cordiformes  à 
leur  base*  Pédoncules  terminaux  ou  axillaires  et  termi- 
naux ,  solitaires,  1-céphales ,  bractéolés  au  sommet.  Co- 
rolles jaunes  :  les  radiales  à  ligule  linéaire,  très-longue, 
très-étroite. 

•  Télekie  ELEGANTE. —  Teîekîa  speciosa  Baumg.  Flor. 
Traïïsy\Y.^;^Bupktalmum  cordifolium  Wald.  et  Kit.  HuDgar* 
2^  tab.  1 1 3.  —  Buphtalmum  speciosum  Schreb.  Decad.  tab.  6. 
—  Inula  caucasica  Pers.  —  Mblpadia  suavèoîens  Gass.  — - 
Plante  vivace,  haute  de  3  à  4  pieds,  ayant  le  port  de  VAulnée. 
Racine  pivotante.  Tige  dressée ,  ferme ,  rameuse ,  cylindrique , 
pubescente,  feuillée.  Rameaux  simples  ou  subpaniculés,  feuilles, 
plus  ou  moins  divergents.  Feuilles  d'un  vert  gai  et  rugueuses 
en  dessus,  pubesccntes  en  dessous  (et  en  outre  parsemées  de  glan- 
dules  ponctiformes),  acuminees,  minccfs,  odorantes,  veineuses  : 
les  radicales  à  limbe  cordifoime-ovale ,  long  de  près  de  i  pied  ^ 
sur  G  à  9  pouces  de  large;  pétiole  long  de  Vi  pî^  à  i  pied,  se- 
mi-cylindrique; les  caulinaires-inférieures  conformes  aux  radi- 
cales, mais  à  pétiole  moins  long,  ailé  ;  les  autres  elliptiques,  ou 
ovales,  ou  ovales-oblongues,  ou  ovales-lancéolées,  arrondies  ou 
subcordiformes  à  la  base,  graduellement  moins  grandes.  Capi- 
tules terminaux  ou  axillaires  et  terminaux ,  plus  ou  moins  lon- 
guement pédoncules.  Bractées  oblongues.  Pédoncules  pubescents, 
épaissis  au  sommet.  Involucre  large  de  18  lignes  à  2  pouces, 
glabre  ;  écailles  obtuses  :  les  intérieures  à  appendice  fimbriolé. 
Fleurs  d'un  jaune  vif  :  les  radiales  à  ligule  longue  d'environ 
I  pouce.  —  Cette  espèce,  indigène  au  Caucase,  ainsi  que  dans 
les  montagnes  de  TEurupe  orientale,  se  cultive  comme  plante 
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d'ornement;  elle  fleurit  en  juin  et  juillet;  ses  feuilles  ont  une 
odeur  balsamique  ass^  agréable. 

■ 

Section  m.  moiites-BUVBTAUifss  Gass. 

.  Involucre  non^scarieux.  Sdgmates  arrondis  au  sommet. 
Article-anthérifère  court  ;  appendice-apicilaire  de 
Tanthère  pointu;  appendices-basilaires  courts ,  polli- 
nifères.  ' 

Genre  BUPHTâLME.  —  Buphtalmum  Linn. 

Capitules  radiés  ;  fleurs  -radiales  nombreuses,  femdles, 
1-sériéeSy  à  corolle  ligulée  ;  fleurs  du  disque  trèft-nom- 
breusesy  hermaphrodites,  à  corolle  infondibuliforme,  5- 
dentée.  Involii^cre  suLhéiiiisphérique,  à  peu  près  éffX  aux 
fleurs  du  disque ,  formé  d'écaillés  irrégulièrement  2-ou 
3-sériéesy  subisomètres ,  appliquées,  étroites,  pointues, 
coriaces,  membraneuses  aux  bords.  Réceptacle  conique , 
peu  élevé,  garni  de  paillettes  plus  courts  que  les  fleurs, 
embrassantes ,  oblongues  ou  sublinéaires,  1-nervées,  au- 
buléesau  sommet,  submembraneuses.  Nucules  obconiques 
ou  turbinées,  lisses  :  les  radiales  trièdres,  légèrement  ailées 
aux  angles  ;  celles  du  disque  trièdres  ou  comprimées ,  à 
angle  interne  ailé  ou  marginé  ;  aigrette  très-courte,  coro- 
niforme,  scarieuse,  irrégulièrement  denticulée  ^  fim- 
briolée. 

Herbes  vivaces.  Feuilles  peu  ou  point  dentées:  les  cau- 
linaires  alternes  ;  les  inférieures  pétiolées  ;  les  supérieures 
sessiles.  Pédoncules  solitaires,  terminaux,  l^céphales.  Co- 
rolles jaunes  :  les  radiales  à  ligule  linéaire-oblongue,  3-ou 
4-dentée  au  sommet,  plus  longue  que  les  fleurs  du  disque. 

BuPHTALME  A  FEUILLES  DE  Saule.  —  Buphtàlmum  Solicifo» 
Uum  Lion.  —  Jacq.  Flor.  Austr.  tab.  70.  —  Buphtalmum 
grandtflorum  Lion.  ^Plante  touflue,  haute  de  'A  pied  à  %  pieds, 
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tantôt  glabre ,  tantôt  plus  ou  moins  yclae.  Tige  simple  ou  ra- 
meuse,  dressée,  feuillee;  rameaux  dresses  ou  divergents,  sim- 
ples ou  paniculës,  feuilles.  Feuilles  très -entières  ou  subdenti- 
culées,  ou  dentele'es,  d'un  vert  fonce  :  les  inférieures  oblongues- 
spathule'es  ou  lance'olëes ,  plus  ou  moins  longuement  pétiole'es , 
ordinairement  obtuses  ;  les  supérieures  lineaires-lancëole'es , 
pointues.  Pédoncules  longs,  grêles.  Écailles-involucrales  ovales- 
lancéolées  ou  oblongues-lancéolées ,  acuminées-cuspidées  ,  par- 
semées de  glandules  ponctiformes.  Fleurs  d'un  jaune  vif;  ligules 
longues  de  6  à  9  lignes.  —  Cette  espèce  croît  dans  les  pâturages 
secs  des  montagnes;  elle  fleurit  en  juillet  et  août;  on  la  cultive 
comme  plante  de  parterre. 


anc 


»         r 


Xra»  TRIBU.  LES  ASTEREES.  —  ASTEREJE 

Gass. 

Capitules  radiés^  ou  discoïdes  y  ou  incouronnés,  Co- 
rolle-staminifère  régulière^  ou  subrégulière ^  subin- 
fondibuliformcy  ^-fide.  Anthères  privées  d^ appendices 
hasilaires.  O {faire plus  ou  moins  comprimé  bilatérale- 
menty  oblong^  ou  oboçale-oblong.  Aigrette  irrégulière. 
Stigmates  (  de  la  fleur  hermaphrodite  )  convergents  y 
arqués  en  dedans ,  ayant  une  partie  inférieure  demi- 
cylindrique^  bordée  de  2  bourrelets  non-confluents  y  et 
une  partie  supérieure  semi^ conique  y  pubescente  à 
la  surface  externe. 

Herbes ,  ou  soui-arbrisseaux ,  ou  arbrisseaux.  Feuilles  ordinairement 
alternes ,  toujours  indivisées.  Réceptacle  nu  ,  ou  moins  souvent  garni 
de  paillettes  ou  de  fîmbrilles.  £cailles-involucra1es  ordinairement  im- 
briquées ,  quelquefois  4 -sériées.  Gorolle-staminifére  jaune;  limbe  en  gé- 
néral pyriforme  avant  répanouissement  :  lobes  ovales  ou  oblongs^  sul>- 
acominés ,  membraneux  >  bordés  d'un  gros  bourrelet  cylindrique  ;  tube 
ordinairement  poilu  vers  le  sommet.  Filets  des  étamines  soudés  ordinai- 
rement jusqu'au  sommet  du  tube  de  la  corolle  ;  artide-anthérifère  (  sou- 

■OTAMQini.  PHAII.      T.   X.  4  S 
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Tentjaone  on  orangé)  très-distinct  du  filet;  anthères  à  bonrsw arron- 
dies à  la  base  ;  appendice-apicilaire  libre ,  demi-lancéolé ,  obtos.  Ormire 
stipité,  ordinairement  poita  (à  poils  bi-apiculés) ,  plus  on  moim  cooii- 
primé  sur  les  2  côtés  ,  muai  dWe  côte  sur  chacune  des  8  arêtes^  et  quel- 
quefois d'autres  côtes  moindres  sur  les  2  faces.  Aigrette  (rarement  nulle 
ou  demi-avortée  )  le  plus  souvent  composée  de  soies  filiformes  on  snbtriè- 
dres,  épaisses,  flexueuses,  hérissées  de  barbellules  longues  et  fortes, 
f  approchées  ,  irrégulièrement  disposées  ;  quelquefois  Taigrette  est  com- 
posée en  tout  ou  en  partie  de  paillettes. 

«  Cette  tribu ,  »  dit  M.  de  Gassini ,  «  est  caractérisée  prinripilfimwif 
par  les  stigmates  qui  suffisent  pour  la  distinguer  de  toute  autre  trîlm , 
quand  les  caractères  de  cet  organe  sont  bien  prononcés.  Dans  le  cas  con- 
traire ,  il  faut  recourir  aux  autres  organes  floraux ,  qui  offrent  aussi  plu- 
sieurs bons  caractères.  Les  Astérées  sont  répandues  inégalement  sor 
toutes  les  parties  de  la  terre  ;  il  y  en  a  beaucoup  dans  FAmérique  sept^i- 
trionale  et  en  Afrique.  » 


Section  I.  ASTlÉR^BS-SOXiXBAGlir^ES  Gass. 

Capitules  radiés  ou  discoïdes.  Fleurs-radiales  à  li^^ufe 
jaune  (  par  exception  blanchâtre); 

Genre  VERGE-D'OR.  —  Solidago  Linn- 

Capitules  oblongs,  radiés;  fleurs -radiales  au  nombre  de 
ôà  15,  femelles 9 1-sériées,  plus  ou  moins  distancées,  li- 
gulées  ;  fleurs  du  disque  tantôt  plus  nombreuses  que  les 
fleurs  femelles ,  tantôt  moins ,  hermaphrodites,  à  coiolle 
infondibuliforme,  inégalement  5-dentée.  Involucre  oblong, 
subcylindracé,  plus  court  que  les  fleurs  du  disque,  formé 
d'écaillés  inégales,  pauci-sériées ,  imbriquées,  appliquées, 
foliacées,  1-nervées,  ovales-oblongues,  obtuses,  memhra* 
neuses  aux  bords.  Réceptacle  petit,  plan,  alvéolé,  à  cloisons 
épaisses,  charnues,  ordinairement  dentées.  Filets  soudes 
jusqu'au  milieu  seulement  du  tube  de  la  corolle.  Nucules 
cylindracées  ou  obconiques,  un  peu  comprimées,  striées; 
aigrette  1-sériée,  longue^  composée  de  soies  filiformes, 
barbellulées,  inégales,  amincies  au  sommet.  ^ 
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Herbes  vivftces,  rameuses.  Tiges  dressées,  cylindriques. 
Feuilles  entières  ou  dentées  :  les  radicales  plus  grandes , 
rétrécies  en  pétiole;  les  caulinaires  graduellement  plus 
petites,  plus  étroites,  éparses,  la  plupart  sessilés.  Capitu- 
les petits,  pédicellés,  disposés  en  grappes  terminales,  ou 
axillaires  et  terminales ,  denses  (  souvent  unilatérales  et 
plus  ou  moins  recourbées ,  rarement  simples ,  ordinaire- 
ment composées  de  cymules  oligocéphales  )  ;  pédicellés 
1-bractéolés  à  la  base,  dressés.  Corolles  jaunes  (dans  une 
seule  espèce  les  ligules  sont  blanchâtres  )  :  les  radiales  à 
ligule  linéaire ,  ou  oblongue,  ou  elliptique ,  obtuse ,  ordi- 
nairement courte  et  étalée.  —  A  l'exception  de  quelques 
espèces,  dont  une  seule  est  indigène,  ce  genre  appartient  à 
l'Amérique  septentrionale.  Beaucoup  d'entre  elles  se  cul- 
tÎTCnt  comme  plantes  d'ornement  ;  ces  végétaux  sont  très- 
rustiques,  et  ils  s'accommodent  des  terrains  les  plus  in- 
grats. NoUs  ne  ferons  mention  que  des  espèces  les  plus 
notables. 

A.  Grappes  unilatérales ,  plus  ou  moins  recourbées ,  grêles , 
en  général  rapprochées  en  panicule  pyramidale. 

a)  Feuillu  triplinervées ,  en  général  étroiiet.  Grappct  très-den$es,  dé' 
garniei  de  grandes  feuilles,  rapprochées  en  panicule  ininterrompue. 

Verge-d'or  élancée.  —  Soiidago  procera  Hort.  Kew,  — 
Tige  velue,  élancée,  rameuse  vers  le  sommet.  Feuilles  scabres 
en  dessus,  pubescentes  en  dessous,  pointues  :  les  caulinaires  ob- 
scurément crénelées,  ou  érosées,  ou  dentelées,  laDcëolëes,  étroites; 
les  raméaires  lancéolées ,  ou  linéaires-lancéolées ,  ou  oblongues- 
lancéolées,  très-entières.  Grappes  peu  recourbées ,  très-longues, 
nutantes  avant  la  floraison.  Ligules  très-courtes ,  linéaires-ob^ 
longues.  —  Tiges  hautes  de  4  ^  lo  pieds,  feuàilues.  Rameaux 
non-fastigiés.  Ramules-florifbres  sub6liformes,  garnis  de  feuilles 
courtes,  lancéolées-linéaires,  acérées,  plus  ou  moins  recourbées. 
Feuilles  minces,  non-luisantes,  d'un  vert  foncé  en  dessus,  grisâ- 
tres ou  d'un  vert  pâle  en  dessous  :  les  caulinaires  longues  de  3 
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à  6  pouces,  larges  de  4  à  8  lignes.  Capitules  longs  de  2  lignes; 
ligules  plus  courtes  que  l'inyolucre. 

Verge-d'or  du  Canada. — Solidago  canadensis  Linn.  — 
Solidago  nutans  Desfont.  Horl.  Par.— Tige  velue,  en  général 
paniculée  au  sonunet.  Feuilles  pubescentes  aux  2  &ces  ou  seu- 
lement en  dessous ,  scabres  :  les  caulinaires  lancéolées ,  acumi- 
nées,  fortement  dentelées }  les  raméaires  lancéolées  ou  lancéolées- 
linéaires,  très-entières,  ou  dentelées,  pointues.  Grappes  longues, 
fortement  recourbées.  Ligules  très-courtes ,  linéaires-oblongues. 

—  Plante  haute  de  3  à  4  pieds ,  très-semblable  à  l'espèce  pré- 
cédente par  le  feuillage  et  les  capitules. 

Verge -d'or  glabre* — Solidago  glàbra  Desfont.  Hort.  Par. 

—  Solidago  fragrans  et  Solidago  gigantea  Willd.  —  Tige 
glabre,  lisse.  Feuilles  glabres  et  lisses  aux  deux  faces,  scabres 
aux  bords  ,  la  plupart  (excepté  les  ramulaires)  dentelées,  acu- 
minées  aux  deux  bouts  :  les  inférieures  lancéolées-oblongues  ou 
lancéolées- elliptiques;  les  supérieures  lancéolées  ou  linéaires- 
lancéolées.  Grappes  longues,  fortement  recourbées.  Ligules  sub- 
linéaires,  plus  courtes  que  l'inyolucre.  — Plante  baute  de  2  à 
4  pieds ,  semblable  à  l'espèce  précédente  par  le  port  ;  capitules 
plus  grands.  Feuilles  inférieures  longues  de  3  à  6  pouces,  et  at- 
teignant jusqu'à  7  pouces  de  large. 

Verge-d'or  lisse. — Solidago  lœvigata  Hort.  Kew. — Tige 
glabre  et  très-lisse,  de  même  que  les  feuilles,  en  général  simple. 
Feuilles  un  peu  charnues,  subcoriaces,  mucronées ,  très-entières, 
ponctuées  :  les  caulinaires  lancéolées-oblongues  ;  les  ramidaires 
petites,  linéaires-lancéolées.  Grappes  courtes,  très-serrées,  pres- 
que di*oites.  Ligules  oblongues,  plus  longues  que  les  fleurs  du 
disque.  —  Tiges  hautes  de  3  à  5  pieds ,  très-feuillues.  Feuilles 
d'un  vert  gai  :  les  caulinaires  longues  d'environ  3  pouces ,  sur 
9  lignes  de  large.  Pédoncules  pubescents.  Capitules  longs  de  3  li- 
gnes. —  Espèce  très-distincte  ;  à  Paris  elle  fleurit  en  octobre  et 
novembre. 
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Vekgk-d'or  toujours  verte. — Solidago  sempervirensLiim . 
— Tige  ëlancée,  ef&lëe,  anguleuse,  trës-glabre  et  lisse  de  même 
que  les  feuilles.  Feuilles  un  peu  charnues ,  subcoriaces ,  trës- 
entières,  ponctuées^  terminées  en  pointe  calleuse  :  les  caulinaires 
lanceolées-linëaires  ou  linéaires-lancéolées  ;  les  ramulaires  sub- 
linéaires. Ligules  sublinéaires ,  plus  longues  que  les  fleurs  du 
disque. — Tige  haute  de  5  à  8  pieds,  très-feuillue,  simple,  ou 
rameuse  au  sommet.  Feuilles  d'un  vert  gai  :  les  caulinaires  lon- 
gues de  2  à  4  pouces^  larges  de  3  à  6  lignes.  Grappes  tantôt 
courtes  et  plus  ou  moins  recourbées ,  tantôt  grêles  et  droites. 
Capitules  longs  de  2  à  3  lignes.  —  Cette  espèce  fleurit  en  oc- 
tobre et  novembre. 

b)  Feuillet  veineutet  ou  penninervéei  :  les  inférieures  en  général  /or- 
get.  Grappei  en  général  feuillées,  peu  recourbées. 

Verge-d'or  a  dentelures  pointues.  —  Solidago  arguta 
Hort.  Kew.  —  Tige  glabre  de  même  que  les  feuilles.  Feuilles 
lisses  aux  2  faces,  quelquefois  scabres  aui  bords ,  acuminées  : 
les  caulinaires  la  plupart  dentelées  ;  les  inférieures  lancéolées- 
spathulées,  ou  lancéolées-obovales,  ou  lancéolées-elliptiques;  les 
supérieures  lancéolées-oblongues^  les  raméaires  lancéolées-li- 
néaires. Grappes  feuillues  ,  plus  ou  moins  divergentes.  Ligules 
elliptiques^  en  général  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque.  — 
Tiges  dressées,  en  général  paniculées.  Feuilles  minces  ,  un  peu 
luisantes ,  d'un  vert  foncé  en  dessus  :  les  radicales  longues  de  4 
à  8  pouces ,  sur  !i  à  4  ponces  de  large.  Grappes  plus  ou  moins 
recourbées,  disposées  en  panicule  tantôt  pyramidale,  tantôt  plus 
ou  moins  allongée.  Capitules  longs  de  3  à  4  lignes. 

Verge-d'or  scabre.  — Solidago  aspera  Hort.  Kew.  — Tige 
pubescente.  Feuilles  scabres,  pubérules,  rugueuses,  acuminées 
aux  2  bouts  :  les  caulinaires  lancéolées-elliptiques ,  ou  lancéo- 
lées-oblongues,  inégalement  dentées;  les  raméaires  ovales  on 
ovales-lancéolées,  très-entières,  ou  légèrement  crénelées,  petites. 
Grappes  presque  droites,  disposées  en  panicule  très-lâche.  Capi- 
tules petits^  ligules  courtes,  sublinéaires. — Tige  dressée,  pani  : 
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culée,  haute  de  2  à  3  pieds  ;  rameaui  très-grêles,  effilés^  simples, 
presque  dressés.  Feuilles  caulinaires  longues  de  1  pouce  à  3  pou- 
ces. Capitules  longs  de  2  lignes. 

Verge-d'or  étalée,  r—  Solidago  patula  MiiUenb.  —  Tige 
dressée,  ordinairement  paniculée  :  rameaux  divariquës,  simpbi. 
Feuilles  scabres,  pubérules,  acuminées  :  les  radicales  oblongue^ 
spathulees,  crénelées;  les  caulinaires  crénelées  ou  dentées,  lan- 
céolées-oblon  gués  ;  les  raméaires  lancéolées  ou  lancéolées-linéai-< 
res,  petites,  très-entières.  Panicule  diffuse,  interrompue.  Grappes 
bractéolées,  ordinairement  courtes.  Ligules  sublinéaires,  allon- 
gées.— ^Tiges  anguleuses,  effilées,  baute  de  i  pied  à  2  pieds. 
Feuilles  fermes,  d'un  vert  gai  :  les  inférieures  longues  de  3  à  4 
pouces.  Grappes  denses,  bractéolées  :  les  raméaires  courtes.  Ca- 
pitules longs  d'environ  3  lignes. 

Verge-d'or  glauque.  —  Solidago  cœsia  Linn.  —  Dill. 
Hort.  Elth.  a,  tab.  307,  fig.  SgS.  —  Solidago  gracilis  Poir. 
—  Solidago  Uvida  Willd.  —  SoUdago  axillaris  Pursh. — So^ 
lidago  Schraderi  De  Cand.  Prodr.  —  Tige  dressée,  paniculée; 
rameaux  grêles,  dressés.  Feuilles  très-glabres  et  lisses  aux  2  fa- 
ces ,  glauques  en  dessous ,  la  plupart  dentelées  :  les  radicales 
lancéolées-spatbulées  ;  les  caulinaires  lancéolées  ou  lancéolées- 
oblongues.  Grappes  tantôt  droites,  tantôt  courbées ,  axillaires, 
courtes,  disposées  en  panicules  feuillées,  effilées.  Capitules  pau- 
ciflores  :  ligules  oblongues,  en  général  plus  longues  que  le  dis- 
que. —  Plante  lisse  ,  haute  de  1  V»  pied  à  2  pieds.  Tige  grêle, 
cylindrique,  souvent  rougeatre,  en  général  rameuse  àes  la  base; 
rameaux  en  général  simples ,  formant  une  panicule  subpyrami- 
dale. Feuilles  d'un  vert  gai  en  dessus,  ordinairement  pendantes; 
les  radicales  longues  de  4  à  8  pouces,  larges  de  i  pouce  k  2  pou- 
ces. Inflorescence  très-variable.  Grappes  inférieures  plus  courtes 
que  les  feuilles.  Capitules  longs  de  2  lignes. 

Verge-d'or  effilée.  —  Solidago  virgata  Michx.  —  SoU» 
dago  stricia  Hort.  Kew.  —Tige  dressée,  simple,  ou  rameuse  4U 
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sommet;  rameaux  très-gréles,  effiles^  simples,  feuillus,  subfas- 
tigies.  Feuilles  fennes,  glabres,  scabres  :  les  radicales  et  les  eau- 
linaires-inférieures  lancëolées-spathulées;  les  supérieures  et  les 
raméaires  petites,  lancéolées ,  ou  linéaires-oblongues ,  ou  oblon- 
gues,  mucronëes,  en  général  très-entières.  Grappes  courtes,  asi- 
laires, bractéolées,  disposées  en  panicules  racémiformes,  denses, 
effilées.  — Plante  haute  de  i  V»  pied  à  3  pieds.  Tige  verte,  cy- 
lindrique ,  striée ,  lisse  de  même  que  les  rameaux.  Feuilles  sub- 
coriaces, d'un  vert  gai  :  les  inférieures  longues  d'environ  6  pou- 
ces, sur  6  lignes  de  large;  les  caulinaires-supérieures  et  les 
raméaires  longues  de  4  à  8  lignes.  Panicules  grêles,  longues 
de  4  à  8  pouces,  en  général  denses.  Capitules  longs  de  2  lignes  ; 
ligules  sublinéaires,  un  peu  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque. 

B.  Grappes  non-unilatérales,  droites  y  en  général  oligocépha- 
les,  disposées  ordinairement  en  paniculeoblongue.  Feuilles 
veineuses  :  les  inférieures  larges. 

Yerge-d'or  a  feuilles  de  Limons.  •—  Solidago  Umoni^ 
folia  Pers. — Solidago  mexicana  Linn.  •^•Tige  ascendante, 
rameuse.  Feuilles  obtuses ,  très-glabres,  toutes  très-entières  :  les 
radicales  lancéolées-elliptiques,  ou  lancéolées-oblongues  ;  lescan- 
linaires  lancéolées,  ou  oblongues;  les  raméaires  petites,  oblon- 
gues.  Grappes  axillaires,  courtes,  lâches,  disposées  en  panicules 
allongées.  Ligules  sublinéaires,  un  peu  plus  longues  que  les 
fleurs  du  disque.  —  Tiges  assez  grosses,  fermes,  charnues,  cy- 
lindriques, striées,  hautes  de  i  pied  à  2  pieds  ;  rameaux  dressés, 
Don-fastigiés ,  en  général  racémifères  à  presque  toutes  les  aissel- 
les. Feuilles  d'un  vert  un  peu  glauque,  veineuses ,  finement  ré- 
ticulées en  dessous  :  les  radicales  longues  d'environ  1  pied,  lar- 
ges de  I  '/,  pouce  à  3  pouces,  dressées.  Pédoncules  bractéolés  , 
filiformes,  allongés.  Capitules  longs  d'environ  3  lignes. — Cette 
espèce,  nommée  vulgairement  Verge-d'or  du  Mexique,  croit 
'dans  les  provinces  méridionales  des  États-Unis;  elle  fleurit 
en  été. 

Vergx-d'or  a  feuilles  de  Lithosperme.— '«SoZidl^o  Ulho' 
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spermifolia  Willd.  —  Tiges  simples,  ou  rameuses  au  sommet/ 
dresse'es.  Feuilles  subcoriaces,  glabres,  plus  ou  moins  scabres  : 
les  radicales  et  les  caulinaires-infe'rieures  lancéolëes-oblongues 
ou  lancëolëes-elliptiques,  obtuses,  dentées  ;  les  autres  lancéolées, 
très- entières,  pointues.  Grappes  courtes ,  axillaires,  lâches,  dis- 
posées en  panicule  allongée.  Ligules  oblongues,  plus  longues 
que  les  fleurs  du  disque.  —  Plante  baute  de  a  à  3  pieds.  Tige 
grêle,  cylindrique,  striée,  pubérule,  un  peu  scabre,  souvent 
rougeâtre;  rameaux  nuls,  ou  courts  et  disposés  en  panicule  allon- 
gée. Feuilles  d'un  yert  un  peu  glauque  :  les  radicales  longues 
de  6  à  la  pouces,  larges  de  i  pouce  à  2  pouces.  Pédoncules  fili- 
formes ,  allongés.  Capitules  longs  d'environ  3  lignes. 

Verge -d'or  raide.  —  SoUdago  rigida  Jaùm,  —  Tiges  sim- 
ples, ou  rameuses  au  sommet,  dressées.  Feuilles  scabres,  pubé- 
rules^  fermes,  obtuses  :  les  radicales  grandes,  elliptiques,  ou 
elliptiques-oblongues,  obtuses,  crénelées;  les  caulinaires  ovales, 
ou  ovales-oblongues,  ou  oblongues,  la  plupart  trës-entîëres.  Pa- 
nicules  tbyrsoïdes  ou  cymeuses,  feuillées,  denses.  Ligules  oblon- 
gues, plus  longues  que  les  fleurs  du  disque.  —  Tiges  fermes, 
droites ,  cylindriques ,  pubescentes ,  scabres ,  bautes  de  2  à  4 
pieds;  rameaux  grêles, presque  dressés.  Feuilles  d'un  vert  un 
peu  glauque  :  les  radicales  longues  d'environ  i  pied,  larges  de 
a  à  4  pouces.  Capitules  longs  d'environ  3  lignes,  multiflores, 
plus  ou  moins  longuement  pédoncules. 

Verge-d'or  a  grandes  fleurs.  —  SoUdago  grandiflora 
Desfont.  Hoit.  Par.  —  Espèce  très-semblable  à  la  précédente  par 
le  port  et  l'inflorescence  ;  elle  en  diffère  i**  en  ce  que  les  feuilles 
radicales  sont  notablement  moins  grandes  (longues  d'environ  6 
pouces,  sur  2  pouces  de  large),  lancéolées-oblongues, pointues, 
dentelées  ;  2^  par  les  feuilles  caulinaires  qui  sont  pointues , 
ovales-lancéolées,  la  plupart  dentelées^  3*  par  ses  ligules  un  * 
peu  plus  longues. 

Verge-^d'or  pubérui^e.  —  SoUdago  hirla  Willd.  —  Tige 
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dressée,  ordinairement  paniculëe  (du moins  au  sommet);  ra- 
meaux subfastigiés.  Feuilles  assez  fermes,  rugueuses,  veineuses, 
pointues ,  inégalement  ou  doublement  dentelées,  pubérules,  un 
peu  scabres  :  les  radicales  lancéolées-spathulées  ;  les  caulinaires 
lancéolées  ou  lancéolées-oblongues.  Panicules  denses,  thyrsoïdes, 
feuillées,  en  général  courtes.  Ligules  oblongues,  plus  longues 
que  le  disque.  ~  Tiges  bautes  de  i  y,  pied  à  3  pieds,  raides, 
droites,  cylindriques,  feuillues,  souvent  rougeâtres;  rameaux 
dressés  ou  un  peu  divergents,  simples,  feuilles ,  grêles,  efûlâf. 
Feuilles  d'un  vert  foncé  en  dessus,  non-luisantes  :  les  radicales 
longues  de  3  à  4  pouces,  larges  de  >/,  pouce  à  i  pouce.  Gapitu<^ 
les  grêles,  longs  de  2  à  3  lignes,  plus  ou  moins  longuement  pé- 
doncules. 

Verge-d'or  flexuevse.  —  Solidago  jflexicaulis  lAxm.  — 
Tige  dressée,  flexueuse,  glabre,  anguleuse ,  simple  ou  rameuse  ; 
rameaux  non-fastigiés.  Feuilles  minces,  glabres,  veineuses,  ru- 
gueuses ,  acuminées ,  doublement  dentelées  :  les  radicales  gran- 
des, lancéolées-oblongues^  les  caulinaires  ovales  ou  ovales-lao- 
céolées,  brusquement  rétrécies  en  pétiole  ailé.  Grappes  axillaires, 
denses,  la  plupart  plus  courtes  que  les  feuilles,  rapprochées  en 
paniculetbyrsoïde.— Tiges  bautes  de  i  '/>  pîed  à  3  pieds,  grêles, 
lisses  de  même  que  les  autres  parties  de  la  plante  ;  rameaux  grêles^ 
dressés.  Feuilles  d'un  vert  foncé  en  dessus,  d'un  vert  pâle  en 
dessous  :  les  radicales  longues  de  5  à  lo  pouces,  larges  de 
I  >/a  pouce  à  3  pouces.  Fleurs  odorantes.  Capitules  courtement 
pédicellés,  longs  de  a  à  3  lignes.  Ligules  courtes^  elliptiques. 

Verge-d'or  commune.  —  Solidago  Firga-aurea  Linn.  — 
Engl.  Bot.  tab.  3oî  .  —  Flor.  Dan.  tab.  663.  —  Solidago  vul- 
garis  Lamk.  —  Solidago  minuta  Linn.  —  Solidago  alpestris 
Willd.  —  Solidago  camhrica  Horl.  Kew.  —  Solidago  minor 
Pers.  —  Solidago  arenaria  Horn.  —  Solidago  littoralis  Savi. 
—  Solidago  nudijlora  Vivian.  —  Tiges  simples  ou  rameuses, 
dressées,  plus  ou  moins  anguleuses^  rameaux  non-fastigiés* 
Feuilles  glabres ,  ou  pubescentes;  acuminées,  ou  pointues,  den« 
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teléeSy  ou  ciéneléeSj  minces,  veineuses  :  les  radicales  et  les  eail* 
linaires-infe'rieures  lancéolëes ,  on  lancéolëes-obkmgues ,  ou  la»* 
céolëes-elliptiques,  ou  lancéolées-spathulées ,  pétiolëes  ;  les  autres 
lancéolées  ou  lancéolées-eblongues,  la  plupart  subseasiles.  Pédon- 
cules i-à  isi-céphales ,  allongés ,  filiformes ,  axillaires,  disposés 
en  panicule  thyrsoïde,  assez  dense ,  plus  ou  moins  allongée.  Li- 
gules lancéolées-oblongnes,  débordant  les  fleurs  du  &qae.  — • 
Plante  trës-yariable,  haute  de  quelques  pouces  (dans  les  localités 
arides  ou  alpestres)  à  2  pieds.  Tiges  glabres ,  ou  pubesieentcs,  au 
poilues^  gréleSy  plus  ou  moins  flexueuses,  souvent  rougeâlres,  en 
général  peu  ou  point  rameuses.  Feuilles  d'un  vert  foncé  en  des- 
sus :  les  inférieures  longues  de  3  à  5  pouces.  Capitules  longs  de 
3  à  5  lignes.  —  Cette  espèce,  connue  sous  le  nom  vulgaire  de 
Verge-d^OTy  est  commime  dans  les  bois,  les  buissons  et  les  pe- 
louses sèches;  elle  fleurit  de  juillet  en  septembre;  parmi  ses 
nombreuses  congénères^  c'est  la  seule  qui  soit  indigène  d'Europe; 
on  l'employait  jadis  comme  détersive,  vulnéraire,  diurétique ,  el 
astringente. 

Verge-d'or  bicolore.  —  SoUdago  bicolor  Linn.  —  Tig« 
dressée,  anguleuse ,  en  général  paniculée.  Feuilles  fermes^  sca- 
bres,  pubérules  :  les  radicales  spathulées-obovales,  crénelées  , 
subacuminées  ;  les  caulinaires  lancéolées-obl(mgues,  ou  lancéoléea- 
obovaleSy  ou  lancéolées-elliptiques,  subérosées ,  ou  panci-créne- 
lëes,  acuminées,  ou  pointues;  les  raméaires ovales, ou oblongues, 
petites ,  très-entières ,  subobtuses.  Pédoncules  3-à  i  a-céphales , 
axillaires ,  disposés  en  longue  panicule   interrompue.  Ligules 
blanches,  courtes,  elliptiques-oblongues.  —  Plante  haute  de  i 
pied  à  2  Va  pieds.  Tige  grêle,  raide,  pubérnle ,  plus  ou  moins 
flexnense;  rameaux  très-grêles,  effilés,  simples,  dressés,  non- 
fastigiés ,  ilorifères  presque  dès  leur  base.  Feuilles  d'un  vert  un 
peu  glauque  :  les  radicales  veineuses,  longues  de  4  À  8  pouces, 
larges  de  i  y,  pouce  à  3  pouces.  Grappes  ou  cymules  tantôt 
plus  courtes  que  les  feuilles,  tantôt  plus  longues.  Capitules  cour* 
tement  pédicellâ,  longs  de  3  lignes.  Fleurs  du  disque  à  corolle 
d'im  jaune  très-pâle.  Ligules  longues  à  peine  de  i  li^ne.  —  Es- 
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p^  très-distincte  par  la  couleur  des  fleurs  ^  fleurit  en  septembrt 
et  octobre. 


Section  II.  ASTB&iss-BAOOBA&mÊBS  Gass. 

Capitules  incouronnés,  homogames. 

Genre  LLNOSYRE.  —  Linosp-is  Cass. 

Capitules  multiflores.  Involucre  campaniformef  plus  court 
que  les  fleurs ,  formé  d'écaillés  foliacées ,  linéaires ,  poin- 
tues, inégales  y  pauci-sériées,  plus  ou  moins  recourbées , 
appliquées  et  élargies  à  la  base.  Réceptacle  large,  presque 
plan  y  fovéolé  :  cloisons  basses,  eharnues,  dentées.  Corolle 
infondibuliforme ,  5-fide  :  segments  linéaires,  très-étalés, 
arqués  en-dehors.  AnthèFes  saillantes.  Stigmates  plus  longs 
que  les  anthères.  Mucules  oblongues-obovales ,  compri- 
mées, non-rostréeSy  écostées,  soyeuses  ;  aigrette  rousse , 
plus  courte  que  la  corolle,  composée  de  soies  nombreuses, 
pauci-sériées ,  filiformes ,  barbellulées,  amincies  au  som- 
met. —  Herbe  viyace.  Feuilles  non-ponctuées ,  linéaires , 
trèft-entières , sessiles,  éparses.  Pédoncules  terminaux,  1- 
céphales ,  grêles ,  bractéolés ,  disposés  en  corymbe  ou  en 
cyme.  Corolle  jaune. 

LuiosYaE  GOMinniB.  —  Linosyris  vulgaris  Cass.  — *  Chry^ 
socoma  Linosyris  Linn.  — -  Plante  touffue,  haute  de  '/a  pied  k 
3  pieds,  finement  pubërule  et  un  peu  scabre  k  toutes  ses  parties 
herbacées.  Tiges  simples  ou  rameuses,  dressées,  ou  ascendantes, 
cylindriques,  feuillues,  grêles,  effilées,  souvent  rougeâtres  ;  ra- 
meaux fastigiés  ou  subfastigiés ,  oligocëphales,  médiocrement 
feuilles.  Feuilles  subcoriaces,  d'un  vert  gai^  i-nervées,  pointues, 
longues  de  '/a  pouce  à  a  pouces,  larges  de  Vs  de  ligne  à  i  ligne. 
Cymes  on  corymbes  tantôt  lâcbes,  tantôt  denses,  3-à-7-eëphaks. 
ûipitsles  long^  d'enviioa  6  lignes.  —  Cette  plante  croit  dans 
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les  pâturages  secs;  elle  fleurit  [en  août  et  en  septembre;  on  la 
cultive  dans  les  parterres. 

Genre  CHRYSOGOME.  —  Chysocoma  Linn. 

Capitules  multiflores,  Iiémispliériques.  Inyolucre  large , 
campaniforme ,  plus  court  que  les  fleurs,  formé  d'écaillés 
inégales  ,  pauci -sériées ,  irrégulièrement  imbriquées ,  ap- 
pliquées, linéaires-lancéolées^  pointues^  coriaces,  membra- 
neuses aux  bords.  Réceptacle  large ,  plan ,  fovéolé  ou  al- 
véolé, à  cloisons  peu  éleyées,  charnues ,  dentées.  Corolles 
subinfondibuliformes,  courtement  5-lobées  :  les  extérieu- 
res arquées  en  dehors  ;  les  intérieures  droites.  Anthères 
incluses.  Stigmates  saillants.  Nucules  obovales,  compri- 
mées, non-rostrées,  obscurément  1-costées  à  chaque  Cace, 
presque  glabres  ;  aigrette  blanche,  subcaduque,  composée 
de  soies  filiformes ,  barbellulées ,  épaissies  au  sommet , 
1-sériées ,  contiguës ,  subisométres.  —  Arbustes  très-ra- 
meux.  Feuilles  linéaires ,  éparses,  sessiles^  le  plus  souvent 
très-entières.  Capitules  solitaires,  terminaux,  longuement 
pédoncules.  Corolles  jaunes. 

Chrysocome  dore.  —  Chrysocoma  Coma-aurea  Linn.  — 
Chrysocoma  aurea,  Chrysocoma  patula^  et  Chrysocoma  cer- 
nua  Thunb.  Gap.  —  Arbuste  touffu,  haut  de  2  à  3  pieds.  Tige 
et  rameaux  adultes  ligneux ,  aphylles.  Ramules  ascendants  ou 
plus  ou  moins  divergents,  grêles^  feuillus,  en  général  simples. 
Feuilles  subcoriaces,  persistantes,  très-entières,  obtuses,  longues 
de  6  à  12  lignes,  larges  de  V4  de  ligne  à  i  ligne,  le  plus  souvent 
étalées  ou  réfléchies.  Capitules  larges  d'environ  6  lignes.  — 
Cette  espèce^  originaire  du  cap  de  Bonne-Espérance,  se  cultive 
comme  arbustie  d'ornement  de  serre  tempérée  ;  elle  fleurit  tout 
l'été. 

Genre  BACGHARIS.  —  Baccharis  (Linn.)  Cass. 

Capitules  multiflores ,  dioïques.  Réceptacle  aussi  long 
que  les  fleurs  ou  plus  court,  campaniforme^  ou  cylindracé, 
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formé  d'écaillés  coriaces,  membraneuses  aux  bords ,  im- 
briquées, appliquées,  ovales,  obtuses  :  les  intérieures  sub- 
linéaires. Réceptacle  presque  plan  ou  rarement  conique, 
foyéolé,  ou  alvéolé.  -^  Fleurs  mâles  :  Corolle  infondibuU- 
forme ,  5-fide.  Anthères  saillantes.  Ovaire  abortif ,  à  ai- 
grette irrégulière,  courbée,  formée  de  soies  inégales,  chif- 
fonnées, 1-sériées,  filiformes,  barbeilulées.  Style  indivisé, 
sans  stigmates.  —  Fleurs  femelles  :  Corolle  fihforme,  sub- 
tronquée. Anthères  nulles.  Stigmates  saillants.  Nucules 
subcylindracées  ,  obtuses ,  glabres ,  ^  0-costées  ;  aigrette 
longue,  irrégulière,  courbée,  composée  de  soies  nombreu- 
ses, inégales,  chiffonnées,  soudées  par  la  base,  filiformes, 
irrégulièrement  barbeilulées.  t —  Arbrisseaux  ou  sous-ar- 
brisseaux (propres  à  l'Amérique,  et  abondant  surtout 
dans  les  contrées  intertropicales),  le  plus  souvent  résineux. 
Feuilles  sessiles  ou  pétiolées ,  éparses ,  très-entières ,  ou 
dentées,  penninervées ,  pu  1-nervées,  ou  triplinervées , 
coriaces ,  le  plus  souvent  parsemées  de  glanduies  poncti- 
formes ,  ou  d'une  pubescence  furfuracée.  Pédoncules  ter- 
minaux ou  axillaires  et  terminaux  ;  capitules  en  général 
petits^  ordinairement  glomérulés  au  sommet  des  pédon- 
cules. Corolle  blanchâtre. 

Baccharis  a  feuilles  d'Halime.  —  BaccTiaris  halimifolia 
LioD.  —  Duham.  Arb.  éd.  i,  vol.  i,  tab.  35;  éd.  2,  vol.  i, 
tab.  60.  —  Baccharis  cuneifoUa  Mœncli.  —  Conyza  halimi- 
folia Desfont.  Hort.  Par.  —  Buisson  ou  arbrisseau  haut  de  5  à 
12.  pieds.  Rameaux  paniculés,  dispose's  en  cjme  touffue.  Jeunes- 
pousses  visqueuses,  et  plus  ou  moins  anguleuses  de  même  que 
les  ramules-florifères.  Feuilles  d'un  vert  glauque,  ponctue'es  de 
blanc ,  penninervées  :  les  raméaires  rhomboïdales ,  ou  ovales- 
deltoïdes,  pointues ,  plus  ou  moins  profondément  sinuées-den- 
tées,  pétiolées,  longues  de  i  pouce  à  2  pouces }  les  ramulaires 
plus  petites,  lancéolées-ob ovales,  ou  lancéolées-oblongues ,  ou 
oblongues-spathulées,  obtuses,  sessiles,  ou  subsessiles,  en  géné- 
ral triplinervées  :  les  inférieures  dentées  ou  sinuées-dentées  ; 
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les  supërieurcs  très- entières.  Pédoncules  1-7-céphales,  ordinai- 
rement plus  longs  que  les  feuilles.  Capitules-mâles  subglobuleux, 
pédicellës.  Capitules  femelles  sessiles  ou  subsessiles,  subcjlin- 
draces ,  longs  d'environ  4  lignes.  Ëcaiiles-inyolucrales  verdâtres 
ou  rougeâtres  :  les  inférieures  obtuses  ;  les  supérieures  mucro- 
nc'es.  —  Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Conjrze  (ou  Cf*- 
nise)  de  Virginie ^  ou  Bacchante  de  Virginie,  croît  dans  les 
provinces  méridionales  des  États-Upis  ;  l'élégance  de  son  port 
et  de  son  feuillage  toujours  vert  la  fait  cultiver  comme  arbuste 
d'ornement ,  mais  elle  résiste  difficilement  aux  hivers  du  nord 
de  la  France. 


Section  III.  ASTÉa^BS-'PROTOTTPES  Cass. 

Capitules  radiés  :  ligules  jamais  jaunes.  Disque  plus  htM 

que  large.  Réceptacle  plan. 

Genre  ERIGERE.  —  Erigeron  Linn. 

Capitules  multiflores.  Fleurs-radiales  subbisériées,  dres- 
sées, femelles,  ligulées,  aussi  longues  ou  plus  longues  que 
les  fleurs  du  disque;  ligules  linéaires,  très-étroites.  Fleurs 
du  disque  tubuleuseSy  ô-fides,  hermaphrodites,  ouïes 
extérieures  femelles,  les  centrales  hermaphrodites.  Invo- 
lucre  aussi  long  que  les  fleurs  du  disque,  subcylindracé, 
formé  d'écaillés  subfoliacées,  pauci-sériées ,  irrégulière- 
ment imbriquées,  linéaires.  Réceptacle  plan,  nu,  fovéolé  ; 
bords  des  fovéoles  dentés.  Nucules  oblongues,  compri- 
mées ,  non-rostrées ,  hispides  ;  aigrette  formée  de  &oies 
filiformes ,  barbellulées,  nombreuses ,  1-sériées,  plus  lon- 
gues que  la  corolle. —  Herbes,  la  plupart  annuelles  ou  bis- 
annuelles. Feuilles  entières,  ou  dentées,  ou  lobées,  alter- 
nes. Pédoncules  terminaux  ou  axillaires  et  terminaux,  1- 
céphales,^ou  oligo-céphales.  Fleurs-radiales  blanches,  ou 
bUaeSi  ou  rouges.  Fleurs  du  disque  jaunâtres. 


.Vif 
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ÉRiciRE  ACRE.  —  ErigcTon  acre  lAxm,  —  ËDgl.  Bot.  tab. 
1 158.  —  Erigeron  podolicus  Bess.  —  Erigeron  ciliatum  et 
Erigeron  elongatum  Ledeb.  —  Plante  bisannuelle,  baute  de 
7a  pied  à  3  pieds,  en  gênerai  pubescente  ou  bispidule.  Tige  grêle, 
dressée,  ferme,  anguleuse,  feuillée,  plus  ou  moins  Hexueuse, 
souvent  violette  ou  ronge,  tantôt  simple  et  oligocepbale,  tantôt 
rameuse  au  sommet,  tantôt  paniculée;  rameaux  grêles  ou  fili- 
formes, dressés,  médiocrement  feuilles,  ordinairement  i-ou  oligo- 
cépfaales.  Feuilles  d'un  vert  glauque,  un  peu  cbarmies,  glabres, 
ou  pubescentes  :  les  radicales  lancéolées  ou  lancéolées-oblon- 
gues,  pétiolées,  sinuolées-deoticulées ,  obtuses,  mucronulées, 
longues  de  4  à  8  pouces  ;  les  caulinaires  lancéolées-oblongues, 
ou  oblongues-liguliformes  ;  les  raméaires  en  général  très-petites. 
Pédoncules  terminaux  (en  corjmbe),  ou  axillaireset  terminaux, 
i-céphales,  longs,  filiformes.  Capitules  subturbinés,  longs  de  3 
k  4  lignes.  Fleurs-radiales  blanchâtres,  ou  roses,  ou  violettes, 
aussi  longues  ou  un  peu  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque. 
Fleurs  du  disque  la  plupart  femelles.  Aigrette  roussâtre  ou  blan- 
châtre, luisante,  2  fois  plus  longue  que  la  ligule.  —  Celte  plante 
est  commune  dans  les  localités  découvertes  et  incultes. 

Érigère  du  Canada.  —  Erigeron  canadense  Linn.  — Eri- 
geron paniculatum  Lamk.  —  Cœnotus  paniculatus  Nutt.  — - 
Plante  annuelle,  pubescente,  hante  de  i  pied  h  4  pieds.  Tige 
dressée,  elfilëe,  feuillue ,  cylindrique,  poilue,  en  général  ra- 
meuse presque  dès  la  base  ;  rameaux  simples ,  très-gréles ,  on 
filiformes,  médiocrement  feuilles ,  disposés  en  longue  panicule 
thyrsQÏde.  Feuilles  molles,  pubescentes,  ciliées,  d'un  vert  clair  : 
les  radicales  oblongues-spathulées ,  très-obtuses,  profondément 
crénelées  ;  les  caulinaires  lancéolées  ou  lancéolées-linéaires,  poin- 
tues :  les  ioférieui  es  dentées  ou  dentelées  ;  les  supérieures  et  les 
raméaires  très -étroites,  très-entières.  Pédoncules  i-à  5-céphales, 
axillaires,  disposés  en  grappes  allongées;  pcdicelles  filiformes, 
tantôt  épars,  tantôt  fascicules.  Capitules  petits,  cylindracés.  Fleurs 
radiales  blanchâtres,  dressées,  a  peine  aussi  longues  que  les 
fleurs  du  disque.  Fleurs  du  disque  jaunâtres,  toutes  hermapliro- 
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dites.  Aigrette  blanche ,  luisante,  a  fois  plus  longue  que  la  nu- 
cule.  —  Cette  plante,  qui  passe  pour  originaire  de  l'Amërique 
septentrionale/ est  depuis  longtemps  commune  en  Europe^  elle 
croît  de  préférence  au  bord  des  champs,  et  dans  d'autres  localités 
découvertes  et  sèches  ;  ses  capitules  ont  une  saveur  piquante, 
analogue  à  celle  de  la  Menthe  poivrée.  Les  cendres  de  VErigère 
du  Canada  contiennent  beaucoup  de  potasse. 

Genre  STÉNAGTIS.  —  StenacUs  Gass. 

Capitules  multiflores.  Fleurs-radiales  2-ou  pluri-sériées, 
femelles,  ligulées ,  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque  : 
ligules  longues,  linéaires,  en  général  très-étroites.  Fleurs  du 
disque  hermaphrodites,  à  corolle  subinfondibuliforme,  5- 
dentée.  Involucre  subhémisphérique ,  aussi  long  que  les 
fleurs  du  disque,  formé  d'écaillés  2-ou  3-sériées,  subisomè- 
tres,  appliquées^  linéaires,  pointues,  foliacées.  Réceptacle 
plan  ou  convexe,  large ,  plus  ou  moins  fovéolé.  Nucules 
oblongues-obovales,  comprimées,  hispidules,  non-rostrées  ; 
aigrette  double  :  l'extérieure  très-courte,  composée  de  pail- 
lettes 1-sériées,  sublinéaires  ;  l'intérieure  longue  (mais  un 
peu  plus  courte  que  la  corolle),  caduque,  composée  de  soies 
peu  nombreuses^  subisomètres ,  1-sériées,  distancées,  fili- 
formes, barbellulées.  —  Herbes  (  la  plupart  indigènes  de 
l'Amérique  septentrionale }  annuelles ,  ou  bisannuelles  , 
ou  vivaces,  ou  suffrutescentes.  Feuilles  entières,  ou  den- 
tées, ou  pennatifides^  alternes.  Capitules  solitaires  ou  en 
corymbe,  terminaux,  pédoncules,  en  général  assez  grands. 
Pédoncules  épaissis  au  sommet.  Fleurs  du  disque  à  co- 
rolle jaune.  Fleurs-radiales  très-nombreuses ,  blanches , 
ou  pourpres ,  ou  violettes ,  ou  bleues. 

Sténagtis  glauque.  —  Stenactis  glauca  Nées.  Aster.  — 
Erigeron  glaucus  Ker,  Bot.  Reg.  tab.  i  o.  —  Aster  glaucus 
Desfont.  Hort.  Par.  —  Tige  basse,  suflrutescente.  Rameaux  or- 
dinairement simples^  sub£sistigiés,  i-céphales.  Feuilles  glabres^ 
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OU  presque  glabres,  visqueuses,  trineryëes,  obtuses  .  les  ÏDfé- 
rieures  pétiolées,  spathulées-obovales,  dentées;  les  raméaires 
ohloogues,  ou  oUongues-spathulëes ,  sessiles  y  eo  gëaécal  très- 
eotikes*  Ligules  lanoMe'es-obloi^es.  —  Herbe  vivaoe,  suffiru- 
leseeute  à  la  base,  haute  de  i  pied  à  2  pieds.  Tiçes  adultM 
aphjUes  infeneuremeut,  fieuiUues  au  sommet.  Rameaux  ascen- 
dants^ poilus,  plus  ou  moins  allongés^  annuels^  subirerticillés  à 
l'extrémité  des  tiges,  simples ,  ou  rameux  au  sommet.  Feuilles 
d'un  vert  glauque,  fermes,  un  peu  charnues,  scahres  :  les  cauli- 
naires  longues  de  3  à  6  pouces,  ordinairement  roselëes;  les  ra- 
méaires éparses,  graduellement  plus  petites.  Pédoncules  longs 
de  I  pouce  à  2  pouces^  turbines  au  sonunet,  garnis  de  i  ou  21 
bractéoles  sétacées.  Capitules  à  disque  large  de  8  à  9  lignes.  Li- 
'gules  longues  de  5  à  6  lignes,  de  couleur  lilas.  Involncre  pu-^ 
bescent.  Réceptacle  presque  plan.  Aigrette  roussâtre,  deux  fois 
plus  longue  que  la  nucnle.  —  Cette  espèce,  originaire  de 
Buenos- Ayres,  se  cultive  comme  plante  d'ornement  d'orangerie; 
elle  fleurit  tout  Tété. 

St£nactis  GLABUESGENT.  —  iSteitacti5  globelUi  Nutt.  {sub 
Erigera.) -^Bot,  Mag.  tab.  2928.  —  Racine  rampante.  Tiges 
simples  ou  rameuses,  ascendantes^  herbacées,  velues  (de  même 
que  les  rameaux  et  pédoncules).  Feuilles  glabres  ou  ciliolées, 
très-entières ,  acuminulées ,  ou  obtuses  et  mucronées  :  les  infi^ 
rieures  spathulées-lanccolées  ;  les  autres  oblongues  ou  oblon- 
gues-lancéolées,  sessiles.  Pédoncules  terminaux,  ou  axillaires  et 
terminaux  (en  corymbe),  i-céphales,  inclinés  en  préfloraison. 
Ligules  linéaires ,  très-étroites ,  de  moitié  plus  longues  que  les 
écailles-involucrales. — Plante  vivace,  haute  de  x  piedà  i  Vapiedi 
Tiges  solitaires  ou  en  touffe,  dressées,  ou  ascendantes,  feuillées, 
anguleuses,  souvent  rougeâtres  ;  rameaux  nuls,  ou  grêles  et  i-cé- 
phales ,  subaphylles  :  les  supérieurs  subfastigiés.  Feuilles  min- 
ces, d'un  vert  gai,  finement  penni-nervées  :  les  radicales  rose- 
lées ,  longues  de  3  à  6  pouces  ;  les  caulioaires  graduellement 
plus  petites;  les  raméaires  très-petites.  Pédoncules  longs  de 
I  pouce  à  2  pouces,  pnbescents,  turbines  au  sommet,  nus,  ou 
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garnis  vers  leur  sooiiDét  d'une  braetëolé  filiforme.  Capitules  k 
àisqae  large  àc  ^kê  lignM.  Inirdlucre  pubérulé.  Ligules  lilas, 
longtiea -de  5  à  6  liguer,  étalées.  Rtfceptadé  plan.  Nuctile^  pê- 
tiflM-y  d'no  brun  diir;  aigrette  blancbâtrd  t  Fitltfrieure  plâ^ 
loofpieqae  la nùtfuld.  "—  Indigène  de FAindri^tiè ^epteâtriOftiale ^ 
^tÎTee  oomme  plante  de  parterre;  fleurit  tottt  Vété^ 

m 

t 

Sréj^ACTii  £L£GANT.  — SteiuicUs  speciosa  Liadl.  Bot.  Reg. 
tab.  1577.  -^  Racine  pivotante.  Tiges  simples  ou  peu  rameuse^, 
dressées,  feuillues,  yelues  vers  le  sommet.  Feuilles  trës-eotiëres^ 
svbti'inecvées ,  ciliées ,  glabres  aux  a  faces ,  pointues  :  les  infé- 
rieures spathulées-lancéolées  ;  les  autres  oblongues  ou  oblongues- 
lancéolées ,  semi*ample&icaules.  Pédoncules  axillairea  et  termi- 
naux, longs,  1-cépbales,  disposés  en  eorymbe,  raides»  dressés* 
en  préfloraison.  Ligule» linéaires-spathulées,  étroites,  i  fois  {dos 
longues  que  les  écailles- in volucrales.  —  Plante  touffue ,  yivaoe^ 
baute  de  i  '/^  pi^^  ^  ^  pieds^  Tiges  dressées  ou  ascendantes , 
grêles,  efQlées,  feuillues;  rameaux  nuls,  ou  grêles,  i-cépbales, 
subapbyllcs.  Feuilles  assez  fermes ,  d'un  yert  gai ,  luisantes  en 
dessus  :  les  inférieures  longues  de  3  à  5  pouces,  larges  de  4  à 
8  lignes  ;  les  autres  graduellement  plus  courtes,  mais  aussi  lar- 
ges ou  plus  larges.  Pédoncules  longs  de  i  pouce  à  3  pouces,  sub- 
fastigiés,  nus,  ou  pauci-braetéolés ,  pubéniles  de  même  que  les 
écaillesânyolucrales..  Capitules  à  disque  large  dé  5  à  10  lignes. 
Réceptacle  presque  plan.  Ligules  d'un  bleu  tirant  sur  le  yiolet, 
longues  de  6  à  9  lignes.  Nucules  petites,  brunes  ;  aigrette  blan* 
cbâtre  :  l'intérieure  2  iois  plus  longue  que  la  nucnle.  —  Indi- 
gène de  la  Californie;  cultivée  comme  plante  de  parterre;  fleurit 
tout  l'été. 

Genre  ASTER.  —  jésler  Linn. 

Capitules  radiée;  fleurs-radiales  femelles ,  1-sériées,  à 
ligule  linéaire  ou  oblongue^  assez  large;  fleurs  du  disque 
hermaphrodites,  à  corolle  subinfondibuliforme,  5-dentée. 
Itivdlttcre  aussi  long  que  les  fleurs  du  disque,  ou  plus 
court,  subhémisphérique ,  formé  d'écaillés  3-ou  pluri-së- 
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rlééS  (ratétnént  !!-§éri^es),  subfoliacjes  (dunoioijisau^ib- 
iitiétf,  imbriquée  9  plus  où  inoiiisl  récourbéds  au  éidéèi 
Vêts  leur  soiniiiët  (  quelquefois  itiàp]^liquées  pteèqùedës 
leur  base,  ou  bien  comjdétement  appliquées),  méin- 
braneuses  liux  bords.  Réceptacle  plan ,  idvéôlé  :  borda  déii 
ftltéoles  plus  ou  tudiitô  dentés.  Nucules  (glabres,  où  ptïbé- 
mles,  ou  striguièuses )  obdyaiës,  obtuses,  Comj^imées, 
immai'ginées  ;  aigrette  simple^  persistante,  composée' de 
soies  pluri-sériées,  filiformes,  anisomètrés,  barbellulées. 
Herbes  vivaces,  à  rhizome  rampant*  .Racine  le  plus 
souyent  stolonifère.  Tiges  le  plus  souvent  rameuses,  pe<* 
lycéphales,  touffues.  Feuilles  très -entières  ou  dentéea^ 
alternes  :  les  radicales  et  V^s  caulinaires-inférieures  soit  ' 
pétiolées  et  notablement  plus  larges  que  les  autres^  aott 
seulement  rétrécies  vers  leur  base  ;  les  supérieures  dente- 
lées où  très-entières,  graduellement  plus  petites,  en  géné- 
ral sessiles.  Capitules  disposés  en  corymbes,  ou  en  panl^ 
cules,  ou  en  grappes ,  (fa  rarement  solitaires.  Fleurs-ra-* 
diales  (au  nombre  de  6  à  30,  ou  quelquefois  plus)  à  ligule 
blanche,  ou  rose,-  ou  violette,  ou  bleue,  le  plus  souvent 
plus  longue  que  les  fleurs  du  disque.  —  La  plupart  des 
espèces  de  ce  genre  habitent  l'Amérique  septentrionale  ; 
on  en  cultive  beaucoup  comme  plantes  de  parterre  ;  nous 
ne  ferons  mention  que  des  plus  notables. 

Section  I.  ALPIGENI  Nées,  À^Ureœ. 

Écaillès-involucraies  étroites,  herbacées,  subisothètres. 
Réceptacle  scrobiculé,  nU.  Nucules  hispidules  ;  aigrette 
scabre ,  pauci-sériée.  Stigmates  courts,  triangulaires. 
—  Tige  monocéphale,  ou  corymbifère  au  sommet. 
Feuille»  en  général  assez  larges  :  les  inférieures  deiH 
telées  ou  crénelées,  veineuises,  ou  subtriplinervées.  Ga* 
pitules  assez  grands,  à  ligules  longues. 

Aster  des  Alpes.  —  Aster  alpinus  Linn.  —  Jacq.  Flor, 
Austr.  I,  lab.  88. — Feuilles  radicales  très-entières,  subspatbu- 
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lées,  plus  petites  que  les  caulioaires-inférieures.  Tige  i-céphalf . 
Éoailles-inyolucrales  lâches,  lancëolées,  ou  lanoëdéa^liiiëaires. 
—  Plante  baute,de  quelques  pouces ,  hispidole.  Fenilks-cauli- 
nai|«s-infërieures  longuement  pëtiolées,  3-nery^y  spsdiulëes, 
obtuses ,  cre'nelée$;  les  supérieures  laneéolëes-oblmigues.  £cailr 
les-i)Dvolttcrales  colorées,  à  peu  près  aussi  longues  tpie  les  fleurs 
du  disque.  Fleurs-radiales  bleues,  ti  fois  plus  longues  que  Tin- 
▼oittqre.  —  Cette  espèce  .croit  dans  les  montagnes  de  l'Europe  ; 
elle  £eurit  en  été. 

^  AsTBR  DE  SiBÉKiE.  —  Aster  sihiricus  Linn.  — "  Aster  pyre* 
nm^$!  DeCand. — GrindeUa  sibirica  Spreng. — Tige  corymbi- 
{ère  au  sommet ,  feuillue.  Feuilles  sessileS|  semi-amplexicaules, 
cMoogues-lancéolées,  pointues,  dentelées,  pubescentes,  scabres. 
Écailles-inyolucrales  lâches  j  hncéolées-c^longues ,  acuminées. 
— ^Tiges  raides,  hispidules,  hautes  de  i  pied  à  *2  pieds.  Gorymbe 
simple  ou  paniculé.  Capitules  du  volume  de  ceux  de  V Aster 
AmeUus.  Fleiurs-radiales  bleues ,  longues  de  6  à  B  lignes.  — 
Cette  espèce  croît  en  Sibérie  et  dans  les  Pyrénées;  elle  fleurit 
en  été: 

Section  II.  AMELLI  Necs  »  /.  e. 

Ec^Ues-inYolucrales  ciliées ,  plus  ou  moins  recourbées  : 
les  extérieures  herbacées  ;  les  intérieures  colorées,  sub- 
meoibraoacées  (du  moins  vers  leur  sonunet).  Réceptacle 
alvéolé,  à  cloisons  dentées  ou  fimbriolées.  Stigmates 
lancéolés  au  sommet.  Nucules  striées.  ^-  Tige  corym- 
bifère  ou  paniculée,  raide.  Feuilles  très-entières  ou 
dentelées ,  pubérules  et  scabres  aux  2  faces.  Capitules 
grands. 

.  A^TER  Radule.  —  Aster  Radula  Hort.  Kew. — Feuilles  lan- 
céolées, dentelées  vers  le  milieu,  rugueuses,  très-stabres.  Ra- 
mules  oligocéphaies,  disposés  en  corymbe.  Écailles-involucrales 
oblongues,  pointues,  étalées  au  sommet,  plurisériées.  — Tiges 
hautes  de  i  pied  à  2  pieds ,  anguleuses ,  glabres ,  rougeâtres. 
Feuilles  longues  d'environ  a  pouces,  larges  de  4  à  5  lignes , 
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d'an  yert  foncé,  à  peu  près  de  même  grandeur  tout  le  long  de 
la  dge.  Ga^tules  du  Yolume  de  ceux  de  Vuister  AmeUus.ÈcsLW" 
ks-involncrales  plus  conrtes  que  les  fleurs  du  disque.  Fleurs- 
radiales  à  ligule  d'un  rese  pâle,  aussi  longue  que  Tinyolucre.  — 
Indigène  de  l'Am^qiie  septentrionale;  fleurit  en  automne. 

A$T£ii.  Œil  dx  Christ.  —  ^ster  AineUus  Linn.  —  Jacq. 
Flor.  Austr.  tab.  435.  ^^  Aster  amelloides  Bess.  —  Aster  ele- 

m 

gans  Willd. — Tige  oorymbifère  au  sonunet.  Feuillés-canlinâi- 
res  oblongnesy  on  lancëolées-oblongues,  eu  oblongues-lance'olées, 
pointues,  ou  obtuses,  subtriplinervëes,  très-entières ,  ou  paiici- 
dentelëes.  Écailles-inyolucrales  oblongnes ,  obtuses,  étalées.  — 
Tiges  bautes  de  i  pied  à  2  pieds,  feuillues ,  hbpidules ,  angu- 
leuses,  accidentellement  très-simples;  ramules  i-S-céphales. 
Feuilles  yertes  ou  subincanes,  fermes  :  les  inférieures  oblongues 
ou  spathulées,  rétréeies  en  pétiole  ;  les  supérieures  plus  petites, 
sessiles,  trcs-entières.  Ëcailles-involucrales  presque  aussi  lon- 
gues que  les  fleurs  du  disque.  Fleurs-radiales  ^  fois  plus  longues 
que  l'inyolttcre ,  nombreuses ,  à  ligule  lancéolée-linëaire ,  d'un 
Men  de  ciel  yif,  ou  d'un  bleu  yiolet;  fleurs  du  disque  à  corolle 
jaune.  —  Cette  espèce,  nommée  vulgairement  OEïl  de  Christ^ 
croît  en  Europe  et  en  Sibérie ,  dans  les  pâturages  secs  ;  elle 
fleurit  en  août  et  en  septembre. 

Aster  de  la  Nouvelle- Angi<bterrx.  t-  Aster  Noi^œ^jin- 
gUœ  'Lum.-^ Aster  spurius  Willd.  —Aster  amplexicauUs 
Lamk.  —  Aster  roseus  Hort.  Par.  {var,  )  —  Aster  decorus 
Hortul.  —  Tige  raide,  feuillue,  rameuse  au  sommet  ;  rameaux 
formant  une  panicule  tbyrsoïde  ou  subpyramidale.  Feuilles  lan- 
céolées ou  oblongues*lancéolées,  bi-auriculées  à  la  base,  subam- 
plexicaules^  très-entières,  3-nervées.  Capitules  en  thyrses.  Écail- 
les-involucrales  lâcbes ,  sublinéaires.  —  Tiges  hautes  de  3  è  6 
pieds ,  bispidules;  rameaux  courts,  ou  allongés ,  ou  ascendants* 
Feuilles  d'an  vert  foncé.  Fleurs-radiales  nombreuses,  i  à  a  fois 
plus  longues  que  l'involucre ,  à  ligule  violette .  ou  pourpre. 

Aster  étalé.  — •  Aster  paiens  Hort.  Kew.  —  Aster  dii^er^ 
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sifoUus  et  Aster  amplexiauiUs  Michx.  — Jster  phlogifolias 
Willd. -— Tige  rameuse;  rameaui  disposés  en  paniciile  tliyr* 
soïde.  Feuilles  pvales-obloDgues  ou  oblcmgue»>laBcéolëei)  cordi- 
formeê  à  la  base,  amplexicaules ,  très-entiëres  y  ou  paoci-dente- 
lées.  Pëdonoulea  courts.  Écailles-iovoilucrales  lâcliea^  seabres, 
linéâires-lancéoldes.  —  Tiges  hautes  de  2  à  3  pieds.  Fleurs-ra- 
diales pourpres. — Indigëne  des  États-Unis;  fleurit  en  automne. 

Aster  a  qa^ifDfi^.  Fi^syas.  rrr.4sU^  grandifiarns  linu,  «- 
Tiges  paniculées  «  poilues  ^  rame^u^  longs  ^  raides^  di|Eeigent«« 
Feuilles  trës-^cabres,  trësrentièi:es ^  sessiles,  f^l^bies,  pblon-* 
gués  ^  ou  {aaçéolee^-oblougues ,  obtuses  ^  mucroiéM  (  les  raoïur 
lair^  trèjt^ites.  Capitules  solitaires  ou  en  cQrymbç»  ËcaUles* 
iuyolucrales  linéûres-laucéolées.  ?^Tige&  hautes  da  «  à  3  piedi;» 
prdinaJTffment  rqugeatres  de  mêrne  que  les  rameaux;  rameaux 
en  général  paaiculés.  Feuilles  inférieures  longues  de  2  à  3  pott- 
cesv  Capitules  grands.  Involucre  à  peu  près  aussi  long  que  les 
fleurs  du  disque.  Fleurs-radiales  i  fois  plus  longues  que  l'invo* 
luere ,  à  ligule  sublinéaire  »  étroite ,  d'un  Ueu  violet*  — -  Cette 
e^fpèce»  Tune  des  plus  élégantes  du  genre  ^  croit  dans  les  fbrôts 
de  bk  Caroline  let  de  la  Virginie  ;  elle  fleurit  en  octobre  -et  no- 
vembre. 

Aster  satiné.  — Aster  sericeus  Vent.  Hort.  Gels.  tab.  33. 
— Aster  argenteus  Michx. — Tiges  paDiculccs^;  rameaux  diffus^ 
oligocéphales.  Feuilles  lancéolées,  très-entièfcs,  sessilcs,  sati- 
nées-argentées  aux  1  faces.  Capitules  solitaires.  Ëcailles-involu- 
crales  satinées-argentées,  foliacées ,  recourbées.  —  Tiges  raineu* 
ses,  gr^s,  glabres  y  sufTrutescentes  à  la  base,  hautes  de  1  pied 
à  3  pieds.  Feuilles  entières,  3-nervées.  Ëcailles-involucrales  à 
peîi  près  aussi  longues  que  les  fleurs  du  disque ,  2  fois  plus 
courtes  que  les  fleurs^radiales ,  coniKurmes  am  feuilles-ramulai* 
res.  Fleurs-radiales  longues  de  près  de  i  pouce,  nonabreuscf ,  à 
liglile  linéaire,  très-étroite,  d'uD  bleu  violet.  Aigrette  foi^sp.— 
Indigène  de  l'illinois  et  des  contrées  voisinas  du  Mis^tou^i  ;  fleu- 
rit en  septembre  et  octobre. 
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b)  Févillet  ianeioliet,  ou  obiong^tet^ianeioUêt ,  ou  linitÊiret'taneéoUn , 
êuHlet  :  iet  inférieufêt  eourtement  rUrieiet  à  hur  bat». 

Aster  thyrsiflore. — Aster  thjrrsiflorus  Hofib.  Phytogr. 
— Feuilles  glabreSylméaires-lancëolëes^deDtieulëeSy  maeronéeS) 
amplexatiles  y  scabres  aux  bords.  Rameaux  longs ,  effiles ,  dres- 
sés, disposes  en  panicule  thyrsoïde  ^  ramules  trës-gréles^  feuille, 
I  -céphales,  dressés,  disposés  en  panicule  raeémiforme.  Ecailles- 
involucrales  anispmètres,  lâcbes,  recourbées,  lancéolées-linëa»- 
res. — Tiges  hautes  de  3  à  4  pieds,  lisses ,  rougeâtres ,  dressées* 
Rameaux  ramuliferes  à  peu  près  à  partir  du  milieu.  FeoiHcs 
fermes ,  d'un  yert  foncé  et  luisantes  en  dessus ,  cordifonoe^^ii* 
auriculées  à  la  base.  Involucre  long  d'enyiron  3  lignes.  FleiQB^ 
radiales  i  fois  plus  longues  que  rinvolucré,  â  ligule  bleue.  — * 
Indigène  des  États-Unis }  fleurit  en  octobre  et  novCTobre. 

Aster  agréable.  —  Aster  tmeenus  Lamk.  Enc^^  Aster 
hispidus  Lamk.  Enc. — Aster  puniceush, — Aster firmusV^es. 

—  Feuilles  rugueuses,  glabres,  scabres  en  dessus,  lisses  en  des- 
sous ,  dentelées ,  acuminées ,  subamplexatiles  :  les  inférieures 
lancéolées;  les  supérieures  oblongnes-lancéolées.  Rameaux  éta- 
lés, en  général  panicule.  Ramules  oligocépbales.  Capsules  sub- 
solifaires  ou  en  cymules.  Écailles-involucrales  lâches,  subisomè- 
tres,  subulées.  —  Tiges  glabres  ou  bispidnles,  fermes,  trës-ra- 
meuses,  hautes  de  a  à  4  pieds.  Feuilles  fermes ,  d'un  yert  gai. 
Involticre  long  d'enyiron  3  lignes.  Flenrs^radiales  i  fois  plus 
longues  que  l'inyolucre,  à  ligule  d'un  pourpre  yiolet,  ou  lilas. 

—  Indigène  des  États-Unis  ^  fleurit  en  septembre  et  octobre. 

Aster  sLAtrcE.  —  Aster  prœaltus  Poir.  —  Aster  salicifo' 
lius  Hort.  Kew. — Feuilles  linéaires-lancéolées,  acérées,  sub- 
amplexatiles, scabres  (du  moins  aux  bords)  :  les  inférieures  sub- 
dcnticulces  ;  les  autres  très- entières;  les  ramulaires  sublinéailrfs, 
réfléchies.  Rameaux  presque  dressés,  effilés,  garbis  de  r;imules 
grêles,  feuilles,  le  plus  souvent  i-céphales,  disposés  en  grappe. 
Écailles-involucrales  lancéolées-linéaires,  anisomètres,  i^econr- 
becs  au  sommet.  — Tiges  très-rameuses,  hautes  de  5  à  8  pieds, 
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l'anthëse  violette. — Indigène  des  Etats-Unis;  fleurit  en  août  et 
septembre. 

Aster  hétérophylle;  —  Aster  héterophyllus  Willd.  — 
idster  cordifolius  JHuiU  (non  LinQ.) — Feuilles  scabres  en  des- 
sus (ou  du  mMns  aux  bords)  :  les  radicales  et  les  caulinaires-in- 
fôrieures  cordiformes ,  dentelées ,  pétiolées  (à  pétiole  aile');  les 
supérieures  ovales-oblongues  ou  oblongues;  les  florales  lancéo- 
lées-linëairesy  petites.  Aameaux  piniculës.  Ecailles-involucrales 
apprimëes.— T- Espèce  semblable  ^à  la  précédente  par  le  port. 
Rameaux gréles/flexueux,  va^es.  Capitules  du  volume  de  ceux 
des  2  espèces  précédentes.  Fleurs-radiales  de  couleur  lilas.  — 
Indigène  des  États-Unis  ;  fleurit  en  septembre. 

a)  Feuiilet  otHx  iarges ,  dsfUeiéei  :  les  infiriewres  iofiguemeni  riiricin 

en  forme  de  pétiole* 

Aster  étalé.  —  j4ster  patulus  Lamk.  Enc.  — j4ster  Çor- 
nuti  Wcndl.  -. — Aster  paniculatus  Willd.  Spec.  —  Aster  Tra- 
descantiYLoiîm:  Phytogr.  —  Aster  pallensVf\M.,  Enum. — 
Aster  àcuminaius  Michx. — Feuilles  finement  pubérules  et  sca- 
bres en  dessus,  glabres  en  dessous,  ac^minées/ dentelées  :  les  in- 
férieures ovales- lancéolées  ou  oblongues-lancéolées;  les  supé- 
rieures et  les  raméaires  lancéolées  y  courtement  rétrécies.  Ra- 
meaux feuilles,  étalés ,  paniculés  vers  leur  sommet.  Écailles-in* 
wducrales  lâcbes. — -Tige  haute  de  2  à  3  pieds,  dressée,  plus  ou 
«loins  flcxueuse,  ordinairement  rougeâtre,  rameuse  presque  dès 
la  base.  Feuilles  minces ,  d'un  vert  foncé  en  dessus;  les  ramu- 
laires  très- entières rou  dentelées,  petites^  Ramules-florifbres  am- 
ples ou  paniculés,  1-7-Géphales,  grêles.  Capitules  eo  thyrses, 
ou  en  qrmes,  ou  en  cymules  ;  pédoncules  en  général  j^us  longs 
que  l'involucrc.  Involucre  long  d'environ  3  lignes  ;  écailles  sub- 
linéaires. Fleurs-radiales  i  fois  plus  longues  que  Tinvolucre ,  à 
Ugule  d*abAd  camée,  puis,  pourpre.  Fleurs  du  disque  rougeâtres 
après  Tanthèse.  —  Indigène  des  Etats-Unis  ;  fleurit  en  août  et 
septembre. 
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b)  Follet  laneéoUm,  ou  obiong^tet^iancioUêt ,  ouUnitÊiret-lan^Un, 
seitilet  :  in  infériewfret  eourteinent  rétrieiet  à  leur  bote. 

Aster  thyrsiflore. — Aster  (hjrrsiflorus  Hoffm.  Phytogr. 
— Feuilles  glabreSylinéaires-lancëolées^denticalëes,  mucronëeS) 
amplexatiles  y  scabres  aux  bords.  Rameaux  longs ,  effiles ,  dres- 
sés, disposés  en  panicule  thyrsoïde }  ramules  très^réles^  feuille, 
I  -céphales,  dressés,  disposés  en  panicule  raeémiforme.  EcaiUes- 
involucrales  anispmètres,  lâcbes,  recourbées,  lancéolëes-linëai^ 
res. — Tiges  hautes  de  3  à  4  pieds,  lisses ,  rougeâtres ,  dressées* 
Rameaux  ramulifëres  à  peu  près  à  partir  du  milieu.  Feuilks 
fermes ,  d'nn  vert  foncé  et  luisantes  en  dessus ,  Gordifoniiefr4i^ 
auriculées  à  la  base.  Involucre  long  d'environ  3  lignes.  FieHK^ 
radiales  i  fois  plus  longues  que  Tinvolucrè,  à  ligule  bleue.  — * 
Indigène  des  États-Unis  ^  fleurit  en  octobre  et  novembre. 

Aster  agréable.  —  jéster  amœnus  Lamk.  Enc,'^  Aster 
hispidus  Lamk.  Enc. — Aster  puniceush. — Aster JirmusVtes^ 

—  Feuilles  rugueuses,  glabres,  scabres  en  dessus,  lisses  en  des- 
sous ,  dentelées ,  acuminées ,  subamplexatiles  :  les  inférieures 
lanc^lées;  les  supérieures  oblongues-lancéolées.  Rameaux  éta- 
lés, en  général  panicul<».  Ramules  oligocépbales.  Capsules  sub- 
solifaires  ou  en  cymules.  Ëcailles*involucrales  lâches,  subisomè- 
tres,  subulées.  —  Tiges  glabres  ou  bispidules,  fermes,  trës-ra- 
meuses,  hautes  de  a  à  4  pieds.  Feuilles  fermes ,  d'un  vert  gai. 
Involticre  long  d'environ  3  lignes.  Fleurs^radiales  i  fois  plus 
longues  que  l'involucre,  à  ligule  d'un  pourpre  violet,  ou  lilas. 

—  Indigène  des  États-Unis  ;  fleurit  en  septembre  et  octobre. 

Aster  sLAtrcÉ.  —  Aster  prœaltus  Poir.  —  Aster  salidfo- 
lias  Hort.  Kew. — Feuilles  linéaires-lancéolées,  acérées,  sub- 
amplexatiles, scabres  (du  moins  aux  bords)  :  les  inférieures  sub- 
denticulces  ;  les  autres  trcs-entières;  les  ramulaires  sublinëailres, 
réfléchies.  Rameaux  presque  dressés,  effilés,  garbis  de  r;inmles 
grêles,  feuilles,  le  plus  souvent  i-céphales,  disposes  en  grappe. 
Écailles-involucrales  lancéolées-linéaires,  anisomètres,  i^econr- 
bees  au  sommet.  — Tiges  très-rameuses,  hautes  de  5  à  8  pieds, 
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gUbries.  Ra^lfia^x-s^péri^urs  sul^fostigi^.  Feuilles  fermesi  d^un 
yert  fonG(^.  Inyolucre  long  d'environ  3  lignes.  Fleurs-radiales 
I  fois  plus  longues  que  rinvolucre ,  d'un  bleu  pâle.  Fleurs  du 
disque  h  corolle  violette  après  l'anthèse.  •—  lodigène  des  États- 
Unis  ;  fleurit  d'août  en  octobre. 

Aster  tardif.  -»-  jéster  tardiflorus  Linn.  —  j4ster  caspiio- 
$us  Horlul.  — -  Feuilles  glabres,  scabres  vers  les  bords,  dentelées 
vers  lenr  sommet,  obliquement  amplexatiles ,  pointues  :  les  ra- 
molatrei  petites  ^  snboyales ,  obtnses ,  souvent  recourbées.  Ra- 
iMiux  paniimUs,  divariqués,  subfastigiés  :  ramules  oligocëpha- 
IJii*ÉeaiUes4nToluerales  imbriquées,  recourbées  :  lesinfârieures 
flot  longues,  subradiantes.-^Tiges  trës-raides,  glabres ,  hautes 
de  I  '/ 1  pied  k  3  pieds.  Feuilles  fermes,  luisantes,  d'un  yert 
foncé.  Bamules-florifbres'greles,  divergents,  feuillus  presque  jus- 
qu'au sommet.  Involucre  long  de  2  à  3  lignes.  Fleurs-radiales 
1  fois  plus  longues  que  l'involucre ,  à  ligule  bleue  ou  lilas.  -^ 
Indigène  des  Etats-Unis;  fleurit  en  août  et  septembre. 

AsTV  ifissE*  —AsterlavU  Willd.  —  Feuilles  glabres ,  mucro* 
nées>  un  peu  scabres  aux  bords  :  les  infikieures  lancéolées,  un  peu 
denteléesi  les  autres  oblongues-kucéolées,  très^ntières,  amplexa- 
tilef»;  les  ramulaires  petites,  sublinéaires.  Bameaiix  paniculés  ; 
r#mules  çomts,  submonocépliales ,  disposé^  en  courtes  grappes. 
Involucre  plus  cwaf.  que  le  disque  ;  écailles  linéaires-lanceolées, 
graduellement  plus  longues  :  les  inférieures  inappliquées.  -— 
Tiges  hautes  de  *x  à  3  pieds,  dressées,  paniculées,  lisses,  gla- 
bres, 'feuilles  asse&  fermes,  d'un  yert  foncé  en  dessus.  Involucre 
long  d'enyirop  3  lignes.  Fleurs-radiales  nombreuses,  à  ligule 
oblongue,  d'un  bleu  pâle,  longue  de  5  à  6  lignes.  — Indigène 
d^  États-Unis  j  fleurit  en  août  et  septembre. 

ASTBR    A    FLE17R8   CHANGEANTES.  —  AstCr   mUtaMUs   HoTt. 

K«w. -^ Feuilles  glabres,  glauques  en  dessous,  scabres  aux 
hmf^  :  les  in^rieures  lancéolées  ,  dentelées  vers  le  mi- 
Umi;  les  antres  oblongoes  -  lancéolées  ,  subamplexatiles  ,  or- 
teittiemeBl  très-entières  ;  les  ramulaires  petites,  sublinéaires. 


plus  longues  que  celles  du  disque,  k  ligule  oourte,  d'uo  blanc 
rougeâtre.  Fleuis  du  disque  violettes  après  TaBllièse.  Aigreit» 
roussâtre.  — Indigène  du  Canada  et  des  États-Unb;  fleuck 
d'août  en  noyembre. 

A&TBR  rnàGiUB.  — ^  Aster fragUis  WiHd.  —  Feailles  scabies 
aux  bords,  glabre  :  les  infiérieures  oblongues,  denticnlées;  les 
antres  linéaires^  ou  lînëaires*laneéolëes ,  sessiles,tr^*eiitière8;* 
les  ramulaito  (  quelquefois  sublancëolées  )  très^^sourtes,  muero- 
nées,  étalées.  Rameaux  plus  ou  moins  divergents ,  ramulifèret 
en  général  dès  leur  base  ;  raùiules  étalés,  sid>fililbrnies ,  feuilles 
jusqu'au  sommet,  en  général  i-céphales,  disposés  en  grappe. 
Ecailles-involûcrales  snblinéaires ,  apprimées,  graduellemeflit 
plus  longnes.-^Tiges  glabres  ou  pubérules,  raides,  dressées, 
hautes  dé  a  à  3  pieds,  en  général  rameuses  dès  leur  base;  ra« 
meaux  grêles,  feuillus,  quelquefois  horizontaux.  Feuilles  d'un 
vert  foncé  :  les  caulinaires  (ordinairement  réfléchies)  larges  de 
1  '/»  ligne  à  4  lignes.  Capitules  disposés  en  grappes  plus  ou 
moins  denses.  Involucre  long  de  a  lignes ,  plus  court  que  les 
fleurs  du  disque.  Fleurs-radiales  nombreuses,  subbisériées, 
I  fois  plus  longues  que  l'involucre,  à  ligule  blanche,  elliptique- 
oblongue.  Fleurs^  du  disque  à  corolle  vi(^ette  après  l'anthèse. 
—  Indigène' des  Etats-Unis;  fleurit  d'août  en  novembre. 

AsTBR  lOscxiNE.  —  Aster  penduhts  Hort.  Kew.  —  Aster 
horizontalis  Hort.  Par.  —  Feuilles  pubérules  et  scabres  ea 
dessus  :  les  caulinaires  et  les  raméaires  lancéolées  ou  lanoéo- 
lées-qblongues,  dentelées;  les  ramulaires  très-petiies,  subovaleSy 
très-entières,  réfléchies,  mucronées.  Rameaux  paniculés,  divari- 
qués  et  réclinés  de  même  que  lesramules.  Ramules-floriftres  fili- 
formes, en  général  courts  et  i-céphales,  disposés  en  grappes. 
Écailles-involucrales  appliquées ,  sublinéaires,  mucronulées.  — 
Tiges  hautes  de  a  à  3  pieds,  très-rameuses,  dressées,  pubérules; 
rameaux  très-tou£fus;  ramules  très-rapprochés.  Feuilles  d'un 
vert  foncé.  Involucre  long  d'environ  2  lignes.  Fleurs-radiales 
presque  i  fois  plus  longues  que  l'involucre,  k  ligule  rougeâtre. 
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panicalës  ou  corymbifères  aa  sommet.  Écailles-inToIoeràles  mA^ 
isomètres  y  lâches. — ^Tiges  raides,  dressées,  glabres ,  kaates  de 
I  pied  à  3  pieds,  plus  ou  moins  rameuses  ;  rameaux  prescpie 
dresses.  Feuilles  fermes ,  luisantes,  d'un  vert  foncé.,  Itorolucre 
kmg  d'eu'^ron  3  lignes.  Fleurs-radialés  i  fois  plus  longues  que 
riuTolucre,  à  ligule  bleue  ou  rarement  lilas.— Indigène  de 
r Amérique  septentrionale;  naturalisé  dans  plusieurs  localités  en 
France  et  en  Allemagne^  fleurit  en  août  et  septembre. 

Aster  a  feublles  de  Gobide.  —  Aster  coriêifolms  Miclix» 
'^Aster  sparsiflorus,'^iX\à.  Enum. — Aster  foUolosus  ^  :  cori- 
iI^MîiisNutt.-^  Feuilles  pubérules,  scalfres  (du  moins  aux 
bords) ,  réfléchies  :  les  oaulinaires  linéaires  -  lancéolées,  acmui- 
■ées,  dodticulées  ;  les  raméaires  et  les  ramulaires  p^tes,  sublF- 
néaires,  subobtuses.  Bameaux  étalés,  paniculés;  ramubs  fili- 
formes, dirariqués,  i-céphales,  feuilles  jusqu'au  souMuet.  Écail- 
les-iuYolucrales  appliquées,  linéaires,  mucrooées. — ^Tiges  hautes 
de  I  pied  à  2  pieds,  dressées,  scabres,  pubérulés,  trës-rameuies. 
FèuiUes-ramulaires  longues  de  i  ligne  à  1  lignes.  Invokicre  tur- 
biiié,  long  de  .2  lignes.  Fleurs-radiales  i  fois  plus  longues  que 
riuTolucre^  à  ligule  sublinéaire,  camée.  Fiemrs  du  disque  à  co- 
rolle jaune.  Aigrette  jaunâtre.  —  Indigène  de  ('Amérique  sep- 
tentrî^male  ;  fleurit  en  septembre  et  ocUibre. 

Aster  multiflore.  -^  Aster  muUifhrus  H.  Kew.— ilsler 
ericoides  Lamk.  (mm  Linn.)  —  Feuilles  glabres,  très-entières, 
finëaires,  droites  :  les  ranralaires  très-petites^  mucronées,  re- 
courbées. Rameaux  j^us  ou  moins  divergents,  disposés  en  pa- 
meule  pyramidale;  ramules  filiformes,. subunilatéraux,  dressés, 
i-céphales,  disposés  en  grappes.  Écailies-involucrales  soMi- 
néaires ,  mucronées  ,  appliquées  ;  pointe  recourbée.  —  Tiges 
hautes  de  a  ii  3  pieds;  rameaux  grêles,  touffus,  ramulifères 
presque  dès  leur  base.  FeuîHes  fermes,  d'un  Tert  pâU  :  les  ra- 
mulaires longues  de  7,  ligne  à  i  ligne.  Capitules  petits,  très- 
ifondnreux.  Involucre  long  d'environ  2  lignes;  écailles  Terlies 
au  sommet,  blandies  inféneunenent..  Fleors-rMUdes  i  peine 
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plus  longues  que  celles  du  disque,  k  ligule  oourte,  d'un  blanc 
rougeâtre.  Fleui'S  du  disque  violettes  après  TaBllièse.  Aigrette 
roussâtre.  — Indigène  du  Canada  et  des  États-Unis;  fleuck 
d'août  en  noyembre. 

A&TBR  rnàGiUB.  — ^  Aster fragiUs  WiHd.  —  Feuilles  seabres 
aux  bords,  gkhrèff  :  les  inJSérieures  oblongues,  denticnlées;  les 
antres  linàdïres^  ou  linëaires-laneéolëes,  se8siles,trib-eiitièresf 
les  raniiilaito  (  quelquefois  sublanceolées  )  très-courteS|  miiero- 
nées,  ëtalëes.  Rameaux  plus  ou  moins  divergents ,  ramulifms 
en  génëral  dès  leur  base  ;  rauiules  étalés ,  8id>filiformes ,  feuilles 
jusqu'au  sommet ,  en  général  i-cephales,  disposés  en  grappe. 
Ecailles^nvolùcrales  snblinëaires ,  apprimées,  graduellement 
plus  longues.— >Tiges  glabres  ou  pubérules,  raides,  dressées, 
hautes  dé  a  à  3  pied»,  en  général  rameuses  dès  leur  base;  ra* 
meaux  grêles,  feuillus ,  quelquefois  borizontaux.  Feuilles  d'un 
vert  foncé  :  les  caulinaiies  (ordinairement  réfléchies)  larges  de 
I  '/»  ligne  à  4  lignes.  Capitules  disposés  en  grappes  plus  ou 
moins  denses.  Involucre  long  de  a  lignes ,  plus  court  que  les 
fleurs  du  disque.  Fleurs-radiales  nombreuses,  subbisériées, 
I  fois  plus  longues  que  l'involucre,  à  ligule  blanche,  elliptique- 
oblongue.  Fleurs  du  disque  à  corolle  vi(^ette  après  l'anthèse» 
—  Indigène'des  États-Unis  ;  fleurit  d'août  en  novembre. 

AsTBR  lOscxiNE.  —  Aster  pendulus  Hort.  Kew.  —  Aster 
horizonialis  Hort.  Par.  —  Feuilles  pubérules  et  scabres  en 
dessus  :  les  caulinaires  et  les  raméaires  lancéolées  ou  lanoéo- 
lées-qblongues,  dentelées }  les  ramulaires  très-petiies,  subovales, 
très-entières,  réfléchies,  mucronées.  Rameaux  pàniculés,  divari- 
qués  et  réclinés  de  même  que  lesramules.  Ramules-floriftres  fili- 
formes, en  général  courts  et  i-céphales,  disposés  en  grappes. 
Écailles-involucrales  appliquées ,  sublin^dres,  mucronulées.  — 
Tiges  hautes  de  a  à  3  pieds,  très-rameuses,  dressées,  pubérules; 
rameaux  très-touffus;  ramules  très-rapprochés.  Feuilles  d'un 
vert  foncé.  Involucre  long  d'environ  2  lignes.  Fleurs-radiales 
presque  i  fois  plus  longues  que  l'involucre,  à  liguk  rougeâtre. 
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knigues.  Fleurs-radiales  à  ligule  blanche ,  ou  d'un  rose 
pâle.  Aigrette  raide,  en  général  roussâtre.  —  Ce  genre  ap- 
partient à  TAmérique  septentrionale.  Les  espèces  suivantes 
se  cnltiTent  comme  plantes  d'agrément. 

BiOTU  DE  ScHRis^.  —  BioUa  SchrebeTi  Bc  Gaad.  — ^  £u- 
jybia  Schreheri  Nées.  —  Tige  glabre;  rameaux  sul^tigiés, 
paniculés  au  sommet.  Feuilles  glabres ,  rugueuses,  scabres  en 
dessus  :  les  radicales  reoiformes  à  la  base;  les  caulinaires  infé- 
rieures ovales^  rétre'cies  eu  pétiole  foliacé'  ;  les  supérieures  ova- 
les-obloDgues ,  ou  ovales-lancéolées ,  subsessiles.  Écailles-invo- 
lucraies  oUongues,  obtuses,  apprimées,  i  fois  jplus  courtes  que 
les  fleurs  radiales.  —  Tiges  raides,  touffues,  médiocrement 
feuiUées,  dressées,  Hautes  d'environ  2  pieds  ;  rameaux  grêles , 
dressés,  subapbylles,  polyccphales  :  les  inférieurs  plus  longs 
que  les  supérieurs.  Capitules  en  cymes  lâches  r  pédoncules  di- 
vergents ou  divariqués,  plus  longs  que  les  capitules.  Involucre 
long  d'environ  3  lignes.  Ligules  blanches.  Aigrette  ordinaire- 
ment rousse.  —  Fleurit  en  août  et  septembre. 

BioTiE  A  GRANDES  FEUILLES. — BiotiamocTophylla  De  Cand.  ' 
—  Eurybia  macrophylla  Cass.  —  Aster  macrophyllus  et 
Aster  dwaricatus  Linn.  —  Tige  pubérule  ou  glabre  ;  rameaux 
subfastigiés,  divergents,  paniculés  au  sommet.  Feuilles  scabres, 
pubescentes  aux  2  faces ,  rugueuses  :  les  inférieures  cordiformes 
ou  ovales,  longuement  pétiolées;  les  supérieures  ovales,  ou  ovales- 
laneéolëes,  ou  stiblancéolées,  rétrécies  en  court  pétiole  foliacé. 
Écailles-involucrales  oblongues-lancéolces,  obtuses,  apprimées, 
I  fois  plus  courtes  que  les  fleurs  radiales.  —  Plante  semblable 
^  l'espèce  précédente  par  le  port  et  le  feuillage  ;  rameaux  en  gé- 
nâral  oligocéphales.  Fleurs-radiales  blanches  ou  lilas.  —  Fleurit 
en  août  et  octobre. 

BiOTiEA  coRYMBES.— ^îolia  corymbosa'ùeCuïA,^—Eur;}'bia 
cai;ymbosaCàSs, — Aster  corymbosus  Hort.  Kevr. — Tige  glabre  ; 
rameaux  subfsistigiés,  dichotomes  au  sommet.  Feuilles  lisses,  gla- 
bres: les  inférieures  cordiformes  ou  ovales,  longuement  pétiolées  ; 
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los  supérieures  ovales-lancëoleesou  obloDgues-lanceolees^  scssilcs, 
oa  rétrecies  en  court  pétiole.  Écailles-inTolucrales  ovales  ou  oblon- 
gués,  obtuses,  apprimées,  i  fois  plus  courtes  cpielesfleurs-radiales. 
—  Tiges  dressées,  flexueuses ,  glabres,  hautes  de  i  pied  à  i 
pieds.  Rameaux  plus  ou  moins  divergents,  subaphylles,  en  géné- 
ral courts.  Feuilles  minces,  d'un  vert  gai,  acuminées  :  les  radi- 
cales larges  de  2  à  3  pouces.  Capitules  en  cymes  dichotomcS| 
plus  ou  moins  denses.  Pédoncules  aussi  longs  que  les  capitules, 
ou  plus  longs.  Bractées  ovales,  très-entiëres.  Involucre  long  d'en- 
viron 3  lignes.  Ligules  oUongues,  d*abord  blanches,  finalement 
violettes.  —  Fleurit  en  août  et  septembre. 

Genre  TRIPOLE.  —  Tripolium  Nées. 

Capitules  radiés;  fleurs-radiales  1-ou  2-sériées,  femelles; 
fleurs  du  disque  hermaphrodites ,  à  corolle  infondibuli- 
forme,  5-fide.  Involucre  subcylindracé,  formé  d'écaillés 
pauci-sériées ,  imbriquées ,  appliquées  ou  inappliquées , 
colorées  :  les  extérieures  petites  ;  les  intérieures  grandes, 
membraneuses  aux  bords.  Réceptacle  plan ,  alvéolé  :  al- 
véoles à  bord  denté.  Stigmates  subulés  au  sommet.  Nu- 
cules  oblongues,  comprimées,  écostées,  barbues  à  la  base  ; 
aigi*ette  simple,  pluri-sériée,  composée  de  longues  soies 
filiformes,  luisantes,  scabres. 

Herbes  annuelles  ou  vivaces,  glabres.  Feuilles  char- 
nues :  les  caulinaires  éparses  ;  les  inférieures  spathulées  , 
pétiolées  ;  les  autres  étroites,  sessiles.  Capitules  en  corym« 
bes  terminaux.  Fleurs^radiales  à  ligule  bleue  ou  blanche. 

Tripole  commun.  —  TripoUum  vulgare  Nées.  —  jister 
Tripolium  Linn. — Flor.  Dan.  tab.  6i5. — Engl.  Bot.  tab.  87. 
—  Aster  maritimus  Lamk. — Aster  pannonicus  Jacq.  Hort. 
Vindob.  i,  tab.  8.  —  Plante  bisannuelle  ,  haute  de  i  pied  à  3 
pieds.  Tige  tantôt  simple ,  ou  seulement  ramulifère  au  sommet , 
tantôt  paniculëe  ;  raimeaux  dressés  ou  divergents ,  feuilles ,  sim- 
ples, on  paniculés,  ou  cymeux  seulement  au  sommet.  Feuilles 
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glauques,  trës-entiëres,  scabres  aux  bords  :  les  radicales  (nulles 
êhefc  les  plantes  florifères)  longuement  pétiole,  ol^longues-spâ-^ 
thttl^es ,  obtuses,  tripUnervées  ;  les  caulinaires  lancéolées ,  cm 
kncéolées-oblongues ,  ou  sublinéaires,  pointues,  mucronées, 
f-ou  3-nervées^  les  raméaires  en  général  linéaires  oa  linéaires- 
lancéolées  ,  étroites.  Goiymbes  a-7-céphaIes  ;  pédoncules  'filïfor- 
ines,bractéolés,  ordinairement  plus  longs  que  l'involucre.  Involu- 
cre  long  de  2  à  3  lignes,  plus  court  que  les  fleurs  du  disque;  écail- 
les-intérieures  elliptiques,  obtuses,  appliquées.  Fleurs- radiales 
plus  longues  que  celles  du  disque ,  à  ligule  taocéolé^oblongue , 
3- dentée,  d'un  rose  vif  ou  lilas.  Fleurs  du  disque  à  eoroHe 
jaune.  Nucules  jaunâtres,  glabres,  ou  soyeuses,  beaucoup  plus 
courtes  que  l'aigrette  ;  aigrette  blanche.  — -  Ciptte  espèce  croît  sur 
les  plages  de  TOcéan  et  de  la  Méditerranée,  ainsi  que  dans  les 
marais  salins  de  l'intérieur  de  l'Europe  et  en  Sibérie  ;  elle  fleu- 
rit en  août  et  septembre;  on  la  cultive  dans  les  parterres. 

Genre  GALATELLE.  —  Galatella  Cass. 

Capitules  radiés;  fleurs- radiales  1- sériées,  neutres  (à 
ovaire  abortif,  inaigretté  )  ;  fleurs  du  disque  hermaphro- 
dites, à  corolle  infondibuliforme ,  ô-fide.  Involucre  sub- 
campauiforme,  pluis  court  que  les  fleurs  du  disque,  formé 
d'écailtes  pluri-sériées,  imbriquées,  inappendiculées,  ap- 
pliquées (  les  extérieures  quelquefois  inappliquées) ,  gra- 
duellement plus  longues  :  les  extérieures  subcoriaces  ;  les 
intérieures  submembrauacées.  Réceptacle  presque  plau, 
alvéolé,  à  cloisons  fimbriées.  Stigmates  à  appendices  ova- 
les, subobtus.  Nucules  oblongues  ou  oblongues-ob ovales, 
comprimées ,  soyeuses,  ou  poilues  ;  aigrette  simple,  piâiri- 
sériée,  composée  de  poils  filiformes,  sqJsres. 

Herbes  vivaces*  Tiges  feuillues^  dressées,  en  général  ra- 
meuses seulement  vers  leur  sommet  ;  rameaux  dichoto- 
mes,  ou  trichotomes ,  ou  à  ramules  disposés  en  corymbe, 
subfastigiés.  Feuilles  conformes  (les  radicales  plus  petites), 
étroites^  sessiles,  subverticales,  ou  réfléchies,  très-entières, 
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1-Ott  3-neryëes,  iraides,  scabres,  le  plus  souvent  marquëdi 
de  fôstettes  |>ônctiformeft.  Fleurs-radiales  (  en  général  plue 
longues  que  les  fleura  du  disque  )  à  ligule  blanche ,  bu 
bleue,  ou  pourpre.  -—Les  espèces  que  nous  allons  décrire 
se  «ulUvent  dommè  plantes  de  parterre. 

Gaulx^le  a  înBViLLEs  d'HYSsoPE*  —  Galmella  hyssapir 
folia  Nées,  rrz  Aster  l^ssopifpUus  Lion.  —  Rameaux  ascen-r 
dants  j 'snbtrichotomes ,  ^poses  en  coryiiibe  dense.  Feuilles  li^ 
nëâires  ou  linéaires-lancéolées ,  mucronées ,  3-neryées.  Fleurs- 
radiales  presque  i  fois  ^s  longues  que  celles  du  disque.  Ligules 
lancéolées-oblongues; — Tiges  raides,  hautes  de  i  pied  k  2  pieds, 
quelquefois  paniculées.  Feuilles  d'un  yert  foncé  :  les  caulinatres 
longes  de  lo  à  i5  lignes,  laides  de  i  l%ne  à  z  '/%  ligne;  les 
raméaires  et  les  ramidaires  très-petites.  Inyolucre  long  d'envir 
ron  a  lignes  ^  écailles  vertes^  apprimées,  obtuses.  Fleurs-radia- 
les longues  de  5  à  6  lignes,  à  ligule  d'un  bleu  pâle.  —  Jodigène 
de  r Amérique  septentrionale;  fleurit  d'août  en  octobre. 

tjALÂl^LLE  PONCTUÉE.  ~  Galatella  punctata  et  Galatella  in» 
tèrràedia  Cass. — Nées. — Aster punctatus'Walàst,  et  Kit.  Hun- 
gàr.  tab.  109. — ^Rameaux  et  râmules  presque  dressés,  eu  général  en 
côi'yinbedénsè.F'éuilles  linéaires  bu  linéaires-lancéolées  (souvent 
subfâlciformes) ,  fortement  3-nervées ,  acuminulées,  mueront. 
Ligules  Hnéaires-obloDgues,  de  moitié  plus  longues  que  les  fleurs 
du  disque.  — -  Tiges  ba'utes  de  i  V«  pied  à  3  pieds ,  quelquefois 
rameuses  presque  dès  leur  base.  Rameaux  corymbifères  ou  pa- 
niculés  au  sommet.  Feuilles  pubérules  ou  presque  glabres,  d'un 
yert  un  peu  glauque  en  dessus  :  les  caulinaires  longues  de  i  poQeè 
à  a  ponces,  larges  de  i  V>  ligne  h  3  lignes»  Involucre  verdâtre^ 
long  d'environ  3  lignes  :  écailles  apprimées.  Fleurs*radiaki 
longues  de  5  à  8  lignes,  à  ligule  bleue.  —  Indigène  de  la  Hodh 
grie  et  de  la  Rusisie  méridionale  ;  fleurit  d'août  en  octobre. 

YîitXiîkLUfe  'iNGÂifE.*-^Ga2aieQa  cana  Gass. — Nées. — Aster 
èàilà^  V^ldM.  ilt  filil.  Hûngar.  i,  tab.  3o.  — Rameaux  et  ra- 
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mules  divergents  ou  divarique's,  disposés  en  cyme  tâche.  Feuilles 
obloogues-lancëolées,  acuminulées,  mucronëe^  fortement  3-Der- 
vées,  cotonneuses-iDcanes  (du  moins  en  dessous).  Ligules  ob- 
longues,  un  peu  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque.  —  Tiges 
hautes  de  i  pied  à  a  */,  pieds,  effilées,  faides,  souToit  rameuses 
presque  dès  leur  base  ;  rameaux  grêles,  subaph  jUes ,  paniculés^ 
pobérules  ou  cotonneuses  de  même  que  la  tige.  Feuilles  cauli- 
naires  longues  de  6  à  18  lignes,  larges  de  a  à  3  lignes.  Fleurs- 
radiales  longues  de  5  à  6  lignes|[  à  ligule  bleue.  — Indigène  de 
Hongrie;  fleurit  d'août  en  octobre. 

b)  Feuillet  non-ponetuiet. 

Galatelle  acre.  — GalateUa  acris  Nées.— Cà2atoZ2a  n- 
gida  Cass.  — Aster  acris  Linn.  —  Aster  acris  :  p  trinen^is 
Pers.  —  Rameaux  plus  ou  moins  divergents,  en  général  oligo* 
céphales,  en  corymbe  lâche.  Feuilles  linéaires-lancéolées  ou  lan- 
cédées-linéaires,  acuminulées ,  mucronées ,  fortement  3-neryées. 
Ligules  oblongues ,  presque  i  fois  plus  courtes  que  les  fleurs  du 
disque. — Tiges  raides  ,  glabres ,  effilées,  hautes  de  i  pied  à  2 
pieds.  Feuilles  d'un  vert  gai  :  les  caulinaires  longues  de  i  pouce 
a  2  pouces,  larges  de  i  V»  ligne  à  3  lignes.  Involucre  long  d'en- 
viron 3  lignes^  écailles  apprimées.  Fleurs-radiales  longues  d'en- 
viron 6  lignes,  à  ligule  bleue.  —  Indigène  de  l'Europe  méri- 
dionale ;  fleurit  en  août  et  septembre. 

Genre  DCELLINGÉRIE.  —  DœUingeria  Nées. 

Capitules  radiés;  fleurs -radiales  1 -sériées,  femelles  ; 
fleurs  du  disque  hermaphrodites ,  à  corolle  infondibuli- 
forme,  ô-fide.  Involucre  subcampaniforme ,  plus  court 
que  les  fleurs  du  disque,  formé  d'écaillés  herbacées,  in- 
appendiculées,  imbriquées,  appliquées,  ou  inappliquées. 
Réceptacle  presque  plan,  scrobiculé.  Stigmates  courte- 
ment  appendiculés.  Nucules  oblongues-obovales,  obtuses, 
comprimées,  striées;  aigrette  double  :  l'extérieure  courte , 
2-8ériée,  formée  de  poils  anisomètres,  séUcés  ;  rintérieure 
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longue,  formée  de  poils  pluri-sériés,  épaissis  et  infléchis 
au  sommet.  —  Herbes  ▼iyaces.  Tiges  rameuses  vers  leof 
sommet  ;  rameaux  subiastigiés,  cymeux  au  sommet.  Feuil- 
les très-entières  ou  dentelées,  veineuses,  rétrécies  en  court 
pétiole.  Fleurs-radiales  à  ligule  blanche  ou  rose ,  débor- 
dant les  fleurs  du  disque. 

DoELLiNGiaiE  A  OMBELLES.  — DœUtHgeria  umheUaia  Nées. 
—  Ùiplostephium  amjrgddUnum  Gass.  -^  Aster  umbeîlatus 
H.  Kew. — Tiges  hautes  de  i  '/»  pied  à  3  pieds,  dressées ,  an- 
guleuses, un  peu  scabres,  feuillées;  rameaux  grêles,  feuilles,  un 
peu  divergents,  disposés  en  panicule  cymeuse.  Feuilles  lancéo- 
lées ou  lancéolées-oblongnes ,  acuminées ,  un  peu  scabres,  très- 
entières,  d'un  vert  foncé  en  dessus,  glauques  en  dessous  :  les  cau- 
linaires  longues  de  a  à  3  pouces.  Capitules  en  cymes  un  peu 
lâches.  Involucre  long  d'environ  2  hgnes  :  écailles  linéaires  ou 
oblongnes,  obtuses,  inégales,  verditres,  membraneuses  aux 
hords,  apprimées.  Fleurs-radiales  blanches,  peu  nombreuses, 
distancées,  longues  de  3  à  4  lignes,  à  ligule  oblongue.  —  Cette 
espèce,  indigène  des  États-Unis,  se  cultive  comme  plante  d*orne- 
ment;  die  fleurit  en  aoAt  et  septembre. 

Genre  AGATHÉE.  —  Agaihea  Gass. 


radiés;  fleurs-radiales  l-sériées,  femelles; 
fleurs  du  disque  berma|dirodites,  à  corolle  infondibuli- 
forme,  5-fide.  Involucre  campaniforme,  formé  d'un  seul 
rang  d'écailles  foliaoées,  isomètres,  pointues^  sublinëaires. 
Réteeptade  alvéolé.  Nucules  obovales,  aplaties,  scabres,  à 
rebotd  nerviferme  ;  aigrette  simple,  formée  de  poils  scabres 
ou  barbellulés,  filifcmnes,  blancs  (persistants  ou  caducs), 
plufi^riés.  —  Herbes  ou  arbustes.  Feuilles  très-entières 
ou  subdenticnléesr,  opposées  (du  moins  les  inférieures), 
s^ssiles,  oupétîolées,  1*  ou  3-nervées,  en  général  scabres* 
Pédoncules  terminaux,  solitaires,  l-céphales,  très-longs, 
nos.  Fteufs-tadialès'ldui  longues  que  les  fleurs  du  disque. 


f^S  <^43$£    PK^  C9M90&ÉES. 

^.ligule  Weuç.  Fleurs  d»,  dÂ^quç  à  çoj^Uc  jf^e-.  tt:  Ç^qi 
genre  e^t  propice  ^^  Catjjpt  ^  BpjD^ç-Eqpféçiiijce. 

"  ÀGATflÉE  CELESTE.  — AgothcBa  cœlestîs  Cas».  liSct.  des 
Se.  Nat.  ïc.  —  Cineraria  ameUàides  L.  —  Arbuste  tdàCK,  haut 
de  I  à  a  pieds.  Hameaux  subtrichotomes ,  pinïêmtés,  seabres^ 
feuilles,  asceudants.  Feuilles  oyale^,  ou  elliptiques,  ou  suborbi- 
culaires  j,  obtuses  ,  ni ucroQulejqs ,  courtement  pëtiolëes^  trës^en- 
tiëres,  ou  subdenticulëes ,  scabres.  stric^ueuses ,  d'un  Vert  fpncé 
en  dessus ,  d'un  yert  pdie  en  dessous,  toutes  opposées,  longues 
dé  4  à  8  lignes,  larges  de  2  à  4  lignes,  subtrinerve'es.  Pédoncu- 
les longs  de  5  à  10  pouces.  Écailles-inToIucrales  longues,  de  3 
à  4  ligi^cs,  i-nervëes,  pubërules.  Fleurs-radiales  longues  de  6  ^ 

-  lignes,  à  ligule  oblongue ,  révolutce ,  d'un  bleu  de  ciel  vif. 
Fleurs  du  disque  à  peine  aussi  longues  que  l'inYolucre ,  à  co- 
rolle jaune.  Nucules  petites,  noirâtres,  chagrinées,  pubëruleç. 

—  Celte  espèce  se  cultive  comme  arbuste  d'ornement  )  elle  fleu- 
rit tout  l'été.  . 

Genre  GHARIÉIDE.  —  Charieis  Cass. 

Capitules  radiés;  fLeuxs - radiaka  1-sériéea,  SemçUea; 
fleurs  du  disque  hermaphrodites,  à  corolle  infondibuli- 
forme,  5-fide.  lavolucre  hémisphér\<pj(e,  ê^f^  aux  fleurs 
du  disque,  formé  d'écaillés  1 -sériées,  isomètres,  appri- 
mées,  subspathulées,  foHacées,  membrjmeuses.^f^^]|;t.Qrds. 
Bécepiacle  presque  pk^Ç,  alvéo\^;  bordjs  d^  a^éif^^  jÇi^ 
briés.  Stigmates  aoisomètres.  Nl|<ç^le^.ç^néifof-]|^ea^9^Pi9f 
vaks,  compriméffii,  n*.ar|;in&s^  (â^  ï^l««^ 
celles  des  fleurs-radiales  phia  pqûtes  'Çt  in%ig^|ft^f§%;  fi^ff 
dea  fleurs  du  d^ue  €oiuroimé€&  d'^^  4W^^>^9Q|A^i 
formée  de  poila  flUformes,  plu99i^^l<,^ubjaBDi|)^ti:^^  4<y 
itériéd.  *-  Herbe  annuelle,  bUgid^  Fç^j^^Jj^-^trèsT^l^^^rfS' Pl^ 
légèrementdentées  :  les  inférieiues  op9)oçei^}  Igl^^ipjérji 
ces  alternes.  Pédoncules  longs,  nus^  tei;^n|iuxy  itqUtair;^ 
1-céphales.  Fleurs-radiales  plu3  l9pgues  q^^.çeUç(|  4p 
diAgue,  à  ligujk  bl^ç»  fleysa  dn  dii^^  4  w^PWfi  *!».«•'  i 


CsAïuiiDB  uérÈtLevvO'iLE^ '^  Chariêis  hètêrophgrUa  CaM». 
•H*  &Nf2^M5tti  ameUmàÊS  Neesy  |br.  Pliya.  Jhsroiv  |r.  58,  Mb^ 
i:i.-«t  Plante  baiitade  '/«pnà  à  t  pîed^  ordÎBÛremtnt  multif 
caule.  Tiges  diffuses,  ou  ascendantes,  rameuses.  Feattlea  lamé^ 
lées-spathulées ,  ou  oblooguesspathulées ,  longues  de  i  pouce  à 
a  pouce^  $çailL|&-ii&^olMGrales  ]»o^i^^%  lignes.  lA^les  ob- 
longues,  longues  d^environ  6  lignes. — Indigène  du  Gap  de  Bonne- 
Ewérance;  çultiy^^  ccnpune  plan^  d'ornement;  fleurit  tout  l'^^é. 

Section' IV.  ASt£r£bs-bbIiIiXb£es  Gass. 

Capitules  ra<Ués;  couroDBe  point  jaune.  Disque  pluai 
large  que  hMt.  Réceptacle  phis  ou  moins  éieyé* 

Genre  FÉLIdE,  —  jl^'dft  GaM. 


.  Gftpilulesorbîculaires,  radié»;  fleurs-radiaks 
femelles,  à  liguk  étroite  ;  fleurs  du  dis<|ae  ketmaphreH 
^tes  9  à  coroHe  i]ilDiiFdy!>ttliibmio ,  5-fide«  hT(d»cre  éffti 
«lui  teuia  du  disque»  convexe,  formé  d'écaillés  nombreur 
seSySubbisériéeSfSttbisomètres,  applic^é0S,Unéaires-subi»-. 
léefti  Réceptacle  convexe,  inappeBdioiÀtéy  poQctué.  Ni^- 
c»les  obovates»  comprimées  ;  aigrette  coudrta,  simple,  caH 
dHqne,  composée  de  poils  l-sérié»,  isomètre»,  fiUCwmésv 
barbelnUést,  blancs.  — Herbes  ou  arbusDe».  Rameaux  sub^- 
CMtigiés.  Feuiiks  linéaires,  nu  pou  charnues,  épaises. 
Pédoncules  longs,  bractéolés,  soUtairet,  tenidiiaux,  l-cé^ 
phales.    . 

Feucie  delicjite.  — -^eZicût  tenetta  Nées.  —  Aster  tenéUus 
Lion.  —  Felicia  fragilis  Cass.  —  Plante  annuelle,  baute  de  5  à 
6  pouces.  Tige  di*essée  ou  ascendante,  pubérule,  grêle,  fragile, 
ordinairement  rameuse  dès  la  base;  rameaux  ascendants  ou  dif- 
fus, très-gréles,  ramuliferes  vers  leur  sommet,  ou  simples.  Feuil- 
les lopgues  de  lo  à  l8  lignes,  assez  rapprochéea^  ciliolées,  snb- 
ob^qsesy.g^ou.maiiis  r«:omd)éas.  IJicaiUâMOTolucEales  longna^ 
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d'environ  a  lignes.  Fleurs^radiales  longues  de  5  à  6  lignes,  â  li- 
gnle  lancëolée-linëaire ,  révolutée,  d'un  lilas  pâle.  —  Indigène 
du  Gap  de  Bonne-Espérance;  cultivée  camme  plante  d'orne- 
ment }  fleurit  tout  l'e'té. 

Genre  GALLISTÈPHE.  —  Callistephus  Gass. 

Gapitules  larges^  orbiculaires ,  radiés;  fleurs-radiales 
femelles  (  ordinairement  pluri-sériées  chez  la  plante  cul- 
tivée), à  ligule  oblongue-linéaire,  3-dentée  au  sommet, 
aussi  longue  que  le  diamètre  du  disque  ;  fleurs  du  disque 
hermaphrodites ,  à  corolle  infondibuliforme,  5-fide.  In- 
▼olucre  double  :  l'extérieur  presque  aussi  grand  que  le 
capitule,  composé  d'écaillés  étalées,  foliacées,  3-  ou  4-sé- 
riées,  inégales,  sublinéaires;  l'intérieur  beaucoup  plus 
court  ;  l'extérieur  composé  d'écaillés  subbisériées,  égales, 
apprimées,  membraneuses,  scarieuses,  colorées,  subspa- 
diulées.  Réceptacle  large,  orbiculaire,  convexe,  alvéolé  : 
bords  des  alvéoles  entiers.  Nucules  obovales-cunéiformes, 
comprimées,    hispidules;  aigrette   double  :  l'extérieure 
composée  de  paillettes  sétacées,  anisomètres,  irrégulières, 
denticulées,  1 -sériées,  très-courtes,  soudées  par  la  base  ; 
l'intérieure  composée  de  soies  1-sériées,  filiformes,  bar- 
bellulées,  caduques. —  Herbe  annuelle;  rameaux  simples  ^ 
subfeistigiés,  1-céphales,  feuilles  presque  jusqu'au  sommet. 
Feuilles  dissemblables,  alternes ,  la  plupart  sinuées-den- 
tées  ou  incisées-dentées  :  les  inférieures  larges,  pëtiolëes  ; 
les  autres  sessiles.  Fleurs-radiales  (  tubuleuses  chez  une 
variété  de  culture)  à  ligule  bleue,  ou  blanche,  ou  pour- 
pre, ou  violette,  ou  lilas ,  ou  panachée  ;  fleurs  du  disque 
jaunes  (liguliformes  et  de  même  couleur  que  les  fleurs 
-radiales  chez  certaines  variétés  de  culture). 

Galltstèphe  de  Ghine.  —  Callistephus  chinensis  Nées.  — 
Callistephus  hartensis  cl  CalUstemma  hortense  Gass. — Aster 
chinensis  Linn.  —  Plante  haute  de  */,  pied  à  2  pieds.  Tige 
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grëie,  dressée,  hispidule,  souvent  yiolette,  ordinairement  m- 
mense  ;  rameaux  longs,  pins  ou  moins  divergents.  Feuilles  ^ 
hres,  ciliées^  penninervées  :  les  infârienres  cordifonnes  ou  orac- 
les, acuminëes,  longues  de  2  à  3  ponces  ;  pétiole  largement  ailé; 
les  suivantes  lancéolées-oblongnes,  ou  cunéiformes-dblongues  ;  les 
supérieures  oblongues-spathnlées,  ou  linéaires-spathulées,  trèsr 
entières,  obtuses.  Capitules  larges  de  i  '/•  pouce  k  4  pouces  (  j 
compris  le  rayon).  Involucre  externe  à  écailles  obtuses,  ciliées. 
Involucre  interne  à  écailles  très-obtuses ,  ordinairement  pana- 
chées de  jaune  et  de  pourpre.  Nucules  soyeuses,  obscurément 
4.gones ,  longues  d'environ  3  lignes. — Cette  plante,  si  fréquem- 
ment cultivée  dans  les  parterres,  et  connue  sous  le  nom  vulgaire 
de  Reine^MarguerUey  est  orig^iaire  de  Cliine  ;  elle  a  été  intro^ 
duite  en  Europe  vers  1750. 

Genre  GALUMÉRIS.  —  CalUmeris  Gass. 

Capitules  radiés;  fleurs-radiales  lunées,  femelles  ;  fleurs 
du  disque  hermaphrodites,  à  corolle  infondibuliformey 
5-fide.  Involucre  égal  aux  fleurs  du  disque,  subturbiné, 
formé  d'ëcaiUes  subisomètres,  paucisériées,  lâchement  ap- 
pliquées, foliacées^  oblongues ,  1-nervées.  Réceptacle  hé- 
misphérique, fovéolé:  fovéoles  subrhomboidales.  Nucules 
obovales,  comprimées,  marginées,  hispidules;  aigrette 
simple,  très-courte,  persistante,  formée  de  pûUettes  1- 
sériées ,  sétacées ,  scabres.  —  Herbes  vivaces.  Rameaux  1  * 
céphales ou paniculés,  feuilles,  subfastigiés.Feuilles alter- 
nes, incisées  dentées  (  excepté  les  supérieures)  :  les  infé- 
rieures rétrécies  en  pétiole;  les  autres  sessiles.  Fleurs- 
radiales  grandes,  plus  longues  que  les  fleurs  du  disque  r 
ligules  bleues  ;  fleurs  du  disque  à  corolle  jaune. 

Galukéris  a  granos  capitulss. — CaUimeris  platyeepkaài 
Cass.  —  Grindeîia  incisa  Spreng.  —  Aster  tataricus  Linn.  fiU 
— Aster  incisus  Fiscb.  —  Aster  sibiricus  HortnU —  Plante 
haute  de  1 1/,  pied  à  3  pieds.  Tiges  raides,  dressées,  anguleuses, 
un  peu  seabres;  rameaux  grfles»  plus  ou  moins  divergents. 


FçpiU^ls  l^.c£olëe;$  0J]^  hjDcéol^^-Qblofigue»,  |K)iB^M««^  ses 
aj^  WdSft  4'^  ycgrt  gai,,  assez  fiexmcs,  OJ^aii^fm^^glabv^^ 
Gajjitul^s  çoIitaii:e^»  pqdpj^c^lés.  I^Yolucrç  l<pg  de  2^4  3; lig9«i^ 
FljBurs-raAiaUs  lougues  d^  8.  î^  ^o,  lignie»  :  i>gulç«.  }^i^9^1ée«r. 
ôj^oDgues,  Qtroite3.  P^uçulfisi  brujçi^fiy  longues»  d,e  i  lig^f.f  ai^p^eU^ 
j[aupâtre  ^  raide  y  \T(^is  fois,  plujsi  courte  que  la  Ducok.  —  }uàir 
eepe  de  Sibe'rie  ;  cultivée  ci^Moiae  plapJ^  de  p^tesj^e  j^  fleunlt  ^ 
juillet  et  août. 

Genre  BOLTONE.  —  Boltonia  L'Jiér^t 

Capitules  radiés  ;  fleurs-radiales  femelles  ^^  l-sériées  ; 
fleurs  du  disque  hermaphrodites ,  à  coicolle  iixfoiidiluili- 
fbrtne ,  ô-fide.  Involucre  orhiculaire ,  plus  court;  que  les 
fleurs  du  disque ,  formé   d'écaillés  paucisériées  y  subiso* 
mètres ,  appliquées ,  herbacées,  meuibraxieuses  aux  bords, 
sublinédres.  Réceptacle  hémisphérique,  alvéolé.  Nucules 
^bo^es  -  cui^éifojFmets  ,    aplaties ,    margin^es  i  aigrette 
courte,  irrégulière ,.  composée  de  paillettes  8él;acées ,  iué-^. 
gdies ,  peu  nombreuses ,  X-sériées.  —  Herbes  vivaces.  Ra- 
meaux paniculés  ou  cymeux  au,  sonunet.  Failles  alternes»^ 
sessiles,  glai^^es^  ^aeinent  veinées,  étro^^,  très7entièr«i[^ 
(ou  les  inf^çieujres  seulement  dentées )«  Flieujis^-  radiaLefi 
pius  longues  que  les  fleurs,  du  disque,  à  lig^la  blanche  <^ 
d'un  bleu  pâle,  étroite ,  çublinéaire  ;  fleurs  du  disque^ 
corolle  jaune. 

BoLTONE  A  p^EuiLLEs  DE  Pastel.  —  BoltoTiia  glastifoUa 
L^léril.  —  Hcrb.  de  l'Amat.  vol.  7. — Feuilles  lancéole'es  ou 
lavoëolées-obloDgiies,  scabres  aux  bords  :  les  inféiieures  dente- 
lées. Aigrette  persistante  :  celle  des  fleurs  dq  disque  à  2  pail- 
lettes beaucoup  pkis  longues  que  les  autres. — Tiges  bautes  èe 
3 il  6  pieds,  dressées,  grêles,,  anguleuses^  glabi'es  de;  même  <pie 
toute  la  plante ,  haqtes  de  3  à  6  pieds  ;  rameaux  plus  ou  moios; 
divergents,  feuilles,  effilés^  ordinairement  paniculés  a^  sommet. 
Feuilles  subverticales,  muççoneç^ ,  fermes  :  les  inférieures  1oa> 
(fu^  de  4  à  6  poucesj^  \»^  ramul^res  petites.,  suhlifi^aijrei,.  C%n 


gi|^  4ie«  5  à  6  lignes^  ïgulM UABçheit^  $iui  Ueti  UUy».  ^^ loq 


•j     :» 


BoLTONE  A  FEuii^ES  a'AsTER. — Boltoma  astéroïdes  L'hérit.! 
—  MçOncariq  asferoides  Lmn.  -r-.  t'euUIef  trës-lîsse^j  tpuj^ç^ 
très -entières  ^  les  ^ëi^eure&  lancëgfées  -  linéaire;^  ^  les^s^i^ 
rieurea  ligalifonnes-oblpDgaes.  Aî^çjtte  qi4^  à  paiÛ^I^ 
subisoioètres,  —  Plante  très-glsJ^re,  haute  de  2  à  3  pieds.  Tigc^ 
dressëe3 ,  anguleuses^,  mëdiocrement  feuillues ,  en  gënëral  rar 
ineuses  seulement  au  sipmmet  ;  raineaux  disposes  en  <^ine  lâdie^ 
Feuilles  fermes,  subyçrticales,  mucronëes  :  les  inférieure^  \ovLr 
gués  de  2  à  3  pouces,  larges  de  2  à  3  lignes.  —  Capitules  un 
peu  pltu-grands  que  eeux  de  t^espèee  prëcëdente  ;  Seurs-radiales 
4  liçttl(B  ^Jai|ck9^  -^  lodii^  Afi.  r.4^i9âdiqu^  segteiitrioiiale-j  ciit 
tivëe  comme  plante  d'ornement;  fleurit  d'août  en  octobre. 

Gcm«  PAQWBftBTTi&.  ■— ^e^&  Tourn.  ' 

•-  •  .•'.-.  ' -.  .      •   ■ .  . 

Câpitnles  radié9;  fleurs-radiales  1-sériëes^  femeltes; 
fiêuxé  du  disque  heiteaphromteè,  à  corolle  ïnfondibùli- 
fmrm»,  â-âe&tfe.  Involncre  plus  long  que  les  fleiirs  du  dis- 
que f  orbicuiaîrè,  convexe^  fdm^é  d'écaiHes  sûbh^éirMes, 
stf ki^lnè Vrii9 ,  appU4uéeaji  foliacée» yoldoQgueB,'abt«yKes. 
Réceptacle  conique,  élevé,  nu,  fistuleux.  Antbèr^iQo|u- 
ses.  Nucules  oboyales,  marginées,  inaigrettées,  hispidules. 
^Pbfntes  annuelles  ou  Tiyaces^âcâtiTèSj.  ou^.^e  rameuse. 
FemÇès  spathu^^  pédol^s  j^çrébë£|es  :  Içs  radicaJes  i;c^ 
^léçs.;  Uf  cauiiQ9>e8,  alteicJ^^  F^j^nculea  i;era4xMiM3(,4i|i 
4|9li)Jl4^  longs ,  ^ès^grêka,  i^iu,  l-cséphalai.  TltwaH» 
diakii  plus  loBgues  que  celleadludisqtei,  àUgUle  «^btén*^ 
^«•linéaire ,  arrondie  au'  sommet ,  l»kndle,  OU  r^tfé,  oti 
piMniprfe.  Pleimf  du  disqîiie  à  corolle  véixlibhë  W  j^imé  % 
jhfaV  ômniTeikfès ,  ^iiàjSèà  %  ièàin^,       T     "      **;  '\ 
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Pâquerette  vivage. — Beîlîs  perennis  Linn.  — Engl.  BoU 
tab.  4^4-'~Flor«  I^n.  tab.  5o3.— ^Plante  acaule'ou  subacaule, 
pubesoente.  Racine  fibrense,  rampante.  Feuilles  d'un  yert  gai, 
étsléesy  oborales-spathulëes,  obtuses,  plus  ou  moins  profondé- 
ment crénelées.  Hampes  (pédoncules)  baotes  de  3  à  8  pouces, 
dressées,  on  ascendantes,  souvent  violettes.  Fleurs-radiales  à 
ligule  blancbe,  ou  pourpre,  ou  rose,  ou  blancbe  en  dessus  et  pour- 
pre en  dessous.  —  Cette  plante,  connue  sous  les  noms  vulgaires 
de  Marguerite^  Pâquerette j  ou  Fleur  de  Pâques^  est  commune 
dans  les  prairies  et  les  pâturages  ;  elle  fleurit  de  mars  en  juillet  ;; 
tout  le  monde  sait  qu'on  l'emploie  fréquemment  a  faire  des  bor- 
dures de  parterre  ;  les  variétés  les  plus  rechercbées  sont  )a  roscj 
la  rouge j  la  panachée^  et  la  double  Jistuleuse  (  c'est-à-dire 
dont  tous  les  fleurons  sont  longuement  tubuleux  ). 


M  


r  ^ 


XIV  TRIBU.  LES  SESŒ£lOWSES.'--SENECI0NE£ 

Gass. 

Capitules  radiés  j  ou  discoïdes  y  ou  incouronnés*  Corolle 
'Staminifere  régulière  ^  subinfondibuliforme\  ^-Jide. 
Anthères  privées  d^ appendices  basilaires;  article'an- 
thériferé  épaissi  et  strié»  Ouaire  non-comprimé  y  cy* 
Undracéj  strié  ;  aigrette  composée  de  soies  filiformes , 
très'gréles  j  fragiles  j  striées ,  barbelluUeSj  blanches. 
Stigmates  ordinairement  semblables  à  ceux  des  An-- 
thémidées* 

Tiges  herbâcéet  on  ligneiues»  Feuilles  alternes ,  on  rarement  opposées» 
soiiTent  pennatifides.  Fleurs  jaunes ,  on  rouges ,  ou  violettes ,  ou  j^raii- 
gées  »  ou  Blanchiitres.  Ëcailles-inTolucrales  le  plus  souvent  \  -sériées  ou 
sùbunisériées»  isomètres,  oblongues,  quelquefois  sondées  infërieurement. 
Réceptacle  ordinairement  inappendiculé^  souvent  alvéolé,  quelquefois 
findnrilleux,  jamais  garni  de  paillettes.  CoroUe-staminifère  à  tubelisiie; 
linbe  pyriforme,  courtement  5-&de,  \  lobes  semi^ovales,  souvent  calleux 
au  sommet,  bordés  d'un  bourrdet  papilleux.  Étamines  à  filets  ordini^ûre- 
ment  soudés  jusqu'au  sommet  du  tube  :  partie  libre  souvept  flexuepsç^yiqit 
la  floraison  ;  antbéres  I  bourses  pointues  à  fai  base. 
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Section  I.  sfirscfionrBSS-BO&omcéBS  Cass. 
Involucre  formé  d'écailles  a-ou  3-sériées. 

Genre  ARNIQUE.  —  Jmica  Linn. 

Capitules  grands ,  radiés  ;  fleurs-radiales  l-sériées ,  li- 
gulées ,  femelles;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  Invo- 
lucre égal  aux  fleurs  du  disque,  formé  d'écailles  isomètres, 
2-sériées,  linéaires-lancéolées ,  pointues ,  foliacées.  Récep- 
tacle presque  plan ,  pubescent.  Stigmates  terminés  en  cône 
poilu.  Nucules  subcylindracées,  hispidules ,  anguleuses  ; 
aigrette  longue ,  persistante,  composée  de  poils  pluri-sé- 
riés  ,  raides  ,  filiformes ,  anisomètres  ,  barbellulés.  — 
Herbes  vivaces ,  garnies  d'une  pubescence  glandulifire. 
Tiges  simples  ou  peu  rameuses.  Feuilles  opposées,  sessiles, 
très-entières.  Pédoncules  solitaires  ou  ternes ,  terminaux , 
longs,  nus,  1-céphales.  Fleurs-radiales  à  ligule  très-longue, 
orangée ,  oblongue ,  3-dentée  au  sommet  ;  tube  souvent 
muni  de  4  étamines  stériles.  Fleurs  du  disque  à  corolle 
poilue  :  tube  plus  court  que  le  limbe  ;  lobes  papilleux  à  la 
surface  externe. 

ArNiqve  de  montagne»  —  Arnica  montana  Linn.  —  Flor. 
Dan.  tab.  63. — Plante  haute  de  '/,  piédà  2  pieds.  Racine  subhori* 
zontale,  garnie  de  longues  fibres  filifonnes .  Tige  simple  ou  peu  ra- 
meuse, grêle,  dressée, cylindrique;  entrenœuds  supérieurs  beau- 
coup plus  loDgs  que  les  feuilles;  rameaux  toujours  simples, 
i-céphales,  presque  nus.  Feuilles  pubérules  aux  a  faces,  min- 
ces, d'un  vert  gai ,  finement  3-ou  5-nervées  :  les  inférieures 
longues  de  4  pouces  à  i  pied,  lancéoldes-oblongues,  ou  ellipti- 
ques-oblongues,  ou  lancéolées-spathulées,  pointues;  les  supé- 
rieures ovales-lancëolées  ou  oblongues-lancéolées^  petites,  souvent 
alternes  ;  les  raméaires  sublinéaires,  alternes.  Capitules  un  peu 
inclinés.  Écailles-involucrales  longues  de  5  à  6  lignes.  Fleurs- 
radiales  longues  d'environ  I  pouce. — Cette  plante^  connue  sous 
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\n  noms  vulgaires  tJc  Doroniv  itAUenragne,  Tàbnc  ïfej  ^05- 
geSf  Tabac  des  montagnes,  Bé0ine  desmontàgrièSj  tt  Plantain 
des  AlpeSy  croît  dans  les  pâturages  des  montagnes.  Toutes  les 
parties  de  i'ArûîiJu^  oût  iitfé  sàVeur  âcfe  et  àmere,et,  à  Te'tat 
frais,  une  odeur  désagréable  ;  la  raciue  et  les  fleurs  sont  ëme'ti- 
ques  et  purgàitives  ;  les  fe^iilTes,  seciees  et  "réàûîtes  en  poudre, 
sont  sternutatoires. 

Genre  DORÔNIC.  —  Doronicum  Linn. 

»    ■  ■      ...... 

.  C^çituies  grands ,  radiés  ;  fleiirs-radiales  ligulées,  l^sé- 
riéfesy  femelles;  fleurs  du  disque  hermaphrodites.  f»yp- 
lucre  plus  long  que  les  fleurs  du  disque  ^  formé  d'écaillés 
Sr.sériées ,  appliquées ,  isomètres ,  foliacées ,  linéaires-lau*^ 
céolées.  Réceptacle  conique ,  pubescent.  Stigmates  U^u*^ 
qués  y  à  bourrelets  confluents  en  une  seule  masse.  JNucul^ 
10-;9ulquées  :  celles  de9  fleurs-radiales  glabres,  obconiquc^ 
ina^grettées  ;  celles  des  fleurs  du  disque  hispidnles ,  turbi* 
nées ,  à  aigrette  composée  de  soies  nombreuses ,  filiformes, 
barbelluiées. — Herbes  yivaces.Tiges  simples  ou  rameuses, 
l'ieuilles  denticulées  ou  dentelées ,  alternes  :  les  iqférieu-» 
res  pétioléés  ,  cordiformes  ;  les  supérieures  s^tsîlçs ,  hv^r-. 
plexicaules.  Capitules  subsolitaires,  terminaux,  pédoncu- 
lés«  Fleurs  jaunes  :  celles  du  disque  À  tube  CreUsé  ihtérièu- 
rement  de  5  fossettes  longitudinales. 

DoRoi«iG  P^RDAtiAorcHx. — Doronicum  PardaliancheslÀw^. 
—  Jacq.  Flor.  Austr.  tahf  35o.  -  Eogl.  Bot.  tab.  63o.  -^ 
Feuilles  denticulées,  hispidules  de  même  que  la  tige.  Rhizome 
raippant,  comme  tubereux.  —  Plante  haute  de  s  à  3  ^ieds. 
RJ^izoQie  ohlong,  Doiieux,  fibreux.  Tige  simple,  ou  rameuse, 
grêle,  jdressëç,  cylindriqme,  médiocrement  feuiUée*  RkmeauK 
|-céphales  ou  oligocéph^es.  Feuilles  supérieures  cordtformeti, 
pu  cordiformes -obloDgueSy  ou  spacbulées- ovales.  PédoncviiïSs 
turbines  ai|  soçunot.  ÉcaiUes-involucrales  longues  d'envmn  S 
lifO«5*.FieiiDS-radi4^  Jkmgue^  de  6  à  8  lignes.  — Cette  plaolB, 
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Bomittée  vulgairement  D&tohie,  cfoit  dans  les  Alpes  et  lès  Py- 
tét^  ;  èa  Yftchie  ^sse  pour  étj%  T^aâieo^d. 

DoBONiG  d'Orient.  —  Doronicunt  orientale  Adam».  — < 
Dorenioum  caucasicum  Marsch.  Bîeb«  —  Doronicum  Co¥ 
lumncd  Teoor.  Fldr.  f^apol.  lab.  79.  —  Rhizome  pivotante 
Feuilles  sinuëesrdeotées,  glabres  de  même  que  la  tige*  ^-  Plante 
touffue,  haute  de  Va  pied  à  i  Va  pied.  Tiges  dressées  ou  ascen- 
danteS)  grêles,  médiocrement  feuillées,  paniculées  au  sommet. 
Rameaux  i-ce'phales  ou  oligocéphales,  subaphylles.  Feuilles 
lissées ,  d'un  rttt  gài  «g  dessus  :  lés  radicales  et  les  caulinaires- 
inférieureS  larges  de  3  à  4  pouces,  très-louguement  pëtif^lëes^ 
tantôt  rëiiiformes  ou  réniformes-ovaies ,  tantôt  ootdiformes-^va» 
les,  à  lobes  distants  ou  equitaots  ;  feuilles  snpërieures  en  général 
cordiforraes-ovales  ou  cordiformes-oblongues.  involuere  long  de 
5^6  iigoeSé  Fleurs-radiales  longues  de  i  pouce.  —  Indigène  da 
Caucase  et  des  montagnes  de  l'Europe  méridionale  |  cnltitée 
comme  plante  de  parterre;  fleurit  en  avril  et  mai. 


Section  II.  sswBflXOif  âs8-F&OTôTTFB8  Gass. 

involiicre  formé  d'écaillés  i -sériées,  accompagné  d'un 

calicide. 

Genre  JAGOBËË. — Jacolœa  Tourn,  (Cass.) 

Capitales  radiés  ;  fleurs-ràdialés  1 -sériées,  ligulées,  té-' 
melles;  fleurs  dudisqne  hel'hiaphrôdites.  Involucre  ordi- 
nairement  plus  court  qne  les  fleura  du  disque  ,  cylindràcè, 
ou  ovoïde,  formé  d'écaillés  i^omèlres ,  libres^  contigues, 
appliquées ,  sublinéaires ,  pointues ,  un  peu  charnues,  or- 
dinairement membranefi^es  aux  bords ,  presque  toujours 
noirâtres  au  sommet.  Réceptacle  plan ,  souvent  fovéblé  ou 
rivéolé.  Corolles  des  Heurs-Radiales  égales ,  unifôrifn'es ,  k 
ligule  large ,  plus  longue  que  le  tube ,  réVolùtées  àpîrfià 
Tânthèse.  Corolles  du  disque  à  limbe  à  peu  près  àtissi  long 
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que  le  tube.  Nucules  cylindracées ,  striëes ,  couronnées 
d'un  bourrelet:  aigrette  longue,  blanche,  composée  de 
poils  nombreux ,  anisomètres ,  capillaires ,  peu  barbellu- 
lés ,  quelquefois  soudés  par  la  base.  —  Herbes  ou  sous- 
arbrisseaux.  Tiges  rameuses.  Feuilles  indivisées  ou  pen- 
natifides ,  alternes.  Capitules  terminaux,  pédoncules ,  dis- 
posés en  cymes  ou  en  corymbes.  Fleurs-radiales  à  ligule 
jaune,  ou  lilas,  ou  pourpre  (par  variation  blanche).  Fleurs 
du  disque  à  corolle  jaune  ou  rouge. 

Jagobée  GOMiffUNE.  — Jocohœa  vulgaris  Gaertn.  —  «Senecîb 
Jacobœa  Linn*  —  Ëngl.  Bot.  tab.  1 1 3o.  —  Herbe  yiyace;  ra- 
meaux dresses,  sobfiaistigies.  Feuilles  inférieures  pëtiolëes,  lyrées. 
Feuilles  supérieures  amplexicaoles,  sinuées-bipennatifides  :  seg- 
ments érosés,révolutés  aux  bords.  Fleurs  jaunes. — Plante  glabre, 
ou  plus  ou  moins  cotonneuse,  haute  de  2  à  3  pieds.  Racine  fibreuse. 
Tiges  dressées,  cylindriques,  striées,  rameuses  supérieurement. 
Feuilles  un  peu  charnues,  d'un  vert  foncé  étant  glabres;  lobes 
ordinairement  obtus,  divergents, subcunéiformes.  Gymes  denses, 
polycéphales.  Nucules  hispidules.  —  Cette  plante ,  connue  sous 
les  noms  Yulffdres^i' Herbe  de  Saint' JacqueSy  Fleur  de  Saint- 
Jacques,  ou  Jacobe'e,  est  coounune  dans  les  bois  et  les  prairies; 
elle  fleurit  en  juin  et  juillet  ;  ses  feuilles  et  ses  fleurs  s'employaient 
jadis  comme  émoUientes,  résolutives,  apéritives  et  vulnéraires. 

Jagobée  ÉLÉGAifTE.  —  Jacobœa  elegans  Gass.  —  Senecio 
elegans  Linn.  -^  Jaume  Saint-Hil.  Flore  et  Pom.  Franc. 
tab.  77.  —  Bot.  Mag.  tab.  a38.  —  Plante  annuelle,  glabre. 
Feuilles  amplexicaules,  profondément  sinuées-pennatifides;  seg- 
ments oblongs  ou  cunéiformes  ,  obtus ,  sinués-dentés ,  ou  si- 
nués-lobés.  Gorymbes  3-7-céphales ,  lâches;  capitules  longue- 
ment pédoncules.  Fleurs-radiales  à  ligule  pourpre  (par  variation 
rose  ou  blanche  ).  —  Tige  dressée ,  paniculée,  haute  de  i  pied  à 
3  pieds,  anguleuse  ;  rameauxsimples  ou  paniculés,  les  supérieurs 
soh&stigiés.  Feuilles  un  peu  charnues,  d'un  vert  foncé  eu  des- 
sus. Gorymbes  plus  ou  moins  longuement  pédoncules;  pédoih- 


Cilles  MeomiAire»  garnis  de  plusieiu'ï  brjicléoles  eparscs,  lineai- 
ns-lBneéulecs,  petites,  Ibliaoées.  Involucre  ovoïde,  3  fuis  plus 
IoD|g  (pie  le  calicule.  Ecailte&-c^ciilaires  OTates-laucéolces , 
nairâires  au  sommet,  petites.  —  IndigèDC  du  Çap  de  Boane- 
Etpefauce^  Eiéquemmeut  cultivée  comme  plante  de  pai'ieire; 
Èt^k  de  Juillet  «a  oclitJ>re. 

itanmijc  a  qkajhoks  Fuuas.  —  Senedo  gKondifiorus  Çeif . 

—  Semtio  v*»uslits  Hoit.  Kew-  —  Bot-  Reg.  Mb.  9g»  i  — 
Stiucio  litsctHUs  Schrad.  —  Bol.  Keg.  tafa.  i34a-  —  Tige 
Sulement  apbylleet  ligneuse;  rameaux  dressés,  feuillus,  411- 
Duels,  Feuilles  pennalilides,  ou  pennaliparlies,  ou  incisop" 
dentén,  sobampleiiciulei  ;  segotenu  pointus,  linéaiie^-laact'o- 
lés.  Corymbes  lichei,  3-7-eéphales,  quelquefois  siibpaDicules. 
Fleurs -radia  les  k  ligule  pourpre. —  Arbuste  glabre,  loufïu,  baut 
de  3  i  4  pieds.  Rameaux  simples  ou  paDiculés,  griles,  plus  ou 
moins  allongà,  sourent  subfasligies,  Irès-noinbreus.  Feuilles 
longues  de  3  à  4  pouce»,  très -variables  quaut  aux  iocisions,  lan- 
c^ées-oblongues,  ou  oblongufs,  assez  firmes,  un  peu  i-haioues, 
d'un  TeK  gai.  Capitules  plus  ou  moios  longuement  pédoDculëi, 
du  Tolume  de  ceux  de  l'espèce  précédeale  ;  pëdooeulcs  i^rélfs, 
bractëol^.  lovolucre  ovoïde,  3  à  4  ibis  plus  long  que  le  calicule. 

—  Indigèue  du  Cap  de  Bonne -Espérance;  cultivée  comme  ar- 
buste d'oru^neut  ;  fleurit  tout  l'été. 


SsCTIOTi  in.    aÉMta/OméMm-VTmOMMÛBB  Cas». 

lavolucrenoD-calîculé,  formé  d'écaillés  i-sëriées. 

GenK  ÉMILIA.  —  Emilia  Caas. 

GftfMioks  iiKMUMMtés ,  hotaofj/ut»»-  Involucn:  ovoide , 
plus  court  que  ks  ll«urs,  formé  d'écaillés  coutij^uës,  jso- 
mètres,  IwéMMe,  fMuUte;  «phacélées  au  Bomiuct.  itécep- 
tade  fUo  M»ffi9mànai''.  Corolle  à  limbe  aufaringeui , 
grtlg  ;  juûnt»  Ufémtt^iiÊHiitiém  :  les  2  «i|iérieuTe8  ub 
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d'environ  a  lignes.  Fleurs-radiales  longues  de  5  à  6  lignes,  k  li- 
gule lancéolée-linéaire ,  révolatée,  d'un  lilas  pâle.  — »  Indigène 
du  Gap  de  Bonne-Espérance;  culdyéè  canime  plante  d'orne- 
ment;  fleurit  tout  Tété. 

6enre  GALLISTÈPHE.  —  CaUistephus  Gass. 

Gapitules  larges^  orbicnlaires y  radiés;  fleurs-radiales 
femelles  (ordinairement  pluri-sériées  chez  la  plante  cul- 
tivée),  à  ligule  oblongue-Unéaire,  3-dentëe  au  sommet, 
aussi  longue  que  le  diamètre  du  disque  ;  fleurs  du  disque 
hermaphrodites ,  à  corolle  infondibuliforme,  5-fide.  In- 
Tolucre  double  :  l'extérieur  presque  aussi  grand  que  le 
capitule,  composé  d'écaillés  étalées,  foliacées,  3-  ou  4-sé- 
riées,  inégales,  sublinéaires;  l'intérieur  beaucoup  plus 
court  ;  l'extérieur  composé  d'écaillés  subbisériées,  égales, 
àpprimées,  membraneuses,  scarieuses,  colorées,  subspa- 
ihulées.  Réceptacle  large,  orbiculaire,  conyexe,  alyéolé  : 
bords  des  alvéoles  entiers.  Nucules  obovales^cunéiformes, 
ccnnpiimées,   hispidules;  aigrette   double  :  l'extérieure 
composée  de  paillettes  sétacées,  anisomètres,  irrégnlières, 
denticulées,  1-sériées,  très-courtes,  soudées  par  la  base  ; 
llntérienre  composa  de  soies  1-sérîées,  filiformes,  bar- 
bellulées,  caduques. —  Herbe  annuelle;  rameaux  simples , 
snbfiistigiés,  l-céj^les,  feuilles  presque  jusqu'au  sommet. 
Feuilles  dissemblables,  alternes,  la  plupart  ainuées-den- 
tées  ou  incisées-dentées  :  les  inférieures  larges,  pétiolëes  ; 
les  autres  sessiles.  Fleurs-radiales  (  tubuleuses  ches  une 
variété  de  culture)  à  ligule  bleue,  ou  blanche,  ou  pour- 
pre, ou  violette,  ou  lilas ,  ou  panachée  ;  fleurs  du  disque 
jaunes  (Bgulif ormes  et  de  même  couleur  que  les  fleurs 
-radiales  chez  certaines  variétés  de  culture). 

Gallistephe  de  Ghine.  —  CaUistephus  chinensis  Hees.  — 
CaOisiephus  hortensis  et  CaUistemma  hortense  Cass. — Aster 
chmmsis  Linn.  —  Pfante  hante  de  >/,  pied  i  a  pâsds.  Tige 
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formé  d'écaillés  isoràètres  ,  appliquées ,  contiguës  presque 
jusqu^au  sommet  (  de  manière  à  paraître  soudées) ,  soudées 
par  |a  base,  isomètrçs,  charnues ',  quelquefois  noirâtries  ou 
sphacélées  au  sommet.  Réceptacle  convexe  ou  un  peu  co-  ' 
nique,  fovéolé  ou  subalvéolé ,  à  réseau papilleux^  ou  fim- 
briolé ,  ou  légèrement  poilu.  Fleurs  mâles  à  stigmate  in- 
iiyUi  9  copique  9  et  à  ovaire  inovulé ,  grêle ,  à  aigrette 
J^U^Ï'iéàéfi*  ^WïAe^  ^ssez  grosses,  cylindracées ,  striées; 
*f6f Sl|®  IWîfiW  X  4r9J^®  »  composée  de  poils  pjuri-sériés , 
tréif-o^fubreiiiç  9  ^ni^OY^ètreSiIsarbellulés,  striés  lonjgitu- 
dinaiement. — Herbes  ou  sous-arbrisseaux.  Feuilles  mem- 
branacées  ou  charnues ,  indivisées  ,  ou  découpées ,  ou  in- 

pI^^i  llUeri)^^-  Cjipitttles  solitaires»  terminaux  ,  longue- 
ment pédoncules.  Fleurs  jaunçs. 

PT^SMV  4  f^V}^^^^  Pf  QiROFi^ép.  —  Oihonna  cheirijàlia 
I4po«  tt  P»fc9W«  i^^br-  »>  tab.  17.  —  Bot.  Beg.  tab.  ilQù.  — 
Oikqima  eaUhoides  Mill.  —  Sous-arbrisseau  glabre,  très- 
touffu,  haut  de  1  pied  à  3  pieds.  Tiges  diffuses,  ou  rampantes, 
très-rameuses,  finalement  ligneuses  et  aphylles.  Rameaux  cylin- 
driques, cbarnus,  un  peu  flexueux,  feuillus,  ramulifères  en  gé- 
p^ri^là  tQii^  les  aisselles^  ramules  plus  ou  moios  allongés,  ou 
tr^S'CQm:)^,  dressés,  très -feuillus.  Feuilles  lancéolées-spath ulées 
ou  obloDgues-spatbulées,  très-entières,  margipëes ,  acumiuulées, 
mucronées,  ponctuées,  glau(jues,  charnues,  subcoriaces,  sessiles, 
érigées  :  les  raméaires  longues  de  2  à  3  pouces  ;  les  ramulaires 
plus  longues.  Pédoncules  longs  de  4  À  8  pouces,  claviformes  au 
somçiet.  Involucre  loog  de  6  lignes,  un  peu  plus  court  que  les 
tfeuirs  do  disque.  Écailles  ovales-laocéolées ,  pointues,  marginées 
au  solnmet,  Réceptacle  plan.  Fleurs- radiales  longues  d'enviroB 
I  pouce.  Ligules  elliptiques-oblongues,  i-ou  3- dentées  au  som- 
mçt,  étsdées.  — «  Cette  espèce,  indigène  de  Barbarie,  se  cultive 
comme  arbuste  d'ornement. 
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XVIP  TRIBU.  LES  TUSSILAGINÉE6.  —  TUSSILA- 

GliSfEM  Gass. 

Capitules  discoïdes  ou  radiés;  fleurs  toujours  uni- 
sexuelles  :  celles  de  la  couronne  femelles  ^  celles  du 
disque  mâles.  Corolle  régulière.  Fleurs  femelles  à  2 
stigmates  très- courts  y  cylindriques^  finement  papil-- 
leux  sur  toute  leur  surface.  Fleurs  mâles  à  stigmate 
clasfiforme^  pubescent^  bifide  au  sommet. 

Plantes  herbacées,  à  hampes  4-céphales  ou  polycéphaies.  Feaillés  plus 
tardives  que  les  fleurs,  radicales,  pctiolées^  anguleuses,  ou  dentées,  ordi- 
nairement suborbicula  ires.  Corolles  jaunes,  ou  rougeâtres,  ou  blanchâtres. 
Ecailles  -  involucrales  subunisériées.  Réceptacle  inappendiculé.  Corolle 
•  staminifére  régulière,  à  limbe  large,  campapiforme>  5 -fide  jusqu'au  mi- 
lieu :  segments  étroits,  semi-ovales,  semi-transparents  comme  la  partie 
indivise,  bordés  d'un  bourrelet.  Étamines  ;à  article-^nthérifère  presque 
imperceptible.;  anthères  à  appendice  -  apicilaire  demi^Jancëolé,  obtus,  li- 
bre; appendices-basilaites  très-courts^  arrondis,  polliniféres,  en  forme 
d*oreilIettes.  Ovaire  stipitulé,  oblong,  non  comprimé,  cylindracë,  muni 
d'un  bourrelet  basilaire  et  d''un  bourrelet  apicilaire;  aréole-basilaire 
point  oblique.  Aigrette  formée  de  poils  filiformes ,  finement  barbellulés. 
Presque  toutes  les  Tussilaginées  halètent  l'Europe.  —  M.  Lessing  et 
M.  de  ÇandoUe  réunissent  cfBtte  tribu  aux  Eupatoriées. 

Genre  TUSSILAGE.  —  Tussilago  Toutû. 

Capitules  mulliflores,  longuement  radiés;  fleurs-radiales 
pluri-sériées ,  ligulées.  Involucre  campaniforme ,  plu%long 
que  les  fleurs  du  disque ,  formé  d'écaillés  subisomètres  y 
subunisériées,  appliquées ,  oblongues-linéaires  y  obtuses , 
subfoliacées.  Réceptacle  plan ,  inappendiculé ,  fovéolé. 
Fleurs  du  disque  :  Corolle  à  segments  arqués  en  dehors. 
Ovaire  court ,  cylindracé ,  glabre,  inovulé,  abortif ,  à  ai- 
grette de  poils  peu  nombreux.  Style  inclus.  —  Nucules 
grêles,  cylindracées,  glabres  ;  aigrette  blanche  y  molle,  très* 
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longue  y  composée  de  poils  pluri-seriés  ,^  apisomètres.  — •' 
Herbe  vivace.  Hampe  1  -  céphale.  Feuilles  angi^euses, 
denticulées ,  cordif ormes  à  la  base.  Fleurs  jaunes. 

TirssiLAGE  Pas-d' ANE. — TussUogo  Farfara  Linn .  —  Blackw . 
Herb.  tab.  2o4-  —  Engl-  Bot.  tab.  4ag.  — Flor.  Dan.  lab.  5g5, 
—  Racines  longues^  raiùpantës;  brunâtres,  de  la  grosseur  du  petit 
doigt.  Hampes  subsolitaires  ou  touffues,  grêles,  aranëeuses,  rou- 
geâtres,  fîstuleuses ,  dressées,  bautes  de  3  à  8  pouces,  garnies 
d'ecailles  oblongnes  'ou  ovales-oblongues,  obtuses,  submembra- 
nacées,,  rougeâtres,  sessiles.  Feuilles  cordiformes-ovales  ou  cor- 
diformes'-orbiculaires,  pointues,  ou  obtuses,  d'un  vert  clair  en 
dessus  (les jeunes  floconneuses),  cotonneuses-incanes  en  dessous. 
Involucre  glabre,  long  d'environ  6  lignes.  Fleurs-radiales  un 
peu  plus  longues  que  l'involucre,  à  ligule  linéaire,  très-étroite^ 
i-nervee,  entière  ou  e'chancre'e  au  sommet,  plane,  e'tale'e,  *i  fois 
plus  longue  que  le  tube.  —  Cette  plante,  connue  sous  le  nom  vul- 
gaire de  PaS'd^dne^  est  commune  dans  les  terrains  argileux, 
humides  ;  elle  commence  à  fleurir  dès  les  premiers  jours  du  prin- 
temps. Ses  feuilles  et  ses  fleurs  jouissaient  jadis  d'une  grande 
vogue  à  titre  de  remède  pectoral. 

Genre  PÉTASITE.  —  Petadtes  Tourii. 

Capitules  multiflores,  hétërogames,  subdioiques,  dis- 
coldes;  capitules  mâles  offrant  1  à  5  fleurs  femelles  mar- 
ginales,  beaucoup  plus  courtes;  capitules  femelles  offrant 
1  à  ô  fleurs  mâles,  centrales.  Involucre  subcylindracé ,  un 
peu  plus  court  que  les  fleurs  ,  formé  d'écaillés  ovales  ou 
oblongues^  subisomètres,  sUbunisériées,  appliquées,  sub- 
foliacées,  membraneuses  aux  bords.  Kéceptacle  plan, 
inappendiculé.  —  Fleurs  mâles  :  Ovaire  inovulé,  abortif , 
à  aigrette  de  poils  peu  nombreux.  Style  saillant.  Corolle 
infondibuliforme ,  5-fide.  —  Fleurs  femelles  à  corolle  fili- 
forme, 5-dentéeau  sommet.  Nucules  oblongnes,  cannelées, 
glabres  ;  aigrette  longue ,  blanche ,  molle,  composée  de 
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poils  pluri-^ériés  y  filiformes ,  iiiisôinètreà.  —  flérbH  ^- 
vaces,  à  racine  rampante,  naitipés  fiôl^i^lmlfei,  flréfiSHi; 
fistuleuses ,  garnies  d^écàlUès  épatsei ,  ië^éilës,  ItfBfhëBI- 
brànacées  ,  colories ,  pointées.  Capitules  pédônculçs,  dis- 
posés en  grappe  terminale.  Pédoncules  bracteoles ,  épaissis 
au  sommet.  Écailles-involucrales  plus  ou  moins  colorées. 
Fleurs  jaune»  6u  d'un  lilas  pâle.  Feuilles  pliiis  ou  moins 
anguleuses ,  denticulées ,  grandes. 

Petasite  COMMUN.  —  Petdsitêis  nfulgàHÉ  BéAlùfA,  -^Pèta^ 
sites  officinàlis  Gaertn.  —  Tussûa^oPètàÈitei  Lttiti.  \màh.) — 
EDgl.  Bot.  tab.  43 1.  —  FloF.  Dân.  tab.  84*1.  —  BûlL  HcA. 
tab.  391.  —  Tussilago  hybrida  Rotb.  {fim.)-^  Ebgl.  Bot. 
tab.  A3o. — Feuilles  pubescentes  eD  dessous.  Gra^^c  tltyrspïde  : 
pédoncules  ordinairement  1 -céphales. .  Fleurs  d'un  lilas  pâle. 
Ecailles -in  Yolucrales  qbtuses,    oblobgues-obDvales.  —  Racine^ 
longues,  grosses,  charnues,  noirâtres  en  dehors.  Hani^s  hautéi 
de  Va  pied  à  i  pred,  flocoilneuses  ;  écaiHes  violettes  bu  A*uÈ 
rouge  verdâtre,  ovales ,  ou  ovales-lancéblées,  plus  ou  moins  flo- 
conneuses  :  les  inférieures  grandes;  les  supérieures  gradd^lleméAt 
plus  petites;  les  florales  linéaires-lancéolées;  là  plupart  pltii 
longues  que  les  pédoncules.  Grappe  dense,  longue  de  3  à  6 
pouces  :  celle  des  individus  mâles  ovale-id>longue  ;  celle  des 
individus  femelles  oblongue.  Capitules  mâles  longs  de  3  à  4  li- 
gnes. Capitules  femelles  longs  de  a  à  3  lignes.  Écailleâ^nvolu- 
crales  glabres  ,  rougeâtres.  Feuilles  réniformes  ou  cordiformes, 
glabres  en  dessus,  larges  de  4  pouces  à  1  pied.  —  Celte  plante^ 
nommée  vulgairement  Grand  Pas-d^ane,  Herbe  à  la  teigne,  ou 
Chapelièréy  croît  aux  bords  des  fossés  et  des  rivières  ;  elle  fleurît 
en  mars  et  avril.  Ses  fleurs  exhalent  une  légère  odeur  de  Vanille. 
La  racine  de  cette  Pétasite  a  une  saveur  amère  et  uu  peii  aromati- 
que ;  on  l'emploie  parfoiscomrae  sudorifique,  pectorale,  diurétique 
et  apéritive. 

PÉTASITE    A    FLEURS  BLANCHES.  —  PctasitCS  albuS  Hall.   

Tussilago  alha  Linn. —  Flor!  Dan.  tab.  524»  —  Feuilles  coton- 
neuses-incaoes  en  dessous.  Grappe  subfastigiée  :  pédoncules 
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2-j-fcl^bÉl^.  Éfiàilh^s-io^olnctdles  litiëaireà-hticëoiëes  ^  poin^ 
ttfM.  ^\enH  blÉtIches;  -^  Hattipes  hâmes  de  4  penoes  à  i  pied, 
drf%5^;  plus  tsn  tndD»*  totédneuses.  Écailles  d'un  jaune  ver- 
dâtfe  :  les  inférieures  ovales  ou  ovales-lanceolées;  l>es  supërieu- 
ri^linéaireâ-lancëoli^es.  Grappe'dense,  subcorymbiforme,  lonîgtté 
dé  l  '/a  pôtice  à  4  pouces  :  pédoncules  en  gênerai  plus  long» 
qill  \H  ^i^illès  de  la  batnpe;  bract^oles  subulées.  Capitules 
M^  de  4  à  6  lign^.  Écailles-irtTolucrales  d'un  jaune  verdâtk^. 
Fénîll^  cordifomtes  ou  re'nifomi^és ,  atteignant  jusqu'à  i  pied 
de  large.  —  Cette  espèce  croît  dans  les  bois  des  montagries;  elle 
flenrit  au  printemps  ;  on  la  cukiye  comme  plante  d'ornement. 

Genre  NARDOSMIË.  —  Nardosmia  Cass. 

Capitules  courtement  radiés ,  multiflores  ;  fleurs-radiàlês 
1-sériées,  peu  nombreuses ,  femelles ,  ligulées.  Involucre 
subtuibiné,  égal  aux  fleurs  de  la  couronne,  formé  d'écaillés 
subisomètres,  subunisériées,  appliquées,  oblongues,  poin- 
tues ,  subfoHacées ,  membraneuses  aux  bords.  Réceptacle 
plan,  nu.  —  Fleurs  mâles  :  Corolle  infondibuliforme , 
5-fîde ,  à  segments  arqués  en  dehors'.  Style  saillant.  Ovaire 
inoYulé,  abortif,  à  aigrette  de  poils  peu  nombreux.  — 
Pleurs  femelles  :  Corolle  à  \ùhe  long;  îigûlè  elliptiqùe-ob- 
longue ,  éiitièff  e  ou  légèrement  â-denté^  M.  tomtnèt ,  à  peu 
près  aussi  longue  que  le  tube ,  dressée.  Style  beaucoup 
plus  court  que  la  corolle.  Nucules  et  aigrette  comme  ceux 
des  Pétasites.  -^  Plantes  vivaces,  ayant  le  port  et  le  feuil- 
\hige  des  Pétasites.  Fleurs  rosés  ou  jaunâtres.  ' 

Nardosmie  odorante.  —  Nardosmia {Tussilago)fragran5 
Vill.  Act.  Par.  i ,  tab.  ï2.  —  Nardosmia  deniiculata  Cass. — 
TussUago  suài>'éolens  Beslônt.  Hort.  Par. — Cacatia  alliafiôB' 
folia  Poir.  .Voy.  (nonLinn.)  —  Hampe  dressée,  haute  d'envi- 
ron I  pied,  cylindrique,  striée,  floconneuse,  garnie  de  quelques 
écailles  ^arses,  distantes,  rougeâtres,  pointues  :  les  inférieures 
ovales-lancéolées;  les  supérieures  oblongues-lancéolées.  Grappe 
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thyrsoïde  ou  subfastigiée ,  dense  -,  pédoncules  floQoooeux , 
grêles,  épaissis  au  sommet,  ordinairement  i-céphales.  Brac- 
téoles  subulées^  Capitules  longs  de  5  à  6  lignes.  £caiUes-in- 
Tolucrales  linéaires  -  lancéolées,  pointues ,  rougeâtres.  Corolle 
d'an  rose  pâle  :  les  radiales  au.  nombre  d'enyiron  la.  Anthères 
violettes.  Feuilles  subréniformes  ou  cordiformes^orbiculairesiy 
obtuses,  denticulées ,  glajjrescentes  et  d'un  vert  gai  en  dessus, 
pubérules  en  dessous,  larges  de  3  à  6  pouces.  —  Cette  espèce, 
nommée  vulgairement  Héliotrope  d'hiver,  croît. dans  les  mon- 
tagnes de  ritalie,  de  la  Sicile  et  de  la  Mauritanie  ;  elle  fleurit 
en  janvier  et  février  ;  on  la  cultive  comme  plante  d'ornement  : 
ses  fleurs  exhalent  une  odeur  de  Vanille. 
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Cass. 

Capitules  homogames.  Corolle  régulière.  Stigmates  très^ 
loflgSy  colorés  y  ayant  une  partie  inférieure  (  ordi- 
nairement atquée  en  dehors)  plus  courte^  plus  mince, 
demi-cylindrique ,  bordée  de  2  bourrelets  très-menus , 
et  une  partie  supérieure  (  d'ordinaire  cfrquée  en  de- 
dans )  plus  longue  y  plus  épaisse,  subcjrlindracée ,  ar^ 
rondie  au  somnïet,  papilleuse,  ou  glanduleuse, 

Ti^es  herbacées  ou  ligneoses.  Feuilles  opposées  ou  alterni».  Fleurs 
ronges,  ou  blanches,  ou  bleues,  ou  rarement  jaunes.  Capitules  eri  gëpéral 
mnhiflores.  Ecaiiles-inyolucrales  imbriquées,  ou  2-sériées,  ou  4 -sériées. 
Réceptacle  inappendiculè  (  moins  souvent  garni  de  JEunbrilles  ou  de  pail- 
lettes). Corolle  de  forme  variée.  Etamines  k  article-an^hérifèrc  quelque- 
fois épaissi.  Âppendice-apicilaire  (nul  chez  quelques  espèces)  arrondi  au 
sommet  ^  appendices-basilaires  nuls  ou  presque  nuls.  Ovaire  oblong  (  ra- 
rement comprimé),  un  peu  épaissi  de  bas  en  haut,  ordina'rement  prisma- 
tique (à  5  faces  limitées  par  5  côtes  saillantes),  quelquefois  cylindracé,  à 
5  ou  40  nervures.  Aigrette  (rarement  nulle  on  coronifornle)  ordinaire- 
ment composée  de  poils  ou  de  paillettes  i-6n  2-sériées.  —  Presque  toutes 
les  Eupatorices  habitent  l'Amérique  ;  une  seule  espèce  est  inrli^ène 
d'Europe. 
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Genre  STÉVIE.  —  Suvia  Cavap. 

« 

Capitules  5-flore8.  Involucre  cylindracé ,  plus  court  que 
les  fleurs,  formé  de  ô  ou  6  écailles  l-sériées,  herbacées, 
dressées,  appliquées,  subisomètres,  oblongues,  pointues, 
ou  acuminées.  Réceptacle  plan  ,  nû.  Corolle  subhypocra- 
tériforme,  ô-fide.  Staminés  incluses.  Nucules  subcylin- 
driques ,  du  prismatiques,  grêles ,  striées;  aigrette  double  : 
Tintérieure  membranacée,  coroniforme,  ou  de  3  à  9  pail- 
lettes distinctes  ;  l'extérieure  (  accidentellement  nulle)  de 
1  à  5  arêtes  filiformes ,  barbellulées.  —  Herbes  vivaces , 
ou  sous-arbrisseaux.  Feuilles  très* entières  ou  dentelées, 
en  général sessilés  :  les  inférieures  ( ou  quelquefois  toutes) 
opposées.  Capitules  petits,  le  plus  souvent  courtement  pé- 
doncules, disposés  encymes  terminales.  Fleurs  blanches  , 
ou  roses,  ou  pourpres.  —  Ce  genre  est  propre  à  l'Amé- 
rique. La  plupart  des  espèces  se  font  remarquer  par  l'é- 
légance des  fleurs  :  celles  dont  nous  allons  faire  mention 
se  cultivent  comme  plantes  d'ornement. 

a)  Feuilles  penniveinéea ,  $ubeoriacet ,  toutet  oppoiiet,  trèi^entièrei , 
itroitei,  ritrécies  en  court  péliole  ;  pitiolet  eonnii  par  la  hâte.  Tige 
frutescente.  Cymes  denses ,  triehoiomes  ;  capitules  subsessiîes, 

Stevib  a  feuilles  de  Saule.  —  Stevia  salicifoUa  Cayan. 
le.  4j  lab.  354*  —  Feuilles  glabres;  pointues,  un  peu  visqueu- 
ses :  les  inférieures  lanccolées-oblongues  ;  les  supérieures  lan- 
céolées-liDe'aires  ou  linéaires-lancéolées*  Rameaux  trichotomes 
au  sommet  :  raraules  subfastigiés. — Arbuste  haut  de  2  à  3  pieds, 
très-touffu.  Rameaux  cylindriques,  efûle's,  pubérules,  visqueux, 
feuillus.  Feuilles  d'un  vert  gai  et  un  peu  luisantes  en  dessus  , 
longues  de- 1  pouce  à  3  pouces ,  larges  de  ti  à  6  lignes.  Fleurs 
longues  d'environ  4  lignes.  Corolle  rose  avant  Tépanouissement, 
puis  blanchâtre.  —  Indigène  du  Mexique;  fleurit  tout  Tété. 

b)  Feuilles  ^-nervées,  non-coriaees  :  les  inférieures  opposées,  dentelées, 
rétrécies  en  pétiole  ;  les  supérieures  sessilés^  ou  subsessiîes,  très-entiè^ 
res  ou  dentelées,  alternes.  Plantes  herbacées. 

Stévie  A  rLEURS  vov^PBEs.^^Stefiapurpurea  Pers. — Jacq. 
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Fragm.  tab.  îi7,  ég.  i.  ^  Slevià  Èûpatprià.^xk.  Reg.  tab. 
93  (non  Willd.). — Feuilles  ôbtases>  3-nervécs,  h  plupartal- 
ternes  :  les  inférieures  obovales  ou  oblongues-obovales ,  paiici- 
dentées  vers  leur  sommet ,  courtement  pétiolées  ;  les  autres  ses- 
siles ,  oblongues  ,•  la  plupart  trës-entières.  Ramules  -  florifères 
subfasligiés;  cymes  denses,  subtrioliotomes.Gorolles|)resque  1  fois 
plus  longues  queFinyolucre. — Plante  touffue,  ûnement^pubéruie , 
bsiute'de  3  à  3  pifsds.  Tige  dressée,  trc^-ramèuse  ;  «rameaux  grê- 
les, dressés,  cylindriques,  feuilles,  effilés,  ramulifères  vers  leur 
sommet.  Feuilles  longues  de  6  à  i5  lignes,  d'un.yert  foncé  en 
dessus.  Capitules  courtement  pédicelies.  Corolle  poif  pre,  longue 
d'environ  3  lignes;  lobes  oblongs,  subobtus. — Indigène  au 
Mexique;  fleurit  de  juillet  en  octobre. 

Stévie  a  feuilles  d'Eûpatoire. — Steuia  Eupaioria  Willd. 
— SteviapunctataVers. — Stet^ia  hyssopifolia  Ca  van.  (non  Sims, 
nec  Kuntb.) — Stewin  wœfolia  V^îMà, — Feuilles  la  plupart  al- 
ternes :  les  inférieures  lancéolées  ou  lancéqlées-oblongues,  pétio- 
lées ,  dentelées  du  milieu  jusqu'au  sommet;  les  supérieures  ob- 
longues, sessiles,  en  général  tres'-entieres.  Râmeiàui  ^ubfàlli^ék. 
ôymes  denses,  subtrichotomes.  (!lorolles  de  moitié  plus. longues 
que  Tinvolucre.  —  Plante  .pubérule  ou  presque  glabre  ,  haute 
de  2  à. 3  pieds.  Tige  ejûlée,  grêle,  dressée,  Viimeûs^  Vers  le  ^àm- 
met.  Feuilles  d'un  veA  ïohté  en  diesisus  :  les  inférieures  loiiguè!» 
d'environ  2  pouces,  sur  6  lignes  de  large.  CaJ)Uu!es  febitrtemfW 
pédoncules  ;  corolle  pourpre.  —  Indigène  du  Meliqoè  ;  fletirit 
de  juillet  en  octobre. 

Stévie  a  FEtHLLES  'DEN'TETLÉkls .  —  Svevia  Seftata  Gayan. 
ïc.  4?  **1^«  355. — Ageratum  punctatum  Ssoiq.  Hoit-.  Scbœnbr; 
tab.  3oo.  —  Feiiilles  la  plupart  oblongues  :  les  înll^rienres  iMk" 
céolées ,  longuement  pétiolées  ,  profondément  dent€l<^8  presque 
dès  leur  base;  les  supérieures  lancéolées-linéaires,  très-entières. 
Râfttieaux  très-grêies ,  subfiaistigiés ,  irrégulièrement  dicJbotomes. 
Cymes  un  peu  lâcbes ,  '90bpânicnlées.  Goroiles  i  ^fots  f>lii8  lon- 
gues que  l'involucre.  —  Plante  semblable,  par  le  port,  à  l'espèce 
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prës^aèniéf  en  général  pùbescente.  KànièaiàxinÂlîbërèinéAt  fbml- 
1^.  Fehitieà  ëtroiies.  Capitules  dikinctemétlt  pé'dicelle's.  f*léiirs 
blafarïiès.  —  Indigène  dû  Mëxiqtie}  fleurit  de  jiiillet  en  octobre. 

0 

StéVie  a  rEifiLLES  d'Hyssope.  — Suvià  hyssopifolia  Câ- 

iàA.  Praelect.  (non  Runth,  nec  Sïms:) -^ Stevia  Eupatoria 

SiÉ&  y  Bot.  ftag.  lab.  1849-  —  FeUillés-caiilinaifes  oblongueé 

ôû  lafic^blëès-oblottguës  :  lels  îhferieai'es  cotirtement  pétiolëes  , 

pauci-deiitelëés  verls'leur  sommet;  les  raûiëaiiies  oblôi^gaés ,  ô\i 

OTalès-obl(Migues,  oa  elliptiques,  trè^-entiëres,  seâisiles.  Tige  pa- 

iiiculëé  ;  rameaux  simples  ou  presipie  simples ,  feuillus:  Gymeiii 

dibnses ,  )iabtrichotomes.  —  Plante  finement  pubërule,  haute  de 

s  à  3  pieds.  Tigé  grêle,  dressée,  ed  général  rameuse  dès  sa  base; 

taiâeânl  effiles,  dressés,  hon-fasirgies.  Feuilles  d'un  vert  gai  : 

les  caulinaires-inferieures  longues  àë  1 5  à  1 8  ligues ,  sur  2  k 

3  lignes  de  large  ;  les  ràmëaires  longues  de  5  à  8  lignes ,  sur  a 

i  3  lignes  de  large.  Corolles  d'iin  rose  pâle ,  à  peu  près  i  fois 

plus  longues  que  l'inyolucre.  --  Indigène  du  Mexique;  fleurit 

de  juillet  en  octobre. 

% 

Stévie  a  fleurs  LACHES. — Stevia  laxiflora  De  Cand.  Hort. 
Monsp. — Steuia  purpurea  Lagasc.  non  Pers.  — Steuia  hysso- 
pjfoUa  Kunth,  non  Cavan.  nec  Sims.  —  Tiges,  et  rameaux  pa- 
niculë^.  Feuilles  la  plupart  alternes  :  les  caulinaires-infe'rieures 
lancëolëes-line'aires  ou  lanceofëçs,  dentelëes,  courtement  pétiolëes; 
*  les  supérieures  sublioëaires ,  très-entières  ;  les  ramëaires  oblon- 
gues  ou  linëaires-^oblongues ,  très-entières.  Cymes  lâches^  pani- 
calées ,  oligocëphales.  Corolles  presque  2  fois  plus  longues  que 
rinvolucre.  Aigrette  externe  à  5  arêtes  très-longues.  —  Plante 
pubërule,  haute  de  !i  à  3  pieds.  Tige  dressée  ^  souvent  rameuse 
dès  la  base;  rameaux  grêles,  subdichotomes,  plus  ou  moins  di- 
vergents', médiocrement  feuilles.  Feuilles  d'un  vert  foncé  en 
dessus  :  les  caulinaires-inférieures  longues  d'environ  ^  pouces, 
sur  a  à  3  lignes  de  large.  Capitules  en  général  longuement  pé- 
doneol^.  Fleurs  pourpres ,  longues  d'environ  6  lignes.  —  Indi- 
gène dv  Mexique  ;  fleurit  de  juillet  en  octobre. 
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.  SritiE  A  FEUILLES.  OVALES.  —  Stevîu  oyata  Lag.  Ëlench. 
'-—Stevia  paniculata  Lag.  Le.  —  Stevia  hyssopifoUa  Sims, 
Bot.  Mag.  tab.  1861.  (Don  Gay.  nec  Kunth.) — Tige  p.iniculëe; 
rameaux  subtrichotomes.  Feuilles  glabres  :  les  caulinaires  la  plu« 
part  opposées,  dentele'es  ,  cunéiformes  et  très-entières  vers  leur 
base  :  les  inférieures  ovales-rhomboïdales  ou  obovales,  longuement 
pétiolees;  les  supérieures  lancéolées-oblongues;  ies  ràméaires 
ovales,  ouobloDgues,  ou  lancëolees^oblocgues ,  dentelées^  ou 
très-entièresy.en  général  sessiles.  Gjmes  denses  ou  paniculees. — 
Plante  baute  de  st  à  3  piçds.  Tige  dressée ,  cylindrique,  en  gê- 
nerai rieuse  presque  dès  la  base;  rameaux  plus  Ou  moins  di- 
vergçnts,  médiocrement  feuilles.  Feuilles  assez, fermes,  d'un  vert 
foncé  en  dessus,  d'un  vert  un  peu.  glauque  en  dessyis  :  les  eau- 
linaires-inférieures  larges  de  la  à  18  lignes;  lés  supérieures 
graduellement  plus  étroites.  Capitules  tantôt  agrégés  et  subses^ 
siles,  tantôt  lâches  et  plus  ou  moins  longuement  pédoncules. 
Fleurs  petites,  bhnches. — Indigène  du  Mexique;'  fleurit  de 
juillet  en  i)ctobre. 

Genre  AGERATE.  —  Ageratum  Linu. 

Capitules  multiflor^s.  Involucre  campaniforme ,  pitis 
court  que  les  fleurs,  formé  d'écaillés  pauci -sériées,  subiso- 
mètres,  appliquées,  herbacées,  linéaires-la'ncéolées,  acé- 
rées. Réceptacle  nu,  conique.  Corolle  infondibuliforme, 
5-dentée.  Etamines  incluses.  Nucules  grêles,  prismatiques- 
pentagones. — Plantes  annuelles.  Feuilles  opposées  (excepté 
les  supérieures),  pétiolées,  dentées.  Capitules  petits,  dis- 
posés «n  cymes  terminales;  pédoncules  bractéolés.  Fleurs 
bleues  ou  blanchâtres. 

Agérate  a  FLEURS  BLEUES. —  Ageratum  cœruleum  Des- 
font.  Hort.  Par.  —  Ageratum  mexicanum  Bot.  Mag.  tab.  !25a4. 
—  Plante  baute  de  i  »/,  pied  à  3  pieds ,  plus  ou  moins  pubes- 
cente,  ordinairement  pluri-caule.  Tiges  dressées  ou  ascendantes, 
paniculees,  médiocrement  feuillées;  rameau t  trifurqués  ou  bi- 


FAMILLE    DES    SYNAlîTHÉRÉES.  285 

furqués  au  sommet ,  velus.  Feuilles  ovales ,  ou  cordiformes ,  ou 
deltoïdes^  obtuses^  ou  pointues,  fortemeot  dentées  ou  crénelées, 
^^jaerréeSj  longuement  pétiole'es ,  pubescentes  aux  2  faces.  Gy- 
mes  â-S-radie'es,  longuement  pétiole'es ,  tantôt  denses,  tantôt  lâ- 
ches et  subpaniculées;  rayons  3-5-cépbales.  Capitules  courte- 
ment  pëdicellës ,  subhëmisphériques ,  larges  de  3  à  4  lignes. 
Fleurs  d'un  beau  bleu  de  ciel.  — Indigène  du  Mexique;  culti- 
vée comme  plante  de»  parterre;  fleurit  de  juillet  en  novembre. 

Genre  CÉLÉSTINE.  —  Cœlestina  Cass. . 

Capitules  multiflores.  Involucre  campaniforme ,  formé 
d'écaillés  pauci-sériées ,  anisomètres,  imbriquées ,  appli- 
quées, herbacées,  linéaires-lancéolées,  acérées.  Kéceptacle 
nu,  conique,  Corolle  infondibuliforme,  5-dentée.  Stami- 
nés incluses.  Nu  cules  grêles,  prismatiques,  ô-goties,  gla- 
bres ;•  aigrette  subcarlilagineuse,  coroniforme,  à  bord  irré- 
gulièrement sinué  et  denticulé.  —  Sous  •  arbrisseau ,  à 
rameaux  subtrichotomes.  Feuilles  opposées  (les  supérieu- 
res parfois  subalternes),  peu  ou  point  dentées,  triplineryées, 
courtement  pétiolées ,  subcoriaces.  Capitules  petits  ,  en 
cymes  ou  en  corymbes  terminaux.  Fleurs  bleues. 

Celestine  bleue.  —  Cœlestina  cœruîea  Cass.  Dict.  des 
Se.  Nat.  Tol.  6,  SuppLp.  8;  Atlas  du  Dict.  des  Se.  Nat.  le. 
—  Cœlestina  corymhosa  De  Cand.  — Ageratum  corymhosum 
Zuccar. — Arbuste  touffu,  haut  de  a  pieds  à  4  pieds.  Tices  adul- 
tes ligneuses,  aphylles.  Rameaux  grêles^  un  peu  scabres,  fine- 
ment pubërules  et  glanduleux;  ramules- florifères  subaphylles. 
Feuilles  rugueuses,  d'un  vert  gai,  et  scabres  en  dessus,  finement 
pubërules  et  subincanes  en  dessous  :  les  inférieures  ovales,  ou 
ovales-lancëolëes  ^  les  supérieures  et  les  ramulaires  linéaires  < 
lancëolées  ou  linéaires.  Bractées  subulëes^  courtes.  Cymes  den- 
ses, polycëpbales,  en  gënëral  longuement  pëdonculëes.  Capitules 
longs  de  îi  'A  à  3  lignes.  Corolles  et  stigmates  bleu  de  ciel.  — 
lodigèûc  du  Mexique  ;  cultivée  comme  arbuste  d'ornement. 
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Genre  AGÉRATINE.  —  j4geratim  Spach. 

Capitules  multiflores.  Involucre  ovoïde  ou  ànapani* 
forme,  plus  court  que  les  fleurs,  forme  d'écaillés  1-k>u  t- 
séhées,  herbacées,  subisomètres,  appliquées.  Réceptacle 
plan ,'  nu.  Corolle  infondibulifbrme',  5-fide«  Etamines  un 
peu  saillantes.  Nucules  grêles,  prismatiques,  5*ou  10- 
gones  ;  aigrette  formée  de  soies  filiformes ,  nombreuses, 
1  -sériées,  barbellulées.  —  Herbes  ou  sous  -  arbrisseaux. 
Feuilles  opposées  (ou  mpins  souvent  alternes),  pétiolées, 
dentelées,  ou  dentées,  ou  crénelées.  Capitules  en  cymes 
terminales.  Fleurs  jamais  jaunes. 

^GER^TiNç  AROMATIQUE.  —  Ageratina  aromatiç^.  $£|p)^-r— 
Eupatorium  aromaticum  Lion. — Tiges  herbacées,  pubj^id/Çf^ 
paniciilees.  Feuilles  opposées ,  triplioervées ,  ovales ,  ou  OYa^gf^ 
J^poe'oipes,  looguemeot  acuminées ,  créDelees ,  ri|gue|^p§,  $1^- 
cordiformes  k  leur  base ,  un  peu  scabres.  Capitules  8-i5-0pr^jS. 
ËcaiUfs-iDvglucrales  linéaires-lancéolées,  pointues. — Pji^jsfi^  yir 
vace,  touffue ,  haute  de  2  à  3  pied$.  Tiges  cyliodriqi^ef ,  i^^- 
ffjes ,  rameuses  en  général  dès  leur  base  ;  rameaux  simpl^^  fm 
paniculësy  grêles,  a^ndants,  ou  diflu$.  Çeuillçs  d*iui  vfsrt  gai  ^i^ 
dessus  :  les  ioférieurcs  louguement  pétio'ées.  Cymes  denses, 
polycéphales.  Capitules  longs  de  3  à  4  lignes.  Fleurs  blanches. 
— Indigèpe  de  T Amérique  septentrionale  ;  cultivée  comme  plante 
d'ornement;  fleurit  d'août  en  octobre. 

AcEftATifCE  4  FEynxEs  coaniFORiiEs.  —  Agfra^jif^  tfif^ii 
Spach.  —  Eupatorium  cordalum  Walt.  —  ^^ff^PfJBg^  Qlf?- 
Ussoidesyf  ûlA.  — Diffère  de  Tespèce*  précédente  (dcipt  ipUiç  e^ 
peut-être  une  variété)  par  des  feuilles  profondànent  demécs^. 

Agebatine  Faussii-Agerate.  ->  ilgerfitûi^  ^S/^nffoidff 
Spach.  —  Eupatorium  ageratoid^s  Linn.  fil.  —  Ageratum 
aUissimum  Linn.  — Batschia  nivea  Mœnch,  Metb*  —  T^g^ 
glabre,  herbacée,  paniculée.  Feuilles  opposées ,  triplinçryfSes ^ 
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9T§lS?9  pu  ov9les-4fltoï4^$,  acuminëesj  profondément  dentëes 
91}  fliréufi\ée^  y  arron^ieç  ou  ^ubçordiformes  à  la  base.  Gym^ 
danses,, multiflores.  Capitules  sub-2û-flores.  Ecailles-înyolucra- 
les  lineaires-Upceolëes,  pointues. — Plante  vivace,  touffue,  haute 
dfi  Cl  i  3  pie4^*  Ti^e  e$  fataeaux  cylindriques;  rameaux  plus  ou 
ippin$  <jiye|:gen^^  Q|:dif|(i|femeqt  paniculës.  Feuilles  lisses,  d'un 
yejrt  fqnçe  :  le^  ipfeirjpures  jqngujemept  pe'tiolees.  Fleurs  blan- 
ches,  sembla^es  §  celles  ies  deux  pré/cédenles.  —  Indigène  de 
l'Amérique  septentrionale;  cultivée  comnie  plante  d'ornement; 
fleurit  dé  juillet  eo  octobre. 

Gçure  EïfBiVTpIRp.  —  fupqtorium  Tourn. 

Capitules  pauci-  ou  muîti-flores.  Inyolucre  cylindracé, 
plus  court  que  les  fleurs ,  formé  d'écaillés  herbacées  ou 
subcorif ces,  «nisomètres ,  i9ia]:)riq[i|^.ç9 ,  ^ppligiféesy  paiid- 
ou  pluri-sériées  :  les  inférieures  petite^.  Ilécep(ac]ie  nu, 
plan.  Corolle  ô-fide,  ou  5-dentée,  infondibuliforme.  Sta- 
minés incluses  ou  subsaillantes.  Mucules  cylindracées  ou 
obconiques,  5-ou  10-gones,  prismatiques  ;  aigrette  com- 
posée de  soies  nombreuses ,  l-sériées ,  anisomètres ,  fili- 
formes, barbellulées.  — ^  Herbes  ou  arbustes.  Feuilles  op- 
posées ,  ou  yerticillées ,  ou  alternes  ,  sessiles,  ou  pétiolées , 
dentelées ,  ou  dentées ,  ou  crénelées,  ou  pennatifides,  o^ 
rarement  comme  digitées.  Capitules  petits,  très-nombreux, 
disposés,  en  cymes  ou  en  panictdes.  Fleurs  roses,  ou  pour- 
pres, ou  blanches,  ou  bleues,  jamais  jaunes.  Aigrette  aussi 
lonrae  ou  plus  longue  que  la  corolle. 

«)  Fmm'/Zm  la  plupart  oppifséet,  cawfmfn^t  pi^fo^ef,  comme  digiféet  l  p- 
ouJ^iA'li^}  :  les  tupérieuret  êubflternet,  ordinairement  indiviêé^, 
^  2-at^culi^  d  la  base.  Capitulet  tub-t'florei.  Êcailleê-involueralei 
rougedtret.  Corolle  courtement  ISi-^ntie, 

ËuPATOiRE  A  FEUILLES  DE  jGuAinrRE.  —  EupatoHum  çanruh 
himum  l^n.  —  Flor.  Dan.  }ab.  74$.  —  Ëngl.  Bf^.  ta|).  4!^^. 
-«Herbe  vivace,  plus  ou  oioin^  pubescent^,  h^ut^e  ^3^6  f}^^ 
Racine  rampante.  Tige  cylindrique,  dresséç,  p))9curâj9ent  té|f a- 
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gone,  rameuse  dans  sa  partie  supérieure.  Rameaux  plus  ou  moins 
divergeots,  paniculés  au  sommet.  Feuilles  molles,  flasques,  d'un 
vert  fonce'  en  dessus,  souvent  pubérules-incanes  en  dessous  :  seg- 
ments oblongs-lanceolés,  acuminés',  dentelés,  ou  incisës-dente's , 
subsessiles,  pennineryés,  le  terminal  plus  grand  que  les  laté- 
raux. Cjmes  denses,  polycéphales,  subtricliotbmes,  bractéolées; 
bractées  subulées.  Capitules  pédicellés^  longs  de  3  à  4  lignes. 
Ecailks-involucralcs  linéairés-oblongues ,  obtuses,  de  moitié 
plus  courtes  que  les  corolles.  Corolles  et  stigmates  roses,  on  car- 
nés^ ou  blanchâtres.  —  Cette  espèce  (qui  est  la  seule  Eupatoriëe 
indigène)  est  commune  aux  bords  des  fossés,  des  ruisseaux,  et 
dans  d'autres  localités  humides  ;  elle  fleurit  en  juillet  et  août. 
Toute  la  plante  a  une  saveur  amère  et  arc^atique  ;  la  racine 
passe  pour  purgative. 

1^)  Feuillei  indivisées,  eourtement  pétiolées ,  vertieillées.  Capitules  5- 
à  ^0- flores,  Êeailles-involueralès  rougedtres ,  ehartaeées.  Corolle  5- 
dentée» 

ËUPATOIRE     vERTiGiLLÉE.  —  EupatoHum    verticUlatum 
Wiild. — Eupatorium  macidatum^  et  Eupatorium  purpii- 
reum  Linn.<—> Herbe  vivace,  haute  de  3  à  6  "pieds.  Tige  glabre 
ou  pubérule,  grêle,  striée,  dressée,  rameuse  dans  sa  partie  su- 
périeure, ordinairement  rougeâtre  ou  marbrée  de  violet  ;  ra- 
meaux plus  ou  moins  divergents,  niédiocrement  feuilles,  sou- 
vent subfastigiés.  Feuilles  (au  nombre  de  3  à  6  par  vertîcille) 
lancéolées ,' ou  ovales-lancéolées,  ou  oblongues-lancéolées,  ou 
ovales,  acuminées,  plus  ou  moins  profondément  dentelées ,  cu- 
néiformes vers  leur  base,  en  général  pubérules  ou  un  peu  sca- 
bres  (du  moins  en  dessous),  fermes,  d'un  vert  foncé  en  dessus, 
d'un  vert  glauque  en  dessous.  Cymes  denses,  convexes*  polycé- 
phales, bractéolées,  plus  ou  moins  longuement  pédonculées. 
Bractées  petites,  subulées.  Capitules  pédicellés,  7-à  lo-flores, 
longs  de  3  à  4  lignes.  Pédicellés  filiformes.  Écailies-involaorales 
oblongues  .-  les  inférieures  ovales  ou  elliptiques;  les  supérieures 
oblongues.  Fleurs  roses. —  Indigène  de  l'Amérique  septentrio- 
nale; <!ultivée  conune  plante  d'ornement;  fleurit  en  été. 
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c)  Fûuiilet  oppotéet,  indivitées,  triplinervéet,  rétréeiet  en  court  pitioh: 
Capitulet  b' flores.  Êeailln-invoiueralei  herbacées,  verddtres.  CorolU 
à  limbe  h-flde. 

EupATOi^E  ÉLANCÉE. — EupatoHum  àUissimum  Linn. — 
Jacq.  Hort.  Vindob.  tab.  164. — Herbe  vivace,  haute  de  !2  à  3 
pieds.  Tige  dressée,  cylindrique,  pubescente,  paniculëe;  ra- 
meaux plus  on  moins  divergents ,  tricbotomes  au  sommet.  Feuil- 
les lancéolées,  ou  lance'ole'es-oblongues,  pointues,  inéquilaterales, 
puberules ,  un  peu  scabres,  fermes,  d'un  vert  glauque  :  les  infé- 
rieures crénelées  ou  dentelées  vers  leur  sommet;  les  supérieures 
très-entières.  Gjmes  denses,  trichotomes ,  bractéolées ,  disposées 
en  panicules  terminales.  Bractées  petites ,  subulées.  Capitules 
subsessiles,  longs  de  3  à  4  lignes.  Écailles-inyolucrales  oblongues, 
obtuses ,  pubescentes.  Fleurs  blanches.  -—  Indigène  de  l'Amé- 
rique septentrionale  ;  cultivée  comme  plante  d'ornement  ;  fleurit 
en  juillet  et  octobre. 

d)  Feuilles  connies  ou  amplexieaules,  sessiles,  opposées,  indivisées,  pen^ 
ninervées.  Capitules  5-d  ^2-flores.  Êeàilles-involucrales  herbaeies, 
verddtres»  Corolle  à  limbe  ^-fide. 

« 

EupATOiRE  A  FEUILLES  SESSILES. — Eupatorium  sessilifolium 
Linn.  —  Tige  glabre,  rameuse  au  sommet.  FeuiUes  ovaIes-lan~ 
céolées,  ou  oblongues-lancéolées ,  acuminées,  dentelées ,  ou  cré- 
nelées, un  peu  scabres,  arrondies  à  leur  base,  semi-amplexicau- 
les.  Gymes  assez  denses,  subtricho tomes.  Écailles-inyolucrales 
pubescentes[,  obloBgues,  obtuses. — Herbe  vivace,  haute  de  i  pied 
à  11  pieds.  Tige  grêle,  cylindrique,  dressée;  entrenœuds  plus 
courts  que  les  feuilles;  rameaux  courts,  simples,  subfastigià, 
médiocrement  feuilles.  Feuilles  fermes,  d'un  vert  foncé,  longues 
de  2  à  3  pouces.  Capitules  conrtement  pédicellés,  longs  de  3  à  4 
lignes.  Fleurs  blanches.  —  Indigène  des  États-Unis;  cultivée 
comme  plante  d'ornement;  fleurit  en  été. 

EuPAToiRE  pERFOLiEE.  —  Eupatorium  perfoUatum  Linn.— - 
Bigel.  Med.  Bot.  tab.  2. — Eupatorium  salviœfolium  Sma  y 
Bol.  Mag.  tab.  2010.  —  Eupatorium  connatum  Michx.  Flor, 
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Bor.  Amer.  —  Eupatorium  iruneatum  WiUd.  — Tige  dressée, 
?elue^  ordinairement  paniciilée.  Feuilles  oblonguet-knofolëes  ou 
OTales-laDcéolées ,  acuminëes,  crénelées,  ou  dentelées,  oonnc'es 
par  la  base  (les  supérieures  et  les  ramëaires  quelquefois  dis- 
tinctes, amplexicaules)^  rugueuses,  hispidules  en  dessus,  coton- 
neuses-incanes ou  pubérules  en  dessous.  Cjrmes  denses,  polycé- 
phales,  subtrlchotomes.  Écailles-involucrales  pubérules,  obîon- 
gues,  acuminulëes. — Herbe  vivace,  baute  de  i  >/,  pied  à  3  pieds. 
Tige  grêle,  dressée,  cylindrique,  feuillue,  souvent  rougeâtre;  ra- 
meaux plus  ou  moins  divergents ,  feuilles ,  ramulifères  au  som- 
met :  les  supérieurs  subfastigiés.  Ramules  grêles,  subaphylles, 
fastigiës.  Feuilles  d^un  vert  foncé  eo  dessus ,  d'un  vert  pâle  ou 
incanes  en  dessous  :  les  inférieures  longues  de  2  à  3  pouces }  les 
raméaires  assez  souvent  alternes.  Capitules  longs  de  3  à  4  lignes, 
courtement  pédicellés.  Fleurs  blancbes^  à  odeur  de  Vanille.  — 
Indigène  des  États-Unis;  fleurit  en  été  ;  cultivée  comme  plante 
d'ornement.  Toute  la  plante  est  amère  et  aromatique  ;  en  Amé- 
rique ,  sa  décoction  s'emploie  fréquemment  à  titre  de  remède 
sudorifique  et  fébrifuge,  ainsi  que  comme  émétique. 

Genre  AYAPANE,  —  Ayapana  Spach. 

Capitules  pluriflores.  Involucre  campaniforme,  caliculé, 
plus  court  que  les  fleurs,  formé  d'écaillés  2-sériëes,  i^pli- 
^uées,  imbriquées,  herbacées  :  les  extérieures  plus  courtes  ; 
bractées-caliculaires  petites,  subulées.  Réceptacle,  fleurs  et 
Iruit  comme  chez  les  Eupatoires. — Herbes  ou  sous-arbris- 
seaux. Feuilles  opposées,  indivisées.  Capitules  en  cymes 
ou  en  panicules  trichotomes.  Fleurs  jamais  jaunes. 

Ayapane  oïnciNALE.  —  Ayapana  officinalis  Spach.— £«- 
patorium  Ayapana  y  eût.  Malm.  tab.  S.-^Eupatorium  tripU» 
nerve  Vabl. — Arbuste  glabre,  très-rameux.  Tiges  ascendantes, 
rameuses  ;  rameaux  panicules,  divariqués  et  tétragones  de  même 
que  les  ramules;  ramules  médiocrement  feuilles,  axillaires,  op- 
posés. Feuilles  subcoriaces,  inéquilatérales^  pointues,  tripliner* 
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yëes,  très-entières,  rëtr^cies  eb  court  pëtide  :  les  ratiiéaires  Imi- 
gues  de  a  à  3  poucéë,  lancéolées^  ou  laiicéolëes-oblongues;  ks 
ratntilaires  lancéolëes-lioéaires,  petites.  Capitules  sub-sio-florès, 
longs  d'environ  3  lignes,  k  peu  près  aussi  larges  que  longs^  lon- 
guement pédicellés,  disposes  en  panicules  5 -à  i  S-cëphales^  lâches, 
trichotômes ,  diyariquëes.  Écailles-involucrales  linéaires-lanc<%- 
lées,  pointues ,  membraneuses  au\  bords^  Fleiirs  roses.  —  Cette 
plante  croit  au  Brésil,  où  on  la  nomme  Âyapana;  elle  passait 
jadis  pour  un  antidote  contre  la  morsure  des  serpents,  et  pour  uâ 
remède  contre  une  foule  de  maladies  ;  mais  il  paraît  que  ces  ver- 
tus se  réduisent  aux  propriétés  communes  à  beaucoup  d'autres 
plantes  aromatiques. 

Genre  MIRANIA.  —  Mikarda  Willd. 

Ce  genre  ne  diffère  des  Eupatoires  qu'en  ce  que  les  ca- 
pilules  sont  toujours  4-flore8,  à  involucre  de  4  écailles 
l-smées ,  isomètres,  accompagnées  parfois  de  quelques 
bractéoles  accessoires.  —  La  plupart  des  espèces  ont  des 
tiges  grimpantes  $  toutes  sont  plus  ou  moins  amères  et  aro- 
matiques. 

MiKANiA  GuAGO. — MiHania  Guaco  Humb.  et  Bonpl.  Plant. 
Ëquat.  2,  tab.  io5.  —  Tiges  herbacées,  volubiles,  poilues. 
Feuilles  opposées,  pétiolées,  ovales,  subacuminées ,  rétrécies  à 
la  base,  dentées,  veineuses,  scabrçs  en  dessus,  velues  en  des^ 
sous.  Pédoncules  ou  ramules-florifères  axillaires.  Capitules  ter- 
nés,  sessiles ,  disposés  en  cymes  denses.  Écailles-involucrales 
linéaires-oblongues ,  obtuses ,  pubescentes.  —  Tiges  longues , 
cylindriques,  très-rameuses  ;  rameaux  opposés,  panicules.  Feuil* 
les  longues  de  8  à  9  pouces  ;  dents  distancées.  Fleurs  blanches. 
Nucules  glabres.  —  Cette  espèce  croît  dans  la  Nouvelle-Gre- 
nade, où  on  la  nomme  Guaco  ou  Huaco  ;  on  lui  attribue  la 
propriété  d'être  un  antidote  Infaillible  contre  la  morsure  des  ser- 
pents venimeux. 

MiRANiA  GRIMPANT.  ^^Wkofiûxi,  scandetit  Willd.  — •  Eu* 
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gène  des  proyinces  mëridiooales  des  Éuts-Unis  ;  flearit  vers  la 
fio  de  Vété. 

Genre  SCPRAGE.  —  Suprago  Cass. 

Capitules  pluri-flores.  InTolucre  cylindracé  ou  campani- 
forme,  aussi  long  que  les  fleurs  ou  plus  court,  formé  d'é- 
caiUes  herbacées  ou  subscariéuses ,  membraneuses  aux 
bords,  obtuses,  anisomètres,  imbriquées,  appliquées,  ou 
plus  ou  moins  étalées  :  les  extérieures  ovales  ou  obovales  ; 
les  intérieures  oblongues,  colorées.  Réceptacle  petit,  plan, 
nu;  Corolle  glabre,  infondibuliforme ,  ô-fide;  tube  gra- 
duellement évasé;  segments  demi-lancéolés,  pointus,  glan- 
duleux à  la  surface  externe.  Étamines  incluses.  Nucules 
obconiques ,  subtrigones,  10-nervées;  aigrette  longue, 
composée  de  soies  subtrisériées ,  nombreuses  ,  anisomè- 
très,  filiformes,  courtement  barbellulées.  —  Herbes  viva- 
ces.  Rhizome,  tige,  feuilles  et  inflorescence,  comme  chez 
les  Liatrides.  Ce  genre  est  propre  à"  l'Amérique  septen- 
trionale; on  en  connaît  environ  12  espèces  ,  toutes  re- 
marquables par  rélégance  de  leurs  fleurs  ;  les  suivantes 
se  cultivent  conune  plantes  d'ornement. 

a)  Iiwoluere  eampaniforme  :  écaillet  herbaeies ,  colories  aux  bordt  :  let 
inférieures  étalées;  les  intermédiaires apprimées ;  les  intérieures  iur- 
montées  d'un  petH  appendice  inappliqué. 

SuPBAGE  SGARIEUSE.  —  Suprago  scariosu  Gass.  -—  Liatris 
scariosa  Willd.  —  Liatris  squarrulosa  Michx.  —  Serratula 
seariosa  Linh.  —  Vemoma  scariosa  Poir.  —  Feuilles  glabres 
ou  pubémles ,  pointues ,  finement  veineuses  :  les  radicales  lan- 
céolées-spathulées  ;  les  caulinaires  inférieures  lancéolées  ou  lan- 
céolées-linéaires ;  les  sapérieures  linéaires.  Capitules  subses- 
sfles  ou  pédoncules,  i5-3o-flores,  nombreux,  disposés  en  longue 
gra]^  feuillée.  Écailles-involucrales  glabres  ou  pubescentes  : 
les  extérieures  ovales  -  oblongues  ;  les  suivantes  obovales  ou 
oUonguef-obovales  ;  les  intérieures  spathulées.  Corolles  plus 
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longues  que  FinYolucre. — Tige  haute  de  ii  à  3  pieds ^  dressée, 
efElée,  très-grêle ,  striée,  glabre,  ou  pubérule,  ou  hispidule, 
^ouyent  rougeâtre.  Feuilles  subcoriaces ,  d'un  vert  foncé  :  les 
inférieures  longues  de  '/a  pied  à  i  pied  ;  les  florales  petites. 
Grappe  longue ,  tantôt  dense ,  tantôt  plus  ou  moins  lâche  ;  pé- 
doncules bractéolés ,  longs  de  i  ligne  à  6  lignes.  Capitules  lar- 
ges de  Va  pouce  à  i  pouce.  Ecailles-involucrales  à  rebord  rouge. 
Corolles  d'un  pourpre  foncé ,  plus  longues  que  l'inyolucre. 
Nucules  noirâtres,  poilues;  aigrette  rougeâtre.  —  Indigène 
des  provinces  méridionales  des  États-Unis  |  fleurit  d'août  «a 
octobre. 

b)  Involu9r9  eylindracé  :  ieaillei  eharUuietf  inappendieuléêê»  êcarimtm 

au3B  borda,  touiêi  apprimiei, 

SuPRAGE  EN  EPI.  —  SupTcgo  spîcata  Gass.  —  Liatris  spU 
cata  Willd. —  Bot.  Mag.  tab.  141 1.  -—  Andr.  Bot.  Rep. 
tab.  401.-— Sweet,  Brit.  FIow.  Gard.  tab.  49*  —  Liatris 
graeilis  Lodd*  Bot.  Gab.  tab.  1909*  (non  Nutt.) — Liatris 
macrosiachya  Michx.  —  Liatris  pilosa  Bot.  Reg.  tab.  SgS.  -^ 
Lodd.  Bot.  Gab.  tab.  356.  (  non  alior.  )  —  Feuilles  glabres,  ou 
ciliées  vers  leur  base,  nerveuses ,  pointues ,  subcartilagineuses 
aux  bords  :  les  inférieures  lancéolées-linéaires;  les  supérieures 
linéaires  ou  linéaires-lancéolées.  Capitules  sessiles  ou  subsessiles, 
6-à  lo-flores,  très-nombreux,  disposés  en  épi  (en  général  dense) 
bractéolé.  —  Plante  haute  de  2  à  5  pieds.  Tige  grêle,  efHlée, 
dressée^  glabre.  Feuilles-inférieures  longues  de  i  pied  ou  plus, 
larges  de  a  à  4  lignes  ;  feuilles-florales  la  plupart  réduites  à  des 
bractées  plus  courtes  que  les  capitules.  Capitules  longs  de  5  à  8 
lignes.  Ihvolncre  plus  court  que  les  fleurs;  écailles  panachées  de 
vert  et  de  blanc ,  ou  de  rouge  et  de  vert,  à  rebord  blanchâtre  : 
les  inférieures  ovales  ou  elliptiques  ;  les  supérieures  oblongues. 
Corolle  pourpre.  Nucules  noirâtres,  poilues;  aigrette  rougeâtre. 
-«  Indigène  des  États-Unis  ;  fleurit  d'août  en  octobre. 


S96  CLASSE   DES   COMPOSÉES. 


XX-  TRIBU.  LES  VERNOXIÉES.  —  FERNONIEjE 

Gass. 

Corolle  à  incisions  égales  ou  inégales,  mais  jamais  sem- 
blable à  celle  des  Lactucées.  Stigmates  semblables  à 
ceux  des  Lactucées, 

Tigei  herbacées  ou  ligneuses.  Feuilles  alternes,  ou  rarement  opposées, 
souvent  ponctuées.  Fleurs  pourpres,  ou  blanches,  ou  bleues,  ou  jaunes. 
Capitules  incouronnés,  quelquefois  discoïdes,  rarement  radiés  ouradiatl- 
formes,  quelquefois  4 -ou-pauci-flores,  rarement  unisexuels.  Réceptacle 
ordinairement  appendicuié,  quelquefois  fimbrilleux ,  rarement  garni  de 
paillettes;  écailles  imbriquées,  ou  moins  souvent  4 -ou  2-sériées,  quelque- 
fois soudées  inférieurement.  Corolie-staminifère  ordinairement  glandu- 
leuse, «ouvent  arquée  en  dehors  ;  tube  et  limbe  le  plus  souvent  peu  dis- 
tincts l'un  de  l'autre  ;  limbe  subrégulier  ou  palmé  :  segments  longs,  étroits, 
linéaires.  Anthères  munies  ordinairement  d'appendices -basilaires  pollini- 
fères.  Ovaire  sessile  ou  stipitulé,  cylindracé,  ou  snbcylindracé,  ou  obco- 
nique,  souvent  anguleux,  en  général  muni  d*un  bourrelet  basilaire  ; 
bourrelet-apicilaire  souvent  nul,  quelquefois  très-gros  et  coroniforme; 
aréoie-basilaire  rarement  oblique.  Aigrette  simple  ou  double,  le  plus 
souvent  composée  de  soies  filiformes  ou  laminées,  barbellulées,  ou  inap- 
pendiculées.  Style  (  des  fleurs  hermaphrodites  )  pubérule  au  sommet,  à  2 
stigmates  demi-cylindriques,  divergents  et  arqués  en  dehors  à  l'époque 
de  la  floraison,  finement papillenx  en  dessus,  pubérules  en  dessous. 

Les  Vernoniées  différent  essentiellement  des  Lactucées  par  la  forme 
de  la  corolle,  et  de  tontes  les  antres  tribus  par  les  stigmates,  qui  sont  ab- 
solument analogues  à  ceux  des  Lactucées.  Cette  tribu,  qui  compte  un 
très-grand  nombre  d'espèces,  la  plupart  indigènes  d'Amérique,  est  tout  à 
fait  étrangère  à  l'Europe. 

Genre  VERNONE.  —  rernorUa  Schreb. 

Capitules  multiflores ,  androgyniflores ,  incouronnés, 
équaliSores.  Involucre  ovoide  ou  campaniforme ,  plus 
court  que  les  fleurs,  formé  d'écaillés  régulièrement  imbri- 
quées, subcoriaces,  appliquées,  mucronulées,  ou  surmon- 
tées d'un  appendice  subulé  et  inappliqué  :  les  intérieures 
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élargies  et  colorées  au  sommet.  Réceptacle  plan,  fovéolé. 
Corolle  subinfondibulif orme ,  5-fide ,  ringente ,  arquée  en 
dehors.  Nucules  subcylindracées,  pubérules,  lO-costées,  à 
bourrelet-basilaire  cartilagineux  ;  aigrette  double  :  l'exté- 
rieure courte,  composée  de  paillettes  linéaires  6u  subulées, 
l*8ériées;  l'intérieure  longue,  composée  de  soies  filifor- 
mes, finement  barbellulées.  —  Herbes  vivaces.  Tiges  ra- 
meuses au  sonunet,  élancées,  feuillues.  Rameaux  subfas- 
tigiés  ou  surfastigiés.  Feuilles  éparses,  sessiles,  ou  subses- 
siles ,  dentelées ,  penninervées.  Capitules  en  panicules 
terminales,  ou  axillaires  et  terminales,  bractéolées,  lâches, 
subcymeuses ,  irrégulièrement  trichotomes.  Corolles  pour- 
pres. — Les  2  espèces  suivantes  se  cultivent  comme  plantes 
d'ornement. 

Vernone  élancée.  — Vemoma  prœalta  NuU. — Serratula 
prœaltaLinn.  —  Dill.  Ëlth.  iig.  343. — Mill.  le.  tab.  234. — 
Écailles-involucrales  mucronulées ,  inappeodiculces ,  apprimëes. 

—  Plante  haute  de  5  à  lo  pieds.  Tige  raide,  dressée,  effilée, 
cannelée,  puberule,  souvent  rougeatre.  Rameaux  simples,  ou  pa- 
nicules au  sommet ,  feuilles,  plus  ou  moins  divergents;  ramules 
subaphylies.  Feuilles  lancéolées  ou  oblongues -lancéolées^  acumi- 
nées,  denticulées,  ou  dentelées,  subsessiles,  rugueuses,  glabres 
en  dessus ,  plus  ou  moins  pubescentes  en  dessous  ;  dentelures 
raides,  acérées.  Panicules  lâches,  7-i5-céphales.  Involucre 
ovoïde,  glabre,  long  d'environ  3  lignes  :  écailles-extcrieures 
ovales  ou  elliptiques,  arrondies  au  sommet;  écaiUes-intérieures 
oblongues,  pourpres  au  sommet.  Fleurs  longues  d'environ  6  li- 
gnes. Corolle  d'un  pourpre  foncé. — Indigène  des  Ëtats-Unis; 
fleurit  en  septembre  et  octobre. 

Verkone  duNbw-Yorck. — Vemonia  novœboracensisyf  iUd, 

—  Serratula  novœhoracensis  Linn.  —  Dill.  Elth.  o,^  fig.  34a. 

—  Suprago  glauca  Gaertn.  —  Écaille^s-involucrales  inférieures 
surmontées  d*un  long  appendice  subulë,  inappliqué.  —  Plante 
haute  de  3  à  5  pieds.  Tige  dressée,  raide ,  pubescente,  canne- 
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149}  rameaux  plus  ou  moins  divergents,  simples,  feuilles.  Feuil- 
les IsBoéolees,  ou  lancëol^es-eboTales,  ou  lancëolées-oblongues, 
subaeumin^s ,  deatelëes ,  subiessiles ,  peu  ou  point  rugueuses, 
glabres  en  dessus ,  pubërules  en  dessous.  Inflorescence  sembla- 
ble À  celle  de  Tespèce  prëcëdente.  Inyolucre  campaniforme , 
large  de  3  à  4  Ug^^y  i  ^s  I^us  court  que  les  fleurs;  ëcaiiles 
of aies  ou  oblongues  t  les  inteneures  rouges  au  sommet.  Corolles 
pourpres,  longues  d'environ  5  lignes.  NucnlèS  brunes,  glabres , 
presqpie  aussi  longues  que  l'involucre;  aigrette  roussâtré.— Indi- 
gène du  Canada  et  des  États-Unis;  fleurit  en  juillet  et  aoAt. 


CENT  SOIXÂITTE-DËUXIÈME  FAMILLE. 
LÈS  CALYCÉRÉES.—  CiIFC£«Ey£. 

Calye$rem  R.  Br.  in  Linn.  Trtns.  XII»  p.  152.  —  Rich.  m  Mém. 
da  Mus.  VI^  p.  28.  —  Bard.  OrcL  Kat.  p.  155.  —  D«  Gand.  Prodr.  V, 
p.  4 .  —  Boopidem  Gass.  in  Journ.  de  Phys.  4  84  6  ;  Opusc.  phytol.  S , 
p.  544;  Dict.  dw  Se.  I*iat.  V,  suppl.  p.  26.  —  Synanthereœf  trib.  II  : 
Synearpieœ,  sectio  III  :  CaiffCêr^p  |Ui«hb.  Syst.  Nat.  p.  482. 

Ce  petit  groupe,  qui  se  rapproche  beaucoup  des 
Dipsacées  et  des  Valérianées,  ne  diffère  essentiellement 
des  Synanthérées  que  par  l'insertion  de  ToTule,  qui  est 
suspendu  au  sommet  de  la  loge^  et  par  la  graine,  qui  est 
munie  d'un  périsperme  charnu,  assez  épais,  à  epnbryon 
axile,  ayant  sa  radicule  supère  ;  elles  diffèrent  des  Dip- 
sacées par  le  port  et  la  nervation  de  la  corolle,  sembla- 
bles à  ceux  des  Synanthérées,  ainsi  que  par  la  soudure 
plus  ou  moins  complète  des  filets  et  des  anthères.Toutes 
les  Calycérées  habitent  T Amérique  méridionale  ;  ces 
plantes  sont  d'un  intérêt  purement  scientifique.  La  fa- 
mille ne  se  compose  que  de  4  genres,  savoir  : 

Gamocarpha  De  Cand.  —  Boopis  Juss,  —  Calycera 
Rich.  (GaliceraCavan.) — jicicarphaJnss.  (Gryptocarpha 
R.  Br.  Sommea  Bory.  Ecbinolema  Jacq.  fil.  Acantho* 
spenma  Arrab.  ) 
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TRENTE-QUATRIEME  CLASSE. 

LES   AGRÉGÉES. 

AGGREGAT^  BartL 

CARACTÈRES. 

HerheSy  ou  sous^arbrisseaux^  ou  arbrisseaux. 

Feuilles  opposées ,  ou  alternes,  ou  éparses,  simples 
(très-entières,  ou  dentées,  ou  pennatifides),  non-sti- 
pulées. 

Fleurs  régulières ,  ou  irrégulières,  en  général  herma- 
phrodites, souvent  agrégées  en  capitules  involucrés. 

Calice  adhérent  ou  inadhérent,  herbacé,  ou  scarieux, 
persistant,  quelquefois  double;  limbe  tronqué,  ou  denté, 
ou  plus  ou  moins  profondément  lobé,  plissé  ou  imbriqué 
en  préfloraison. 

Cbro/Ze  régulière  ou  irrégulière,  hypogyne,  ou  pé- 
rigyne ,  ou  épigyne ,  caduque ,.  ou  marcescente ,  4-ou 
5-fide  (chez  quelques  espèces  5-pétale);  estivation  imbri- 
cative  ou  contortive. 

Étamines  en  même  nombre  ou  en  plus  petit  nombre 
que  les  lobes  de  la  corolle ,  interposées  (  par  exception 
antéposées),  insérées  au  tube  de  la  corolle  (ou  sur 
les  onglets  des  pétales,  ceux-ci  étant  libres).  Filets  libres, 
saillants,  en  général  capillaires,  en  préfloraisôn  le  plus 
souvent  indupliqués,  ou  infléchis  au  sommet:  Anthères 
incombantes ,  2-thèques ,  libres ,  distantes  :  bourses  pa- 
rallèles, contiguës,  déhiscentes  chacune  par  une  fente 
longitudinale. 

Pistil  :  Ovaire  inadhérent,  ou  adhérent,  soit  i-locu- 
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laire  et  i-ovulë ,  soit  3-loculaire  et  3-oyulé,  soit  a-à  4- 
loculaire  (par  un  placentaire  central  septiforme  ou  à 
plusieurs  lames  )  et  pluri-ovulé.  Ovules  soit  anatropes  et 
suspendus ,  soit  amphitropes  et  peltés.  Style  indivise , 
termine  par  un  stigmate  soit  entier^  soit  2-ou  3-fide. 

Péricarpe  indéhiscent  (le  plus  souvent  recouvert  par 
le  calice  ou  couronné  du  limbe  calicinal),  soit  i -locu- 
laire et  X -sperme,  soit  3-loculaire  (Tune  des  loges  i- 
sperme,  les  a  autres  par  avortement  aspermes) ,  soit  2- 
ou  4'loculaire  (à  loges  i -spermes ^  ou  a-sptrmes,  ou 
rarement  polyspermes  ). 

Graines  périspermées  ou  apérispermées ,  inarillées. 
Pariâperme  farineux  ou  charnu,  conforme  à  la  graine. 
Embryon  rectiligne ,  axile  :  radicule  en  général  supère. 

Cette  classe ,  qui  n  est  guère  naturelle,  comprend  les 
ValérianéeSy  les  Dipsojcées^  les  Globulariées ^  les  Plom- 
baginéeSj  et  les  Plantaginées,  —  M.  Endlicher  (  Gen. 
Plant,  p.  35o  )  admet  aussi  une  classe  à  laquelle  il 
donne  le  nom  d* Agrégées^  mais  il  n'y  place  que  les 
Yalérianées  et  les  Dipsacées. 
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CENT  SÔIXÀNTE-TRdISiÈMÈ  FAMILLE. 

LES  V khMl KfiÈES.  —  VALERIANEJE. 

Dipioeêarum  sect.  II.  Jnss.  Gén.  ~^  Vaieriû%em  Dû  Giad.  FI.  SVanç. 
c4.  5  »  vol.  IV,  p.  44  6;  Mém.  TII.  —  Juss.  in  Ann.  du  Mus.  X,  p.  508» 

—  Dufresne  ,  Histoire  naturelle  et  médicale  des  Yalérianées,  4.844. 

—  DeCand.  Prodr.  IV,  p.  625.  —  Bartl.  Ord.  Nat.  p.  451.  —  Endl. 
Gen.  Plant,  p.  5B0*  — •  Dipiaeeœ,  tribus  m  :  VùleHane^  fteicfiènb. 
8ytt.  Nat.  p.  478* 

Les  Yalérianées  ont  beaucoup  d  affinités  non-seule- 
ment avec  les  Dipsacées,  mais  aussi  avec  les  Caprifolia- 
cees  et  les  Rubiacées.  La  plupart  des  espèces  habitent 
les  régions  tempërées  de  Thémisphère  septentrional^  et 
surtout  les  contrées  voisines  de  la  Méditerranée.  La 
racine  de  plusieurs  Yalérianées  est  d'une  odeur  fort 
pénétrante,  et  douée  de  vertus  médicales  très-pro- 
noncées. Plusieurs  espèces  se  cultivent  comme  plantes 
d'ornement,  ou  comme  plantes  potagères. 

Caractères  de  la  Famille. 

Herbes  vîvaces  (  à  souche  souvent  suffrutescente  )  ou 
annuelles.  Tiges  et  rameaux  noueux  avec  articulation. 

Feuilles  simples  (entières,  ou pennatifides ,  oupen- 
natiparties)  :  les  radicales  roselées,  ordinairement  rétré- 
cies  en  pétiole;  les  caulinaires  opposées,  sessiles,  ou 
pétiolées;  pétiole  élargi  et  semi*amplexicaule  à  la  base. 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  par  avortement  uni- 
sexuelles  (soit  monoïc[ues,  soit  dioïques),  blanches,  ou 
bleues,  ou  rouges,  ou  jaunes,  irréguUères,  ou  rarement 
subrégulières,  solitaires-dichotoméaires ,  ou  plus  sou- 
vent disposées  en  cymes  dichotomes  ou  trichotomes. 
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Calécê  k  tube  adhérent  ;  lifnb«  ëpigyne,  en  général 
accrescent,  tantôt  rectiligne  en  préfloraison,  persk« 
tant,  irrégulièrement  a-à  4"denté,  ou  at-à  4  ^àe^  ou  coro- 
niformey  tantôt  formant  an  bourrelet  d'abord  involutë, 
se  transformant  après  la  floraison  en  aigrette  plumeuaei 
finalement  caduque. 

Corolle  hypocratériforme,  ou  subinfondibùliforme, 
irrégulière  (rarement  subrégulière),  non^'persistante,  in- 
sérée sur  un  disque  épigyne  ;  tube  cylindracé  ou  obco- 
nique,  à  base  souvent  prolongée  antérieurement  en 
éperon  creux  ou  en  bosse  ;  limbe  5-lobé  (  moins  sou- 
vent 3-ou  4-lobé  ),  souvent  2-labié  ;  estivation  îmbrica- 
tive. 

Étamines  au  nombre  de  i  à  5  (  en  général  moins  de 
5),  interposées,  insérées  au  tube  de  la  corolle.  Filets 
libres,  saillants,  défléchis,  en  préfloraison  infléchis  an 
sommet.  Anthères  médifizes,  introrses,  versatiles  :  con- 
nectif  inapparent. 

Pistil  :  Ovaire  adhérent,  soit  3-Ioculaire  (  a  des 
loges  inovulées,  plus  petites,  quelquefois  minimes,  la 
3^ loge  i-ovulée),  soit  i-loculaireet  i-ovulé.  Ovule  ana- 
trope,  suspendu  au  sommet  de  la  loge.  Style  fiUformei 
indivisé,  terminé  par  i  à  3  stigmates. 

Péricarpe  coriace  ou  membranacé,  indéhiscent,  i- 
sperme,  soit  i»loculaire  (souvent  par  avortement),  soit 
à  a  ou  3  loges  dont  i  seule  (en  général  difforme  )  sémi- 
nifère. 

Graine  suspendue,  en  général  apérispermée;  tégu* 
ment  en  général  mince,  membranacé.  Embryon  recli- 
ligne  :  cotylédons  oblongs,  épais ,  beaucoup  plus  longs 
que  la  radicule  $  radicule  courte,  obtuse,  supère,  conti*> 
guë  au  hile. 
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La  famille  des  Valérianées  comprend  les  genres 
suivants  : 

Patrinia  J«ss.  (Mouffeta  Neck.  Gytonanthus  Rafin. 
Fedia  Adans.  non  alior.)  —  Nardostachys  De  Gand.  — 
Dufresnia  De  Gand.  —  Kalerianella  Mœnch.  (Polyp^e- 
mum  Adans.  non  Mich.  Odontocarpa  Neck.  Fediae 
sp.  Yahl.  )  —  Astrephia  De  Gand.  (  Hemesotria  Rafin. 
Olig^oce  Willd.  )  —  Fedia  Mœnch.  —  Plectritis  De 
Gand.  —  Centranthus  (Kentranthus)  Neck. —  Kale- 
riana  Tourn.  —  Phyllactis  Vers.  — *  Aretiastrum  De 
Gand.  —  Betckea  De  Gand.  —  ?  Triplostegia  Wallich. 
—  ?  Axia  Loureir. 

Genre  NARDOSTACHYS.  —  Nardostachys  De  Cand. 

Limbe-calicinal  foliacé,  persistant,  5-parti  :  segments 
ovale»-oblongs,  denticulés.  Corolle  régulière,  non-éperon- 
née,  5-lobée;  gorge  barbue.  Etamines  4,  insérées  vers  la 
base  du  tube  de  la  corolle.  Ovaire  3-loculaire.  Style  ter- 
miné par  un  stigmate  capitellé.  Péricarpe  membranacé , 
1-sperme,  couronné  du  limbe-calicinal.  —  Herbes  vivaces, 
à  tiges  simples ,  subaphylles.  Feuilles  très-entières  ou 
dentées  :  les  radicales  allongées.  Fleurs  en  cyme  dense , 
inyolucrée.  Corolle  pourpre. 

Nardostachys  Jatamansi.  —  Nardostachys  Jatamansi  De 
Cand.  Mém.  VU ,  tab.  i.  —  jyàUriana  Jatamansi  Jones,  îd 
Asat.  Res.  a.  p.  4o5. —  Valeriana  Spica\a\i\,  —  Patrinia 
Jatamansi  Don,  Népal.  — Plante  ayant  le  port  du  Scorzonera 
humiUs.  Racine  pivotante,  trës-odorantc^  fibrillifère  au  col. 
Tige  velue.  Feuilles  pubescentes  :  les  radicales  linéaires-ob- 
longues;  les  caulinaires  sublanceolëes.  Cyme  pëdonculée. — Cette 
espèce  croît  dans  THimalaya  ;  ses  racines ,  connues  en  matière 
iaédicale  sous  le  nom  de  Nardy  ou  Spica-nardi ,  fournit  un 
parfum  renommé  de  tout  temps  cbez  les  Orientaux  ;  ses  racines 
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jouissent  d'ailleurs  de  propriétés  médicales  analogues  à  celles 
de  la  Valériane,  et  les  Hindous  en  font  usage  à  titre  de  stimu- 
lant. 

Genre  YALÉRIÂNELLE.  —  Falerianella  Mœnch. 

Linibe-calicinal  irrégulièrement  denté  ou  lobé ,  persis- 
tant, finalement  subcoriace.  Corolle  subinfondibuliforme, 
non-éperonnée,  5-lobée  :  lobes  ^aux  ou  inégaux.  Étami- 
nes  â  ou  3  (en  général  3),  insérées  yers  la  base  du  tube 
de  la  corolle.  Ovaire  3-loculaire.  Style  terminé  par  un  stig- 
mate entier  ou  3-fide.  Péricarpe  chartacé,  couronné  du 
limbe-calicinal  plus  ou  moins  amplifié,  3-loculair€,  ou 
bien  par  oblitération  1-ou  2-loculaire.  Graine  ovale,  acu- 
minée ,  comprimée ,  apérispermée.  —  Herbes  annuelles , 
dichotomes  ;  rameaux  subfastigiés.  Feuilles  sessiles  :  les 
radicales  spathuLées,  très-entières  ;  les  autres  très-entières, 
ou  incisées- dentées,  ou  pennatifides.  Fleurs  petites,  ses- 
siles ,  solitaires  aux  dichotomies  supérieures ,  ou  agrégées 
en  cymes  terminales ,  bractéolées.  Fruit  de  formes  très- 
variées  suivant  les  espèces.  —  Genre  renfermant  environ - 
20  espèces ,  la  plupart  indigènes  des  contrées  voisines  de 
la  Méditerranée,  et  croissant  de  préférence  dans  les  champs, 
les  vignes,  ou  autres  localités  découvertes.  Ces  plantes 
sont  connues  sous  les  noms  vulgaires  de  Mâche ^  Doucette, 
BUmchettey  ou  BourseiiCj  et  fréquemment  cultivées  comme 
salades  d'hiver.  Les  espèces  habituellement  cultivées  sont 
les  2  suivantes  : 

Yalerianelle  commune.  —  Falerianella  olUoria  Mœnch* 
— Eeichenb.  Plant.  Grit.  I^  fig.  i2i  et  122. — f^aîeriana 
locusta:  o.  olitoria  Linn.  —  Ëngl.  Bot.  tab.  811.  —  Fedia- 
oUtoria  Gaertn.  —  Feuilles-caulinaires  linéaires-ligulifomes , 
très-entières ,  on  pauci-dentées  vers  leur  base.  Fruit  a-lo- 
culaire,  snborbiculaire ,  comprimé,  rugueux,  2-costé  de 
chaque  côté,  obscurément  3-denté  au  sommet.  — Plante  haute 
de  3  pouces  à  i  pied.  Tige  dressée ,  pubescente  à  la  base  ;  ra- 
iOTAirH)ini«    PHAii.    T.  I.  20 
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uiemx  divergents,  c<»xiprîmës«  Feuilles  obtuses ,  ciliolees,  d'im 
vert  gai.  Bractées  linéaires-spathulées ,  ciliées.  Cymes  petites , 
subglobuleuses,  denses,  pédonculées.  Corolle  irréguliènt, 
bleuâtre. 

É 

Yalébianelle  a  fruit  caréné.  —  Falerianella  carinata 
Loisei, -*-*ReicheDb.  Plant.  Grit.  I,  fig.  i  aS. -^  Feuilles  ob- 
loDgues,  k  plus  souvent  très-entières.  Fruit  obking,  sublétra* 
gone,  non  couronné,  concaye  d'on  côté.  —  Plante  semblable  à 
l'espèce  précédente  par  le  port,  le  feuillage  et  rinflorescénce. 

Genre  CENTRANTHE.  —  CeiUranthus  Neck. 

Limbe-calicinal  d'abord  coroniforme  et  involuté ,  après 
la  floraison  se  transformant  en  aigrette  composée  de  soies 
1 -sériées,  nombreuses,  longuement  plumeuses,  finalement 
caduques.  Corolle  irrégulière  ;  tube  long,  linéaire,  compri- 
mé, longuement  éperonné  ;  limbe  plan,  étalé,  inégalement 
5-lobé.  Unie  seule  étamine.  Ovaire  1-loculaire',  comprimé 
bilatéralement.  Style  terminé  par  un  petit  stigmate  tron- 
qué. Fruit  chartacé,  ovale,  pointu,  comprimé,  1-loculaire, 
convexe  et  1-costé  d'^un  côté,  plan  et  3-costé  de  l'autre. 
Graine  apérispermée,  remplissant  la  loge. — Herbes  viyaces 
ou  annuelles ,  très-glabres.  Tiges  feuillées,  ordinairement 
rameuses.  Feuilles  très-entières  ou  pennatifides,  sessiles, 
ou  pétiolées.  Cymes  terminales  ou  axillaires  et  terminales, 
multiflores,  dicbotomes,  bractéolées,  pédonculçes.  Corolle 
pourpre,  ou  rose ,  ou  blanebe. 

Ceittrànthe  combcun.  —  Centrantkus  ruber  De  Cand.  — 
YàUriana  rubra  Lion.  —  Eogl*  Bot.  tab. '  1 53i  •  —  Centranr' 
thus  laJLiJolius  Dufr. — Plante  vivace,  haute  de  i  pied  à  2  pieds, 
touffue.  Tiges  ascendantes  ou  dressées,  feuillues,  cylindriques, 
très-lisses  ,  plus  ou  moins  rameuses ,  suffrutcscentes  à  la  base. 
Feuilles  un  peu  charnues,  très-lisses,  veineuses,  luisantes ,  d'un 
vert  fonce  en  dessus,  d'un  vert  glauque  en  desspus ,  la  plupart 
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très-entitres  :  les  infërieurcs  laiicëolëes,  ou  lâBcëolées-dlipli'- 
ques^  o«  lâncéolées-obloDgnes^  IwintueB,  rétrédes  en  pétiole^  Iw 
supérieures  oyales  ou  otales^laiieéolëes^  longuement  acuiiiinéei^ 
subseflsiles;  les  florales  en  gënëral  petites,  souvent  indsées^ 
dentées  à  la  base^  eu  snbpennatifides.  Gymes  plus  ou  moins  Ibn^ 
guement  pëdoneulëes'^  deilses  ^  disposées  tantôt  etk  panieule  iik^- 
terrompue,  l^dt  m  diyne  asses  dense^  tantôt  en  eorymbe  tèlr^ 
minai.  Bractées  petites ,  linéaires^lanoéolées  ^  tongeâtres*  Oyh)llé 
pourpre,  ou  rose,  ou  blanche  ;  éperon  a  à  3  fois  plus  coutt  que 
le  tube,  un  peu  plus  long  que  Tovaire^  lobes  oblongs ,  obtus ^ 
plus  ou  moins  divergents ,  3  fois  plus  courts  que  le  tube.  Êta- 
mine  à  peine  aussi  longue  que  la  corolle,  débordant  le  styles  •— 
Cette  espèce  9  nommée  vulgairement  Valériane  rouge  y  croît 
dans  l'Europe  méridionale  ^  elle  est  fréquemment  eùltitée  dans 
les  parterres;  sa  racine  est  légèrement  odorante. 

Gettre  VALÉRIANE.  —  Fàlerîana  Tôurn. 

Limbe-calicinal  d'abord  côroaifornie  et  involuté,  après 
la  floraison  se  transformant  en  aigrette  composée  de  12  â 
18  soies  1-sériées ,  longuement  plumetises.  Corolle  hypO-^ 
cratériforme  ou  itifondibnliforme ,  àubirrégiilière  t  tûbë 
long ,  non  éperonné,  quelquefois  gibbeuxà  là  base  ;  limbe 
inégalement  ô-lobé.  Étaiiiines  3  (chez  certaines  espèéiM 
nulles  par  avortement  ;  ou  accidentellement  1  seule  étà« 
mine  ) ,  insérées  à  la  gorge  de  la  corolle  ;  filets  subulés , 
saillants  ;  anthères  suborbiculaires ,  rétuses  :  bourses  dis- 
jointes de  la  base  jusqu'au  delà  du  milieu.  Ovaire  1-locu- 
laire,  comprimé.  Style  filiforme,  saillant,  terminé  pat 
3  stigmates  subulés.  Péricarpe  chartacé ,  comprimé ,  ai- 
grette, marginé  ^  1-nervé  d'un  côté ,  3-nervé  de  l'autre  , 
1-loculaire,  1  -sperme.  Gtaine  apérispermée,  remplissant  la 
cavité.  — Herbes  vivaces,  ou  sous-arbrisseaux.  Tiges  rameu- 
ses (  sarmenteuses  chez  quelques  espèces  exotiques) ,  ou 
simples  et  subaphylles.  Feuilles  (souvent  dissemblables) 
,    indivisées ,  ou  triparties  ^  ou  pennatiparties ,  séssiles ,  ou  ' 
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pëtiolées.  Cymes  terminales,  ou  latérales  et  terminales,  ou 
axillaires  et  terminales ,  didiotomes^  ou  tridotomes, 
capitelliformes ,  ou  corymbiformes ,  S-bractédiées-  aux  ra- 
mifications ,  subfasttgiées ,  ou  bien  diqiosées  en  fàxjrBe  y  ou 
en  fianicule.  Fleurs  abires  et  en  épis  unilatéraux^  ou  irré- 
gulièrement glomériilées^en  général  sessUes.  Oiesqùdques 
espèces  les  fleurs  sont  par  avortement  iinîm^illes  (mo- 
noïques ou  dioïques,  ou  polygames).  Corolle  rose»  ou 
blanche,  ou  bleuâtre,  en  général  petite. 

a)  Pùuillei  radicales  pennaiipartiet  de  même  gne  la  plupart  du  feuillee- 
eaulinairet  (  les  supérieures  souoent  ^parties  »  eowme  diffOies^rifo^ 
liolies  ). 

Valériane  officinale.  —  ValerUma  officinaUs  Linn.  — 
Rlackw.  Herb.  tab.  271.  —  Flor.  Dan.  tab»  570.-r-Eiigl.  Bot. 
tab.  69$. — Valeriana  sambucifoUa  Mïijm. ^^Valeriana  al- 
tissima  Horn.  —  Valeriana  excelsa  Poiret.  —  Faleiiana  an- 
gustifoUaTaiUsch, — Herbe  yiyace,  haute  de  2  à  6  pieds.  Rhizome 
tronqué^  rampant,  garni  de  quantité  de  longues  fibres  brunâtres. 
Tige  grêle,  dressée,  cannelée,  fistuieuse^  souvent  rougeâtre,  his- 
piduie  de  la  base  jusque  vers  le  milieu ,  ou  barbue  seulement 
aux  articulations,  tantôt  simple  ou  seulement  ramulifere  aux  ais- 
selles supérieures,  tantôt  rameuse  au  sommet  ;  entrenœuds  su- 
périeurs beaucoup  plus  longs  que  les  feuilles;  rameaux  trifiur- 
quës  au  sommet.  Feuilles  glabres  ou  pubescentes  :  les  radicales 
longuement  pétiole'es,  longes  de  'A  pied  à  i  pied,  7-12-ju- 
guées;  les  caulinaires  opposées  9  graduellement  moins  grandes  ^ 
les  supeneures  petites ,  pauci-juguées ,  ou  3-parties ,  sessiles  ; 
segments  alternes  ou  opposés,  sessiles  (  lessupérieursdécurrents), 
ovales,  ou  ovales-lancéolés,  ou  oblongs-lancéolés^  ou  linéaires- 
lancéolés,  acumincs,  ou  potntus>  tantôt  très-entiers,  tantôt  dentelés 
ou  pauci-dentés.  Gymes  plusieurs  fois  trichotomes,  ombeUiformes, 
muUiflores ,  denses,  longuement  pédonculées,  temées  au  sommet 
de  la  tige  et  ordinairement  aussi  au  soBunet  des  rameaux  supé- 
rieurs, solitaires  au  sommet  des  rameaux  inférieurs.  Fleurs  tou- 
jours hermaphrodites,  solitaires  aux  bifurcations  et  fascîculées  aux 
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extrémilë^  des  rayons  de  lacyme  :  les  fascicules  s'allongeantpeu 
à  peu  de  manière  à  fornier  des  épis  unilatéraux.  Bractées  oya- 
les-lancéoléeSy  ou  oblongues-lanoéolées ,  pointues ,  submembra- 
nacées^  souvent  ciliées.  Corolle  d'un  rose  pâle  ;  tube  non  gib- 
beux5  lobes  étalés,  blanchâtres,  ou  d'un  rose  pâle.Étamines  et 
s^le  presque,  aussi  longs. que  la  corolle.  Fruit  petit,  ovale ,  ré- 
tréci en  col  court. —Cette  plante ,  connue  sous  lès  noms  vulgai- 
res de  Valériane  sauvagfij  ou  Valériane  des  bois  y  est  commune 
aux  bords  des  fossés  et  dans  les  bois  humides  ;  elle  fleurit  de 
juin  en  août.  Sa  racine  a  une  saveur  acre  et  amëre,  jointe  à  une 
odeur  trës-pénétrante.  et  assez  désagréable;  on  l'emploie  fréquem- 
ment en  thérapeutique  à  titre  de  stimulant,  et  surtout  comme 
emménagogue,  antispasmodique,  sudorifique,  et  vermifuge  ;  sui- 
vant le  docteur  Loiseleur  Deslongçhamps ,  elle  possède  aussi 
des  propriétés  fébfifnges  très-prononcées. —Les  racines  de  la 
plupart  des  espèces  congénères  ont  la  même  odeur  que  celles  de 
la  Valériane  officinale,  et  participent'plus  ou  moins  aux  proprié- 
tés médicales  de  cette  plante.  Les  chats  recherchent  avec  avidité 
les  racines  des  Valérianes ,  dont  l'odeur  paraît  exercer  sur  ces 
animaux  l'effet  d*un  narcotique  ou  d'une  boisson  alcoolique. 

b)  Feuitles  -  retdiealet  iet  unet  indivitées ,  iu  autres  tripartiet  ou  pro- 
fondément pennati-lohies  ;  feuHlee-'CauUnaires  penn<Uipartie$, 

Valériane  DES  jabdins. — ValerianaPhu  Linn.— Blackw. 
Herb.  tab.  a5o. — Jaume  Saint-Hil.  Flore  et  Pom.  Franc,  tab. 
a  10. — Herbe  vivace,  très-glabre ,  haute  de  2  à  5  pieds.  Rhi- 
zome oblique,  tronqué,  brunâtre,  fibreux.  Tige  dressée,  grêle, 
cylindrique,  fistulense,  finement  striée,  glauque,  ramulifère 
aux  aisseHes  supérieures,  très-simple  inférieurement ^  quelque- 
fois  seulement  trifurquée  au  sommet;  ramules  aphylles,  sim- 
ples, ou  trifurqués  ai^  sommet,  très-grêles.  Feuilles  lisses,  d*un 
vert  glauque  :  les  radicales  longues  de  i  pied  à  2  pieds,  veineu- 
ses, diversiformes,  longuement  pétiolées,  obtuses,  les  unes  (ou 
quelquefois  toutes)  très-entières,  lancéolées-spathulées,  les  au- 
tres lyrées,  3-ou  5-lobées,  à  lobes  très-entiers  ou  sinuolés,  obtus 
(les  latéraux  oblongs,  décurrents,  le  terminal  suborbicultire^  on 
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oboyale,  ou  oblong-obovale,  beaucoup  plus  grand)  ;  pétiole  ca- 
nalicule'.  Feuilles-cauliuaires  3-  à  5-juguees,  à  segments  très- 
entiers  ou  sinuolës,  décurrents»  alternes,  Ou  opposés  :  les  seg- 
ments des  feuilles-inférieures  ordinairement  larges ,  obtus,  sub- 
oblongSy  ou  elliptiques;  les  segments  des  feuilles-supe'rieures 
lancéolés  ou  linéaites-lancéolës ,  pointus.  Inflorescence  comme 
cbez  l'espèce  précédente.  Fleurs  toujours  hermaphrodites.  Co- 
rolle longue  de  3  lignes,  blanche,  infondibuliforme,  à  lobes  ob- 
longs,  arrondis  au  sommet  ;  tube  non-gibbëux.  Staminés  un  peu 
plus  longues  que  la  corolle.  Fruit  long  de  !»  à  3  lignes,  oyale-ob- 
iong.  —Cette  espèce,  connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Va- 
liriane franche^  Grande  f^alériane^  ou  (ea pharmaceutique) 
Phuy  crott  daos  les  montagnes  de  la  Bohême  et  de  la  Silésie; 
elle  est  fréquemment  cultivée  comme  plante  d'ornement }  sa  ra- 
cine participe  aux  propriétés  de  celle  de  la  Valériane  officinale; 
mais  comme  elle  est  moins  énergique ,  on  ne  l'emploie  guère 
en  médecine. 


CENT  SOIXANTE-QUATRIÈME  FAMILLE. 
LES  DIPSACÉES.  —  DIPSAÇEM. 

Dipsaceœ  Jviss,  Gen.  (excl.  sect.  U}.  —  De  Gand.  Flore  Franc.  IV, 
p.  22i  ;  Prodr.  IV,  p.  645.  —  Bartl.  Ord.  Nat  p.  429.  —  Endl.  Gen. 
Plant,  p.  355«  —  Conlter,  Mémoire  sur  hf  Diptucéeê,  Mëm.  de  la  Soc. 
d'hist.  nat.  de  Genève^  II,  p.  4  5.  4  825.  —  Dipiacearum  trib.  I  {Sea- 
bioseœ)  et  II  {Morineœ),  Reichenb.  Syst.  Nat.  p.  478. 

Cette  famille  appartient  en  totalité  aux  régions  extra- 
tropicales^  et  la  plupart  des  espèces  habitent  les  con- 
trées voisines  de  la  Méditerranée.  Les  propriétés  de  la 
plupart  des  Dipsacées  sont  à  peu  près  nulles. 

Caractères  de  la  Famille. 

Herbes  ou  sous-arbrisseaux.  Tiges  et  ranieaux  noueux 
avec  articulation,  cylindriques,  ou  irrégulièrement  an- 
guleux. 

Feuilles  opposées ,  ou  rarement  verticillées,  simples 
(indiviséeSy  oulyrées,  ou  pennatifides,  ou  bipennati- 
fides,  les  radicales  ordinairement  non  confoimes  aux 
autres),  non- stipulées,  soit  sessiles  et  semi - amplexi- 
caules  (  quelquefois  connées  par  la  base  ),  soit  rétrécies 
en  pétiole  élargi  à  sa  base  et  semi-ample^caule. 

jP/cttr*  irrégulières,  ou  subrégulières,  hermaphrodites, 
le  plus  souvent  sessiles  et  agrégées  en  capitule  sur  un 
réceptacle-commun,  accompagné  d'un  involucre  formé 
d'une  ou  de  plusieurs  séries  de  bractées  (  soit  squami- 
f ormes,  soit  foliacées);  chaque  fleur  éii  général  accom- 
pagnée d  une  bractéôle  membranacée  ou  coriace  ;  les 
fleurs  de  la   circonférence  des  capitules  souvent   ra 
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diantes  (c  est-à-dire  à  corolle  beaucoup  plus  grande  que 
celle  des  autres  fleurs). 

Calice  double  :  F  extérieur  (  ou  caliciUe  )  tubuleux  ou 
turbiné,  persistant,  anguleux,  ou  sillonné,  le  plus  sou- 
vent à  peu  près  aussi  grand  que  le  calice  intérieur,  en 
général  couronné  d'un  limbe  cyathiforme  ou  coroni- 
forme,  scarieux,  ou  herbacé,  entier,  ou  fimbriolé|Ou 
denté,  persistant,  le  plus  souvent  accrescent.  Calice  in- 
térieur en  général  à  tube  membranacé,  inadhérent,  mais 
appliqué  immédiatement  sur  V ovaire,  souvent  rétréci 
au  delà  du  sommet  de  Tovaire  en  col  filiforme  ou  colum- 
naire,  adhérent  à  la  partie  inférieure  du  style;  limbe 
disciforme,  ou  cyathiforme,  ou  cupuliforme,  soit  tron- 
qué, soit  4-ou  5-deiité,  soit  aigrette,  épîgyne,  pei*sis- 
tant,  ou  finalement  caduc  ;  aigrette  composée  de  soies 
simples  ou  plumeuses,  en  général  en  nombre  défini.  — 
Les  Morinées  s'éloignent  des  autres  Dipsacées  par  un 
calice  adhérent,  couronné  d*un  limbe  foliacé,  2-labié. 

Corolle  insérée  à  la  gorge  du  calice ,  tubuleuse,  non 
persistante;  limbe  irrégulier  ou  subrégulier,  4-ou  5-lobé, 
souvent  2-labié  (à  lèvre  inférieure  plus  grande;  3-lo- 
bée  );  estivation  imbricative. 

É tontines  4  (1&  place  d'une  5%  entre  les  2  lobes  supé- 
rieurs de  la  corolle,  inoccupée),  ou  moins  souvent  5,  in- 
terposées, libres,  insérées  à  la  base  du  tube  de  la  corolle, 
en  général  subdidynames  (les  2  inférieures  plus  courtes). 
Filets  défléchis ,  indupliqués  en  préfloraison.  Anthères 
versatiles,  médifixes,  dithèques  :  bourses  contiguës, 
longitudinalement  2-valves.  —  Les  Morinées  ont  seule- 
ment 2  étamines ,  insérées  à  la  gorge  de  la  corolle,  et 
2  staminodes  minimes,  insérés  vers  le  milieu  du  tube. 

Pistil  :  Ovaire  inadhérent  (excepté  chez  les  Mori- 
nées), i-loculaire,  i -ovulé,  complètement  engainé  par 
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le  tube-calicinal.  Ovule  anatropei  suspendu  au  sommet 
de  la  loge.  Style  terminal,  filiforme,  indivisé,  souvent 
adné  par  sa  partie  inférieure  à  la  partie  supère  du  tube- 
calicinal. 

Péricarpe  membranacé,  ou  chartacé,  ou  rarement 
coriace,  indéhiscent,  i-loculaire,  i -sperme,  recouvert 
par  les  a  calices,  le  plus  souvent  couronné  du  limbe  du 
calice  intérieur. 

Graine  suspendue  au  sommet  de  la  loge,  périsper- 
mée  (apérispermée  chez  les  Morinées),  en  général 
adhérente;  tégument  membranacé,  à  peine  distinct  de 
Tendocarpe.  Périsperme  mince,  ou  plus  ou  moins  épais, 
charnu.  Embryon  rèctiligne,  axile,  aussi  long  que  le 
périsperme  :  cotylédons  elliptiques  ou  oblongs,  obtus, 
piano  -  convexes,  ou  subfoliacés,  contigus  \  radicule 
courte,  supère. 

Cette  famille  comprend  les  genres  suivants  : 

!'•  TMBU.  LES  MORINÉES.  -  MORI1SEJE 

DeGand.  (i). 

Limbe^càlicinal  foliaxséy  H'iabié.  Étandnes  a,  insérées  à 
la  gorge  de  la  corolle.  Deux  staminodes  très-petits, 
inclus^  insérés  vers  le  milieu  du  tube  de  la  corolle. 
Ovaire  adhérent  au  tube  du  calice.  Style  inadhérent. 
Graine  apérispermée.  —  Fleurs  verticillées  aux  ais- 
selles des  feuilles  supérieures. 

Morina  Toum.  (  Diototheca  Vaill.  ) 


(I)  A  notre  avis/  ce  groupe  a  beaucoup  plas  d'affinités  avec  les  Valé- 
rtanées  qu'avec  les  Dipsacées ,  et  il  pourrait  être  considéré  comme  une 
petite  famille  intermédiaire. 
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n«  TRIBU.  LES  SGABIOSÉES.  —  SCABIOSEM 

De  Gand. 

Limbe-calicinal  cyathiformey  ou  cupuliformcy  ou  disci- 
formcj  urcéolé  à  sa  base ,  couronné  de  dents  ou  de 
soiesy  ou  tronqué,  Etamines  4  ou  5^  anisomètres^  insé- 
ra "vers  la  base  élu  tube  de  la  corolle.  Point  de  stami- 
nodes.  Ovaire  inadhérent.  Style  adhérent  inférieure- 
ment  au  col  du  calice.  Graine  périspermée,  —  Inflo- 
rescence en  tapitules  tnçolucrés, 

Dipsâôus  Tovan,^^Cephalaria  Schrad.  {Lepicephalus 
Lag.)  —  Cerionanthus  Schott.  —  Succisa  Vaill.  —  Sca- 
biosa  Vaill.  (  Trichera  Schrad.  )—  Sclerostemma  Schott. 
—  Cyrtostemma  Mert.  et  Koch.  (Vidua  Coult.  Spon- 
gostemitia  Reichfenb.)  —  Asterocephalus  VaiH.  (Tro- 
chocephalus  Mert.  et  Koch.  )  —  Pterocephàlus  Vaill. 
(  Galistemma  Mert.  et  Koch^  non  Colss.) -^-^  Knautia 
(  Linn.)  Lag. 


■wi  *    ni 


I**  TRIBU.  LES  MORINEES»  —  MORINEM  De  Gand. 

Limbe^àlicinalfoliaxiéy  24abié,  Etamines  2,  insérées  à 
la  gorge  de  la  corolle.  Deux  staminodes  très-petits^ 
inclus,  insérés  vers  le  milieu  du  tube  de  la  corolle. 
Ovaire  adhérent  au  tube  du  calice.  Style  inadhérent. 
Graine  apérispermée,  —  Fleurs  verticillées  aux  ais- 
selles des  feuilles  Supérieures, 

Genre  MORINE.  —  Marina  Tourn. 

Galicule  subcoriace,  obconique,  irrégulièrement  sinué- 
denté  au  sommet  :  dents  aristées  ,  spinescentes  ;  2  des 
dents  (opposées)  à  arêtes  beaucoup  plus  longues.  Galice 
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mtei'ne  à  tnbe  adhérent  ;  limbe  foliacé ,  veineux ,  tubu- 
leuxy  bilabié  :  lèvres  entières  ou  bilobées.  Corolle  àubfay- 
pocràtériforme  :  tube  très-long,  grêle,  évasé  au  sommet^ 
décliné  ;  lèvres  planes,  inégales  :  la  supérieure  plus  pe- 
tite, bilobée  ;  l'inférieure  profondément  trilobée.  Éta- 
mines  2,  saillantes;  filets  linéaires,  comprimés;  anthères 
obliquement  cordif ormes,  à  2  bourses  inégales.  Style  fili- 
forme, un  peu  saillant.  Stigmate  capitellé ,  ou  disdforme , 
pelté.  Péricarpe  coriace,  rugueux ,  comprimé,  convexe  et 
3-costé  d'un  côté ,  presque  pla^  et  1-sulqué  de  l'autre^ 
inégalement  2-denté  au  sonunet.  Graine  adhérente. 

Herbes  vivaces.  Tiges  simples.  Feuilles  raides,  coriaces, 
sinuées,  ou  pennatifides,  ou  indivisées,  bordées  de  dents 
spinescentes  :  les  radicales  agrégées,  rétrécies  en  pétiole 
ailé  ;  les  caulinaires  sessiles ,  verticillées  ;  les  florales  gra- 
duellement plus  courtes  et  plus  larges,  mais  raides  et 
spinescentes  conune  les  feuilles  inférieures.  Yerticilles- 
floraux  très-denses.  Fleurs  sessiles,  ou  subsessiles,  soit  non- 
bractéolées,  soit  accompagnées  chacune  d'une  bractée 
coriace,  aristée-dentée.  Corolle  rose  ou  pourpre^  grande. 

MoRiNE  DE  Perse. — Morina  persica  Linn.-^Lamk.  111,  lab. 
2 1 ,  fig.  a. — ^Feuilles  sinuées-pennadfides  (lobes  i  -3-aristés,  à  arê- 
tes fortes,  très-loDgues)  :  les  radicales  et  les  caulinaires-inférieu- 
res  obloDgues  ;  les  florales  ovales  ou  ovales-lancéolées ,  longue- 
ment aristëesy  velues  ou  pubtscfBtv*  Fleurs  âiractéolëes.  Lèvres* 
calicinales  oblongues,  arrondies  au  sommet,  subrétuses,  ou  très- 
entières.  —  Plante  haute  de  2  à  3  pieds.  Racine  grosse,  pivo- 
tante, très-'longue;  Tige  dressée,  cannelée  »  velue  sur  la  partie 
florifère,  glabre  inférieureiBent.  Feuilles  assez  semblables  à  cel- 
les du  Carduus  nutans  f  les  radicales  longues  de  '/>  pi^  à  i 
pied;  les  caulinaires-infërieures  verticillées-temees  ;  les  florales 
ternées  ou  quateméés.  Épi  long  de  '/>  pied  à  i  pied,  Yerticilles 
multiflores  :  les  inférieun  distancés  ;  les  supérieurs  rapprochés. 
Galicule  velu,  loiig  de  4  lignes.  Galice  long  de  6  lignes^  un  peu 
débordé  par  les  grandes  arêtes  du  calictue.  Corolle  pourpre , 
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lomgÊt  de  i5  â  18  lif^n^  Tdae  à  b  saiiMX  exlene;  bbes  «I»- 
tosy  bcMWSif  pins  loags  qoe  k  tdbe.  ÉtaaÛMs  ■■  pot  fi»  loB- 
gocs  qoe  la  eotolk. — Gnrficn  Pcne  et  ao  LSob;  cdtavée 
plaale  d'oneaieBl. 


MoBooc  ▲  umGUES  nEuius. — Mcrùut  hm^^oUm  Wal- 
lidby  Plaot.  Asiat.  Rar. — ^Lemaire,  Horbcalt.  Uniy.I,  tab.  96. 
— Feofllessuiiées-liibées^ONutemeDtaristées-dciitiées:  fesmSé- 
rienres  UneéoléeB  oa  lanoéoUesHAliH^es;  les  flonles  orales 
oa  o?ales4tDoéolées,  longneiiieiit  acnmmées,  ydnes.  Lefics-ca- 
Kcinales  profondenient  2-lobées.  —  Plante  baale  de  i  ■/,  pied 
à  3  pieds.  Tige  raide,  dressée,  pubescente  ii  U  partie  HotOm. 
FeoiDes  luisantes,  d'nn  yert  gai  :  les  radicales  laides  de  i5  â 
18  ponces,  larges  de  12  à  20  lignes;  les  canlinaires  et  les  flo- 
rales Tertîdllées-temëes ;  cote  peu  apparente  en  dessus,  tris- 
groMe  en  dessons,  trigone^  carénée,  blanche  ainsi  que  les  fo- 
lies. Épi  assez  dense,  feuillu,  long  de  */,  pied  à  1  pied.  Inyoln- 
eeDe  k  8  dents»  Galice  long  d'enyiron  6  lignes.  G)rQUe  longue  de 
j8  lignes,  presque  blanche  au  moment  de  l'épanouissemoit,  puis 
carnée^  â  limbe  pourpre  en  dessus;  lobes  d>longs,  ditus, 
beaucoup  plus  courts  que  le  tube  :  Finfi^eur  un  peu  plus 
long  et  plus  étroit,  faamînes  à  peine  saillantes. — Croît  dans 
l'Himalaya  ;  cultivée  oonmie  plante  d'ornement;  fli^irit  en  été. 


n*  TRIBU.  LES  SGABIOSEES.  —  SCABIOSEM 

De  Gand. 

IJmbe-^adicùud  cyathiforme^  ou  cupuliforme^  ou  disei- 
formey  urcéolé  à  sa  hase^  couronné  de  dénis  ou  de 
soieSj  ou  tronqué,  Étamines  4  ou  5,  {inisomèfres,  insé- 
rées 7}ers  la.hase  du  tube  de  la  corolle.  Point  de  sta- 
minodes.  Ovaire  inadhérent.  Style  adhérent  injé- 
newrement  au  col  du  calice.  Graine  périspermée.  — 
Ir^lor^cence  en   capitules  très -denses^  solitaires  ^ 


«^»  < 
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terminauJtj  longuement  pédoncules,  iniH>lucrés,  ari» 
ceptc^e  commun  garni  de  soies  ou  de  pailleUes 
[braetêoles  solitaires  sous  chaque /leur)  soit  mem^ 
branacéeSf  soit  coriaces. 

Gçnre  GARDlAIRE.  —  Dipsaeus  Tourn. 

Capitule^  cylindracés  ou  oVoïdes.  Involucre  formé  d'é- 
caiOes  sublinéaiires,  pointues,  raides,  coriaces,  subbisériëes^ 
anisomètres,  étalées.  Réceptade-commiui  fusiforme  ou 
cylindracé,  trës-élevé,  garni  de  pailliettes  coriaces  ou  sca- 
rieuses,  demi-emhrassantes ,  nayiculaires  |  carénées  au 
dos ,  terminées  en  pointe  subulée  (ordinairement  raide  et 
piquante) au  sommet.  Calicule  subcoriace,  prismatique, 
tétraèdre,  1-ou  2-nervé  à  chaque  face,  couronné  d'un 
rebord  chartacé,  à  peine  apparent.  Limbe-calicinal  cupu- 
liforme,  4-denté,  ou  tronqué,  petit,  finalement  caduc.  Co- 
rolle subrégulière,  infqndibuliforme,4-fide  :  le  lobe  exté- 
rieur plus  grand.  Étamines  4,  égales,  saillantes.  Style  fili- 
forme. Stigmate  petit ,  infondibuliforme.  Fruit  inaigretté. 
—  Herbes  bisannuelles,  élancées,  rameuses.  Tige  dressée, 
fistuleuse,  souvent  garnie  (ainsi  que  la  côte  des  feuilles) 
d'aiguillons.  Feuilles  indivisées  ou  pennatifides ,  penni- 
neryées  :  les  radicales  (dépéries  la  2*  année)  roselées,  ré» 
trécies  en  pétiole  ;  les  caulinaires  opposées,  plus  ou  moins 
connées  par  leur  base.  Pédoncules  raides ,  dressés.  Capi- 
tules verticaux ,  en  général  gros;  floraison  commençant 
ordinairement  par  les  fleurs  situées  vers  le  milieu  du  capi- 
tule y  puis  procédant  à  la  fois  de  haut  en  bas  et  de  bas  en 
haut.  Fleurs  horizontales,  plus  courtes  que  les  paillettes- 
réceptaculaireSy  ou  à  peine  plus  longues.  Corolle  blanche , 
ou  carnée ,  ou  lilas,  ou  jaunâtre.  Fruit  plus  court  que  les 
écailles-réceptaculaires. 

Gardiaire  ▲  FOULON.  — >  Dipsocus  fuUonum  Mill.  —  Engl. 
Bot.  tab.  2080.  —  Plante  glabre,  haute  de  3  à  7  pieds.  Racine 
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affP|si.grQ«&e>  charnuei  piyotastey  blanchâtre,  l^èrement  amère. 
Tw  ftspsofi%  anguleuse 9  cannelée,  parsemée  (surtout  vers  le 
haut)  d^guiUons  blanchâtres ,  rectiligneS|  ëiargU  à  la  base. 
Rameaux  fermes ,  dresses ,   i-cëphales^  ordinairement  garnis 
d'une  seule  paire  de  feuilles^  lesquelles  sont  beaucoup  plus  pe- 
tites que  les  feuilles-caulinaires.  Feuilles  fermes,  lisses,  d'un 
vert  glauque,  tantôt  inermes,  tant&t  k  cdte  spinelleusie  en  des- 
sous :  les  radicales  oblongues  ou  oblongues-spathulëes ,  crëne- 
lëesy  obtuses,  longues  de  to  à  10  pouces  ;  les  caulinaires  créne- 
lées ,  ou  dentées ,  ou  incisées-dentées ,  ovales^  ou  ovales-oblon- 
gués,  obtuses,  ou  pointues  :  les  inférieures  connées  inférieure- 
ment  en  forme  de  bassin.  Capitules  d'abord  hémisphériques  : 
les  fructifères  gros,  cylindriques,  longs  de  a  4  3  pouces.  Écail- 
les-inyolucrales  très- grandes,  piquantes,  linéaires-lancéolées, 
recourbées  au  sommet,  anisomètres ,  souvent  spinelleuses  aux 
bords,  la  plupart  (ou  toutes)  plus  courtes  que  les  capitules.  Ré- 
ceptacle fusiforme;  paillettes  un  peu  plus  courtes  que  les  fleurs, 
coriace!^,  à  appendice  oblong-lancéolé ,  caréné,  mucroné,*très- 
raide ,  terdâtre ,  recourbé  au  sommet ,  spinelleux  aux  bords  et 
sur  la  carène.  Corolle  camée.  Calicule-fructifere  brun ,  long  à 
peine  de  2  lignés. — Cette  plante,  connue  sous  les  noms  vulgaires 
de  Cardèrej  Chardon  à  bonnetier,  et  Chardon  à  foulon,  croit 
dans  l'Europe  méridionale  ;  elle  fleurit  en  été.  On  la  cultive  à 
cause  de  ses  capitules,  dont  les  bonnetiers  et  les  drapiers  font 
usage  pout*  carder  les  laines. 

Genre  ASTÉROCÉPHALE.  —  Asterocephalus  Vaill. 

Capitules  presque  plans ,  radiants.  Involucre  formé  de 
bractées  foliacées,  mutiques,  étalées,  1-ou  2-sériées , 
soudées  par  la  base.  Réceptacle  conique  ou  hémisphéri- 
que ,  garni  de  paillettes  membranacées ,  sublînéaires ,  mut- 
tiq[ues ,  presque  planes ,  à  peine  aussi  longues  que  les 
fleurs,  ou  plus  courtes.  Calicule  à  tube  4'gone,  ésulqué 
intérieurement,  creusé  dan$  sa  moitié  supérieure  de  8  fos- 
settes profondes,  contiguës^  longitudinales;  limbe  cya- 


thUorme?  membfàiuGé ,  scwoux,  plissé ,  iiiiiltî*iier?é, 
denticalé  au  sommet.  Calice  k  tube  souvent  prolongé  en 
cdi  filiforme  ou  cdumnairQ  ;  limbe  cbarau^  cupuliCmpqnQ  9 
couioio^.  de  5  soies  fiUfQïmes-fiiibulées ,  scabrea,  alterMs 
chacune  avec  une  dent  peu  marquée.  Corolles  des  fleuit- 
radiales  ringente^,  bilabiées  :  lèvre  supérieure  petite  t  Sr- 
partie  ;  lèvre  inférieure  très-grande,  profondément  3-lo- 
bée.  Tube  obconique  «  plus  court  que  la  lèvre  supérieure. 
Corolles  des  fleurs  du  disque  subrégulières,  obconiques , 
ô-lobées.  Etamines  4  y  filets  capillaires  ;  anthères  linéaires- 
oblongues ,  édiancrées  aux  2  bouts.  Style  filiforme,  épaissi 
au  sommet.  Stigmate  disciforme ,  ou  unilatéral  et  oblique. 
Nucule  petite ,  aigrettée ,  recouverte  par  le  calicule  dont 
le  tube  devient  subcoriace.  —  Herbes,  ou  sous-arbris- 
seaux. Feuilles  très- entières  ou  pennatifides,  pétiolées; 
pétioles  (de  chaque  paire  )  conhés  par  la  base.  Pédoncules 
dressés  ou  un  peu  inclinés  durant  la  floraison.  —  Corolle 
lilas,  ou  jaunâtre,  ou  blanchâtre.  —  Les  3  espèces  suivan- 
tes se  cultivent  comme  plantes  d'ornement. 

A.  Tiges  etrameaux'odultes  Ugneux.  Ramutes-florifères  bi»' 
annuels,  feuillus.  Feuilles  très-rapprochées  ^  toutes  très^ 
entières^  couvertes  {ainsi  que  les  jeunes  pousses)  d'un  dwh 
vet  satiné'argenté.  Pédoncules  non-incUnés  pendant  Is 
floraison.  Stigmate  subovale,  unilatéral j  oblique,  Inifoitê^ 
celles  et  calices  très-soyeux.  Involucre  à  limbe  peu  su 
point  débordé  par  les  soies  du  Umbe  càUcinal,  CaUee 
prolongé  en  col  filiforme* 

AsTEROCiPHALE  A  FEUILLES  n£  GlAMINEE.  "^  AsteroCephOi- 

lus  graminifolius  Spreng.  —  Scabiosa  graminifoUa  Linn.  — 
Waldst.  etKit.  Plant.  Hungar*  tab.  i88.— Bot.  Reg.  tah.  835. 
—  Jaume  Saint-Hil.  Flore  et  Pom.  Franc,  ub.  64*  —  Feuilles 
linéaires  ou  lancëolëes-linëaires ,  pointues.  Bractées- in volu^ 
cr  aies  lineaires-lancëolées ,  pointues.  Calicule-fiructifbre  à  lube 
c  y'iindracé,  à  peu  près  aussi  long  que  le  limbe*  -^  Arbuste 
t(  uffu,  haut  de  '/a  pied  à  i  pied.  Tiges  diffuses  ou  ascendantes, 
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grêles,  tortueuses,  courtes ,  très-rameuses.  Rameau  ascendants 
on  dressés.  Feuâles  longues  de  2  à  4  pouces,  larges  de  i  ligne 
k  3  lignes,  sidipersistantes  :  pétiole  submembranacë.  Pëdoncdes 
solitaires  ou  tornës,  très-grêles,  cylindriques , -longs  )de  4  à  8 
ponces.  Gsçitules  lai^  cPenyiron  i  ponce  (y  compris  les  fleurs- 
iradiales).  Fleurs-radiales  (an  nombre  de  5  à  10)  plus  longues 
que  rinyolucre.  GcHroIles  lilas,  pubémles  à  la  sur&ce  externe  ; 
lobes  obtns  :  ceux  de  la  lèvre  inférieure  crénela.  Paillettes-ré- 
«eptaculairés  lancëolées-linëairesy  loDg^ement  acuminéés,  blan- 
cbâtres  ayec  une  neryure  yerte,  Galicule-fructifère  long  de  3  à 
-4  lignes. — Indigène  de  l'Europe  méridionale;  fleurit  tout  Tété. 

AsTEAOcépHAu:  DE  Gandie,  —  Asteroeephalus  creticus 
Spreng.  —  Scahiosa  cretica  Linn.  —  Feuilles  lancéolées-spa- 
tbulées,  ou  oblongues<spatbulées,  obtuses,  veineuses.  Bractées- 
invohicrales  oblongues  ou  oblongues-obovales,  obtuses.  Galicule- 
fructifère  à  tube  cjlindrace,  à  peu  près  de  moitié  plus  court  que 
le  limbe.  «—Arbuste  touffu,  haut  de  a  à  3  pieds.  Tige  dressée. 
Rameaux  cylindriques,  ascendants  ;  ramules  feuillus,  grêles,  en 
général  agrégés  vers  l'extrémité  des  rameaux.  Feuilles  persis- 
tantes,  longues  de  i  pouce  à  3  pouces,  larges  de  4  ^  8  b'gnes. 
Pédoncules  solitaires  ou  ternes,  très-grêles,  longs  de  4  i  8  pou- 
ces. Gapitules-florifères  larges  d'environ  i  pouce  (  y  compris  les 
fleurs-radiales).  Écailles-involucrales  tantôt  plus  courtes  que  les 
fleurs-radiales,  tantôt  plus  longues.  Paillettes-réceptaculaires 
lancéolées- linéaires,  naviculaires,  mucronées,  soyeuses.  Corolles 
lilas,  à  lobes  d>tus.  Galicule-fructifèré  long  d'environ  6  lignes. 
—  Indigène  de  Sicile  et  de  Gandie  ;  fleurit  tout  Tété. 

B.  Herbe  vWeicey  à  tiges  trichotomès.  FeuiUes  à  peine  aussi 
longues  que  les  entrenaudSy  ou  plus  courtes^  non-soyeuses  : 

•  les  inférieures  très-entières  )»les  autres  ordinairement  pen- 
natifides.  Pédoncules  un  peu  inclinés  pendant  la  flo- 
raison. Stigmate  disciforme,  orhiculaire,  peUé,  Calicule 
puhesceni.  Calice  à  tube  glalfre,  prolongé  en  court  col  co- 

■•    lumnaire;  limbe  à  soies  longuement  débordantes. 

AsTiROCÉPHALE  BV  Cavcàsb. --^  Asterocephulus  caucASicus 
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Spreog.  —  Scahiosa  caucasica  Bieberst.  Flor.  Taur.  Cauc.  — 
Bot.  Mag.  tab.  886. — Asterocephàlus  elegans  Lagasc— iSca- 
biosa  connata  Horn*  — -  Plante  haute  de  a  à  3  pieds.  Tiges  grê- 
les, dressées,  cylindriques,  glabres  inférieurement,  pubesceotes 
Tersle  sommet;  rameaux  simples,  ou trifurqués,  dresses.  Feuil- 
les d'un  vert  glauque ,  parsemées  aux  a  faces  d'une  pubescence 
furfuracée  très-fine,  quelquefois  en  outre  poilues  :  les  radicales 
et  les  caulinaires-inférieures  lancéolées  ou  lancéolées-spathulées, 
pointues,  longues  de  %  pied  à  i  pied;  les  autres  graduellement  plus 
courtes,  tantôt  conformes  aux  radicales,  tantôt  (et  plus  souvent) 
soit  lyrées,  soit  plus  ou  moins  profondément  pennatifides  (  par- 
ibis  l'une  indivisée,  l'autre  pennatifide)^  ou  incisées-dentées;  seg- 
ments en  général  linéaires-lancéolés,  pointus.  Pédoncules  raides, 
grêles,  scabres ,  pubérules,  longs  de  '/'  pied  à  i  pieds.  Capitu- 
les-florifères, larges  de  a  à  3  pouces  (y  compris  les  fleurs- ra- 
diales). Réceptacle  subglobuleux.  Bractées-involucrales  velues, 
demi-lancéolées,  pointues,  plus  courtes  que  les  fleurs-radiales. 
Paillettes-réceptaculaires  presque  planes,  lancéolées-linéaires, 
acérées,  longuement  ciliées.  Fleurs-radiales  à  corolle  longue  de 
12  à  i8  lignes;  lobes  de  la  lèvre  supérieure  blanchâtres,  petits, 
ovales,  acuminulés;  lèvre  inférieure  grande,  bleue;  lobes 
tronqués,  irrégulièrement  crénelés^  imbriqués  par  les  bords  :  les 
latéraux  oblongs,  le  moyen  oblong>obovale,  de  moitié  plus  long. 
Corolles  des  fleurs  du  disque  longues  de  5  à  6  lignes,  d'un  bleu 
très-pâle,  à  lobes  ovales,  très-entiers,  arrondis  au  sommet.  An- 
thères roses  ou  violettes.  Capitules-fructifères  hémisphériques. 
Calicule-fructifère  long  de  5  à  6  lignes ,  à  tube  blanc.  Nucule 
ovoïde,  à  soies  brunes.  —  Indigène  du  Caucase;  fleurit  de  juin 
en  octobre. 

Genre  CYRTOSTÉMME.  —  Cyrtostemma  Mert.  et  Koch. 

Capitules  subhémisphériques^  radiants.  Involucre  formé 
de  bractées  foliacées,  nautiques,  étalées,  1- sériées,  aniso- 
mètres,  libres  dès  leur  base.  Réceptacle  subcylindracé , 
élevé  ,  garni  de  paillettes  membranacées,  scarieuses ,  na- 

BOTAMIQUe.       l'HAM.    T.    X.  24 
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vkulaires,  acérées ,  lancéolées,  plus  courtes  que  les  fleurs. 
Calicule  turbiné ,  8-co8té^  nou-foyéolé ,  couronné  d'un 
rebord  membranacé  ,  crépu  ,  involuté*  Calice  à  tube 
prolongé  en  col  filiforme;  limbe  saillant ,  cupuliforme, 
5-angulaire ,  charnu  ,  couronné  de  ô  soies  filiformes- 
subulées  scabres  ,  alternes  chacune  y  avec  un  sinus  ren- 
trant. Fleurs- radiales  à  corolle  rougeâtre,  S-labiée  s  lèvre 
s^périeure  petite ,  2rpartie ,  dressée  ;  lèvre  inférieure 
grande,  subborizu^ntale ,  profondément  3-lobée.  Fleurs 
du  disque  à  corolle  infoudibuliforme  9  subringente,  iné- 
galement 5.lobée.  Etamines  4;  filets  capillaires;  anthères 
lioéaires-oblongues ,  obtuses  aux  2  bouts.  Style  filiforme. 
Stigmate  infondibuliforme.  Mucule  aigrettée ,  recouverte 
par  le  calicule  très-ampllfié,  infondibuliforme»  chartacéf 
scarieux;  aigrette  longuement  saillante.  —  Herbes  an- 
nulles,  diehotomes.  Feuilles  dissemblables  :  les  radicales 
et  les  inférieures  longuement  pétiolées ,  en  général  spa- 
thulées,  indivisée9;  les  autres  ordinairement  lyrées  ou 
pennatipartieSy  courtement  pétiolées^  ou  subsessiles;  pé- 
tioles (de  chaque  paire)  connés  par  leur  base.  Pédoncules 
dicfaotoméaire$  et  terminaux,  très-longs,  non  inclinés  pen- 
dant la  floraison.  Corolle  d'un  pourpre  violet,  ou  blanche, 
ou  rose ,  ou  lilas.  Fleurs  odorantes.  Écailles-inVolucrales 
réfléchies  après  la  floraison. 

Cyrtostemme  des  JARBiixSi-^xQKrtostemma  atropurpureuii\ 
Mert.  et  Koch.  Deutsclil.  Flpr,  ^^^abiosa.)—Scabiosa atro- 
purpurea  Linn.  —  Cot.  Mag,  tab.  247*  —  PUnte  glaire  ou  fi- 
nement pubcrule,  haute  de  li  à  3  pieds  .Tige  grêle,  très-rai^euse, 
dressée,  cylindrique,  souvent  luisante.  Rameaux  dresses  ou  as- 
cendants. Feuilles  luisantes,  d'un  vert  g^i,  quelqpefois  parse- 
mées de  poils  cpars  :  les  radicales  ordinairement  oblongues-spa- 
thulée^i  tantôt  trè^epliènas,  ^^^^^  dentelées,  ou  incisees-den- 
tëes  I  les  cauliuaires  a  segments-lateVaux  en  général  linéaires  ou 
sublioéaires,  et  très-entiers.  Pédoncules  longs  de  '/a  pied  à  '2 
pied#«  Capitules  (y  çouipris  les  fleurs-radiales)  Inrges  de  1  pouce 
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k  3  pmeet.  Braetëtt^ÎBToluaralM  tantdt  plua  courtes  qnt  Itt 
fleurs,  tantôt  à  peu  près  aussi  longues  eu  plus  longues,  lÎBlai-* 
res,  pointues,  subnaviculàires,  ordinairement  pubescenteS;^  élar- 
gies et  subcoriaces  yejps  leur  base.  Corolle  ordinairement  comme 
veloutée  et  d'un  pourpre  violet,  par  variation  blanche,  ou  rose, 
ou  paqacLce^  lobes  arrondis  ou  tronques  au  sommet,  oblongs: 
ceux  des  fleurs-radiales  souvent  crënelës.  Styles  et  filets  orai* 
nairement  d'uq  pourpre  violet.  Anthères  et  stigmate  blancs. 
Galicule-fructifere  long  d'environ  3  lignes,  blanchâtre,  à  em- 
bouchure large  de  près  de  3  lignes.  Aigrette  à  soies  brunes,  fi- 
nalement étalées.  —  Cette  espèce ,  connue  sous  le  nom  vulgaire 
de  Fleur  de  veuve  y  parait  être  originaire  d'Orient;  on  la  cultive 
fréquemment  conrnie  plante  de  parterre  ;  elle  fleurit  de  juillet  eq 
octobre;  ses  fleurs  répandent  une  odeur  assez  agréable,  ayant 
quelque  analogie  avec  celle  du  musc. 

Genre  SGABIEUSE.  —  Scabiosa  Vaill. 

Capitules  subhémisphériques,  radiants.  Involucre  formé 
de  bractées  herbacées,  nautiques,  étalées,  2-8ériées,  sub- 
isomètres,  libres.  Réceptacle  subglobuleux,  couvert  de 
soies  fasciculées  autour  de  chaque  fleur.  Calicule  prisma- 
tique,  tétraèdre ,  un  peu  comprimé,  ésulqué,  innervé^ 
tronqué  ou  irrégulièrement  denticulé  au  sommet.  Calice 
à  tube  prolongé  en  col  filiforme  ;  limbe  saillant ,  charnu , 
cupuliforme,  5-ou  pluri-denté ,  finalement  caduc  :  chaque 
dent  prolongée  en  soie  filiforme-subulée ,  scabre.  Fleurs- 
radiales  à  corolle  ringente,  2- labiée  :  lèvre  supérieure  pe- 
tite, indivisée ,  dressée  ;  lèvre  inférieure  grande ,  subhori-' 
zontale,  ]^rofondément  3-lobée.  Fleurs  du  disque  à  corolle 
infondibuliforme,  subrégulière,  4-lobée.  Etamines  4  ;  filets 
capillaires;  anthères  linéaires-oblongues.  Nucule  finale- 
ment nue ,  recouverte  par  le  calicule  devenu  subcoriace. 

Herbes  annuelles  ou  vivaces.  Feuilles  indivisëes  ou 
pennatiQdes  i  les  infërieurfli  pétiolées;  les  supérieures 
atasiles  ^u  aubteasilea;  pétiolea  cenméapar  k  base.  Tig« 
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simple  ou  dichotome  au  sommet.  Fleurs  lilas^  ou  bleues  ^ 
ou  blanchâtres  y  ou  roses. 

ScABiEUSE  COMMUNE.  —  Scabiosu  arvensis  Lmn.  —  Fier. 
Dan.  tab.  447-  —  Blackw.  Herb.  tab.  i85.  —  Engl.  Bot.  tab. 
65q.  —  Jaume  Sainl-Hil.  Flore  et  Pom.  Franc,  tab.  49- — Tri- 
chera arvensis  Rœm.  et  Schult.  —  Knautia  arvensis  Goult. 
Dips.  —  Scabiosa  -poljrmorpha  Schmidt,  Bohem.  — Plante  yî- 
vace ,  plus  ou  moins  poilue ,  haute  de  i  pied  à  3  pieds.  Racine 
longue,  fibreuse,  blanchâtre.  Tige  simple,  ou  dichotome  au 
sommet,  cylindrique,  dressée.  Feuilles  d'un  vert  pâle,  ordinai- 
rement ciliées ,  tantôt  glabres  aux  i  faces ,  tantôt  hispidules  : 
les  radicales  et  les  caulinaires-inférieures  le  plus  souvent  in- 
divisëes,  lancéolëes-oblongues,  acuminëes ,  très-entières ,  ou  plus 
ou  moins  profondément  dentées,  ou  rarement  pennatifides;  les 
autres  en  ge'nëral  profonde'ment  pennatifides ,  a  segments  ob* 
longs  ou  lancéolés,  obtus,  ou  pointus,  très-entiers,  ou  dentés. 
Rameaux  pëdonculiformes ,  ordinairement  simples  et  garnis 
d'une  seule  paire  de  petites  feuilles  sessiles.  Pëdoncules  dicho- 
tomcaires  et  terminaux,  très-grêles ,  scabres,  longs  de  '/>  pied  à 
I  pied.  Capitules  larges  de  la  à  i8  lignes.  Écailles-involucrales 
ovales^  ou  ovales-lancëolées,  ou  oblongues-lancëolëes,  ciliées, 
plus  cuurtes  que  les  fleurs-radiales.  Corolles  d'un  bleu  lilas,  ou 
carnées,  ou  blanches,  glabres,  ou  pubërules  à  la  surface  externe; 
lobes  obtus,  ceux  des  coroUrs-radiales  ordinairement  crénelés. 
Calicule-fructifère  oblong,  obtus,  poilu,  obscurément  4'dentë, 
long  de  î  à  3  lignes.  Limbe  calicinal  ordinairement  à  8  soies. 
—  Cette  plante ,  connue  sous  le  nom  vulgaire  de  Scahieuse^  est 
commune  dans  les  près,  les  pâturages,  les  clairières  des  bois,  etc.; 
elle  fleurit  de  mai  en  automne.  On  lui  attribue  des  propriétés 
dépuratives. 

Genre  SUCCISE.  —  Succisa  VaiU. 

Capitules  hémisphériques,  à  peine  radiants.  Involucre 
fermé  de  bractées  herbacées,  étalées,  2-sériées,  aniso- 
mètres,   mutiques.    RécepUcle  subglobuleux,  garni  de 
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paillettes  herbacées  /presque  planes ,  plus  courtes  que  les 
fleurs.  Galicule  ovoïde  ou  oblong,  4-gone,  8-costé  et  8*sul- 
que  d'un  bout  à  Vautre  y  couronné  d'un  limbe  herbacé  , 
4-denté.  Galice  à  tube  prolongé  en  col  court;  limbe  petit, 
charnu  ,  cupuliforme,  tronqué ,  ou  à  ô  dents  prolongées 
en  longue  soie  filiforme-subulée  ,  scabre;  quelquefois  1  à 
4  des  dents  ne  sont  point  sétifères.  Corolles  infond ibuli- 
formes  ,  plus  ou  moins  inégalement  4-lobées  :  les  radiales 
un  peu  plus  grandes.  Etamines  4,  grandes.  Style  filiforme. 
Stigmate  subdisciforme,  pelté,  oblique.  Nucule  recouverte 
par  le  calicule  devenu  subcoriace.  —  Herbes  vivaces.  Tige 
dichotome  ou  paniculée.  Feuilles  indivisées  :  les  infé- 
rieures pétiolées  ;  les  supérieures  sessiles  ou  subsessiles , 
connéespar  la  base.  Fleurs  bleues,  ou  blanches,  ou  roses. 

SucGiSE  DES  PRÉS.  —  Succisu  prateusis  Mœnch,  Meth.  — 
Scàbiosa  Succisa  Lion. — Flor.  Dan.  tab.  279.  "— Blackw. 
Herb.  tab.  i4a. — Engl.  Bot.  lab.  878. — Plante  glabre  ou 
pubescente,  haute  de  i  </,  pied  à  3  pieds.  Racine  oblique,  noi- 
râtre, tronquée,  garnie  de  longues  fibres.  Tige  grêle,  dressée 9 
médiocrement  feuillëe,  souvent  rougeâtre,  ordinairement  dicho- 
tome au  sommet.  Feuilles  glabres  ou  légèrement  poilues ,  d'un 
vert  foncé,  souvent  ailées,  tantôt  trës-entiëres ,  tantôt  dentées  : 
les  radicales  et  les  caulinaires- inférieures  oblongues  ou  lancco- 
Jées-oblongues ,  obtuses,  décurrentes  sur  le  pétiole;  les  supé- 
rieures lancéolées,  pointues.  Pédoncules  longs,  grêles,  en.  général 
pubérules-incanes.  Capitules  d'environ  6  lignes  de  diamètre. 
Écailles-involucrales  lancéolées  ou  ovales-lancéolées ,  pointues  : 
les  extérîeures  plus  grandes,  presque  aussi  longues  que  les 
fleurs.  Paillettes-réceptaculaires  lancéolées,  acuminées ,  poi- 
lues. Corolles  ordinairement  bleues ,  moins  souvent  blanches  ou 
roses;  lobes  obtus,  entiers  :  le  supérieur  plus  court.  Calicule» 
fructifère  soyeux,  couronné  d'un  limbe  coroniforme,  herbacé, 
4-ride.  Limbe-calidnal  à  5  soies  saillantes,  noirâtres. — Cette  es- 
pèce, nonunée  vulgairement  S  accise  y  S  câbleuse  des  boisj  Mors 
du  diable,  ou  Remors  du  diable^  croît  dans  les  pyairies  humi- 
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des  et  les  bois;  elle  fleurit  de  juillet  en  septembre.  Toutes  ses 
parties  ont  une  saveur  astringente  et  amère  ;  la  décoction  des 
feuilles  passe  pour  un  excellent  remède  contre  les  maladies  de 
la  peau. 


CENT  SOIXANTE-CINQUIÈME  FAMILLE. 

LES  GLOhULkMÈES.  —  GLOBVLARIEM. 

GMulmiea  De  Gand.  Flore  Fnnç.  III,  p.  4S7.  ^Bartl.  Ord. 
N«t.  p.  4S7.  —  Gtmbesf.  in  Âno.  des  Scien«ei  Net.  IX»  P  4K.  —  Sélp- 
ginearum  genn.  Reichenb.  Gonsp.  p.  122.  —  Globulwriaceœ  Damort. 
Fam.  des  Plant,  p.  24 .  —  Lindl.  Nat.  Syst.  éd.  2 ,  p.  268. 

Ce  petit  groupe,  qui  n'est  fondé  que  sur  le  genre 
Globularia  Linn.,  a  été  réuni  par  M.  Reichenbach  au)L 
Sélaginées,  arec  lesquelles  il  parait  en  effet  avoir  plus 
d'affinités  quavec  toute  autre  famille.  M.  Endlicher,  en 
admettant  les  Globulariées  comme  une  famille  distincte, 
les  place  aussi  à  côté  des  Sélaginées.  M.  Dumortier  les 
met  entre  les  Brunoniacées  et  les  Labiées.  M.  de  Can- 
dolle  et  M.  de  Jussieu  les  rangeaient  près  des  Primula-^ 
cées.  —  Toutes  les  espèces  sont  indigènes  des  régions 
extratropicales  de  rhémispbère  septentrional;  la  plu- 
part habitent  les  contrées  voisines  de  la  Méditerranée  ; 
ces  végétaux  ont  des  propriétés  toniques  et  purgatives 
très-prononcées. 

Caractères  de  là  Famille. 

Herbes  vivaces,  ou  sous-arbrisseaax^  ou  arbrisseaux. 
Rameaux  cylindriques,  inarticulés. 

Feuilles  simples,  in  divisées  (très-entières  ou  dente- 
lées ),  alternes,  ou  fasciculées,  non-stipulées. 

Fleurs  hermaphrodites,  irrégulières,  agrégées  en  ca- 
pitules (terminaux,  ou  rarement  axillaire^,  en  général 
solitaires  )  involucrés.  Réceptacle-commun  convexe , 
garni  de  paillettes  persistantes. 
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Calice  herbacé^  persistant,  inadhérent,  régulièrement 
5-fide,  ou  moins  souvent  2-Iabié  (à  lèvre  supérieure 
3-fide,  et  à  lèvre  inférieure  2-fide);  gorge  nue,  ou  plus 
souvent  fermée  par  une  houppe  de  poils  ;  tube  4-gone 
après  la  floraison. 

Corolle  hypogyne,  tubuleuse,  non-persistante,  a- 
labiée,  ou  quelquefois  i -labiée;  tube  cylindracé;  lèvre 
supérieure  plus  courte  (quelquefois  nulle),  en  général 
2-partie,  moins  souvent  2-fide  ou  indivisée;  lèvre  infé- 
rieure 3-partie,  ou  3-fide,  ou  3-dentée,  plus  longue  que 
la  supérieure. 

Étandnes  4>  insérées  à  la  gorge  de  la  corolle,  inter- 
posées (  rinterstice  des  2  lobes  supérieurs  de  la  corolle 
non-staminifère).  Filets  filiformes,  saillants,  infléchis  au 
sonunet  en  préfloraison  :  les  2  supérieurs  un  peu  plus 
courts.  Anthères  réniformes,  incombantes,  2-thèques  : 
bourses  longitudinalement  2-valves,  finalement  con- 
fluentes. 

Pistil  ■:  Ovaire  inadhérent,  i-loculaire^  i -ovulé. 
Ovule  anatrope,  suspendu  au  sonmiet  de  la  loge.  Style 
terminal,  indivisé,  saillant.  Stigmate  indivisé  ou  échan- 
cré,  terminal. 

Péricarpe  :  Nucule  mucronée,  i-sperme,  recouverte 
par  le  calice. 

(?ra//t^ suspendue,  adhérente^  munie  d'unpérisperme 
charnu.  Embryon  recdligne,  axile,  presque  aussi  long 
que  le  périsperme;  cotylédons  ovales,  obtus;  radicule 
supère. 
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Genre  GLOBULAIRE.  —  Globularia  Linn  (1). 

Capitules  niultiflores ,  très-denses.  Involucre  formé  d'é- 
cailles  imbriquées,  subcoriaces ,  plus  courtes  que  les  fleurs. 
Paillettes-réceptaculaires  solitaires  sous  chaque  fleur,  con- 
formes aux  écailles-involucrales.  Calice  2-Iabié ,  ou  sub- 
régulier, ô-fide.  Corolle  4-ou  5-fide,  2-labiée  (par  exception 
1-labiée,  à  lèvre  3-partie)  :  segments  linéaires  ^  étroits, 
inégaux.  Étamines  4  ,  didynames,  saillantes.  Ovaire  l-lo- 
culairé,  1-oyulé.  Style  filiforme.  Stigmate  indivise  ou 
échancré.  Nucule  petite,  incluse,  1-sperme,  chartacée. 

Herbes  vivaces,  ou  sous-arbrisseaux,  ou  arbrisseaux. 
Feuilles  persistantes  ou  marcescentes ,  coriaces,  très-en- 
tières, ou  pauci-dentées  au  sommet  :  les  radicales  roselées, 
spathulées ,  rétrécies  en  long  pétiole  ;  les  autres  sessiles  ou 
subsessiles,  plus  petites  (quelquefois  squamuliformes  ) , 
ëparses,  ou  subfasciculées.  Capitules  terminaux  (par  ex- 
ception axillaires),  sessiles,  ou  pédoncules ,  en  géùéral 
solitaires.  Fleurs  petites ,  bleues. 

Globulaire  Alypon.  —  Globularia  Alyv^nt  Linn.—- Lois, 
in  Nouv.  Duham.  5,  tab.  ^\^  fig.  i.— Tige  et  rameaux-adultes 
lignenx,  apfaylles.  Feuilles  ëparses  ou  sub&sciculées^  persistan- 
tes, lancéolëes-spathulées,  ou  obovales-spathulëes,  ou  <^longues- 
spathnlëes,  très-entières,  ou  i-à  3-dentëes  vers  leur  sommet,  ma« 
cronëes,  i-nervëes,  courtement  pëtiolëes.  Écailles-involucrales 
très-nombreuses,  ovales,  subscarieuses ,  ciliées.  Capitules  termi- 
naux ou  latéraux,  sessiles,  solitaires.  Calice  subrégulîer.  Corolle 
à  lèvre  supérieure  très-courte,  bifide^  lèvre  inférieure  très-lon- 
gue^ 3-deDtëe.  —  Arbrisseau  touffu ,  rameux  dès  la  base ,  haut 
de  I  pied  à  4  pieds.  Feuilles  coriaces,  d'un  vert  gai,  assez  rap- 
prochées ,  longues  de  6  à  i  «i  lignes.  Capitules  de  6  à  i  a  lignes 
de  diamètre.  Calice  très-velu.  Fruit  très-petit^  ovoïde,  jau- 
nâtre.—  Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Turhithj  et  en 

(4)  Glokularia  «t  Àlypum  Toum. 
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pharmaceutique  ^Z;^^^  ou  Alypum^  croît  dans  toutes  les  contrées 
voisines  du  littoral  de  la  Méditerranée  ;  elle  fleurit  en  mars ,  et 
souvent  une  seconde  fois  en  septembre.  Ses  feuilles  ont  une  sa- 
veur très-amère  et  légèrement  acre  ;  suivant  les  expériences  du 
docteur  Loiseleur  Deslongchamps,  elles  possèdent  des  propriétés 
à  la  fois  purgatives  et  toniques,  en  raison  desquelles  on  peut  les 
substituer  avec  avantage  au  Séné. 

Globulaire  commune.  —  Globularia  vulgaris  Linn.  — 
Svensk  Bot.  tab.  364. — Bot.  Mag.  tab,  2256. — Gambess.  Mo- 
nogr.  tab.  i4.— Tiges  simples,  berbacées,  aphylles  vers  leur 
sommet,  feuillées  inférieurement.  Feuilles-radicales  longuement 
pétiolées,  obpvales-spathulées,  triplinervées,  très-obtuses,  échan- 
crées  ou  3 -dentées  au  sommet.  Feuilles- caulinaires  lancéolées 
ou  lancéolées-oblongucs^  acuminées,  petites,  sessiles,  ou  subses- 
siles.  Capitules  terminaux,  solitaires,  pédoncules.  Ëcailles-invo- 
lucrales  petites ,  subcoriaces ,  ciliées ,  linéaires-lancéolées ,  acé* 
rées.  Galice  subrégulier.  Corolle  5-fide. — Plante  pluricaule, 
haute  de  quelques  pouces  à  i  pied»  Racine  ligneuse^  longuement 
fibreuse^  polycépbale.  Tiges  ascendantes  ou  dressées,  grêles, 
qrliltdriques,  très-^simples^  i-céphales,  glabres  de  même  que  les 
feuilles.  Feuilles  d'un  vert  gai  t  les  radicales  subpersistantes, 
tonflues,  étalées  sur  terre^  longues  de  i  pouce  à  3  pouces.  Ca- 
pitules de  3  à  6  lignes  de  diamètre.  Galice  profondément  5-Bde, 
hispide;  segments  linéaires-subulés ,  ciliés;  gorge  barbue.^  Co- 
rolle à  tube  plus  court  que  le  calice.  -^  Cette  espèce  croît  dans 
les  pelouses  sèches;  elle  fleurit  au  printemps;  ses  propriétés  pa- 
raissent être  les  tnemes  que  celles  de  l'espèce  précédente. 


— T- 
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CENT  SOIXANTE-SIXIÈME  FAMILLE, 
LES  PLOMBAGINÉES.  —  PLVMBAOINEM. 

Pitmbaginei  Jum.  Grenw  —  Phmbogineœ  Vent.  Tabl.  II ,  p.  &76.  — 
R.  Br.  Prodr.  p.  4S5.  —  Bartl.  Ord.  Nat.  p.  426.  —  Endl.  Gen.  Plant, 
p.  S48.  —  Plwnbaginaeem  Lindl.  Nat.  Syit.  éd.  2 ,  p.  269.  —  Plumèà- 
ginêarum  trib.  II  :  PimmhagwB  Reièhenb.  Syst.  Ifat.  p.  902. 

Presque  toutes  les  Plombaginées  appartiennent  aux 
régions  extra-tropicales ,  et  la  plupart  d'entre  elles  se 
plaisent  dans  les  localités  empreintes  de  sel  marin  :  aussi 
abonden^elles  principalement  sur  les  plages  de  la  AI4- 
diterranée,  de  la  Caspienne  et  de  l'Océan.  Plusieurs 
Plombaginées  sont  acres  et  caustiques,  tandis  que  d'au- 
tres sont  astringentes  et  toniques.  Beaucoup  d'espèces 
se  cultivent  comme  plantes  d'ornement. 

Caractères  n^  I4A  Famille. 

Herbes  \\2i  plupart  acaules,  à  souche  suffirutescentè  , 
polycéphale ) ,  ou  arbustes  (à  tige  sarmenteuse  chez 
plusieurs  espèces).  Tiges  et  rameaux  (  ou  hampes)  cy- 
îyndrtques  ou  irrégulièrement  anguleux,  quelquefiùAs 
noueux  et  articulés. 

Feuilles  simples,  non-stipulées,  le  plus  souvent  per- 
sistantes ou  marcescentes,  très-entières,  ou  dentées,  ou 
rarement  sinuées:  les  radicales  roselées,  réttédes  en  pé- 
tiole, le  plus  souvent  spathulées;  les  caulinaires  (  chez 
plusieurs  espèces  réduite^  à  des  écailles  scârieuses  oU 
coriaces  )  séssiles  ou  pétiolées,  engainantes,  ou  âttiplèti- 
caules,  ou  semi-amplexicaules,  éparses. 

fléUrè  hermaphrodite^,  régulières,  l«à  3-bractédlées 
à  la  base,  disposées  eA  épis,  ou  en  grappes,  ou  en  cymet, 
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OU  en  panicules,  ou  en  capitule  involucré.  Bractées  le 
plus  souvent  scarieuses.  Epis  ou  grappes  ordinairement 
distiques  ou  unilatéraux.  Pédicelles  articulés  aux  2  bouts. 
Floraison  en  général  sans  ordre  régulier. 

Calice  articulé  par  sa  base,  inadhérent,  persistant, 
tubuleux  (par exception  5-parti),  5-denté,  ou  5-aristé,  ou 
tronqué^  ou  infondibuliforme,  5-costé,  5 -plissé,  le  plus 
souvent  couronné  d*un  limbe  scarieux,  membranacé, 
5-nervé. 

Corolle  hypogyne,  très-délîcatej  non-persistante,  soit 
hypocratériforme  ou  infondibuliforme  (à  tube  grêle,  5- 
plissé,  et  à  limbe  5-parti),  soit  de  5  pétales  onguiculés, 
distincts,  ou  cohérents  moyennant  la  partie  inférieure 
des  onglets.  Estivation  c  ontortive. 

Étamines  5,  antéposées,  libres,  insérées  soit  sur  un 
disque  hypogyne,  soit  à  la  gorge  de  la  corolle,  soit  à  la 
base  des  onglets.  Filets  filiformes  ou  capillaires,  souvent 
soudés  par  leur  base,  rectilignes  en  préfloraison.  An- 
thères introrses,  versatiles,  submédifixes,  2-thèques  : 
bourses  parallèles,  contiguës,  disjointes  vers  leur  base, 
déhiscentes  chacune  par  une  fente  longitudinale. 

Pistil:  Ovaire  inadhérent,  i-loculaire,  i -ovulé,  5-sul- 
qué,  ou  pentagone.  Ovule  anatrope,  suspendu  moyen- 
nant un  funicule  (long,  filiforme,  dressé,  ou  ascendant, 
infléchi  au  sommet  )  inséré  au  fond  de  la  loge  :  micro- 
pyle  supère.  Styles  au  nombre  de  5  (  moins  souvent  3 
ou  4 })  filiformes,  libres  dès  leur  base,  terminés  chacun 
par  un  stigmate  filiforme  ou  subulé,  papilleux  ;  ou  bien 
un  seul  style,  terminé  par  5  stigmates  distincts;  par  ex- 
ception un  style  5-furqué  à  partir  du  milieu. 

Péricarpe  capsulaire  (5-valve),  ou  indéhiscent,  mem- 
branacé, ou  coriace,  i-loculaire,  i -sperme,  recouvert 
par  le  calice  ou  par  exception  saillant. 
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Graine  suspendue,  en  général  inadhérente,  pérUper- 
mée  (  par  exception  apérispermée  )  ;  tégument  mem- 
branacé  ;  raphé  filiforme.  Périsperme  mince  ou  épais , 
farineux.  Embryon  rectiligne,  axile,  à  peu  près  aussi 
long  que  le  périsperme  :  cotylédons  minces,  plans, 
oblongs,  ou  elliptiques,  contigus;  radicule  courte, 
supère. 

Cette  famille  comprend  les  genres  suivants  : 

!'•  TRIBU.  JXSVUOMBXQtEa.  —  PLVMBAGINEJE 

GENUINE  Bartl. 

Calice  entièrement  herbacé^  ou  scarieux  seulement  entre 
les  côtes.  Corolle  hypocratériforme^  ou  infondibuli- 
formcy  non-staminifère.  Étamines  insérées  au  bord 
d^un  disque  hypogyne,  glandulaire^  cupuliforme^  en- 
gainant la  base  de  Vo{>aire.  Un  seul  style^  terminé  par 
5  stigmates.  Péricarpe  coriace  ou  chartacéy  5'Valife, 
—  Fleurs  en  grappes  point  unilatérales. 

Plumbagella  Spach  (i).  —  Plumbago  Tourn.— P/iz/ii- 
bagidium  Spach.  —  Ceratostigma  Bunge.  —  Fogelia 
Lamk. 


(I  )  Genre  fonde  <ur  le  Plumbago  mierantha  Ledeb.  Il  difTère  des  an- 
tres genres  de  la  même  tribu  :  4*^  par  un  àilice  profondément  S-fide, 
écosté,  scarieux  seulement  aux  bords  des  segments,  à  tube  finalement 
garni  de  5  crêtes  longitudinales,  fongueuses,  dentées,  alternes  avec  les 
segments  ;  2^  par  une  corolle  à  peine  plus  longue  que  le  calice ,  tubu- 
teuse-cylindracée,  trés-courtcment  5-fide  ;  5**  par  un  style  court ,  à  peina 
aussi  long  que  les  stigmates.  —  Cette  espèce  est  annuelle  (  en  quoi  elle 
diffère  aussi  de  toutes  les  autres  Plombaginées),  a  tige  paniculée;  ses 
feuilles  sont  sinuotées  ou  denticulées ,  minces,  glabres,  sessiles,  amptexi- 
caules,  cordiformes-bilobées  à  la  base  (i  oreillettes  p!us  ou  moins  adnées), 
couvertes  en  dessous  d^une  poussière  glauque.  Les  fleurs  sont  glomérulées 
aux  aisselles  des  feuilles  supérieures  et  dcê  bractées. 
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ÎP  TRIBU.  LES  «TATICÉÉS.— iT^r/CJB^Bartl. 

ÇaUeiBt  (par  e^c^ption  herbacé j  cylindraçé)  ir^fondibuli- 
forme f  à  limbe  membranacé  (incolore  ou  coloré^, 
scarieux.  Corolle  (par  exception  hypocratériforme  ^ 
5'lobéej  à  étamines  insérées  à  la  base  des  lobes  )  de  5 
pétales  longuement  onguiculés  :  onglets  dressés,  cori" 
niçents  en  forme  de  tube,  en  général  soudés  vers  leur 
base  moyennant  les  filets  des  étamines.  Styles  3  à  5, 
terminés  chacun  par  un  stigmate  ;  par  e^pQeption  : 
style  unique^  5-furqué  à  partir  du  milieu.  Péricarpe 
membranacé,  indéhiscent  mai^  facilement  séparable 
en  5  values, 

Limoniastrun^  I^nch.  «—  Statice  XÀnxi^  (LiipQpium 
Tourn.TaxantheraaNeck.)  —  Armeria  Willd»  (Statice 
Tourn.  )  —  Mgialitis  R.  Br. 


''■"■-     ^  ■    "1       L^   ■■■L     1        .  J.-f 


r*  TRIBU.  LES  PLOMBAGÉES.  ^  PLVMBAGINE^ 

VERJS  Barti. 

Calice  entièrement  herbacé,  ou  scarieux  seulement  entre 
les  côtes.  Corolle  hypocratériforme,  ou  infondibuli- 
forme,  non-staminifère.  Etamines  insérées  au  bord 
d^un  disque  hypogyne ,  glandulaire^  cupulijorme , 
engainant  la  base  de  V ovaire.  Un  seul  style,  terminé 
par  5  stigmates.  Péricarpe  coriace  ou  chartacé^  5- 
valve.  —  Fleurs  en  grappes  splcif ormes  ou  subcorym-^ 
bif ormes  (point  unilatérales  ni  distiques),  ou  bien  glo- 
mérulées.  Tiges  et  rameaux  feuilles. 

Genre  DENTELAIRE.  —  Plumhago  Tourn. 

Galice  conoïde,  ô-costé,  Ô-denté,  scarieux  entre  les  côtes, 
à  base  chaniue,  ëcostée;  côtes  larges,  planes ,  l-nerrées. 
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presque  contigu^s ,  ciliées  de  glandules  stipitées.  Condie 
infondibuliforme  t  limbe  5-parti,  subringent,  à  segments 
presque  dressés,  subconyolutés,  imbriqués  par  les  bords, 
carénés  en-dessous,  un  peu  inégaux.  Staminés  un  peu  plue 
longues  que  le  tube  de  la  corolle  ;  anthères  elliptiques- 
oblongues.  Disque  entier  ou  ô-lobé.  Ovaire  oyoïde ,  pen« 
tagone ,  courtement  stipité.  Style  long ,  filiforme,  épaissi 
vers  la  base.  Stigmates  courts,  filiformes ,  obtus ,  ciliés  de 
glandules  stipitées.  Capsule  crustacée ,  fragile  ,  ovoïde , 
prismatique-pentagope,  courtement  rostrée,  ô- valve,  1- 
sperme,  recouverte  par  le  calice ,  dont  la  base  (  devenue 
subcoriace  )  est  garnie  de  Ô  tubercules  alternes  avec  les 
côtes.  Graine  conforme  au  péricarpe. 

Herbes  vivaces,  acres,  à  racine  pivotante,  rameuse,  po- 
lycéphale.  Tiges,  rameaux,  ramules  et  feuilles  glabres, 
mais  couverts  de  squamules  ponctiformes ,  blanchâtres. 
Feuilles  un  peu  charnues,  sessiles,  amplexicaules-biauri- 
culées,  très-entières,  ou  très-finement  denticulées.  Grappes 
axillaires  et  terminales,  solitaires^  courtes,  sessiles,  sub- 
corymbif ormes.  Pédicelles  très-rapprochés ,  presque  con- 
tigus,  solitaires  (les  inférieurs  souvent  subfasciculés  et  un 
peu  éloignés  des  autres),  courts,  dressés,  articulés  par  les 
Sbouts,  3-bractéolés  à  la  base.  Bractéoles  herbacées,  très- 
entières,  subpersistantes  :  Tune  (inférieure)  plus  grande; 
les  2  autres  petites ,  opposées.  Corolle  d'un  violet  pâle , 
à  nervures  pourpres  ;  tube  ô-costé,  plus  long  que  le  calice  | 
limbe  beaucoup  plus  court  que  le  tube.  Étamines  d'un 
blanc  carné.  Style  et  stigmates  blancs.  Graine  à  tégument 
simple,  crustacé.  Périsperme  épais,  blanc.  Embryon  jaune: 
cotylédons  elliptiques,  obtus  ;  radicule  columnaire,  pres- 
que aussi  longue  que  les  cotylédons. 

Dentelaire  commune.  —  Plumbago  europœa  Linn.  — 
Schk.  Handb.  tab.  36.  —  Bot.  Mag.  tob.  1249.  —  Flor. 
Graec.  tab.  191. — Plumbago  lapathifolia  fiieberst.  Flor.  ïaur. 
Cauc?  —  Feuilles  d'un  vert  glauque,  cordiformes  à  la  base, 
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ûnement  denticulëes  et  scabres  aux  bords ,  la  plupart  très-obtu- 
ses :  les  infeneures  ovales,  ou  obovales ,  ou  obloogue^oboyales , 
ou  lancéolées- oblongues^  les  ramëaires  et  les  ramulaires  oblon- 
gués,  ou  ovales-obloDgues,  ou  lancéole'es-obovales.  Lobes  de  la 
corolle  oblongs-obovales,  arrondis  au  sommet.  Disque  à  5  lobes 
obtus,  alternes  avec  les  filets.  <—  Tiges  très-rameuses,  fermes, 
anguleuses,  cannelées,  dressées,  feuillées,  hautes  de  i  pied  à  4 
pieds,  souvent  rougeâtres  ;  rameaux  effilés,  feuilles  :  les  infé* 
rieurs  paniculés,  longs,  ordinairement  diffus;  les  supérieurs 
graduellement  plus  courts ,  simples  ou  peu  rameux.  Ramules 
courts ,  feuillus  :  les  inférieurs  en  général  stériles  et  souvent 
réduits  à  une  touffe  de  petites  feuilles  axillaires;  les  supérieurs 
florifères.  Feuilles  finement  penni veinées,  d'un  vert  glauque  : 
les  inférieures  longues  de  i  7a  pouce  à  3  pouces ,  larges  de 
lo  à   i8  lignes;   les  autres  graduellement  moins  grandes; 
les  ramulaires  et  les  raméaires-supérieures  longues  de  3  à  6 
lignes,  larges  de   7a  ligue  à  i  ligne.  Grappes  5-à  20-flores , 
en  général  axillaircs  et  terminales  :  celles-ci  plus  précoces  que 
les  autres.  Bractées  plus  courtes  que   le  calice  ,  quelquefois 
glanduleuses  aux  bords   :  les   extérieures    ovales    ou   ovales- 
oblongues  ;  les  iutérieures  linéaires.    Galice   visqueux ,   d'un 
vert  brunâtre  ,   à  l'époque  de  la  floraison   long  d'environ   3 
lignes  ;  dents  courtes  ,  snbobtuses.  Corolle  longue  de  6  à  ^ 
lignes;  lobes  longs  de  2  lignes.  Style  velu  jusqu'au  milieu. 
Galice-fructifère  loug  de  3  à  4  lignes,  à  base  turbiuéc.  Capsule 
ovoïde,  luisante,  d'un  brun  noirâtre,  lo-nervée.  Graine  d'un 
brun  roussâtre,  non-luisante,  lisse,  ovoïde,  pointue,  cylindrique, 
remplissant  la  cavité  de  la  loge;  raphe  filiforme,  d'un  brun  noi- 
râtre ainsi  que  la  chalaze. —  Cette  espèce^  nommée  vulgairement 
Malherbe,  croit  dans  les  localités  ai'ides  du  midi  de  la  France, 
ainsi  que  dans  les  autres  contrées  de  l'Europe  méridionale;  elle 
fleurit  en  août  et  septembre,  et  mérite  d'être  cultivée  comme 
plante  d'ornement.  Toutes  ses  parties,  mais  surtout  sa  racine 
fraîche,  sont  très-âcres  et  un  peu  amères;  on  l'emploie  avec 
succès  dans  le  traitement  de  la  gale  ;  à  cet  effet  on  fait  bouillir 
la  racine  ou  les  feuilles  de  Dentelaire  dans  de  l'huile  d'olives, 
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et  Ton  frictionne  avec  cette  décoction  les  parties  afiecle'es.  La 
racine  deDentelaire,  ^tant  michéCy  provoque  une  salivation  abon- 
dante, et,  en  vertu  de  cette  jpropriété,  Ton  peut  s'en  servir  à 
titre  de  palliatif  contre  le  mal  de  dents  ;  appliquée  fraîche  sur  la 
peau,  elle  agit  comme  ve'sicatoire. 

DenTELAIRE  A  FEUILLES    ETROITES.  —  PZlUn^Og^O    OngUSU- 

folia  Spach.  —-Feuilles  d'un  vert  foncé,  pointues,  à  base  sa- 
gittiforme,  ou  hastiforme,  ou  corcliforme  (oreillettes  souvent 
pointues)  :  les  caulinaires-inférieures  lancéolées,  ou  lancéolées- 
oblongues,  ou  lancéolées-elliptiques,  finement  •  denticulées  et 
seabres  aux  2  bords  :  les  raméaires  et  les  ramulaires  linéaires, 
ou  lancéolées-linéaires,  ou  linéaires-lancéolées,  en  général  très- 
entières  et  lisses  aux  bords.  Lobes  de  la  corolle  ovales  ou  ellip- 
tiques, acuininulés.  Disque  .point  lobé.  —  Plante  haute  de  3  à 
5  pieds,  et  notablement  plus  grêle  que  l'espèce  précédente.  Ra- 
meaux très- grêles,  effilée  :  les  inférieurs  très-longs,,  diffus, 
paniculés;  les  supérieurs  graduellement  plus  courts,  plus  ou 
moins  divergents,  simples  ou  garnis  seulement  de  ramùles  très- 
5X>urts.  Feuilles-caulinaires inférieures  longues  de  ^.à  4  pouces, 
larges  de  6  à  i8  lignes;  les  supérieures  ainsi  que  les  raméaires 

• 

et  les  ramulaires  étroites  (larges  de  y,  ligne  à  *^  lignes),  gra- 
duellement plus  courtes.  Inflorescence  comme  chez  la  Dente- 
laire  commune.  Galice  et  corolle  plus  grêles.  Bvactées  petites, 
beaucoup  plus  courtes  que  le  calice  :  les  extérieures  ovales-lan- 
céolées; les 'intérieures  linéaires  ou  linéaires-lancéolées.  Galice 
vert  ou  violet,  à  l'époque  de  la  floraison  long  d'environ  3  lignes; 
dents  courtes,  pointues.  GoroUe  longue  de  6  à  7  lignes  :  lobes 
longs  d'environ  *^  lignes.  Stylé  pubescent  de  la  base  jusqu'au 
delà  du  milieu  :  pubescence  glanduleuse.  Stigmates  tantôt  sail- 
lants, tantôt  inclus,' toujours  débordés  par  leliçobe  de  la  corolle. 
Galice-fructifère,  capsule  et  graine  comme  chez  l'espèce  précé- 
dente. —  Gette  espèce  a  été  envoyée,  il  y  a  quelques  années,  au 
Muséum  d'histoire  naturelle ,  par  le  directeur  du  jardin  bota- 
nique de  Brest ,  sous  le  nom  de  Plumbago  europœa;  nous 
présumons  qu'elle  croît  spontanément  sur  les  côtes  des  dé- 

•OTAIIQUB.      PHAH.      T.    X.  22 
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partemento  de  l'Outst.  —  Il  mt  impokiliiê  de  h  ego&Midin^  avec 
le  yérUMt  Plumbago  êumpteaftWê  différa  auaii  4«  C€liii*«i 
par  sa  floraison  beaucoup  plua  tardire^  laifuelie  9e  fiomipeiiçe,  k 
Paviiy  qu'en  octobre,  el  dure  jus«|ue  ven  lemiUeo  die  npyetnbrf, 
à  moins  que  les  froids  ne  defieniient  rigoureux  avfUit  cetle 
époque.  Du  reste,  cette  Dentelaîre  est  aussi  acre  que  l'autre 
espèce. 

Genrie  ¥LéMB4(ïlI)£.  —  Pljmbagidium  Spacb. 

Galice  cylindracé ,  5-costé,  S-denté,  scarieiix  entre  les 
côtes,  à  base  charnue,  ëcostëe;  côtes  larged,  confe^ces, 
hériasées  de  sétules  glandulifères.  Corolle  hypocratéi*i- 
fût-me  ;  Hinbe  5 -parti ,  non-ringent,  à  segments  plans ,  éta- 
las, presque  ëg^^ux,  carénés  en  dessous.  Etamines  un  peu 
plus  longues  que  le  vtube  de  la  corolle  ;  antbères  cordi- 
formes-ovales.  Disque  profondément  Ô-lobé.  Ovaire  sub- 
globuleux ou  conique,*  courtement  stipité.  Style  long,  fili- 
forme. Stigmates  filiformes^  obtus,  ciliés  de  glandules  sti- 
pitées.  Capsule  conique  ou  ovoïde,  6-gone,  chartacée, 
fragile,  5-yalve,  l-sperme,  recouverte  par  le  calice  dont 
la  base  est  courte,  cupuliforme,  lisse,  coriace,  non-tuber- 
culeuse. 

Arbustes  à  rameaux  diffus  ou  grimpants.  Feuilles  ce<- 
riaces  ou  subcoriaces ,  finement  furfuracées  (du  moins  en 
dessous),  très-entières,  penni veinées,  rétreciei  en  pétiole 
àbase  amplexicaule  ou  subarapleidcaule,  dilatée,  quelque- 
fois 2-auriculée  (comme  2-stipulée).  Grappes  terminales, 
ou  axillaires  et  terminales,  solitaires,  ou  géminées,  ou  fae- 
ciculées,  subsessiles,  ou  pédonculées,  courtes,  ou  allongées, 
denses,  ordinairement  multiflpres.  Pédicelles  solitaires, 
courts,  S-bractéolés  à  la  base  s  les  fructifères  finalement 
réfléchis.  Bractées  faeii)acées,  petites,  très-entières,  sub- 
persistantes I  Tune  (inférieure)  }^us  grande;  les  3  autres 
opposées.  Corolle  blanche,  ou  bleue,  ou  pourpre,  o\\  rose, 
à  tube  cylindracé,  grêle,  ô-gone,  en  général  beaucoup  plus 
long  que  le  calice.  Segments  obovales,  obtus. 
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Plombaqide  avaigvlise.  —  Plumhagidium  auricuiatum 
Spacb.  —  Plumbûgo  auriculata  Lamk.  Dict.  —  Herb.  de 
rAmat«  vol.  6.  -^  Plt$mbago  caemlea  Hortul,  —  Plumbmgo 
capensis  Tbuob.'^Bof.  Mag.  tab.  aiio. — Bot.  Rtg.  tab.  417* 
—  Feuilles  oblon^ues,  ou  obloDgues-'Spatbulees^  ou  ohlongue»* 
obôvales^  obtuses,  pulvërulentes  en  dessous,  ft-auricalées,  subco- 
riaces  *  auricules  subrëniformes^  adnëés.  Grappes.terminaleft  ou 
axillaires  et  terminales ^  subsessiles,  courtes,  corymbiformes. 
Gôtes-calicinales  à  sétules  subbisëriées.  Corolle  bleu  de  eiei.  «^ 
Arbuste  trës-rameux,  atteignant  jusqu'à  8  pieds  de  baut.  Ra- 
meaux anguleux,  flexueux  :  lés  florifères  grêles^  feuilles,  ordi- 
nairement simple^.  Feuilles  longues  de  i  pouce  à  2  polices , 
luisantes  et  d'un  vert  gai  en  dessus,  d'un  vert  glauque  en  des- 
sous. Galice  vert,  visqueux,  long  d'environ  6  lignes.  Corolle  a 
tube  long  de  12  à  1 5  lignes  ;  limbe  large  de  9  à  10  lignes.  Style 
glabre/ blanchâtre,  ordinairement  plus  court  que  le  tube  de  là 
corolle.  —  Indigène  de  l'Inde;  cultive  comme  arbuste  d'orne- 
ment ;  en  serre  il  fleurit  presque  tout  l'hiver. 

pLpMBAGipE  SAEMENTEUSE.  -^  Plumhago  scandeus  Linn. — 
Sloan:  5am.  i,  p.  21 1,  tab.  i33,  fig.  i.  — ^  Jacq.  Amer.  pict. 
tab.  1 3.  —  Feuilles  ovales  ou  ovales-lancëolëes,  subacuminëes, 
subcartilagineuses  aux  bords,  inauriculëcs,  lisses,  à  peine  ponc- 
tuées. Grappes  terminales,  spiciformes.  Calice  très-hispide. 
Lobes  de  la  corolle  obovales,  mutiques.  —  Tiges  longues, 
flexueuses  de  même  que  les  rameaux.  Feuilles  coriaces,  d'un 
vert  glauque.  Calice  vert,*  visqueux,  long  de  5  à  6  lignes.  Co- 
rolle blanche,  à  tube  i  fois  plus  court  que  le  calice.  —  Cette 
espèce  croit  aux  Antilles,  où  on  la  nomme  vulgairement  ^/Ttfr^ff 
au  diable;  toutes  ses  parties  sont  très-caustiques  :  on  les  emploie, 
en  Amérique,  à  titre  de  vësicatoire  et  de  détersif.  La  plante  se 
cultive  aussi  pour  l'ornement  des  serres. 

Plombagide  a  fleuas  roses.  —  Plumhago  rosea  Linn.  — > 
Plumïfago  zeylanica  Burm.  Zeyl.  —  Bot.  Mag.  tab.  a3o.  — ^ 
Herb.  de  l'Amat.  voL  5.  — Feuilles  ovales-oblongues,  ou  ellip- 
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tiqu^-oblongues ,  pointues,  finement  ponctaëes,  ondulées  aux 
bords,  à  pétiole  inauriteulë.  Grappes  terminaleSi  spiciforHies. 
Galice  Uspidule.  Ciorolle  à  tube  trës-long  ;  lobes  oboTales,  mu- 
tiques.  ^^ —  Tï^ts  noueusess  inférieurement,  flexuenses,  striées , 
souyeat  rougeâtres,  longues  de  3  à  5  pieds.  Feuilles  coriaces , 
d'un  vert  gai,  longues  de  a  à  ^  pouces.  Grappe  paniculées  oa 
sttbfasciculëes,  longues  de  3  à  6  pouces; 'bractées  ovales  ou 
oyales-lancéolëesy  acuminées,  petites.  Galice  long  de  3  à  4  li- 
gnes. Corolle  d'un  rose  yif  :  tube  long*  de  près  de  i  pouce. — 
Indigène  de  Tlnde  et  des  Moluques  ;  cultivé  comme  plante  d'or- 
nement de  serre;  sa  racine  est  aussi  très-caustique. 


!!•  TRIBU.  LES  STATIÇÉES.—5r^  r/CBiK  Bard. 

Calice  infondibuliforme  y  à  Umhe  memhrah(icé  (  soit 
incolore ,  soit  coloré  ) ,  scarieux;  par  exception  ;  ca- 
lice comme  celui  des  Plomba>gées.  Corolle  {par  ex- 
ception  hypocratériformcj  S^lobée,  à  étamines  insérées 
à  la  base  des  lobes)  de  5  pétales  longuement  ongui- 
culés :  onglets  dressés,  cônniçents  en  forme  àe  tube^ 
le  plus  souvent  soudés  "vers  leur  base  moyennant  les 
filets  des  étamines.  Styles  3  à  5,  terminés  chojcun  par 
un  stigmate  ;  par  exception  :  style  unique ,  5-J'urqué 
à  partir  du  milieu.  Péricarpe  membranacé,  indéhis- 
cent y  mais  fiaçilement  séparaile  en  S  values. 

Genre  LIMONIASTRE.  —  Limomastrum  Mœnch. 

Inflorescences  paniculées,  non-inTolucrëes.  Galice  tubu- 
leux,  submeiubranacé  (finalement  chartacé),  ô-denté,  5- 
nervé,  écosté,  Ô-plissét  dents m'ucronées,  inégal^.  Corolle 
hypocratériforme,  5-lobée  :  tubelong,  ô-nervé;  lobes  ob- 
ovales,  obtus.  Disque  annulaire,  adné  à  la  base  du  tube 
de  la  corolle.  Étamines  5,  insérées  à  la  base  des  lobes  de 
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1&  corolle,  débordée»  par  ceux-ci  ;  ^lets  courts»  filiformea, 
dëcurreEts  sous  forme'd'ailes  sur  les  nervures  du  tube  ;  an- 
thères sagittiformes-oblongues,  obtuses.  Ovaire  oblong- 
cylindracé,  5-gone ,  courtement  stipité.  Style  filiforme , 
divisé  à  partir  du  milieu  en  5  branches  capillaires,  termi- 
nées chacune  par  ù|i  stigmate  linéaire,  obtus,  papilleux. 
Péricarpe  petit,  1 -sperme,  oblong-cyUndracé ,  recouvert 
par  le  calice.  Graine  conforme  au  péricarpe.  •— -  Arbrisseau 
très-rameux,  comme  tuberculeux  sur  toutes  ses  parties 
herbacées  (par  une  pubescence  furfuracée).  Feuilles  al- 
ternes, très-rapprochées ,  très-entières,  charnues,  subco- 
riaces ,  rétrécies  en  pétiole  semi-cyUndrique  ,  plan  en-des- 
sus, à  base  formant  une  gaine  complète ,  inadhérente , 
submembranacée,  tronquée  et  scarieuse  au  somtmet.  Inflo- 
rescences dichotomes  (rarement  soit  simples ,  soit  tricho- 
tomes)^  paniculées,  aphylles,  solitaires,  terminant  les  jeu- 
nes pousses  ;  rachis  et  ramifications  subt|:ièdres,  flexueux, 
articulés  :  chaque  articulation  accompagnée  d'une  gaine 
coriace,  subcyathiforme,  point  fendue,  obUquement  tron- 
quée, membraneuse  au  bord,  1-à  4-flore;  fascicules  dicho- 
toméaires  et  alternes-distiques^  subimbriqués  (  m'oins  sou- 
vent un  peu  distancés),  disposés  en  épb.  Fleurs  sessiles, 
enveloppées  chacune  dans  une  bractée  coriace,  subacumi- 
née,  membraneuse  aux  bords,  convolutée  en  cornet,  à  peu 
près  aussi  longue  que  le  tube  de  la  corolle.  -—L'espèce  que 
nous  allons  décrire  constitue  à  elle  seule  ce  genre. 

LiMONiASTRE  ARTICULE.  ^  LùnotUostrum  articulaUini 
Mœnch,  Meth,  —  Statice  mon^fcidla  Lion.  —  Arbuste  toufiu, 
haut  de  i  pied  à  4  pieds«  Tiges  dressées  ou  diffuses ,  très-ra- 
meuses ,  finalement  ligneuses;  rameaux  dressés,  ou  ascendants, 
ou  diffus ,  plus  ou  moins  régulièrement  dichotomes  :  les  adultes 
ligneux,  aphylles,  anneles  par  les  g^unes  des  anciennes  feuilles* 
Jeunes  pousses  très-feuillues,  en  général  courtes.  Feuilles  longues 
de  I  pouce  à  3  pouces,  larges  de  2  à  8  lignes,  d'un  vert  glauque 
ou  blanchâtre,  comme  ehagrinéesi  assez  épaisses ,  spathulëes- 
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cultive  fréquemment  comme  pknte^  de  parterre  |  parce  qu'elle  est 
très-propre  à  fiatirè  de  belles  bordures. 

Genre  STATIGE.  —  Statice  Lion. 

Inflorescences  spi^ormes,  ou  racémifotrmes ,  ou  pani- 
culées,  distiques 'ou  unilatérales,  en  général  non-involu- 
crées.  Galice  infondibuliformex  tube  ô-nervé,  subscarieux  ; 
limbe  incolore  ou  coloré,  S-lobé,  ou  5^*denté,  ou  tronqué, 
scarieux.  Corolle  comme  kypocratériforme  ;  onglets  cohé- 
rents vers  leur  base.  Etamines  ôj  plus  courtes  que  la  co- 
rolle ;  filets  fitiformes,  soudés  vers  Ifcur  base  tant  entre  eux 
qu'aux  onglets  des  pétales  ;  anthères  si^ittiformes-oblon- 
gués.  Pistil,  péricarpe  et  graines  comme  chez  les  Arméries. 

Herbes  vivaces ,  ou  éous-arbrisseaux.  Tige  articulée,  en 
général  rameuse,  le  plus  souvent  aphyllé  (  mais  garnie  en 
place  de  feuilles,  à  chaque  articulation ,  d'une  écaille  co- 
riace ou  scarieusé,  à  base  amplexatile  ou  subamplexatile). 
Feuilles-radicales  pe'tiolées,  en  général  spi^thulées  et  très- 
entières,  rarement  sinuées,  ou  acéreuses.  Feuilles-cauli- 
naires  (  nulles  chez  la  plupart  des  espèces  )  éparses  ;  ou 
semi-ver ticillées ,  ou  fasdculées,  sessiles,  ou  pétiolées, 
engainantes,  ou  décurrçntes,  très-entières.  Épis  (rarement 
solitaires)  en  cymes  ou  en  panicules  terminales ,  aphylles, 
articulées  et  1-bractéolées  aux  ramifications ,  en  général 
dichotomes  ou  trichotomes.  Fleurs  solitaires  ou  sub&sci- 
culées  le  long  du  rachis  des  épis  (  quelquefois  en  outre 
alaires  ),  courtement  pédicellées,  3-bractéolées  étant  soli- 
taires (à  l>ractée  extérieure  plus  grande,  embrassante), 
1-ou  2-bractéolées  étant  Êisciculées  :  chaque  fa^cule  nais- 
sant à  l'aisselle  d'une  bractée  plus  grande^  embrassante. 
Bractée^  persistantes,  soit  coriaces j  à  rebord  membra- 
neux, soit  entièrement  membraneuses  et  scarieuses.  Galice 
heriNicé  ou  coloré,  plus  ou  moins  accrescent.  Corolle  blan- 
che, ou  rose,  ou  pourpre,  ou  bleue,  ou  violette,  ou  jaune. 
—  La  plupart  des  espèces  de  ce  genre  croissent  au  voisi- 
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nage  de  k  Méditerranée  ou  de  la  Caspienne.  Toutes  les 
parties,  et  notanunent  les  racines  des  Suttices,  sont  très- 
astringentes. 

Som-ffiir»  LIMOMIUM  Spach. 

Herbes  vivaces.  'nges  paniculées ,  garnies  (  en  place  de 
feuilles),  à  chaque  articulation,  d'une  écaille  (coriace  ou 
subcoriace,  membraneuse  aux  bords)  à  base  subam- 
plexatile  ou  engainante.  Feuilles-radicales  coriaces,  per- 
sistantes, très-entières,  ou  subsinuolées,  roselées,  rétré- 
^ies  en  pétiole.  Epis  disposés  en  panicules  en  général 
dichotbmes  ou  trichotomes.  Point  de  fleurs  alaires. 
Galice  à  limbe  5-fide  ou  54obé. 

Â.  FemOM'raâicales  larges,  pewd'netvées,  uès-^niièreSf  à 
pétMe  semi'i^Undnque^  profondément  candUcuie  en  if&S' 
sus;  côtetrès-forU.  Écailles  incomplétemeniamplexatiles. 
Rameaux  et  ramuUs  trigonesy  immarginés*  Braetées  très' 
entières ,  mutiqueSy  nonHiorénées. 

Statice  LiMONiUM.  — -«ffatictf  Limonium  Linn.  -rBbckw. 
Herb.  tab.  481  • — EngL  Bot.  tab.  ion.-— Flor.  Dan.  tab.  3l5. 
—  Statice  Limonium ,  Statice  Pseudo-Limonium  et  Statice 
serotina  Reidib.  Plant.  Crit.  VŒ,  fig.  997,  969  et  998.  «— 
Plante  glabre.  Tige  et  rameaux  panicalés  ;  ramules  bifurqué» 
ou  dichotomes,  en  général  sub&stigiés.  Feuilles  oblongues,  ou 
elliptiques-oblongues,  on  spadinhSes-oblongues,  obtuses,  ou  re- 
fuses, mucronulées,  très-mtières  :  pointe  moUe,  recourbée.  Épis 
courts,  denses,  subsoorpioûides.  Limbe-calidnal  5-fide  :  lobes 
ovales,  pointus.  — -  Plante  haute  de  '/•  pied  â  ^  pieds.  Racine 
pivotante,  ligneuse,  ordinairement  polyoéphale.  Feuilles  étalées, 
d'un  vert  glauque,  subcartiiagineuses  aux  bords,  ponctuées, 
longues  de  !i  à  6  pouce.  Tige  grêle,  mais  ferme,  pressée,  un  peu 
flexneuse,  lisse,  subcylindrique,  onobscurëmenttrigone,  rameuse 
tantôt  presque  dès  sa  base,  tantôt  seulement. vers  son  milieu 
ou  plus  haut;  rameaux  grâes,  quelquefois  suMastigiés ,  tantét 
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dhafiquës  ou  dit ergeffts,  tantôt  ériges.  Éoaîllës  subehartacëes, 
bruitâtre^)  poiiittii»,  on  acuminées,  membraiKUseâ  aux  bords  :  les 
inférieures  obloDgues-lancëolëes;  les  autres  courtes,  oTâles.Flenrs 
solitaires  ou  géminées.  Bractée-externe  scarieuse,  petite,  ovale- 
arrondie,  acuminée.  tia  plus  grande  des  bractées  internes  embras- 
sante, herbacée,  presque  aussi  longue  que  la  calice  ;  l'autre  pe- 
tite,  scarieuse^  oblongue.  Galice  long  d'environ  2  lignes;  limbe 
bleuâtre.  Corolle  bleu  de  ciel,«  ou  blanchâtre^  plus  longue  que 
le  ealice  :  lames  abpy^es«  -^  Cette  espèce  croît  sur  les  cotes  de 
rOcéan  et  de  la  Méditerrooée;  elle  fleurit  d'août  en  octobre  :  on 
la  cttltivQ  comme  plante  de  parterre. 

Statice  a  balais.  —  Statice  scoparia  I^allas.  —  Ëeichb. 
Plant.  Crit.  IIl,  fig.  391.  —  Cette  espèce  difïère  de  la  précé- 
dente par  des  panicules  beaucoup  plus  rameuses^  et  par  le  ca- 
lice^ dont  le  limbe  est  à  5  lobes  courts  et  arrondis.  Les  feuilles 
sont  grandes  et  d'un  vert  gai.  La  corolle  est^leu  de  ciel,  i  fois 
plus  longue  que  le  calice.  —  Cette  plante  habite  les  steppes  de 
la  Russie  méridionale  ;  on  la. cultive  dans  les  parterres. 

Stauge  a  lauoes  wKOtLhEB**^Suui6ê  UuifoUa  Smiih. — 
Plante  pdrseiiée  d'one  pubesceiice  ëtililëe,^  un  peu.scabre.  Tige 
tiè^'rataanse  s  rameaux  trè»^rêles^  dif!ua^  ou  divergents,  pa- 
nicules; ranndcs  didotome^«  Feuilles  oblonguéehobovales  ^  ou 
dliptiqiiifs^  obtuses,  miwronalées  9  très-entières ,  pubërules  a6x 
ft  faces  :  pointe  molle >  recourbée.  Épis  5«à  11 -flores,  lâcher. 
Fleurs  s^itaûres  on  gëaciiiiëes/Liiiibe-calicifial  à  5  lobes  ovales, 
poîntos.*^  Plante  haute  de  2  à  3  pieds.  Tige  grêle  mais  ferme^ 
dressée,  ôbseurëffient  trigone,  scabre  de  màsie  que  lea  rameaux 
èl  nafâvieL  Feuilles  d'un  vert  gai,  longues  de  '/>  pied  à  i  pied. 
ÊeaillèB-ieaoliBaires  h^rieiires  lancéolées^athufêes^  pointues , 
qo^qnefins  stUbliaoées.  ÉeaiUes-raméaires  petites,  ovâles-lan- 
iMées,  acuminées,  cbartacées,  membraneuses  aux  bords.  Brac- 
tée» siibsearieases  :  la  plus  grande  presque»  aussi  longue  que  le 
ealioe.  Galice  blaodiâtre^  long  à  peine  de  2  lignes.  Corolle  d'an 
Wm  pâle,  de  méÊÛé  phw  longue  que  le  calice.  -^  Indigène  de 
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la  Russie  méridionale;  coltiTëe  comme  plante  d'ornement;  flen- 
rit  d'août  en  octobre. 

B.  FiuUles-radicaJss  ^ou  S-nervéeSy  très-entières  (en  général 
étroites)  f  à  pétiole 'Subfoliacé  ^  concave  en  dessus»  EcaJiU- 
leS'Caulinaires  et  écailles^rdméaires  incomplètement  am- 
plexatiles.  Rameaux  etramules  trièdres^  à  angles  nu^rgis 
nés.  Bractées  carénées  tm  dos  s  la  plus  grande  {de  chaque 
fleur  ou  de  chaque  fascicule  de  fleurs)  3-cuspidée  au  som- 
mety  subcoriaccy  membraneuse  seulement  aux  bords. 

Statige  db  Tart^ie.  —  Statice  tatarica  Linn.  —  Gmel. 
Sibir.  II,  tab.  92.— Sweet,  Brit.  Flow.  Gard,  ub.  87. — Sta^ 
tice  trigonoides  Pallas. — Tige  âichotome,  très-rameusje,  glabre 
de  même  que  toutes  les  autres  parties;  rameaux  subfastigiës , 
dîvaricpiés.  Feuilles  lancéolées,  acuminées,  mucronées,  3-ner- 
vées,  glauques,  finement  pimctuée^,  longuement  pétiolées.  Épis 
plus  ou  moins  lâches,  allongés ,  flexueux.  Limbe-calicinal  pro- 
fondément 5-fide  :  lobes  demi-lancéolés,  acérés.  Corolle  k  peine 
plus  longue  que  le  calice.  —  Plante  haute  de  y,  pied  à  i  pied, 
ordinairement  touffue.  Racine  pivotante,  finalement  ligneuse. 
Tiges  grêles,  fermes,  dressées ,  obscurément  trigones ,  rameuses 
en  général  dès  ayant  leur  milieu.  Feuilles  longues  de  3  pouces 
à  I  pied,  larges  de  2  à  8  lignes,  nombreuses ,  étalées ,  subcarti- 
lagineuses aux  bords ,  à  pointe  molle  et  droite.  Écailles  ovales 
ou  ovales-lancéolées,  acuminées,  ^ubcoriaces,  courtes.  Épis  .très- 
nombreux  ,  multiflorés  ;  fleurs  solitaires  ou  géminées ,  plus  on 
moins  distancées.  Bractées  mucronées  :  les  extérieures  ovales , 
petites.  Galice  long  d'enviton  5  lignes  s  limbe  camé  ou  blan- 
châtre. Corolle  pourpre,  ou  rose,  ou  carnée.  -^Indigène  des  co- 
tes de  là  Caspienne  et  de  la  mer  Noire  ;  cultivée  conmie  plante 
d'ornement;  fleurit  en  juillet  et  août. 

Statice  itécANTE.  —  StaUce  speciosa  Linn.  ^  Onfel.  Si- 
bir. m,  Ub.  91 ,  fig.  1 .  -—  Bot.  Mag.  tab.  656.  — Swect,  Brit. 
Flow.  Gard.  tab.  loS.— Cette  espèce  difieits  de  la  précédente  : 
I*  par  des  feuilles  plos  ht|;eÉr,  S-nervées,  spaiâralées-obotrales, 
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plus  longuement  mucronëesf  2**  par  des  épis  courts,  trës-d^n- 
ses;  3®  par  les  calices ,  dont  le  limbe  est  à  lobes  oyalei-arron- 
dis»  obtus;  4°  enfin,  par  la  corolle  de  moitié'  plus  longue  que  le 
calice  (rose  ou  pourpre)» — ^Indigène  de  Sibérie  ;  cultivée  comme 
plante  d'ornement  ;  fleurit  en  juillet  et  août. 

«  ■  » 

G.  Feuittes-radicales  i-nervées,  très^efUières»  à  pétiole  coU' 

fondu  avec  le  limbe»  Ecailles  à  hase  engainante.  Rameaux 

et  ramules  trigones ,  immarginés.  Bractées  très-rentières , 

mutiqueSf  non-^uirénées. 

Statige  a  feuilles  d'Olivier.  —  Statice  oleœfoUa  Pour- 
ret.  — -Gàvan.  le.  Rar.  i,  tab.  38.— -Plante  glabre,  haute 
de  ■/,  pied  â  2  pieds.  Racine  ligheusé ,  polycëpbalé.  Feuilles 
d'un  yert  glauque ,  subcartilagineuses  aux  bords,  spathulées-li- 
néaires,  où  spathulées-oblongues,  ou  spathulées-obovales,  arron- 
dies au  soimmet,  mucronées.  Tiges  grêles,  dressées,  flexueuses, 
subcylindriques,  paniculëes.  Rameaux  panicules  ou  dichotômes, 
tantôt  dressés ,  tantôt  plus  ou  moins  divergents  ;  ramules  dicho- 
tômes. Écailles  subcoriaces,  courtes,  brunâtres,' membraneuses 
aux  bords,  acuminées.  Ëpb  courts  ou  plus  ou  moins  allongés, 
denses ,  mnltiflores.  Fleurs  fasciculées  au  nombre  dc^  21  à  5. 
Bractées  coriaces ,  à  rebord  membraneux.  Calice  long  d'environ 
3  lignes  :  limbe  bleuâtre ,  à  5  lobes  ovales ,  subobtus.  Corolle 
bleu  de  ciel ,  un  peu  plus  longue  que  le  calice.  —  Cette  espèce 
croît  sur  les  côtes  de  la  Méditerranée;  elle  fleurit  en  été;  on  la 
cultive  comme  plante  4c  parterre. , 

Souf-^eiire  PTEROGLâDUS  Spacb. 

Harbes  vivaces.  Tiges  paniculées  ou  dic&otomes,  aphylles, 
ou  feuillées,  garnies  (  de  même  que  les  rameaux  et  les 
ramules  )  de  2  à  4  ailes  foliacées,  inégales.  Chaque  arti- 
culation gaimie  (même  lorsqu'elle  porte  des  feuilles) 
d'une  écaille  scarieuse.  Feuilles-radicales  soit  spathulées 
et  très-entières,  soit  sinuées-pennatifides.  Feuilles-cau- 
linaires  soit  nulles,  soit  deîni-vertîciJDiées  (temées.)  sous 
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l'écaillé  urticulaire,  soit  fasctculées  à  l'aisselle  de  Fécaflle 
articulaire^  Epis  très-denses,  scorfHOldes,  disposes  «i 
cymes  ou  en  panicules.  Fleurs  toujours  feisciculées  sur 
chaque  articulation  du  rachis;  Point  de  fleurs  abdres.  .  . 

A.  Feuilles  minces  ^  point  coriaces  :  les  radicales  sinueeS" 
pennatifideSf  subfyréeSy  rétrécies  en  pétiole;  les  autres  ses^ 
,siles,  decurrentes  sur  les  ailes ^  entières  j  insérées  au-dessoms 
de  l'écaiUe-articuliùre.  Ramules-fiorijères  {disposés  ùaMt 
en  cj'me,  tantâfen  ih^rTse  ou  en  grappe)  courts^  rappro- 
ckéSy  abemes  {tantôt  unilatéraux ,  tantôt  distiques  ),  sim^ 
pies  y  rapprochés  f  largement  ^'ptèresy  Z'phjrlles  au  sommet 
(par  le  prolongement  des  ailes)  y  terminés  par  un  épi  ses- 
sile  y  glomérulifomie ,  très'dense  j  composé  de  fascicules 
*X'à  5' florès  y  serrés  y  distiques  :  chaque  fascicule  enveloppé 
dans  une  écaille  coriace  ou  herbacéfiy  caUciformCy  cbrtfv- 
lutée,  ^-carénée  au  dos,  S-cuspidée  au  sommety  largement 
membraneuse  aux  bords,  i-ou  Z-bractéolée  à  la  base.  ÙO' 
lice  i-oi^  ^-bractéolé  à  sa  base  :  limbe  soit  tronqué  et  mu- 
tique,  soit  i'Jide  et  S^aristé  (à  arêtes  subulées ,  alternes 
avec  les  lobes) ,  grand  y  coloré. 

a)  Feuilles  (  des  tiget,  det  rameaux  et  de»  ramule»  )  iemi-vertieiUéeê 
(  ternies  ) ,  comme  tripières  (  à  nervure  médiane  largement  ailée  en 
dessous).  Tige  et  principaux  rameaux  inégalement  A-ou  ^-ptères. 
Bradées-èaliciformes  herbacées  {finalement  ehartacées),  à  appendieet 
laminaires,  peu  ou  point  recourbés.  Liinbo-calidnal  tronqué,  mm' 
tique. 

Statige  a  feuilles  siiruiBES.  —  Statice  sinuata  Lino.  -~ 
Bot.  Mag.  tab.  'ji.^Limonium  sinuatumMiW.  Dict.— Plante 
plus  ou  moins  poilue,  d'un  vert  gai,  haute  de  'U  pied  à  a  pieds. 
Racine  pivotante,  ordinairement  pluri-caule.  Tiges  dressées , 
dichotomes,  semi-articulëes  aiix  bifurcations,  irrégulièrement  an- 
guleuses :  ailes  larges  de  i  ligne  à  3  lignes ,  souvent  ondulëes. 
Feuilles-radicales  longues  de  i  pouce  a  6  pouces ,  étalées,  ob- 
longues-obovales  ou  oblongues-spathule'es  en  contonr,  arrondies 
et  mucronées  au  sommet  (à  pointe  moUe,  sabiilëe),pluso« 
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MM  ffçhuêimtBi  liDuées-ptoiiatilobéeSy  sublyréts  :  kbcs  ar- 
mad»  ott  tiiborbkiilaira,  très-cntiera;  les  iaj^iennpciits;  les 
aiHret  gMidaelUiiieitt  fili»  gnadt.  FeiiiHit-CftiiliiiaifCt  Ustfaires- 
laneëolte  oo  lêBtéciéêt^iioésànêy  aeéHes,  sabdcDtieiiUc| ,  poi- 
lues aux  bords  :  les  inférieures  longues  de  2  à  4  pouces  ;  les  sui- 
yaotes  graduellement  plus  courtes  ^  celles  de  la  base  des  ramules- 
florifêres  en  gëûéral  subulées  ;  les  florales  courtes ,  sdlitrîangu- 
14jks.  aristëes  au  sommet.  Écailles-artipulaires  orales  on  ova- 
les^laàee'olëes ,  acuminëes,  membranacéès,  demi-amplexatiles, 
beantoup  plus  courtes  que  les  feuilles .  Bamules-flonfi^es  agrè- 
ges yers  Textrëmité  des  dernières  bifurcations ,  tantôt  unilaté- 
raux, tantôt  distiques,  disposés  tantôt  en  cpne,  tantôt  en  grap- 
pe, tantôt  en  thjrse ,  plus  largement  ailés  quie  la  tige.  Bractées 
-caiiciformes  poilues,  3-bractéolées  à  la  base,  prés<pie  aussi 
longues  que  le  tube  du  calice  ;  bractéoles  poilues  :  l'une  (  ex- 
terne )  subulée ,  herbacée ,  défléchie  ;  les  2  autres  plus  larges , 
scarieuses,  aristées,  apprîmées.  Galice  long  de  4  ^  ^  lignes,  gla- 
ht€f  5-nervé  :  limbe  large  de  3  lignes,  crépu  au  bord,  d'un  bleu 
de  ciel  vif.  Corolle  jaunâtre ,  plus  courte  que  le  calice  :  pétales 
ovales-oblongs,  obtus'. — Espèce  très-élegante,  indigène  des  côtes 
de  la  Méditerr^ée;  fleurit  de  juillet  en  octobre;  se  cultive 
comme  plante  d'ornement, 

b)  ^f^illet  (  d^  Hg9$t  de$  rameaux  et  dei  ramvle$  )  apthru,  oréinaire- 
iKI^  tofituires  ou  çppotéeSf  rarement  teruée$  :  le$  it^firiewrei  fouvent 
çouriei  qu  presque  abortivet,  Tiga  {ordinairement  aptèree  inf/ériêu- 
rement  )  et  rameaux  tantôt  ^-^tères ,  tantôt  ^-ptèret.  Ramulet-flori- 
fèret  trèt-largement  ^-ptèret  (  à  ailee^ollatéralet  formant  une  lame 
eumiiformê  ou  eunéiforme^pathulée  ).  Braetéee-ealioiformes  coriaces , 
tuèooftigtMi*  cou/fnniee  de  ^  àppendieee  inégaux ,  dont  i^un  {mé' 
4ian  )  reetUigne,  dreué,  obtut,plut  court,  et  les  2  autres  en  forme 
4e  cornes  raides ,  aristies,. recourbées,  anisomètres.  Limbe-calicinal 
h-fide  :  lobes  alternes  chacun  avec  un  appendice  subulé  (  prolonge- 
ment de  la  nervure  correspondante  ) ,  débordant, 

"  * 

Statics  TRiPTsas.  — Statice  iripteris  Delile,  iBgypt.  tab. 
sô,  fig.  3.  ^—  Statice  Thouini  Vivian.  -«-  Statice  œgyptiaca 
Pen.  -^  SîaïUce  alaUt  Willd.  —  Statice  cuneala  Smith,  — 


Plante  glabre  pu  lég^rem/çnt  pubesi^te,  d'un  yeirt  gUi^fuç,  mid- 
tijca«le,  h^ute  de  Va  pied  â  !»  pied$.^Q.APÎne  f\YQt?Ln\6^,iiff^ifiaSf 
rameuse.  Tiges  dressées,  paoicpléès  de  mèm^  gne  les  r^oçoni; 
raineau:^  plus  ou  moins  dif^fifUUs/  quelqunfoî^  41cl|QlW®^9  fâ~ 
mules  bifurques  ou  dicliotpines,  Écailles-utiçulaiies  p^tlite^i 
membranacees,  denuramplexatiles,  pyakS|  oi^ovales-lanicéolé^^ 
acumioées.  Feuilles-radicales  sem^ables  k  cellies  de  l'espiM 
prëqédeote.  Feuill^-caidiuaires  aplaties  !»-|atéjraIemeat,  laneéo- 
^h  9i|iJîaéairés-laucéole'eS|  quelqqefols  longues  de  la  à  i81i« 
goes,  of^ùairemept.  beaucoup  plus  petijtes.  Feuille^-flQ^alesdç- 
mi-oyaJeSy  ot^^emi-lanceolées,  ou  subtriaugulaires,  très-inéqui- 
latéraleS|  i^ieryées,  réticulées  et  subcoriaoes  àç  même  que  les 
ailes  de(4Tamnles-flon{eres.  Infloresceoce-généirale  de  la  tige 
tantôt  cjmeuse,  tamôt  thyrsoïde,  tantôt  papiciilec.  Ramules-flp* 
riferes  disposés  tantôt  en  cymes,  tantôt  en  grappes,  Bractces-cf- 
liciformes  2-bractéolees  a  la  base,  glabres,  à  peu  près  aussi  lon- 
gues que  le  tube  calicinal^  bractéoles  subavales,  mucronées, 
mcmbranace'es,  apprimées.  Galice  glabre^  long  de  5  lignes^  limbe 
d'un  bleu  clair,  aussi  long  que  le  tube  :  lobes  oyales ,  pointus. 
Corolle  un  peu  plus  courte  que  le  tube  du  calice.  —  Cette  es- 
pèce ,  indigène  d'Egypte ,  se  cultive  comme  plante  d'ornement. 

B.  Feuilles  toutes  radicales  (ou  accidentellement fasciculées 
à  r aisselle  des  écailles-articulaires  j  et  conformes  aux  ra- 
dicales), coriaces,  spaihuléeSy  rétrécies  en  long  pétiole,  Ror 
mules  florifères  aphjlles,  'i-ou  3'ptères,  terminés  par  un 
épi  simple  ou  bifurqué,  sessile  ^  très-dense,  scorpioîde y 
plus  ou  moins  allongé,  composé,  de  fascicules  x-Z-flores^ 
distiques  :  chaque  fascicule  accompagné  de  i  bractées  sca- 
rieuses ,  très-entières ,  mutiques,  demi-embrassantes ,  éca^ 
rénées, 

Statice  mugronee.  —  Statice  mucronata  Linn.  fil.  ^L'hé- 
ril.  Stirp.  i,  tab.  i3.  —  Plante  baute  de  */apied  à  i  Va  pied, 
parsemée  de  squamelles  ponctiformes,  blanchâtres,  finalement 
caduques.  Racine  ligneuse.  Tiges  dressées  ou  ascendantes, 
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plus  OU  moios  Tameiises;  rameaux  paniculës  ;  ramulès  simples 
ou  bifur<{u^9  tantôt  rapproches,  tantât  distances^  souvent  uni- 
latéraux; ailes  coriaces  y  plus  o)k  moins  larges,  en  général  cré- 
pi]ieSy  tantAt  arrondies  aux  articulations;  tantdt  mucronées. 
Ëcailles-articnlaires  petites,  brunâtres,  membranacées ,  acumi- 
nées,  amplexatiles,  ordinairement  opposées.  Feuilles-radicales 
longues  de  i  pouce  à  2  pouces  (le  pétiole  compris),  spatbulées- 
orbiculaires,  ou  spàthulées-oboyales,  mueront.  Épis  longs  de 
6  à  i5  lignes,  tantôt rapprocbés  en  thyrse  assez dense^  tantdl plus 
ou  moins  distancés.  Bractées  brunes,  cbartacée8(à  rebord  membra- 
neux, subdiaphane,  blanchâtre,  assez  large),  elli^B^es,  glabres, 
à  peu  près'  aussi  longues  que  le  tube-calicinal.  Galfce  long  de  « 
à  3  lignes,  5-nervé  :  tube  pubescent^  plus  long  que  îe  limbe  ; 
limbe  large  de  a  lignes,  tronqué ,  érosé.  Corolle  rougeâtre  ^  plus 
petite  que  le  calice.  ~  Indigène  de  Barbarie  ;  cultivée  comme 
plante  d'ornement. 


CENT  SOIXANTE-SEPTIÈME  FAMILLE. 

LES  PLANTAGINÉES.  —  PLANTAGINE^. 

Plw^taginet  JnM.  Gen.  —  Planktginei^  Vent.  Tabl.  II,  p.  269.  -* 
R.  Br.  Prodr.  p.  425.  —  Bartl.  Ord.  N^t.  p.  425.  —  Endl.  Gen.  Plint. 
p.  546.  —  Pkmtaginaeeœ  Lindl.  Mat.  Syst.  éd.  2,  p.  267. 

Cette  famille/ dont  on  connaît  environ  cept  espèces, 
est  répartie  entre  tous  les  climats',  mais  elle  abonde 
surtout  dans  les  contrées  voisines  de  la  Méditerranée. 
Les  racines  et  lés  feuilles  des  Plantaginées  sont  amères 
et  astringentes;  l'enveloppe  de  leurs  graines  renferme 
une  quantité  considérable  de  mucilage. 

Garâctèbbs  db  la  Famillb. 

Herbes  (souvent  subacaules),  ou  sous-arbrisseoua. 
Tiges  et  rameau^  cylindriques. 

Feuilles  simples  (très-entières,  ou  dentées,  ou  pen- 
natifides),non-stipulées,aessiles,  ou  rétrécies  en  pétiole 
engaînant;  souvent  nerveuses  :  les  caulinaires  opposées 
ou  éparses;  les  radicales  roselées. 

Fleurs  régulières  ou  irrégulières,  hennaphrodites, 
(chez  le  Uttorella  unisexuelles;  chez  le  Bougueria  po- 
lygames), disposées  en  épis  allongés  ou  capituliformes, 
simples,  longuement  pédoncules,  terminaux,  ou  radi- 
caux :  chaque  fleur  en  général  accompagnée  d'unebrac- 
tée  scarieuse  (  du  moins  aux  bords),  persistante. 

Ca//ce  herbacé,  persistant,  profondément  4*flde,  ou 
4-parti  :  segments  plus  ou  moins  inégaux,  scarieux  aux 
bords,  imbriqués  en  préfloraison.  —Dans  le  Littorella^ 
le  calice  des  fleurs  femelles  est  formé  de  3  sépales  dis- 
tincts, subunilatéraux. 

BOTANIQUE.      PHAM.  T.  X.  25 
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Corolle  hjpogynej  persistante,  scarieuse,  hypocraté- 
riforme  (  urcéolaire  chet  les  fleurs  femelles  du  Litto- 
relia);  limbe  4-psirti  (  ou  rarement  3-lobé)  ;  segments 
égaux  ou  inégaux,  alternes  avec  ceux  an  caliôe^imbïi- 
^és  en  préfloraison. 

Étamines  au  nombre  de  4  (uneseulecheï  le  Bôugue- 
ria)^  insérées  au  tube  de  la  oproUe  (hypogynes  chez 
les  fleurs  mâles  du  Littorèlla  ),  interposées.  Filets  fili- 
forme^ où  capillaires,  persistants^  flasque^,  longuement 
MÎlUnts,  indupliqués  en  préfloraison.  Anthères  incom- 
bantes, dithèques,  basifixes,  ou  supra-basifixes,  introrses 
en  préfioraison,  caduques  après  Tanthèse  :  bourses  pa« 
rallèles,  eontiguês,  disjointes  à  la  base,  déhiscentes  cha- 
cune par  une  fente  longitudinale. 

Pistil  :  Ovaire  inadhérent,  en  général  2-ou  4-locu- 
laire  par  un  placentaire- central  libre  (septiforme  ou 
4-ptère);  chaque  face  du  pUcentaire  i-2-ou  pluri-ovu- 
lée.  Ovules  (  amphitropes?)  peltés.  —  Chez  les  espèces 
à  fleurs  unisexuélles,  Vovaire  est  i-loculaire,  à  placen- 
taire basilaire,  court,  i -ovulé,  à  ovule  basifixe.  -—Style 
terminal,  filiforme,  indivisé,  en  général  saillant  hors  la 
fleur  dès  avant  Vanthèseu  Stigmate  indivisé,  ou  rarement 
a -lobé,  terminal. 

Péricarpe  membranacé  et  pyxidien,  ou  bien  { seule- 
ment chez  les  espèces  à  fleyrs  unisexuélles)  indéhiscent 
et  osseux. 

.  Graines  solitaires,  ou  géminées,  ou  en  nombre  indé- 
fini, périspermées,  pdtées  chez  les  espèces  à  fruit  pyxi- 
dien, basifixes  chez  les  espèces  à  fruit  indéhiscent.  Té- 
gument en  général  subcorné  et  ^e  dissolvant  en  mucilage 
parla madéfaction.  Périsperme  charnu,  épais,  conforme 
à  fa  graine.  Embryoaoylindracé,  en  général  axile,  recti- 
ligne,  presque  aussi  long  que  le  périspermei  parallèle 
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au  hile,  à  radicule  infère  (  ou,  chez  le  Littorella,  con- 
tiguë  au  hile);  par  exception  embryon  un  peu  arque  et 
transversalement  périphéri<jue  au-dessus  du  périspenne^ 
à  radicule  centrifuge,  éloignée  du  hile.  Gotyléd^fis 
plano-conveies. 

Cette  famille  nm  iMifem^  qti«  3  gdiires,  savoir  : 
Plantago  Linn.  (Plantago,  Pjiyllium  et  Cioronopiis 
Tourn.  Arnoglossum  £ndl«)  —  j^ou^nerîa  Decaisne.-*- 
Littorella  Linn. 

Genre  PLANTAIN., -^  PUmmgo  Utok, 

Galice  4-parti;  segmenti  ànmh,  disêemblaMes  :  ks  t 
antérieurs  un  peu  concaves,  qudquefois  soudés;  les  t 
postérièurs,naviculaires,  carénés.  Corolle  hypocratérifortté 
ou  rotâcëe  :  tube  Ventru  ;  limbe  4'|>arti,  à  segments  réflé- 
chis. Étamines  4,  longuement  saillantes^  insérées  A  la  base 
du  tube  de  la  corolle  ;  filets  fiUftnrmes  ;  anthères  cordi'* 
formes  à  leur  basé,  àppendiculées  au  sommet.  Ovaire  2»ou 
44ocolaire;  loges  l-S«ott  pluri*ovulées;  ovules  pdtés. 
Style  tenninaly  simple.  Stigmate  simple,  ou  nurement  2-fide, 
pubérule,  continu  avec  le  style.  Pyxide  2*ou  4-loculaire^ 
membranacé;  loges  l-2*ou  poly-spermes  ;  placentaire  S-oH 
4-ptère,  libre  après  la  déhiscence.  Graines  peltées  :  Xéffk^ 
ment  épais,  mu  queux  ;  embryon  axile  dans  un  périsperme 
charnu,  presque  aussi  long  que  celui-ci,  rectiligne,  cylin- 
drique :  cotylédons  elliptiques  y  piano-convexes  ;  radicule 
infère.—  Herbes  (souvent  subacaules)  ou  sou»-arbrisseanx. 
Feuilles  très-entières,  ou  dentées,  ou  pennatifides  i  les  radi* 
cales  roselées  ;  les  caulinaires  éparses  ou  opposées^  sessiles. 
Pédoncides  axillaires  ou  terminaux,  longs,  nus ,  simples* 
Fleurs  1-bractéolées  à  la  base,  toujours  hermafdirodtlts, 
dûqMsées  en  é(û  cylindracé  ou  ovoïde.  Galice  verdâtre,  os 
brunâtre,  ou  noirâtre.  CorolU  subdiaphane,  souvent  poi* 
lue  à  la  surface  externe. 
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A.  Plantes  acauUs  ou  subacaûUs.  Feuilles  ^à  grncrvées, 
indiyiséeSf  pétioleeSj  radicales^  ou  roseléesau  sommtiJ^une 
courte  souche;  pétiole  barbu  à  la  base.  Capsule  %4ocu^ 
taire»  Corolle  ^abre»  Pédoncules  longs,  scapiformes. 

Plamtaiv  lAAJEVK.'^Plantago  major  Lino.— Fkxr.  Dan. 
Ub.  463. —  Engl.  Bot.  tab.  1 558.  — Pknf4^  septinervia 
Blackw.  Herb.  tab.  35.  —  Feuilles  ovales,  subdentées,  3-â  1 1- 
nenrées,  longuement  pétiolées,  presque  glabres.  Pédoncules  cj- 
lindriqueSi' finement  striés.  Ëpis  deàses,  gvêlesy*cylindracés. 
Bractées  ovales,  obtuses,  carénées,  membraneuses  aux  bords. — 
Racine  Tiyace;  courte,  pivotante ,  garnie  de  longues  fibres  ver- 
ticales. Feuilles  étalées  ou  dressées,  d'un  vert  foncé.  Pédoncules 
longs  de  6  pouces  à  r  pied  (y  compris  l'épi ,  lequel  est  long  de 
3  à  4  pouces).  Fleurs  blanchâtres.  Lobes  de  la  corolle  ovales, 
obtus. — Cette  espèce,  connue  sons  les  noms  vulgaires  de  Grand 
Plantain  f  ou  Plantain  large,  est  commune  aux  bmrds  des  che- 
mins et  des  champs,  ainsi  que  dans  les  prairies;  elle  fleurit  de 
juin  jusqu'en  automne.  — Toute  la  plante  est  amère  et  astrin- 
gente; sa  décoclion  s'employait  jadis  à  titre  de  fébrifuge  et 
4'anti»dyssentérique  ;  on  s'en  sert  aussi  en  gargarismes  contre 
les  maux  de  gorge  et  les  aphtes  ;  l'eau  dbtillée  de  Plantain  en- 
tre dans  la  plupart  des  potions  et  des  collyres  astringents. 

b)  CapiuU  à  loges  4  -ou  2'Spermes. 

'  Plantain  moyen*.—  Planù^o  média  Linn.  -^  Flor.  Dan. 
tab.'56i.  —  Engl.  Bot.  tab.  iSSq. — Feuilles  elliptique^  ou 
ellipliqdes-^longues^  courtement  pétiolées,  subdentées ,  5-à  g* 
nervées,'  pnbescentes.  Pédonctiles  cylindriques,  finement  striés. 
Epis  très-denses,  obl<>ngs-cylindracés.  Bractées  ovales,  glabres, 
>  metobraneuises  aux  bords.  Capsulé  2-à  4-sperme.  —  Herbe  vi- 
vace.  Racine  pivotante',  garnie  de  longues  fibres  verticales. 
Feuilles  d'un  vert  glauque,  étalées  sur.  terre.  Pédoncules  longs, 
ascendants,  pubérules.  Épis  longs  de  i  pouce  a  a  pouces.  Ség- 
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ments-caliciDaux  ovales,  oblus,  blancbâtres,  à  carène  verte.  Lo- 
bes de  la  corolle  obloDgs,  obtus. 

Plawtain  LANCÉOLÉ.  ^^Plontago  lanceoîata  Lifln.  -^  Flor. 
Dan.  tab.  437.  —  Engl.  Bot.  tab.  507. — Feuilles  lanceole'es, 
pointues  aux  2  bouts,  snbdentées,  3-ou  5-ou  7-nervées,  cour- 
tement  petiole'es,  glabres,  ou  pubescentes,  ou  soyeuses.  Pédon- 
cules anguleux.  Épis  oblongs-cylindracës  ou  ovoïdes,  tres-den- 
ses.  Bractées  ovales,  longuement  acuminëes,  scarieuses,  glabres. 
Segments-calicinaux  à  carène  barbue.  Style  peu  saillant.  Cap- 
sule 2-sperme. — Herbe  vivace.  Feuilles  dressées ,  ou  «talées 
sur  terre ,  d'un  vert  foncé.  Barbe-pëtiolaire  blancbe ,  soyeuse. 
Pédoncules  dressés  ou  ascendants,  longs,  glabres,  ou  velus,  ou 
soyeux.  Ëpis  longs  de  </,  pouce  à  a  pouces.  Bractées  brunes  ou 
noirâtres.  Segments-calicinaux  obovales  :  les  2  inférieurs  soudés. 
Corolle  à  lobes  ovales,  pointus^  brunâtres,  à  rebord  blanchâtre. 

—  Cette  espèce  et  la  précédente  sont  communes  dans  les  prairies 
et  les  pâturages ,  ainsi  qu'au  bord  des  chemins  et  des  champs. 
L'une  et  l'autre  participent  aux  propriétés  médicales  du  Plan" 
tain  majeur, 

B.  Plantes  à  tiges  feuillées.  FeuiUeS'caulinaires  opposées. 
Capsule  2.Ioculaire  :-loges  i -spermes. 
Plantain  des  sables. — Plantago  arenaria  Waldst.  et  Kit, 
Hnngar.  tab.  5i. —  Plantago  Psyllium  Bull.  Heib.  tab.  363. 

—  Plante  annuelle,  poilue,  haute  de  '/«pied  à  1  '/,  pied.  Tige 
dressée,  souvent  rameuse  dès  sa  base;  rameaux  opposés.  Feuilles 
très-entières  ou  subdentées,  linéaires,  étroites,  pointues,  pubes- 
centes^  d'un  vert  glauque.  Pédoncules  axillaires,  opposés,  grê- 
les ,  plus  ou  moins  allongés ,  dressés.  Épis  ovales-oblongs ,  très- 
denses.  Bractées  imbriquées,  ovales-orbiculaires  ou  obovales,  les 
inférieures  mucronulées  ;  les  autres  tronquées.  Segments-calici- 
naux blanchâtres,  scarieux»  à  carène  herbacée  :  les  %  antérieurs 
spathulés,  très-obtus,  inéquilatéraux  ;  les  a  postérieurs  lancéo- 
lés, pointus.  Corolle  à  tube  glabre;  lobes  lancéolés  ou  ellipti- 
ques I  acuminés.  Fruit  globuleux ,  du  volume  d'un  grain  de 
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Millet.  Graines  petites  y  brunes ,  luisantes ,  piano  -  convexes. 
— Cette  plante,  nommée  vulgairement  jETipr^tf  aux  puces,  n*ést 
pas  rare  dans  les  lieux  sabbnneux.  Ses  graines  renferment 
une  très-grande  quantité  de  mucilage,  qui  se  dissmit  facilement 
dans  Teau  chaude;  elles  servent  à  faire  des  potions  et  des  col- 
Ijres  adoucissants  ;  mais  on  leur  préfère  en  général  k  Gui- 
mauve ou  les  graiiies  de  Lin,  qui  possèdent  absolument  Its 
mêmes  propriétés. 


FIN  DBS  pICOTTiqSDONES  MOHOPÉTALIS* 
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DIGOTTLEDONBS  APETALES 


TRENTE-SIXIEME  CLASSE. 

LES  SALICINÉES. 

SALlCimJE  Baril. 

m 

CARACTERES. 

Arbres  ou  arbrisseaux;  par  exception  herbes  suffru< 
tescentes  à  la  base.  Rameaux  cylindriques  ou  aoguleil9| 
épars.  Bourgeons  écailleux. 

Feuilles  simplet,  indiyisées  (le  plus  souvent  detite- 
lées  ou  crénelées),  éparses  (par  exception  opposées)^ 
penninervées,  veineuses,  non-persistantes,  a-stipulées, 
pétiolées.  Stipules  libres,  soit  membranacées  et  cadu- 
ques, soit  foliacées  et  persistantes. 

F/eurj  dioïqnes,  apérianthées,  i-bractéolées,  sessiles, 
ou  pédicellées,  disposées  en  chatons  racémiformes  ou 
spiciformes,  non-involucrés,  souvent  plus  précoces  que 
les  feuilles.  Bractées  subcoriacets  ou  scarieuses^  squami- 
fermes,  indivisées,  ou  ineisées ,  |>knes  »  ou  presque 
planes. 

Fleurs  mâles  :  Étamines  en  nombre  défini  (le  plus 
souvent  au  nombre  de  2),  ou  en  nombre  indéfini,  insé- 
rées sur  récaille-bractéale,  ou  sur  un  disque  cyathi- 
forme.  Filets  libres  ou  monadelphes.  Anthères  dressées, 
a-thèques,  sans  connectif  apparent  :  bourses  parallèles, 


360 

lon^tudinalement  a-ralves.  —  Aucun  rudunent  de 
pistil  (i). 

Fleurs  femelles  :  Pistil  accoropagned*une  (Ni  de  plu- 
sieurs glandes  hypogynes,  ou  d'un  disque  faypogyne. 
Ovaire  inadhérent,  i-loculaire,  ou  incomplètement 
2-loculaireparle  rentrement  des  bords  suturaux,  multi- 
ovulé.  Ovules  anatropes,  renversés,  sessiles,  a-ou  pluri- 
sériés,  imbriqués,  attachés  à  un  placentaire  basilaire, 
ou  à  a  placentaires  pariétaux  (  oblitérés  au  delà  du 
milieu  de  la  loge  ).  Style  indivise  ou  bifurqué  (souvent 
très-court,  quelquefois  nul),  persistant.  Stigmates  a, 
échancrés,  ou  2-partis,  ou  2-lobés,ou  3-fides,  persbtants, 
colorés. 

Péricarpe  i-loculaire  ou  incomplètement  2-loculaire, 
coriace,  capsulaire,  !2-valve  de  haut  en  bas,  polysperme; 
valves  finalement  révolutées,séminifères  au  milieu  ou 
à  la  base. 

Graines  agrégées  ou  imbriquées,  sessiles,  petites, 
apérispermées ,  subcylindracées,  tronquées  à  la  base, 
laquelle  est  couronnée  d*une  aigrette  de  longs  poils 
soyeux,  soudés  en  anneau  par  la  base.  Embryon  recti- 
ligne  :  radicule  infère  de  même  que  le  hile. 

La  famille  des  Salicinées  constitue  à  elle  seule  cette 
classe. 


(I)  Aecidentellement  on  troiiTe  parmi  lef  fleurs  nniseivélles  «jnèlqiief 
fleuri  hermapliroditef  ov  inoompléteiiient  hermaphroditef»  à  âttaiiiMf 

hyp«gyn«i. 


CENT  SOIXANTE-HOTTIÈME  FAMILLE. 
LES  SALICINÉES.  —  SALICINEM. 

ÀmêwtaeMtwn  genn.  Jnss.  Gen.  —  Salieineœ  L.  G.  Rich.  ex  Â  Rieli. 
Ëlem.  de  Bot.  lY»  p.  560;  id.  BoUMéd.  p.  447.  — Bartl.  Ord.  N«t. 
p.  448.— £ndl.  Geil.  Çknt.  p.  290.  —  Salieaeem  Lindl.  Nat.  Syst. 
éd.  II,  p.  486.  —  ÀwientaeeQhSalicem  Reichb.  Syst.  ]$at.  p.  472. 

Cette  famille,  qui  faisait  partie  des  Amentacées 
•d*A.-L.  de  Jussieu,  ne  comprend  que  2  genres,  sar 
voir  :  Salijo  Toum.  (  les  §aules  ),  et  Populus  Toum, 
(  les  Peupliers  ).  A  Texception  de  quelques  espèces 
indigènes  de  la  zone  équatoriale,  les  SaUcinéM  apr 
partiennent  exclusivement  aux  régions  extra-tropi- 
cales de  Ihëmisphère  septentrional.  Les  Saules  et  les 
Peupliers  abondent  en  Europe,  ainsi  que  personne 
ne  rignore;  ils  sont  tout  aussi  communs  dans  le  nord 
de  TAsie  et  de  rAmérique,  Tout  le  monde  sait  corn* 
bien  ces  arbres  sont  précieux  pour  nos  climats,  par 
leur  utilité  dans  réconomie  domestique  et  rurale  ;  en 
outre,  récorce  de  plusieurs  espèces  s'emploie  à  titre  de 
remède  tonique  et  £â>rifuge.. 

Les  caractères  de  la  famille  sont  les  mêmes  que  ceux 
de  la  classe  qu'elle  constitue. 

Genre  SAULE.  —  Salix  Toum. 

Disque  réduit  à  une  ou  plusieurs  glandulei  squamifor^ 
mes.  ^^FUun^méUes  Sandres  (  che:^  quelques  espèces  3- 
andres,  ou  polyandres,  ou  1-andres);  filets  libres,  ou  sou- 
dés par  la  base  (par  exception  soudés  jusqu'w  sommet) , 
insérés  à  la  base  de  Técailie-bractéale.  -—  Fkurs  femelUs  s 
Ovaire  l^loculaire,  multi-«evulé.  Style  trèa^tomrt^  à  %  sdg- 
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mates  bifurques  ou  bilobés.  Capsule  l-ioculaire^  2-yaIve, 
polyspenne;  valves  séminifères  au  milieu  vers  leur  base. 
Graines  aigrettées.  —  Arbres ,  ou  arbrisseaux,  ou  arbus- 
cules  diffus;  une  seule  espèce  est  presque  herbacée.  Ra- 
cines rampantes.  Rameaux  cylindriques.  Feuilles  alternes 
(par  ^çeption  pppoiéiss),  courtement  pétiolaes,  très-en- 
tières, ou  dentelées^  planes  en  vemation.  Stipules  soit  fo- 
liacées et  persistantes^  soit  searieuses et  caduques;  pétiole 
point  comprimé.  Bourgeon  recouvert  par  ime  seule  écaille. 
Chatons  sessiles  ou  pédoncules,  latéraux  pu  terminaux  (le 
plus  souvent  sur  de  courts  ramules  feuilles  à  la  base), 
multiflores^  ovoïdes,  ou  cylîndracés  :  les  florifères  dressés^ 
«u  pendants,  ou  inclinés.  Ecailles-bractéâles  caduques  où 
persistantes,  trèjs- entières.  Floraison  en  général  aussi 
pttécoe»  on  plus  précoce  que  la  fdiaison. 

Ce  genre  comprend  au  moins  une  centaine  d'espèces, 
(dbnf;  la  jdupart  kabitent  leis  contré^  extra-tropical^  de 
rhémiqphère  septentrional;  et  il  en  estun  ççrtain  ijiombr^ 
qui  appartiennent  exclusivementt  aux  régions  alpines  et  po- 
laires. La  plupart  des  Saules  se  plaisent  dans  les  lieux  humi- 
des et  sujetsaux  inondations  ;toutefoiscesvégétauxsont  sus- 
ceptibles^ en  général,  de  prospérer  en  toute  espèce  de  sol  et 
d'exposition.  L'utilité  des  Saules  est  très-variée.  Au  moyen 
de  leurslongues  racines  traçantes,  beaucoup  d'espèces  fixent 
ou  affermissent.les  sables  naobiles  des  livages.  Lès  qualités 
asses  médiocres  du  bois  des  Sandes  sont  compensées  par  la 
rapidité  avec  laquelle  s'opère  l'aficrpisiement  de  ces  végé- 
taux, dans  les  terrains  même  les  plus  ingrats,  ou  inappli- 
cables à  d'au&oes  acdtmres  ;  du  reste,  ix>miiie  eombustible, 
le  bois  des  Saules  est  supérieur  à  celui  des  Peupliers,  et  son 
duarhoii  esi;  1^  des  mcilleuis  pour  la  tsbricallon  de  la  peu- 
àre  à  eafion.  Penonne  nlgnoi»  que  les  «ameaux  tenaces  et 
flexibles  de  certaines  espèces,  connues  sous  le  nom  d'Osiers, 
s'^eviploient  journelleiiient  conune  liens,  et  sont  indis- 
ptnssMi^fT  à  beaucoup  d'autres  usages  s  on  en  tire  parti 
Bfrtiwit  pour  les  9ttinni^|es  de  vannene  et  peur  Uet  les  cer- 
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des  des  tonneaux  ;  aussi  les  Osiers  se  cultiyent-^iken  grand, 
dans  les  contrées  où  ces  espèces  n'abohdent  pas  naturelle- 
ment. L'écorce  des  Saules  est  astringente  et  amère  s  elle 
sert  au  tannage  et  à  la  teinture  ;  celle  de  plusieurs  espèces 
jouit  en  outre  de  propriétés  fébrifuges  très-efficaces.  Les 
feuilles  de  beaucoup  de  Saules  fournissent  un  excellent 
fourrage  pour  le  bétail.  Les  fleurs ,  qui  sont  en  gén&ral 
très-précoces^  offrent  aux  abeilles  la  première  nourriture 
au  retour  du  printemps.  Enfin,  le  coton  qui  enveloppe  lef 
graines  des  Saules  peut  être  utilisé  pour  faire  d^  coussins, 
des  matelas  et  autres  objets  de  même  nature.  PIm^uts 
Saules,  en  vertu  de  Télégance  de  leur  port,  trouves^  place 
dans  les  bosquçts  et  autrea  plantations  d'agrément.  Tous 
les  Saides  sont  remarquables  par  la  &cilité  aree  laquelle 
ils  reprennent  de  boutures,  spit  de  jefLcmeSf  4pit  de  bran- 
dies, soît  die  r«meau3(  ou  de  ramules  $  aussi  n'a-t-on  guèrç 
recours  aux  graines  pour  la  propagation  des  esp^^cef»  ciilti- 
vées*  Nous  ne  pouvons  traiter  ici  qi|e  des  espèces  le$^  plus 
imàressantes. 

Section  I.  FRAGILES  Koch. 

Scailles-bractéales  concolores,  d'un  jaime  verdâtre,  cadu- 
ques avant  la  maturité  du  fruit.  —  Chatons  pédoncules 
(du  moins  les  fructifères),  .solitaires,  terminant  de  courts 
ramules  latéraux ,  ^nis  de  quelques  petites  feuilles. 
Floraison  et  foUaison  à  peu  près  simultanées.  Capsule 
stipitée  ou  substipitée.  Fleurs-mÂles  %-  à  10-  andres  ; 
disque  de  2  glandules  distinctes  ;  filets  submonaddplies 
et  poilus  à  leur  base.  Disque  des  fleurs  femelles  réduit  à 
ime  seule  glandnle.  Feuilles  lancéolées  ou  elliptiques, 
très-acuminées,  dentelées,  luisantes,  très-|^[abres,  ou 
soyeuses.  Arbres  à  rameaux  très-fragiles  à  leur  inser- 
t^n  (surtout  à  l'époque  de  la  floraison).  (Koch^  Synopsis 
Flores germaudcœ  et  helveticas^  vol.  2,  p.  642.) 

Savia  FBVTAiTDaE.  rvr  AïKr  f^filondr^ JUum.  ^^  Flor .  Pan. 
lab.  g43«— Engl.  Bot.  tab.  i8o5.— Guimp.  et  Hayn.  Deutsch. 
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Holz.  tab.  i6i .  — -  Salix  kermaphroditica  Linn.  —  SaUx  te^^ 
trandra  Willd.  — Salix  pçlyandra  Bray«  — Fleurs-mâles  4-à 
lo-andres  (le  plus  souvent  5-andres).  Chutons  pédoncules.  Ovaire 
k  stipe  2  fois  plus  long  que  la  glande.  Style  court.  Stigmates  bi- 
fides. Stipules  ovales-oblongnes ,  ëquilatéràles,  droites.  Pëtiole 
multi-glanduleux  au  sommet.  (JlOC^i  L  c.)— Arbre  de  lo  à,3o 
pieds.  Rameaux  lisses^  jaunâtres.  Feuilles  ovales*  elliptiques, 
ou  ovales-lancëol^y  glabres ,  fermes ,  luisantes  ^  courtement 
petiolëesy  odorantes.  Chatons  doises,  épais,  obtus ,  cylindracës , 
ou  ovates-cylindracës^  quelquefois  androgynes.  Capsule  ovale  , 
longuement  acumittée.  —  Cette  espèce^  commune  dans  le  nord 
de  rEorope  et  çn  Sibérie ,  se  retrouve  dans,  les  Alpes;  elle 
méité  d'être  cultivée  comme  arbre  d'ornement^  ses  feuilles,  à 
œ  qu'on  assure ,  fournissent,  une  teinture  jaune. 

Saule  FRAGILE. — SaUxfragiUs  Linn. — Gnimp.  etHayn* 
tab.  167. — Engl.  Bot.  tab.  1807.  —  SaUx  decipîens  Hofi&n. 
—  Engl.  Bot.  tab.  1987.  —  Cbatoos  pédoncules.  Fleurs-mâles 
diandres.  Ovaire  à  stipe  2  à  3  fois  plus  long  que  la  glande.  Style 
court.  Stigmates  bifides.  Capsules  glabres,  stipitées,  ovi(les-co* 
niques.  Stipules  semi-cordif<Hrmf9.  jFeuillcs  à  dentelures  inflé- 
chies. {Koch,  l.  c.)  •—  Arbre  atteignant  4o  à  45  pieds  de  haut, 
sur  3  à  4  pieds  de  diamètre  ;  branches  et  rameaux  un  peu  di- 
vergents, disposés  en  tête  conique;  articulations  très-firagiles, 
Écorçe  finalement  rimeuse^  celle  des  branches  et  des  jeunes  tiges 
d'un  vert  olive;  eelle  des  rameaux  d'un  brun  roux  ou  grisâtre. 
Bourgeons  ovales-oblongs ,  jaunes ,  ou  grisâtres ,  ou  d'un  brun 
roux.  Feuilles  longues  de  3  à  5  pouces,  larges  de  5  à  i5  lignes, 
trH-^abres,  ou  légèrement  soyeuses  étant  jennes,  d'un  vert 
foncé  aux  %  faces,  ou  glauques  en  dessous,  lancéolées  (celles  des 
ramuk&pfloriftres  obovales,  ou  oblongues-obovales ,  obtuses), 
courtement  pétiolées.  Chatons  subcylindracés,  denses  :  les  mâles 
longs  de  i  V>  pouce;  les  fiemdles  longs  de  a  *A  pouces  à  3  pou- 
ces ;  les  fructifères  pendants.  ÉcaiUes-bractéales  ovales,  poilues. 
Anthères  grosses,  jaunes.  Ovaire  glabre,  verdâtre.  Stigmates 
jaunes.  —  Cette  espèce,  connue  sous  les  noms  vulgaires.de  Saule 
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cassant j  ou  Osier  cassanty  est  commune  dans  toute  r£urope; 
elle  fleurît  vers  la  fin  d'avril  ou  en  mai  :  on  la  plante  assez  com- 
munément autour  des  prairies  et  au  bord  des  eaux.  Ses  usages , 
dans  Tëconomie  domestique,  sont  à  peu  près  les  mêmes  que  ceux 
du  Saule  blanc  :  toutefois  ses  rameaux  sont  trop  cassants  pour 
servir  de  liens.  Son  bois,  au  contraire,  est  plus  solide.  lies 
feuilles  sèches  font  un  bon  fourrage  d'hiver  pour  les  mou- 
tons. La  racine  fournit  une  teinture  pourpte.  Parmi  ses  congé- 
nères, le  Saule  fragile  est  l'espèce  dont  Fécorce  parait  poÉië- 
der  les  propriétés  fébrifuges  les  plus  eflGcaces. 

Saule  blanc  (vulgairement  Osier  blanc  y  Osier  vert,  Osier 
noir  y  ou  Saille  pliant).  —  Salix  albaLmu,  — Engl.  Bot.  tab. 
2430.  —  Guimp.  et  Hayn.  Deutch.  Holz.  tab.  197. 

—  p  :  A  FEUILLES  GLABRESGENTEs.  —  SuUx  cœrulca  Smith, 

£ng].  Bot.  tab.  a43i. 

—  7  :  A  RAMEAUX  JAUNES  (vulgaircmeut  Saule-Osier,  ou  Osier 
jaune). — SaUx  viteUina  Linn. — Engl.  Bot.  tab.  iSSg. 
— Guimp,  et  Uayn.  1.  c.  tab.  i66. 

Chatons  pédoncules.  Fleurs-mâles  diandres.  Ovaire  à  stipe 
très-court,  à  peine  aussi  long  que  la  glande  :  style  court.  Stig- 
mates échancrés.  Capsules  ovoïdes,  acuminëes^  glabres,  substi- 
pitées.  Stipules  lancéolées.  Feuilles  ordinairement  soyeuses. 
{Kochj  l.  c)  —  Arbre  atteignant  60  à  80  pieds  de  haut,  sur 
3  à  5  pieds  de  diamètre.  Écorce  des  vieux  troncs  grisâtre,  ri- 
mcuse.  Branches  divergentes,  formant  une  téta  allongée  (arron- 
die sur  les  individus  taillés  en  têtards)  :  écorce  d'un  gris  ver- 
dâtre.  Rameaux  divergents  ou  quelquefois  inclinés,  très-flexi- 
bles, ë  écorce  d'un  pourpre  violet,  ou  (chez  la  variété  dite  Osier 
jaune)  d'un  jaune  orangé.  Bourgeons  petits ,  coniques,  brunâ* 
très ,  soyeux  au  sommet.  Feuilles  longues  de  2  à  3  'A  ponces , 
larges  de-  3  à  5  lignes ,  lancéolées ,  courtement  pétiolées,  fine- 
ment dentelées,  ordinairement  d'un  glauque  argenté  :  dentelures 
glanduleuses.  Chatons  cylindracés,  denses,  longs  d'environ  a 
pouces.  Écailies-bractéales  pointues,  soyeuses.  Anthères  réni- 
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formes,  âidjimes,  d'no  jaune  vif.  Stigmates  jaunâtres.  Chatons- 
£niiQli(ères  pendants.  —  Cette  espèce^  qu'on  désigne  souvent  par 
le  nom  de  SlmU  ou  O^ier^  sans  autre  épithète  plus  spéciale., 
croit  dans  toute  FEurope ,  ainsi  qu'en  S&)ërie  »  ^x  bords  des 
rivières;  elle  fleurit  en  mai,  quelque  temps  après  le  développe^ 
ment  de  $^  feuilles.  C'est  le  Saule  dont  l'économie  nu'ale  et  dp- 
mestique  retire  le  plus  d'avantages ,  et  qui,  par  .cette  raisoB,  se. 
cultive  le  plus  fréquemment  tant  en  oseraies  que  sons  forme  d'arw 
bres.  lit'bois  du  Saule  blanc  est  d'un  blanc  rotgeâtre,  ou  ua 
peu  jaunâtre,  très-léger^  et  d'un  grain  uni;  il  sert  à  Csiire  des 
solives  pour  les  constructions  légères,  àes  douves,  de  la  menui- 
serie comniune,  des  ouvrages  de  tou^r,  etc.  ;  coupé  en  minces  la- 
nières, on  en  confiectionne  des  chapeaux  imitant  ceux  de  paille* 
Sous  le  rapport  de  la  flexibilité,  les  rameaux  ne  le  cèdent  à  au- 
cune autre  espèce  congénère,  et  c'est  surtout  la  variété  dite  Osier 
jaune j  Bois  jaune,  ou  Amarinierj  qui  passe  pour  fournir  les 
meilleurs  osiers.  L'écorce  a  des  propriétés  fébrifuges  bien  avé- 
rées, et,  en  vertu  de  son  astringence,  elle  sert  au  tannage  de  cer- 
taines sortes  de  cuirs  fins  ;  elle  donne  en  outre  des  teintures  bru- 
nes ou  rouges.  Les  feuilles,  soit  fraîches^  soit  séchées,  sont  fort 
goûtées  dn  bétail. 

Saule  Pleureur. — SàUx  babylonica  Linn» — Duham.  ed» 
nov.  vol.  3,  tab.  27. — Stipules  obliquement  lancéolées,  acumi* 
nées,  recourbées.  Feuilles  lancéolées-oblongues  ou  lancéolées- 
linéaires^  acuminées,  dentelées ,  glabres.  Chatons  arqués.  Ra- 
meaux et  ramules  réclinés.  Ovaire  ovoïde,  non-stipité ,  glabre* 
Style  court.  Stigmates  ovales,  échancrés.  —  Arbre  haut  de  ao  à 
3o  pieds.  Branches  presque  étal^.  Rameaux  très-longis,  très- 
grêks,  très-flexibles,  à  écorce  d'un  brun  noirâtre.  Feuilles  lon- 
gues de  3  à  5  pouces,  larges  d'environ  6  lignes ,  d'un  vert  tendre 
en  dessus,  d'un  vert  glauque  en  dessous.  Chatons  grêles,  cylin- 
driques, un  peu  lâches ,  d'un  jaune  verdâtre,  longs  d'enviroq 
»  pouces,  un  peu  moins  précoces  que  les  feuilles.  —  Ce  Saule  ^ 
ri  firéquemment  cultivé  conmie  arbre  d'agrément,  paraît  indigène 
en  Chine  ;  mais  c'est  de  l'Orient  ou  de  l'Afrique  septentrionale^ 
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OÙ  OQ  le  cultive  aussi  dans  les  jardins ,  qu'il  a  été  introduit  en 
Europe^  vers  la  fin  du  diE-septième  siècle.  L'individu  mil» 
n'existe  point  chez  nous.  Les  rameaux  du  Saule-Pleurenr  sont; 
très-flexiblesy  et  peuvents'employer  oouMne  ceux  des  Osiers.  Les 
feuilles  sont  fort  goûtées  du  bétail.  ' 

Sectiov  U.  AMTGDALHi/E  Koch. 

Éeaille^hràctéales  coneolores,  d'un  jaune  verdât^e,  persb- 
tanteft;  -r«*  Chatons  tt  disque  comme  dans  la  section  I. 
CapsoÉes  longuement  ou  courtement  stipitées.  Fleun* 
mâles  2-  ou  3-andres.  Filets  submonadelphes  et  poilus  à 
leur  base.  Feuilles  en  général  lancéolées  ou  lancéolées-- 
oblongaes,  acuminées,  glabres  (du  moins  les  adultes), 
dentelées.  Rameaux  effilés.  (Koch,  l.  c,  p.  644.) 

Saule  a  feuilles  d'Amandier. — Saîix  amygdalinà'LvDiù. 
—  Engl.  Bot.  tab.  1986.  — Salix  ViUarsîana  Willd, —  Sàtùt 
ffoppeanaYfiWà, — Guimp.  et  Hayn.  1.  c.  tab.  i$8.— Ëcailles- 
bractéales  glabres  au  sommet.  Flcurs-mâles  3-andres.  Ovaire  i 
stipe  2  à  3  fois  plus  long  que  le  disque.  Style  très*court.  Stig- 
mates horizontalement  divergents,  échancrés.  Capsules  ovales-co- 
niques, subobtuses,  glabres^  stipitées.  Stipules  semi-cordiformes. 
Feuilles  très-glabres.  {Kochy  L  c)  —  Arbre  haut  de  i5  à  ^5 
pieds,  sur  I  à  2  pieds  de  diamètre,  ou  buisson.  Ecorce  des  vieux 
troncs  rimcuse,  d'un  gris  cendré.  Branches  et  rameaux  formant 
une  tête  arrondie  ;  écorce  d'un  gris  verdâtre.  Rameaux  très- 
fragiles  à  leur  insertion.  Bourgeons  coniques,  luisants,  noirâtres, 
ou  d'un  brun  de  châtaigne ,  assez  gros.  Floraison  et  foliaison  si- 
multanées. Feuilles  longues  de  4  à  5  pouces,  larges  de  10  à  i5 
lignes,  fermes  ,  luisantes ,  d'un  vert  foncé  en  dessus ,  d'un  vert 
glauque  en  dessous,  lancéolées-oblongues ,  ou  lancéolées-ellipti- 
ques, ou  ovales-lancéolées,  ou  lancéolées-linéaires.   Chatons 
longs  d'environ  i  pouce  :  les  mâles  cylindracés;  les  femelles  sub- 
ovoïdes. Ecailles-bractéales  longuement  poilues  inférieurement. 
Anthères  jaunes.  Stigmates  d'un  jaune  verdâtre. — Ce  Saule  croît 
dans  toute  l'Europe ,  ainsi  qu'en  Sibérie ,  aux  bords  des  eaux 
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et  daDS  les  prairies  humides  ;  elle  ne  prospère  (toint  dans  les 
terrains  secs  ;  elle  fleurit  à  la  fin  d^ayril  ou  au  iDommencement 
de  mai.  Ses  rameaux  ne  sont  pas  assez  flexibles  pour  les  usages 
auxquels  s'emploient  les  Osiers.  Les  feuilles  sont  «ttrSmement 
amères. 

Saule  triand&e. — SaKx  triandra  Linn.  — Engl.  Bot.  tab. 
i435. —  Guimp.  et  Hayn.  1.  c,  tab.  iSq, — Ce  Saule  n'est 
qu'une  vàriëté  de  l'espèce  précédente,  dont  elle  ne  4iffère  que 
par  des  feuilles  yertes  aux  a  faces.  ff 

Saule  oKDULif. — Salix  undulata  Ehrh.  —-Guimp.  et  Hayn. , 
1.  c.^tab.  i6o. — Salix lanceolaUiSndih,'En^*^tj^^ii.  i436. 
—Espèce  très-voisine  (peut-être  variété)  du  Saw^mygda- 
lina;  elle  en  diffère  :  i^  par  des  écailles-bractéales  barbues 
au  sommet  ;  a*"  par  des  ovaires  k  style  allongé  et  à  stigmates  a- 
fides  ;  3^  par  des  feuilles  soyeuses  étant  jeunes.  Les  ovaires  et  les 
capsules  sont  tantôt  glabres,  tantôt  pubescents.  —  Croît  dans  les 
mêmes  contrées  que  les  2  précédents. 

Saule  a  feuilles  de  Rhamnoïde.  —  SaUx  hippophaefolia 
Thuil.  Flor.  Par. — Écailles-bractéales  hérissées.  Fleurs-mâles 
diandres.  Ovaire  à  stipe  à  peu  près  aussi  long  que  la  glande.  Style 
allongé.  Stigmates  2-fides.  Stipules  seini-cordiformes.  Feuilles 
pubescentes  étant  jeunes  :  dentelures  glanduleuses.  —  Arbre  ou 
buisson.  Feuilles  lancéolées ,  longuement  acuminées,  souvent 
ondulées.  Ovaires  et  capsules  tantôt  glabres ,  tantôt  pubescents- 
incanes. — Croît  dans  les  mêmes  localités  que  les  espèces  précé- 
dentes. Rarement  cultivé. 

SBCtiOM  III.  PRUmOSiE  Koch. 

Ecailles-bractéales  discolores  au  sommet.  Chatons  laté- 
rauXy  toujours  sessiles.  Anthères  jaunes  après  l'anthèse. 
Ecorce  intérieure  jaune  durant  l'été.  —  Chatons  plus 
précoces  que  les  feuilles,  accompagnés  d'un  invotucelle 
de  plusieurs  bractées  subfoliacées.  Fleurs-mâles  dian- 
dres; fllets  libres.  Capsules  stipitées  ou  non-stipitées. 
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Feuilles  longuement  acuminées,  luisante.%  ordinaire- 
ment lancéolées  :  les  jeunes  ordinairement  soyeuses  ou 
pubescentes  ;  les  adultes  très-glabres.  Buissons  ou  ar- 
bres. Jeunes  pousses  souvent  couvertes  d'une  poussière 
glauque.  (Koch,  l,  c,  p.  646.) 

Saule  a  feuilles  pointues.  —  Salix  acutifolia  Willd.  — 
Salix  violacea  Andr.  Bot.  Bep.  tab.  58 1.  —  Salix  pruinosa 
Wendl. — Stipules  lancëole'es,  acuminées.  Feuilles  lineaires- 
lancéoleesy  longuement  acuminëes ,  dentelées,  glabres  de  même 
({ue  les  jeunes  pousses.  Ovaire  non-stipité.  Style  allongé.  Stig- 
mates linéaires*obloDgs.  Capsules  ovales-coniques,  glabres. — 
Arbre  atteignant  20  à  3o  pieds  de  haut.  Rameaux  d'un  pourpre 
violet,  couverts  d'une  poussière  glauque.  Chatons  compactes, 
cylindriques,  longs  de  i5  à  18  lignes. —  Ce  Saule,  qui  est  pro- 
bablem  ent  une  variété  de  Tespèce  suivante,  fleurit  en  mars. 

Saule  a  feuilles'de  G^rov.^  Saiix  daphnoidesYiWars. 
^SàUx  prœcox  Hoppe, — Willd.  Baumz.  éd.  a,  tab.  57, 
fig.  2.  —  Guimp,  et  Hayn.  1.  c.  tab.  168.^15^/1^  cinerea  et 
SaUxpomeranica^iWà. — Stipules  demi-cordiformes.  Feuil- 
les ovales-lancéolées  ou  oblongues-lancéolées,  acuminées^  gla- 
bres (  les  jeunes  pubescentes  de  même  que  les  ramules),  à  den- 
telures glanduleuses.  Ovaire  non-stipité.  Style  allongé.  Stig- 
mates obloDgs.  Capsules  ovales-coniques,  glabres,  non-stipitées. 
{Kochy  l.  e.)-—  Arbre  atteignant  3o  à  40  pieds  de  haut,  d'un 
port  très-élégant.  Tronc  à  écorce  lisse,  verte.  Rameaux  d'un 
pourpre  luisant  ou  d'un  gris  verdâtre ,  fragiles  à  leur  inser- 
tion :  les  jeunes  ordinairement  couverts  d'une  poussière  glau- 
que. Bourgeons-floraux  '  ovoïdes ,  velus ,  très-développés  dès 
l'automne  :  ceux  des  chatons-mâles  pointus;  ceux  des  femelles 
obtus.  Chatons  gros,  ovales-oblongs,  obtus,  très-soyeux.  Ecail- 
les-bractéales  noirâtres,  obtuses.  Anthères  rougeâtres  avant  l'an- 
thèse.  Disque  à  une  seule  glandule.  Feuilles  longues  de  i  pouce 
à  3  pouces,  luisantes  et  d'un  vert  foncé  en  dessus,  d'un  vert 
glauque  en  dessous,  fermes;  pétiole  court,  pubescent.  Chatons- 
■oTAmon.    PUAv.  t.  x.  24 
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tonneuses  en  dessous.  Arbres  ou  arbrisseaux  ;  rameaux 
très-longs,  flexibles.  (Koch,  l.  c,  p.  647.) 

a)  Chatons  femeliet  dtoits. 

Saule  viMiN AL.  —  Salix  viminalis  Linn.  — Eogl.  Bot. 
tab.  iSqS.-— Guimp.  et  Hayn.  tab.  194. -^ Stipules  lancéo- 
lëes-linéaîres,  plus  courtes  que  le  pëtiole.  Feuilles  lancéolées, 
acùminëes ,  subsinuolées ,  soyeuses  en  dessous.  Style  allongé , 
débordant  les  poils  de  l'écàille-bractéale.  Stigmates  filiformes, 
indivises.  Capsules  ovoïdes ,  acuminées ,  cotonneuses ,  non-sti- 
pitées.  (Koch,  l.  c.)— Buisson  ou  arbre  de  10  à  20  pieds. 
Écorce  des  vieux  troncs  grisâtre ,  fendillée.  Rameaux  dressés , 
droits,  très-longs,  tenaces,  à  écorce  d'un  jaune  verdâtre,  coton- 
neuse sur  les  jeunes  pousses.  Chatons  plus  précoces  çpie  les  .feuil- 
les, longs  de  i5  à  18 lignes,  cyliadracés,  denses,  soyeux.  Écail- 
ies-bractéales  oblongues,  obtuses,  d'un  brun  roux.  Fleurs-mâles 
diandres  ;  filets  monadelpbes  et  poilus  inférieurement;  anthères 
suborbiçulaires ,  didy mes.  Style  filiforme ,  jaunâtre ,  aussi  long 
que  l'ovaire.  Stigmates  d'un  jaune  verdâtre.  Feuilles  longues 
d'environ  6  pouces,  larges  de  6  à  9  lignes,  un  peu  rugueuses, 
luisantes  et  d'un  vert  foncé  en  dessus,  argentées  en  dessous;  pé- 
tiole cylindrique^ long  d'environ  6  lignes.  — Cette  espèce,  ap- 
pelée vulgairement  Osier  blanc  (nom  par  lequel  on  désigne 
aussi  le  Saule  blanc,  ainsi  que  l'espèce  suivante),  et  Saule  à 
longues  feuilles  y  est  commune  dans  toute  l'Europe ,  aux  bords 
des  eaux  et  dans  les  bois  humides  ;  elle  fleurit  en  avril.  Ses  ra- 
meaux sont  très-tenaces  :  ils  s'emploient  aux  ouvrages  de  vanne- 
rie et  comme  liens.  On  la  plante  aux  bords  des  rivières  pour 
l'affermissement  des  rives.  Son  bois  est  plus  solide  et  fournit  un 
meilleur  combustible  que  celui  de  tous  les  autres  Saules. 


Saitle  a  feuilles  molles.  —  Salix  moUùsima  Ehrh.  -— 
Salix  pubera  Koch.  —  Stipules  ovales,  pointues.  Feuilles  lon- 
guies,  lancéolées,  légèrement  érosées-denticulées  :  les  jeunes- co- 
tonneuses en  dessous.  Chatons  sessiles  ou  courtement  pédoncu- 
les. Style  allongé.  Stigmates  linéaires,  bifides,  un  peu  débordés 
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par  les  poils  des  e'cailles-bractéales.  Capsules  ovoïdes-coniques, 
cotonneuses  9  non-stipitëes.  {Kock,  L  c.) — Espèce  ayant  le 
même  port  que  la  précédente  ;  feuilles  plus  larges ,  point  lui- 
santes en  dessous.  Rameaux -adultes  à  écorce  d'un  yert  olive. 
Bourgeons  ovales.  Chatons  plus  précoces  que  les  feuilles  ,  cy- 
lindracés,  longs  d'environ  i  pouce,  moins  denses  que  ceux  du 
Saule  viminal,  Écailles-bractéales  longuement  poilues,  d'un 
jaune  brunâtre.  —  Cette  espèce  croît  dans  les  mêmes  localités 
que  la  précédente,  avec  laquelle  on  a  vulgairement  coutume  de 
la  confondre;  elle  sert  aux  mêmes  usages. 

Saule  a  grandes  stipules.— 'Sa/ir  stipularis  Smitb,  Ëngl. 
Bot.  tab.  i2i4*  — Stipules  demi-cordiformes^  longuement  acu- 
minéesy  aussi  longues  que  le  pétiole.  Feuilles  longues,  lancéo- 
lées ,  subérosées ,  cotonneuses  et  un  peu  luisantes  en  dessous. 
Chatons  sessiles.  Poils  des  écailles-bractéales  à  peine  débordés 
par  les  stigmates.  Style  allongé.  Stigmates  filiformes,  indivisés. 
— Buisson  haut  de  16  à  20  pieds.  Troncs  droits,  grisâtres.  Ha- 
meaux d'un  gris  verdâtre.  Chatons  plus  précoces  que  les  feuil- 
les, plus  longs  et  plus  gros  que  ceux  du  Saule  viminal.  Feuilles 
longues  de  2  à  4  pouces,  larges  de  9  à  18  lignes  :  les  jeunes  co- 
tonneuses aux  2  faces;  les  adultes  glabres  et  d'un  vert  foncé  en 
dessus ,  d'un  gris  glauque  en  dessous  ;  pétiole  court,  canaliculé. 
—  Cette  espèce  croît  dans  les  bois  humides  ;  ses  rameaux  sont 
trop  fragiles  pour  servir  de  liens.  . 

Saule  AcuMiNi.  —  ^aZû:  acuminaia  Smith,  Engl.  Bot. 
tab.  1434*  —  Guimp.  et  Hayn.  tab.  ig3. '^^Salix  molUssima 
Smith,  Engl.  Bot.  tab.  iSoq.  (non  Ehrh.)  '— Stipules  subré- 
niformes ,  acuminées.  Feuilles  lancéolées  ,  ou  lancéolées-oblon- 
gues,  ou  oblongues-lancéolées,  plus  ou  moins  ondulées,  subden- 
ticulées ,  en  général  cotonneuses-incanes  (opaques  ou  luisantes) 
en  dessous.  Chatons  sessiles.  Ovaiie  à  stipe  aussi  long  que  la 
glande.  Style  plus  ou  moins  allongé.  Stigmates  indivisés  ou  bi- 
partis, filiformes.  Capsules  coniques,  pointues ,  sessiles,  coton- 
neuses. —  Buisson  haut  de  Ç  à  la  pieds,  très-touffu.  Écorce 
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des  vieux  troncs  d'un  grb  verdâtre.  Eoorce  des  raoeaux  adultes 
lisse,  blanchâtre.  Jeunes  pousses  cotonneuses*  Bourgeons  ovaie»^ 
obtus,  d'un  brun  jaunâtre,  légèrement  cotonneux.  Chatons  pré- 
coces, cylindracés,  longs  d'environ  i  pouce.  ËcaiUet^bractéal^ 
oblongues,  brunâtres,  soyeuses.  Fleurs-mâles  diaudres.Anthèrèa 
OYÀles-oblongues.  Stigmates  jaunes.  Feuilles  longues  de  3  à  4 
pouces,  larges  d'environ  i  ponce  ^  rugueuses  et  d'un  vert  foooé 
en  dessus ,  quelquefois, glabres  aux  a  faces;  pétiole  cotonneux > 
long  de  3  lignes.  Stipules  aussi  longues  que  le  pétiole. — Cette 
espèce  est  commune  dans  toute  rEurope,  a«  bord,  des  eaux  et 
dans  les  bois  humides.  On  en  cultive,  dans  les  jardins^  une  va- 
riété à  feuilles  panachées.  Les  rameaux  somt  asseï  flexibles. 

b)  Cha%o%t  femêllei  arqués. 

Saule  ingane.  —  Salix  ineana  Schrank.  —  SaUx  riparia 
Willd.  ^Guimp.  et  Hajn.  tab.  187.  ^-^SaUx  lavandulcefo^ 
lia  Lapeyr.  -*-  Salix  angustifoUa  Poiret.  ^-  Duham.  éd.  nov. 
vol.  3,  tab.  29.-— iSaZia:  rosmarinifoliaGovLan,~:'Salix  Ekeag" 
nos  Scopol. — Feuilles  lancéolées-linéaires  ou  linéaires-lancéolées 
-denticulées,  cotonneuses  en  dessous^  Chatons  subsessiles.  Écailles 
bractéales  presque  glabres,  ciliolées  .Ovaire  à  stipe  a  fois  plus  long 
que  la  glande.  Style  allongé.  Stigmates  bifides.  Capsules  ovoi- 
des-lancéolées,  glabres,  stipitées.  (Kock^  l.  c.)  ^--Buisson  haut 
de  6  à  12  pieds,  ou  petit  arbre  de  10  à  20  pieds.  Rameaux  d'un 
brun  noirâtre ,  ou  châtains ,  droits.  Feuilles  longues  de  2  à  3 
pouces ,  larges  de  2  à  4  lignes  ,  pubériiles  et  plus  ou  moins  in- 
canes en  dessus,  blanches  ou  incanes  en  dessous;  dentelures 
glanduleuses  ;  pétiole  très-court.  Stipules  peu  apparentes.  Cha- 
tons précoces,  grêles,  longs  de  9  à  18  lignes.  Écailles-bractéales 
jaunes ,  ovales ,  ou  elliptiques ,  obtuses.  Fleurs*mâles  diandres. 
Anthères  ovales.  Stigmates  pourpres.  —  Cette  espèce  croit  au 
bord  des  torrents  et  des  ruisseaux,  dans  les  vaUces  des  Alpes  ; 
on  la  cultive  conmie  aibre  d'ornement^  elle  fleurit  en  avril. 

/  Sectioh  VI.  CAPRES  Koch. 

BcaiUes-bracléalet  ditoolores  a^  sommet.  Chatoas 
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raux  :  les  florifères  sessiles^  accompagnés  d'un  invo- 
lucelle  de  plusieurs  bractées  subfoliacées.  Bourgeons 
floraux  accompagnés  de  bourgeons-foliaires.  Chatons- 
fructifères  plus  ou  moins  longuement  pédoncules.  An- 
thères jaunes  après  Tanthèse.  Capsules  longuement  sti- 
pitées.  (Kochy  L  c.  p.  6ô6.) 

Saule  Margeàu*  —  Salix  Caprœa  Linn.  —  ËDgl.  Bot.  tab. 
1488.  —  Guiipp.  et  Hayn,  tab.  igoL. -^  SaUx  tomeniosa  Se* 
ring.  —  SaUx  uîmifolia  Thuil.  —  l^lix  sphacelata  Smith  ^ 
£ngl.  Bot.  tab.  a33 3. —Bourgeons  glabres.  Stipules  rénifor- 
mes.  Feuilles  oyales,  ou  elliptiques,  ou  oboyales,  ou  OYales-ob- 
longues,  ou  ovales -lancéolées,  acuminées  (  à  pointe  recourbée  ) , 
ondulées,  crénelées  (ou  quelquefois  très-entières),  glabres  en  des- 
sus, cotonneuses  en  dessous  (ou  quelquefois  aux  s  faces).  Ovaire 
à  stipe  4  à  6  fois  plus  long  que  la  glande.  Capsules  oyales-lan- 
céolées,  cotonneuses.  —  Buisson  touRu,  ou  arbre  atteignant  a5 
à  3o  pieds  de  haut^  sur  i  pied  de  diamètre.  Écorce  des  vieux 
troncs  longitudinalement  rimeuse ,  d'un  gris  cendré  ;  celle  des 
branches  d'un  vert  olive  ou  grisâtre  ;  celle  des  rameaux  d'un 
jaune  verdâtre  ou  d'un  brun  roux.  Rameaux  très-tenaces^  longs 
(atteignant  souvent,  depuis  le  printemps  jusqu'en  automne,  6  à  8 
pieds  de  long  ).  Bourgeons  gros ,  un  peu  anguleux  :  les  floraux 
plus  gros,  d'un  brun  de  châtaigne;  les  foliaires  d'un  brun  clair 
on  d'un  vert  olive.  Chatons  plus  précoces  que  les  feuilles  (assena 
développés  dès  la  fin  de  l'automne),  longs  àe  12  à  18  lignes» 
soyeux,  gros,  très-denses,  ovales^cylindraoéi  (ovoïdes  avant  b 
floraison).  Éoailles-bractéales  oblongucs,  d'un  brun  noirâtre. 
Disque  d'une  seule  glande  oblongue.  Fleurs-mâles  diandres. 
Stigmates  jaunes.  Feuilles  longues  de  i  pouce  à  9  pouces^  en 
général  luisantes  et  d'un  vert  foncé  en  dessus ,  blanches  et  in« 
canes  en  dessous;  pétiole  long  de  2  à  3  lignes,  Chatoos-fructi- 
fères  pendants.  —  Cette  espèce,  connue  sous  les  noms  vulgaires 
de  Marceau f  Marsaulty  ou  MalsauU^  est  commune  dans  toute 
l'Europe,  ainsi  qu'en  Sibérie,  surtout  dans  les  bois;  du  reste 
elle  prospère  en  toute  sorte  de  terrains ,  tant  dans  les  plus  secs 


r» 


376  CLÂ5SE    DES    SÂUCmÉES. 

que  dans  les  plus  humides,  soit  à  Fombre,  soit  à  découTert;  elle 
fleurit  en  mars  ou  au  commencement  d'avril.  Sous  le  rapport  de 
l'utilité  ^  ce  Saule  ne  le  cède  à  aucun  de  ses  congëoèfes.  Son 
bois  est  blanc,  mêle  de  brun  ou  de  roux  au  centre,  plus  pesant 
et  plus  solide  que  celui  des  autres  Saules,  auquel  il  est  aussi  pré- 
férable comme  combustible;  il  s'emploie  pour  la  menuiserie 
commune,  et  comme  il  est  trës-fiaicile  de  le  fendre  en  lames  min- 
ces, on  en  fait  des  boîtes,  des  cribles,  des  rucbes,  etc.  ;  le  char- 
bon de  ce  bois  est  excellent  pour  la  fabrication  de  la  poudre  à 
canon.  Les  rameaux  sont  assez  tenaces.  L'écorce  est  employée  au 
tannage  des  cuirs  fins  ;  'on  s'en  sert  aussi  pour  teindre  en  noir 
le  chanyre  et  le  coton. 

Saule  a  oreillettes.  —  Saîix  aurita  liinn. — Engl.  Bot. 
tab.  14S7.  —  Guimp.  et  Hayn.  tab.  188.  —  Salià:  rugosa  Se- 
ringe. — Salix  uliginosa  Willd.  —  Guimp.  et  Hayn.  tab.  190. 
—  Salix  spaihulata  Willd.  —  Guimp.  et  Hayn.  tab.  189.  — 
Bourgeons  en  gënëral  glabres.  Stipules  rëniformes.  Feuilles  ob- 
ovales,  ou  oblongues-obovales ,  apiculees  (  à  pointe  recourbée), 
ondulées^  dentelées ,  rugueuses ,  pubescentes  en  dessus ,  coton- 
neuses en  dessous.  Ovaire  à  stipe  3  à  4  fois  plus  long  que  la 
glande^  Style  très-court.  Stigmates  ovales,  échancrés.  Capsules 
ovales-lancéolées ,  cotonneuses ,  stipitées.  —  Buisson  haut  de  6 
à  8  pieds  ;  écorce  des  vieilles  tiges  d'un  gris  cendré.  Rameaux 
brunâtres  ou  rougeâtres,  plus  ou  moins  divergents.  Chatons  plus 
précoces  que  les  feuilles,  ovales-cylindracés^  obtus,  soyeux , 
longs  d'environ  9  lignes.  Feuilles  longues  d'environ  2  pouces^ 
sur  I  y,  pouce  de  large ,  fermes ,  vertes  en  dessus ,  d'nn  gris 
glauque  en  dessous. — Cette  espèce,  qu'on  confond  vulgaire- 
ment avec  le  Marceau^  est  commune  au  bord  des  eaux  et  dans 
les  bois  marécageux;  elle  fleurit  en  mars  et  avril.  Ses  rameaux 
sont  assez  tenaces  pour  servir  d'Osiers. 

Saule  aqvatiqve.-^SoUo:  aquaticaSaâÛkf  Engl.  Bot.  tab. 
1473. — Guimp.  et  Hayn.  tab.  191 .  -^ Salix  acuminata  Hofifm. 
(non  Smith.)-— iSo/ix  cinerea  Linn. — £ngl.  Bot.  tab.  1897. 
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—  Bourgeons  incancs.  Stipules  réoiformes.  Feuilles  elliptiques- 
obovales,  ou  laDcéolées-obovales,  courtement  acnminéesy  dente- 
lées, subondulees  aux  bords ^  d'un  vert  grisâtre,  pube'rules  en 
dessus,  cotonneuses  en  dessous.  Ovaire  à  stipc  4  fois  plus  long 
que  la  glande.  Style  très-court.  Stigmates  ovales,  bifides.  Cap- 
sules ovales-lancéolees^ cotonneuses,  stipitëes.  {Kochj  Le.)  — 
Buisson  très-touffu,  haut  de  6  à  lo  pieds,  ou  petit  arbre  de  lo 
i  i5  pieds.  Écorce  ^isâtre  ou  d'un  gris  verdâtre.  Chatons  cy- 
lindracés  ou  ovales-cylindrace's ,  soyeux ,  plus  pre'coces  que  les 
feuilles.  Feuilles  peu  ou  point  rugueuses,  de  grandeur  variable. 
— Ce  Saule,  qui  n'est  probablement  qu'une  variété  du  Marceau^ 
est  commun  dans  les  mêmes  localités  que  le  précédent  ;  il  fleurit 
à  la  même  époque,  et  sert  aux  mêmes  usages. 

Saule  a  long  style.  —  Salix  stjrlaris  Seringe ,  Saules  de 
Suisse.  —  SaUx  phjrlicifolia  Linn.  —  Flor.  Dan.  tab.  io5a. — 
Salix  stjrlosa  De  Gand. — Salix  Amanaiana  Willd. — Guimp. 
et  Hayn.  tab.  i65. — Salix  Andersoniana  £ngl.  Bot.  tab.  2343. 
— Salix spireœfoUayfiïLà. — Salix nigricans Smith ^  £ngl.  Bot. 
tab.  i2i3.  —  Salix  rupestris  Smith,  Ëngl.  Bot.  tab.  ^342. — 
Salix  hirta  Smith,  Engl.  Bot.  tab.  i4o4*  —  Salix  coUnifolia 
Smith,  1.  c,  tab.  i4o3.  — Stipules  semi-cordif ormes.  Feuilles 
(de  forme  très- variable)  dentelées,  grisâtres  en  dessous  :  les  jeu- 
nes pubescentes  ;  les  adultes  glabrescentes.  Ovaire  à  stipe  a  fois 
plus  long  que  la  glande.  Style  long.  Stigmates  bifides.  Capsules 
ovoïdes,  longuement  subulées,  glabres,  pu  pubescentes. — Buis- 
son de  3  à  12  pieds.  Rameaux  plus  ou  moins  pubescents ,  en 
général  d'un  brun  noirâtre.  Feuilles  longues  de  i  pouce  à  3  pou- 
ces, minces,  point  rugueuses,  vertes  en  dessus,  ovales,  ou  ellip- 
tiques, ou  obovales ,  ou  lancéolées  ,  ou  lancéolées-obovales ,  ou 
lancéolées-oblongues.  Chatons  à  peine  plus  précoces  que  les  feuil- 
les, ovales-cylindracés. — Cette  espèce  est  commune  dans  les  Al- 
pes et  le  nord  de  l'Europe ,  au  bord  des  eaux;  elle  fleurit  en 
avril  ;  ses  rameaux  sont  très-tenaces. 


9T8  GUSSB   PES   SÀLICINÉES. 

Genre  PEUPLIER.  —  Populus  Tourn. 

Disque  cyathiforme  ou  cupuliforme,  indiyisé^  oblique- 
ment tronqué ,  rétréci  en  stipe  adné  à  la  base  de  Técaille* 
bractéale.  «—  Fleurs-mâles  4-  à  S-andres,  ou  12-  à  30* 
andres.  Filets  libres,  capillaires,  insérés  à  la  base  du  dis  - 
que.  —  Fleurs  femelles  :  Ovaire  1-loculaire,  multi-OTulé, 
stipité.  Style  court,  le  plus  souvent  bifurqué.  Stigmates  2, 
au  3,  ou  4,  2-lobés,  ou  bifurques,  ou  laciniés^  jsubpéta- 
loïdes.  Capsule  1-loculaire,  2-yalve;  polysperme;  yalres 
siéminifères  au  milieu  vers  leur  base.  Graines  aigrettées. 

Arbres  (la  plupart  très-élevés).  Racines  rampantes  et 
produisant  de  longs  rejetons  feuilles.  Rameaux  cylindrî-* 
ques  ou  anguleux.  Feuilles  inyolutées  en  yernationy.épar- 
ses,  pétiolées  (par  exception  subsessiles  ] ,  dentelées,  ou 
dentées  (quelquefois  en  outre  lobées  ou  anguleuses),  non- 
persistantes,  le  plus  souvent  aussi  larges  ou  presque  aussi 
larges  que  longues;  celles  des  rejetons  et  des  jeunes  pous- 
ses-terminales en  général  beaucoup  plus  grandes  et  non- 
conformes  aux  autres  feuilles  ;  dentelures  le  plus  souvent 
glanduleuses  au  sommet  et  courbées  en  dedans;  pétiole  eu 
général  long,  grêle ,  2-glanduleux  au  sommet,  le  plus  souvent 
aplati  bilatéralement  (excepté  aux  deux  bouts,  d'où  résulte 
la  mobilité  qui  imprime  un  caractère  si  particulier  au  feuil- 
lage des  Peupliers).  Stipules  membranacées^  étroites,  ca- 
duques. Boui^eons  enveloppés  d'écaillés  imbriquées  (  le 
plus  souvent  enduites  d'une  substance  balsamique,  vis- 
queuse, gommo-résineuse)  :  les  floraux  aphylles,  plus  gros, 
latéraux  (sur  les  ramnles  de  Tannée  précédente) ,  ou  laté- 
raux et  terminaux.  Gbatons  sessiles  ou  pédoncules,  multi- 
flores,  cylindracés,  pendants,  plus  précoces  que  les  feuil- 
les :  les  femelles  en  général  plus  longs  et  moins  serrés  que 
les  mâles.  Écailles-bractéales  glabres  ou  poilues,  lobées, 
ou  palmatiûdes,  ou  fimbriées,  en  général  non-persistantes. 
Capsules  verdâtres,  glabres.  Anthères  de  couleur  pourpre. 

L'utilité  des  Peupliers  n'est  pas  moins  multipliée  que 
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celle  des  Saules.  De  même  que  ces  deniîersji  la  plupart  des 
espèces  prospèrent  dans  les  terrains  les  plus  ingrats,  et, 
malgré  la  qualité  médiocre  de  leur  bois,  ils  sont  d'un 
meilleur  rapport  que  beaucoup  d'autres  arbres,  grâce  à  la 
rapidité  de  leur  croissance.  La  plupart  se  multiplient  éga- 
lement, ayec  la  plus  grande  facilité,  de  boutures,  ou  des  re- 
jetons de  leurs  racines.  Les  feuilles  et  les  jeunes  pousses 
peuvent  servir  de  fourrage  au  bétail.  Les  rameaux  de  quel- 
ques espèces  sont  flexibles  comme  ceux  des  Osiers,  et 
servent  aussi  à  faire  des  liens ,  des  paniers  et  autres  ou* 
vrages  de  vannerie.  Le  bois  des  Peupliers  peut  être  em- 
ployé avec  avantage  à  la  teinture  des  laines.  Enfin,  le  coton 
qui  enveloppe  les  graines  de  ces  arbres  est  applicable  aux 
mêmes  usages  que  celui  des  graines  des  Saules. 

Sacnos  I.  LEUGE  Reichb. 

Rameaux  et  ramules  cylindriques.  Jeunes  pousses-termi- 
nales et  rejetons  (chez  certaines  espèces  aussi  les  bour- 
geons ,  la  face  inférieure  des  feuilles ,  et  les  jeunes  ra- 
mules) cotonneux,  ou  veloutés,  ou  pubescents.  Feuilles 
-ramulaires  en  général  aussi  larges  ou  presque  aussi 
larges  que  longues,  à  pétiole  long,  grêle,  aplati.  Fleurs- 
mâles  4-  à  8*andres.  Ecailles-bractéales  plus  ou  moins 
poilues ,  ou  laineuses ,  palmatifides  (  excepté  chez  une 
espèce).  Stigmates  à  lanières  étroites,  divariquées.  Cha- 
tons-fructifères plus  ou  moins  serrés. 

A.  Ecailles-bractéales  tantôt  indivisées  y  tantôt  légèrement 
incisées  au  sommet  :  celles  des  Jleurs-mâles  laineuses  ^ 
celles  des  fleurs-femelles  légèrement  poilues^  caduques. 
ChatonS'femMes  beaucoup  plus  grêles  que  les  chatonS' 
mdles.  Disque  des  fleurs-femeUes  cupuUforme ,  beaucoup 
plus  courtque  Vovaire.StyletTès'Court,  indivisé*  Stigmates 
jaunes,  'i-partis  {à  lanières  linéaires^  égales),  confluents 
par  la  base^  de  manière  à  former  une  croix  peUée. 

Peuplier  blanc. — Populus  àlbaLinn,  —  Eogl.  Bot.  tab. 
1618.  — Groimp,  et  Hayn.  lab.  moft.*-P«pitfrii  major  Mill. 
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—  Populus  nWea  Willd.  Arbr.  —  Bourgeons  point  visqueux , 
cotonneux  (étant  jeunes)  de  même  que  les  jeunes  pousses.  Feuil- 
les cotonneuses  (d'un  blanc  de  neige)  en  dessous  (les  ramulaircs 
aduhes  souvent  glabrescentes  ) ,  d'un  vert  foncé  et  luisantes  en 
dessus  :  les  ramulaires  ovales,  ou  ovales- oblongues,  ou  ovales- 
orbiculairesy  (^tuses^  sinuées-anguleusesy  ou  sinue'es-creneléesi 
ou  sinuées-dentées,  arrondies  ou  subcordiformes  à  la  base  ;  celles 
des  rejetons  et  des  jeunes  pousses-terminales  ovales,  ou  ovales-lan- 
céolées, ou  palmées,  érosées-dentelées  ou  denticulées ,  3-ou  5-lo- 
bées ,  pointues,  arrondies  ou  cordiformes  à  leur  base. — Arbre  de 
70  a  100  pieds,  sur  3  à  5pieds  de  diamètre. Gimeample,  conique. 
Écorce  des  vieux  troncs  grisâtre,  rimeuse.  Brancbes  et  rameaux 
à  écorce  lisse ,  d'un  gris  verdâtre.  Bourgeons  ovales  ou  coni- 
ques ,  pointus ,  roussâtres  et  luisants  après  la  chute  du  duvet. 
Gliatons-mâles  longs  de  3  à  5  pouces,  gros,  très-serrés,  très- 
laiueux,  ovoïdes  avant  la  floraison,  à  écailles  obovales  ou  cunéi- 
formes-obovales ,  roussâtres,  érosées  ou  légèrement  incisées  au 
sommet.  Disque  des  fleurs-mâles  cjathiforme ,  jaune.  Étamines 
à  anthères  pourpres.  Chatons-femelles  très-grêles ,  courtement 
pédoncules,  à  écailles  ovales,  ou  ovales-lancéolées ,  acuminées, 
d'un  jaune  verdâtre ,  presque  glabres ,  tantôt  indivisées ,  tantôt 
incisées  au  sommet  ou  érosées.  Ovaire  ovoïde ,  acuminé ,  d'un 
jaune  verdâtre.  Stigmate  petit,  jaunâtre,  à  lanières  étroites, 
sublinéaires,  subobtuses,  révolutées  aux  bords.  Feuilles  fer- 
mes, plus  on  moins  longuement  pétiolées  :  les  ramulaires  ordi- 
nairement longues  de  I  V>  à  2  Va  pouces,  sur  i  à  2  pouces  de 
large.  Feuilles  des  rejetons  et  des  jeunes  pousses-terminales 
souvent  longues  de  6  pouces  sur  5  pouces  de  large.  Pétiole 
moins  fortement  aplati  que  chez  le  Tremble.  Stipules  linéai- 
res-lancéolées. Ghatons-fiructiferes  grêles.  Gapsules  petites, 
ovoïdes,  acuminées,  verdâtres. — Cette  espèce,  nommée  vul- 
gairement Peuplier  hlancy  Blanc  de  Hollande  j  Abèle^  et 
Fpreau,  est  commune  en  France  et  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Europe  ;  elle  se  plaît  surtout  dans  les  lieux  frais  et 
humides;  mais  elle  prospère  également  dans  les  terrains  secs, 
tandis  qu'elle^se  refuse  à  croître  dans  les  sob  glaiseux.  La  flo- 


FAMILLE    DES   SALICINÉES.  381 

raison  a  lieu  vers  la  fin  de  mars  ou  au  commencement  d'avril , 
longtemps  avant  le  développement  des  feuilles.  Ce  Peuplier  vit 
70  à  80  ans,  et  il  acquiert  presque  tout  son  développement  dans 
l'espace  de  3o  à  40  ans.  Son  bois  est  blanc ,  quelquefois  jau- 
nâtre au  centre  (celui  de  la  racine  marbré  de  brun),  léger,  te- 
nace et  d'un  grain  fin  ^  il  est  plus  estimé  pour  la  menuiserie 
que  celui  des  autres  Peupliers  indigènes  :  dans  le  midi  de  la 
France,  on  l'emploie  presque  exclusivement  à  toutes  les  boise- 
ries de  l'inté^eur  des  maisons  ;  les  tourneurs,  les  charrons,  les 
layetiers  et  les  sculpteurs  en  bois ,  en  font  aussi  une  grande 
consommation  ;  enfin  il  peut  suppléer  la  gaude  ou  le  bois-jaune 
pour  teindre  les  laines  en  jaune.  Les  feuilles  et  les  jeunes  pous- 
ses ,  soit  sécbées ,  soit  en  vert,  fournissent  un  fourrage  agréable 
au  bétail.  On  forme  avec  le  Peuplier-blanc  de  très-belles  ave- 
nues ,  et  on  le  plante  fréquemment  dans  les  bosquets,  où  son 
feuillage  mobile  et  d'un  blanc  argenté  produit  un  effet  très-pit- 
toresque. 

B.  Ecaille S'hractéales  {tant  des  chatonS'mdles  que  des  cha^ 
tons-femelles)  palmatifides,  garnies  de  longs  poils  soyeux. 
Chatons-femelles  presque  aussi  gros  (à  V époque  de  la  /7o- 
raison)  que  les  chatons-mâles.  Disque  des  fleurs  femelles 
cyathiforme,  recouvrant  tout  Voifoire.  Style  bifurqué. 
Stigmates  distincts^  pourpres^  obliquement  peltés,  subfla- 
belUf ormes f  irrégulièrement  3-om  ^-fides.  '— Jeunes  pous- 
ses  et  jeunes  feuilles  {du  moins  celles  des  rejetons  et  des 
jeunes  individus)  cotonneuses,  ou  floconneuses,  ou  pubes* 
centes. 

â)  Fewillet  det  rejetons  et  det  jeunet  pouites^terminalet  pàlmatinerviet, 

sow)ent  5-(m  ^•^lobiet. 

Peuplier  Grisabd.  —  Populus  canescens  Smitb,  Ëngl. 
Bot.tab.  1619. — Guimp.  et  Hayn.  tab.  aoi. — Populus  alba 
Wiild.  Arb.  —  Bourgeons  pulvérulents  ou  cotonneux,  point 
visqueux.  Feuilles  d'un  vert  foncé  en  dessus,  cotonneuses  (d'un 
blanc  plus  ou  moins  cendré)  en  dessous  :  les  ramulaires  (finale- 
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pour  un  bon  remède  antiscorbutique  et  antisyphilitique.  Les 
cendres  contiennent  beaucoup  de  potasse.  Le  charbon,  très- 
mauvais  comme  combustible,  est  l'un  des  meilleurs  pour  la  fa- 
brication de  la  poudre  à  canon. 

Peuplier  a  grandes  dents.  —  Populus  grandidentata 
Michx.  Flor.  Bor.  Amer.  — Mich.  fil.  Arbr.  vol.  3,  le. — Ra- 
meaux et  ramules  cylindriques.  Feuilles  floconneuses  aux  a  fa- 
cesy  finalement  glabres  :  les  ramulaires  suborbiculairc^,.  ou  ova- 
IcSy  ou  rhomboïdales,  ou  deltoïdes,  subacuminées,  poigttnes,  si- 
nnëes-dentées  ;  cellesdes  rejetons  et  des  jeunes  pousses-terminales 
ovales  ou  subcordif ormes,  acumiife'es,  érosées-dentelées.-^Arbre 
d'environ  ^o  pieds,  sur  i  pied  de  diamètre.  Écorcfi^du  tronc 
verdâtre,  lisse  (rimeuse  à  la  base  des  vieux  troncs).  Cime  lâche. 
Branches  peu  nombreuses,  vagues.  Bourgeons  coniques,  poin- 
tus, d'un  brun  de  châtaigne.  Feuilles  fermes  (les  jeunes  cou- 
vertes d'un  davet  floconneux^  blanchâtre),  d'un  vert  gai  en  des- 
sus, d'un  vert  pâle  en  dessous  :  les  ramulaires  longues  de  i  pouce 
h  3  pouces,  tantôt  aussi  larges  que  longues,  tantôt  moins  lar- 
ges, à  base  arrondie  ou  tronque'e  ;  celles  des  rejetons  et  des  jeu- 
nes pousses-terminales  3  à  3  fois  plus  grandes,  à  base  arrondie, 
ou  tronquée,  ou  plus  ou  moins  profondément  cordiforme.  Pe'tiole 
trës-grêle,  aplati,  souvent  pourpre  ou  violet  ainsi  que  les  ner- 
vures. Chatons-mâles  semblables  à  ceux  du  Peuplier-Tremble. 
Chatons-femelles  (suivant  la  figure  de  l'ouvrage  de  M.  A.  Mi- 
chaux) grêles,  un  peu  lâches.-^ Cette  espèce  croît  au  Canada  et 
aux  États-Unis,  tant  au  bord  des  marais  que  dans  les  localités 
sèches.  On  ne  la  cultive  que  comme  arbre  d'ornement.  Son  bois 
est  inférieur  à  celui  de  la  plupart  de  ses  conge'nères. 

G*  ÉcaiUeS'bractédles  palmatifides ,  garnies  de  longs  poils 
soyeux.  Stigmates  sessiles,  pourpres^  point  peltes,  con- 
fluents par  leur  hase,  profondément  Z-lobés,  réfléchis  : 
lobes  inégauXf  divergents.  Jeunes  pousses  et  rejetons  gla' 
hres.  Feuilles  {même  les  jeunes)  puhescentes  seulement 
aux  bords,  ou  très-glabres. 

P^UPUER  Faux-Tremble.  —  Populus  tremuloides  Mich. 
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Flor.  Bor.  Amer.  — Duham.  éd.  nov.  vol.  a,  lab.  53. — Popu- 
lus  lœi^igata  Willd.  — Populus  grœca  Willd.  —  Duham.  cd. 
»oy.  vol.  a,  tab.  54»  —  Populus  atheniensis  HoiiuL — Popu- 
lus cordata  Hort.  Par. — Bourgeoas  glabres,  visc[ueux.  Feuilles 
discolores  (d'un  vert  fonce  en  dessus,  d'un  vert  glauque  en  des- 
sous), suborbiculaireSy  courtement  acuminées,  acérées,  fiuemeot 
dentelées,  ou  ërosées-crénelées  :  les  ramulaires  ovales  ou  lon- 
guement pëtiolees,  souvent  obliques,  à  base  arrondie,  ou  tron- 
quée, ou  subcordiforme;  celles  des  jeunes  pousses-terminales  la 
plupart  cordiformes,  subobtuses,  équilatérales.  Chatons-femelles 
à  écailles  marcescentes.  — Arbre  en  général  d^environ  3o  pieds, 
sur  5  à  6  pouces  de  diamètre.  Écorce  du  tronc  verdâtre ,  lisse 
(  excepté  vers  la  base  des  vieux  troncs,  où  elle  devient  rimeuse). 
Branches  et  rameaux  à  écorce  brune.  Bourgeons  coniques^  poin- 
tnSf  luisants,  d'un  brun  de  châtaigne.  Chatons  plus  précoces 
que  les  feuilles^  très-soyeux,  longs  de  i  pouce  à  2  pouces.  Feuil- 
les fermes ,  assez  semblables  à  celles  de  l'Abricotier  :  les  ramu- 
laires larges  de  i  pouce  à  a  pouces ,  à  pétiole  long  de  i  pouce 
à  3  pouces ,  souvent  rougeâtre  de  même  que  la  côte  et  les  ner- 
vures. Feuilles  des  rejetons  et  des  pousses-terminales  longues 
de  3  à  6  pouces,  en  général  à  peu  près  aussi  larges  que  longues. 
Stipules  subulées.  Chatons-fructifères  denses,  cylindracés,  longs 
de  2  à  3  pouces.  Capsules  petites ,  ovoïdes ,  acuminées ,  verdâ- 
tres.  —  Cette  espèce  croît  au  Canada  et  dans  les  provinces  mé- 
ridionales des  États-Unis.  L'élégance  de  son  feàfB^'liii  fait 
trouver  place  dans  h$  plantations  d'agrément.  Aé  t(Sùo1gnage 
de  M.  Utichaux ,  son  bois  n'est  employé  à  Ufâni  iisage ,  aux 
États-Unis. 

SBCTXoif  n.  LEUGOIDES  Spach. 

Rameaux  et  ramules  cylindriques.  Rejetons  ,  jeunes 
pousses  et  jeunes  feuilles  couverts  d'un  duvet  pulvéru- 
lent,  floconneux,  non-persistant.  Feuilles  pàlmati-ner- 
vées,  point  palmati-lobëes  ni  anguleuses,  très-larges  : 
pétiole  aplati  seulenoient  vers  le  sommet,  cylindrique 
inférieurement.  (Fleurs  lAcomplétement  connues.) 

BOTANIQinB.    PHAir.   T.   X.  25 
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Pevplieb  HÉTÉftowiTLLE. — Pofttius  heteràpfyUd  limi.  — 
Dubalii.  éd.  nor.  toI.  2^  hb.  53. — Mich.  fil.  Aib.  3,  tab.  9. 
—  Feuilles  oValeft  tm  suborbicnlairés ,  bbinses,  on  sabacmni- 
nées,  denticiilées ,  6îl  érosées-diA)teléês ,  ordinairement  cordi- 
fonnes  k  la  base  (à  lobes  écjaitants)  :  les  adidtes  Cabres  en  des- 
sus, pnbëmles  en  dessotis.  — Âlbit  àtteigtiânit  70  à  80  pieds, 
sur  2  à  3  pieds  de  diamhre.  Éooroe  des  titfiix  troncs  très- 
i^paisse,  prcrfondément  rimense.  Branches  et  raineàitt  k  écoree 
d'un  rert  clair,  di^po^  en  tête  ainple  et  tOdfEiiè.  Feuilles  lai^ 
jges  de  3  à  12  ponces  :  les  jeunes  d'un  bladc  iiicade  aux  â  fa- 
ces; les  àduHes  fermes,  d'un  vert  un  peu  glauque.  CbatoUs 
(suivant  M.  Micbaux)  longs  d'enrîron  3  pbùcei.— Cette  es- 
p^,  nommée  yulgairement  Peuplief'  afgetttéj  bd)ite  lesËta&- 
Unis;  mais  elle  n'est  commune  que  dans  les  proVlncfeS  lè^  pltt§ 
méridionales  ;  elle  croît  dans  les  bas-fonds  bumMes  Ott  inaréca- 
geux.  Son  bois  est  blanc,  au  centre  d'un  jaune  tiraht  stir  le  rouge; 
il  est  de  qualité  ttès-tnëdîocre,  et  peu  ou  point  einplojé  eii  Amé- 
rique. Ce  Peuplier  mérite  uûe  placé  dans  les  platotâtion&  d'agi*e'- 
ment;  mais  il  paraît  résister  avec  peiHe  an  dittiat  dti  bord  de 
Ift  France. 

Sectioi  ht.  ÀI&ËîtLOS  fteichenb. 

Bourgeons  et  jeunes  feuilles  visqueux,  ordinairement  gla- 
*  bres,  jamais  cotonneux.  Rameaux  et  jeunes  pousses  cy- 
lindriques ou  polyèdres.  Feuilles  aussi  larges  ou  près* 
que  aussi  larges  que  longues ,  jamais  ni  anguleuses,  ni 
palmatilobées,  presque  concolores  (d'un  vert  dair)  aux 
2  faces  :  pétiole  aplati,  long,  grêle.  Ecailles-bractéales 
glabres,  indivisées,  fimbriées.  Fleurs-mâles  8-  à  30- 
andres.  Stylé  bifurqué.  Stigmates  rénifermes  ou  sub- 
orlHculaireSy  dbliquement  peltés,  crénelés  aux  Jbordéi, 
jaunes,  minces )  réflecbis.  Chatons- fruetifèrss Irès^lâ- 
cbes,  moniliformes. 

PMontim  tf om.  «^  PiPpRliEi^  n%nt  tirin.-^Blâéàtir.  Herb. 


tâb.  2148.  —  Engl.  Bot.  tab.  îgto. — Gilimp.  et  Hayn.  tab. 
304.  —  Braiicltfes  ëlaldes.  Feuilles  deltoïdes,  ou  ovales,  ou  sub- 
rbomboïdâles,  adtiitliiiëes,  âcëtéé^^  etéuAéeÈ,  ou  dentelées,  trës- 
glabres,  ordinairemetit  tnoids  larges  que  longues.  Stipules  ova- 
les, acuminées.  Stigmates  sUborbiculàiréS ,  courtement  !2-lobës 
au  Sùintnèt;  —^  Ârbrè  àtteigtiaiSt  80  pieds  et  plus,  sut  3  à  4 
^&ds  de  diâikiètte.  BiÀficfaés  lôtigues,  trës-tanieu^es.  Cime  affi- 
lie, cOtii^tkci.  Boi^blâiie,  tendis,  ienaee,  souvent  marbré  de 
bi'uti  Vers  le  eehtit.  Ètùtcè  d«  vieux  troncs  d'un  giis  eendré, 
l^tteûSé.  R^eâtkt  d'Utt  Mâttc  vcrdâtré.  RàmuleS  jailnes  ou 
bnm^,  ob&cùt^ént  mgtilenit.  Bourgeotts  ovales-oblotigs,  âeu- 
ntibés,  jàUnâtréS,  OU  bttittâttes,  glabres.  Gbàtoûs  beaucoup  plus 
précoces  que  les  feuilles,  longs  de  10  à  20  lignes,  arqués,  tjf^ 
lindracés,  densiflores  :  les  mâles  sessiles;  les  femelles  pédon- 
ciilâ.  fitâdllé^-bl^tiitfàlé^  jàutiâti^e^ ,  sublrhomboïdales ,  bordées 
dé  léft^^âb  pourpre^;  U^  écailles  des  cbâtbns-mâles  cadU({ueS 
afâiit  l^âutbè^^  Celtes  deiî  chàtoîis-femelles  caduques  peu  aptes 
répànonisseinent.  Fleiirs-mSles  ùrdinàiremeût  64  8-ândres  : 
fiietis  blancs;  atithères  potlrptes.  Ovaire  ànbgbbuléux ,  4-sul- 
qtié,  ptésque  iiécoutert  pât  le  disque.  Style  court.  Stigmâiei 
pnties,  condupliqttés,  recouvtant  presque  tout  l'ovaire.  Disque 
cyatbiforme ,  jaune ,  plus  court  que  l'ovaire.  Feuilles  fermes , 
en  génital  lOfigUes  d'environ  3  pouces ,  sut  3o  lignes  de  large 
(celles  ieh  rejetons  et  des  pousses-gourmandes  souvent  lon- 
gtiéB  dâ  5  à  6  ponces,  sur  à  peu  près  autant  de  large),  àr- 
riSMies  6u  cunéifôtmes  vêts  leur  base ,  terminées  en  pointe 
ptiftbliiisoiûs  allongée,  très-entière;  dentelures  infléchies,  i-à  4* 
glaûAAYetises  ;  pétiole  toitgé  ou  jaunâtre^  en  général  moins  long 
({ue  la  lame.  €hatotis-£nteti(ères  lotigs  de  a  à  3  pouces. — Le 
PéupUêr  TkoiV  (auquel  en  applique  aussi  le  nom  impropre  d'O- 
sier  htanc)  est  commun  dans  tes  climats  tempérés  de  l'Bttrvpé; 
il  ne  prospère  que  dans  les  localités  découvertes  et  dans  tm  sot 
frais  )  aussi  se  plâtr-il  surtout  au  bord  des  eaux  et  datts  lëâ  prai- 
fit^  Ittitaides.  Sa  ttèissance  eft  très-rapide ,  mais  il  ne  dtire 
gubtè  jAus  dé  80  knÈ.  Il  se  tnultipliè  de  botttûres  (m  de  drà- 
geofiâ  àù!s&  fadleoieùt  i|ae  le  «;  Atùteà.  Se»  refett  soât  ttës^teti- 
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bles,  et  peuvent  suppléer  les  Osiers,  pour  faire  dfs  Ueas  ou  de 
la  Tannerie.  Les  feuilles  et  les  jeunes  pousses  fournissent  au  bé- 
tail un  bon  fourrage.  I^écorce  .donne  des  teintures  jaunes,  et 
elle  s'emploie  au  tannage.  La  substance  gouuno-rësineuse  que 
les  bourgeons  contiennent  en  abondance,  fait  la  base  de  l'onguent 
dit  populeum  :  préparation  pharmaceutique  qu'on  emploie  à 
l'extérieur,  à  titre  de  remède  cahnant,  mais  dont  les  propriétés 
sont  plutôt  dues  k  des  substances  narcotiques  qui  entrent  dans 
sa  composition.  Le  bois  du  Peuplier  noir,  de  qualité  très-mé- 
cUocre  conmie  combustible,  est  plus  filandreux  que  celui  des 
autres  Peupliers^  on  l'emploie  fréquemmffit  à  fûre  des  plan- 
ches, de  la  charpente  légère,  de  l'el>énisterie  commune,  de  la  yo- 
lige,  etc. 

Peuplier  fyrabudal.  —  Populus  pyranùdaUs  Roz.  Dict. 
d'Agric.  —  Populus  dilatata  Ait.  Hort.  Kew.  ^-^Popûbisfas- 
tigiata  Pers. — Populus  italica  Mœnch. — Branches  verticales. 
Feuilles  deltoïdes,  ou  subrhomboïdales,  acuminées,  acérées, 
crénelées,  très-glabres,  ordinairement  plus  larges  que  longues. 
Stipules  ovales,  acuminées. — Arbre  de  70  à  loo  pieds  de  haut, 
sur  3  à  4  pieds  de  diamètre.  Tronc  très-droit,  ordinairement 
relevé  de  grosses  cotes  ;  écorce  finalement  rimeuse ,  d'un  gris 
verdâtre.  Branches  .Irès-nombreuses ,  élancées ,  subverticillées 
presque  dès  la  base  du  tronc,  formant  une  tête  pyramidale 
très-allongée.  Rameaux  et  ramules  jaunâtres  ou  d'un  gris 
vordâtre.  Chatons  mâles  (les  femelles  sont  inconnus)  et  bour- 
geons conune  ceux  du  Peuplier  noir.  Feuilles  assez  génânde- 
ment  un  peu  plus  larges  que  longues,  du  reste  semblabks  à 
celles  du  Peuplier  noir.  —  Cette  espèi^'.^tonnue  sous  les  nomç 
vulgaires  de  Peuplier  d'Italie,  Peuplier  de  Lombardie ,  ou 
Peuplier  p^amidal,  paraît  originaire  d'Orient  ;  elle  fut  intro- 
duite de  la  Lombardie  en  France  vers  1 760.  C'est,  comme  tout 
le  Hionde  sait,  l'un  des  arbres  les  plus  recherchés  pour  les  plan- 
tations d'agrément,  et  qui,  d'ailleurs,  s'eny^e  aux  mêmes  usa- 
ges économiques  qne  le  Peuplier  noir  ;  il  o&e  en  outre  l'avan- 
tage de  croître  encore  plus  rapidement  que  celui-ci,  et  de  s'ac- 
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Gommoder  de  tous  les  sols,  la  ghise  exceptée  ;  da  reste  ;  les 
conditions  les  plus  favorables  à  son  prompt  développement  se 
trouvent  aussi  dans  les  terrains  frais,  fertiles  et  découverts  :  k 
la  faveur  de  ces  circonstances,  il  parvient,  dans  l'espace  de  aS 
k  3o  ans,  à  une  hauteur  trës-considerable.  Le  bois  du  Peuplier 
d'Italie  passe  pour  être  plus  solide  que  celui  du  Peuplier  noir, 
et  pour  être  plus  profitable ,  comme  combustible,  que  celui  de 
la  plupart  de  ses  congénères.  Ce  bois,  ainsi  que  l'écorce  et  les 
feuilles,  fournissent  d'excellentes  teintures,  surtout  pour  diver- 
ses nuances  jaunes,  et  l'on  a  même  assuré  que  sous  ce  rapport 
le  Peuplier  d'Italie  est  préférable  au  bois  de  Quercitrdn. 

Peuplier  du  Hudson.  —  Populus  hudsonica  Micbx.  fil* 
Arb.  3,  tab.  lo,  fig.  i.  —  Populus  betulœfolia  Pursh,  Flor. 
Amer.  Sept.— Ce  Peuplier  parait  ne  différer  du  Peuplier  noir 
qu'en  ce  que  ses  jeunes  pousses,  ses  pétioles  et  la  surface  in* 
férieure  de  ses  feuilles  sont  légèrement  pubescents ,  et  que  ses 
stipules  sont  linéaires-subulées.  Cette  espèce  croît  dans  le  nord 
des  Étatfr-Unis  et  au  Canada. 

b)  J9unet'pouu9t  et  ramulet  {et  quelquefois  auiii  les  rameauûe  plus  adul* 
tes)  polyèdres,  à  angles  marginiformes  ou  aliformes,  formés  par  l'épi" 
derme  de  l'écoree,  et  correspondants  aux  faiseeaux-vaseulaires  qui 
pénètrent  dans  les  pétioles, 

Psupusa  xoNiLiFÈRE.  — -  Populus  mcmUfera  Ait.  Hort. 
Kew. — Wats.  Dendr.  Brit.  tab.  loa. — Populus  caroUnensis 
Borkb. — Populus  virginiana  Desfont.  Hort;  Par. — Bourgeons 
visqueux,  bruns.  Jeunes  pousses  à  ailles  marginiformes,  min- 
ces, jaunâtres,  point  subéreux,  s'oblitérant  ]a  deuxième  ou  troi- 
sième année.  Feuilles  deltoïdes,  ou  subrbomboïdales,  ou  ovales, 
acnminées,  acérées,  érosées-denteléés  ou  crénelées ,  quelquefois 
subcordiformef  à  la  base,  en  général  à  peu  près  aussi  larges  que 
longues  :  les  jeunes  ciliolées;  les  adultes  ordinairement  très-gla- 
bres.— Arbre  atteignant  loo  à  120 pieds  de  haut,  sur  2  à  3  pieds 
de  diamètre.  Tronc  cylindrique,  point  sillonné,  à  écorce  finale- 
ment d'un  gris  brunâtre,  rimeuse.  Brancbes  étalées,  très-rameu- 


çf S,  d'HP  gri«  verd4fre,  formanç  npe  0^e  a|»plp^  touffîe,  arrpwiiCf 
]|aDmk$  j^^oeç.  Boi^  ^^n^ce,  b|anc,  b^U^tre  ^u  c^trç^  Jeiuieç 
pouç^^s  4'w>  vert  j^upâtre  qa  oliyc.  BQPrgeop^  )p^&p  c«OW»P«t 
ppiptus ,  d'un  brm  de  cjiâ^igne.  Ct^tçp?  pp  peu  p}i|s  pr^'c(Hî«f 
qpe  Içs  feuilles  :  le^  ipâl^ç  longs  4'epyirop  3  poppçs ,  giQs,  py? 
lip^rapp^ ,  ire5-4çnse»,  {sçç^iles  ;  fcs  fiwpeljpi  Iq^j^  d«  i  Va  pppcc 
^^  pouces,  greleç,  pppeu  Uc)^,  p^Jo^cpl^.  !l^caillçs-)>ractea- 
Ie8bi:pn4tf^s,  cunéiformes-Qrbicplai]reS|  ca4pqpe9  4^  T^ptlièse; 
cilslopgs,  inégaux.  Disqui;  cupulifprmfi  ;  c^lui  4f?  fleprs-fe- 
ipelles  engainant  seulement  la  base  de  To^aire.  Aptbères  pour- 
pres. Oyaire  oyoïde,  acnminë,  6-sulqué,  Style  3-<^u  4-furqpé. 
Stigmates  d'un  jaune  verdâtre,  reniformes-bilobés ,  fimbriolés 
de  cils  rouges.  Feuilles  fermes  :  celles  des  individus  adultes  en 
genpral  longues  d'environ  3  poupes,  et  larges  de  2  ^/^  pouces } 
bfi^  trpnquée,  ou  subcordi forme ^  pu  arrondie;  pe'tiole souvent 
plus  lopg  que  la  lame,  tantôt  blanchâtre,  tantôt  rougp.  -» Cette 
^pece,  qu'op  désigne  par  les  noms  vulgaires  de  Peuplier  suisse^ 
#i|  Peuplier  de  Virginie  y  parait  originaire  de  l'Amérique  8q>- 
tentrionale.  On  en  tire  le  même  parti  que  du  Peuplier  noir  et 
du  Peuplier  pyramidal,  mais,  au  témoignage  de  toutes  les  au- 
torités compétentes ,  c'est,  parmi  ses  congénères ,  Pespëce  dont 
la  culture  est  la  plus  avantageuse  ,  en  raison  dé  sa  cjroi^aiicc 
rapide;  dans  les  sols  frais  et  fertiles,  elle  pç^t  fJiÇgu^jfii^  1 4^s 
l'espace  d'une  vingtaine  d'années,  7op^dsdebaut,  sur  3  pieds 
de  diamètre  ;  du  reste,  elle  réussit  aussi  dans  les  localités  sè- 
ches, «oit  sablonneuses,  soit  autres. 


*  ^ 


P^upuupp  Vtv  Ç^iîJ^^j^x^PQpulus  catu^dei^sis  ((e^fout.  Hoçt. 
P^. — nQcbx.  fil.  Arl>,  iç.— R«ueawi^-^j4îps  anguleux  4e 
mêipe  que  lest  jfiupes  pou$sç$  :  angles  prpsqup  aUCpnnes,  finale- 
ipept  $id)éreux.  FçuiUe^  4elt(u4^s,  pu  pyalf  s-44W^'4es^  pu  çpi:- 
4jJronne$  (sprpput  sur  les  rej^tfips  et  $nr  les  ii^^jj^uç  jeunps), 
açifpiipéçs,  apérçe9)  dentelées,  paérospç^-crépeléps^  mpius  larges 
quç  lopgues,  glabres.  Bourgeops  visqueux,  brun$.  — Arbre  at« 
içigU^t  70  à  8o  piçds  de  h^Ut ,  su;*  3  à  4  pieds  de  diamètre. 
Tfppc  siilQnpé.  Giiue  fUK^ple>  cppiqu^.  Branches  pius  ou  mçii^ 


distinctement  relevées  de  rebords  blanchâtres  (provenant  des  an- 
gles  des  rameaux).  Rameaux  d'un  brun  verditre.  Feuilles  fer- 
lias ,  plus  grandes  que  celles  de  l'espèce  précédente^  pétiole 
veuge  ou  d'un  jaune  verdâtre  i  celui  des  feuilles  des  individus 
adultes  en  général  plud  long  que  la  lan^e.  Cbatons*lemelles 
(eiûvant  M.  A.  Michaux  )  longs  de  6  à  8  pouces. — Cette  espèce 
eroil  au  Canada  et  aux  États-Unis,  ou  on  la  nonune  CoUon- 
^ood  (c'est-â-dire  arbre  à  cotoq);  elle  ne  prospère  que  dans 
ki  sob  frais  et  fertiles.  On  ne  la  cultive  que  comme  àri)re  d*or- 
Bemtnti 

Psp9MS|k  9E  Carolihi.  '^  Populus  anffdata  Linn.  — 
Mich^:.  fil«  Arb.  3 ,  tab.  la.  trrr  Rameaux  adultes  et  branches 
angulçu^  de  ménje  que  les  jeunes  pousses  :  angles  aliformes , 
finalement  subéreux^  Bourgeons  peu  ou  point  visqueux  y  verts. 
Feuilles  deltoïdes,  ou  ovales-deltoïdes,  ou  ovales,  ou  cordifor- 
mès  (surtout  celles  des  rejeton^  et  des  jeune$  individu^)?  ^çmui- 
nées,  dentelées ,  ou  érosées-crénelées,  glabres  :  celles  des  indi- 
vidus adultes  moins  Urges  que  longues.  —  Arbre  atteignant  8o 
pieds  de  h^ut,  sur  3  à  4  pi^s  de  diamètre.  Cime  ample ,  touf- 
fue» Aameau^  brunâtres,  à  angles  assez  épais,  persistant  pen- 
dant i  k^  9ns.  Jeunes  pousses  d'un  vert  olive ,  k  angles  ordi<^ 
i^ireiuent  rouget.  Feuilles  4es  jeunes  individus  et  des  rejetons 
longues  de  6  ^  io  pouces,  souvent  aussi  larges  que  longues. 
Feuille»  des  individus  adultes  longues  de  a  à  â pouces^  pétiole 
et  oôtes  jaunâtres  ou  rouges.  Beurgecms  courts ,  ovoïdes,  poin- 
tas. —  Cette  ^spèee  croit  dans  les  provinces  aiëridionales  des 
]|tal(s-Unisi  elle  «bonde  surtout  d^ns  ks  centrées  voisines  du 
Missis^pi,  et  ne  se  plaît  que  dans  les  bas^onds  marécageux  ou 
très-humides.  On  ne  la  cultive  que  comae  ariij^e  d'ornement; 
4a|i8  le  nord  de  la  France,  elle  souffre  souvent  du^&oid  et  ne 
pimri^  pRS  à  une  hauteur  considérable }  du  reste,, dans  les  lo- 
calités favorables,  son  accroissement  n'est  pas  moins  rapide 
que  c^liû  di|  Peuplier  suisse. 
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Section  IV.  TACAMAHACA  Spach. 

Bourgeons ,  jeunes  pousses  et  jeunes  feuiUes  glabres ,  ou 
pubescents  (jamais  cotonneux).  Hameaux  et  rejetons 
anguleux  étant  jeunes.  Feuilles  larges  ou  étroites,  dis- 
colores (d'un  vert  clair  en  dessus v  blanches  et  luisantes 
en  dessous  ) ,  jamais  ni  anguleuses  j  ni  palmatilobées  ; 
pétiole  subcylindrique,  point  comprimé ,  canaliculé  en 
dessus  :  celui  des  feuilles  des  riejetons  et  des  pousses 
terminales  très-court  chez  quelques  espèces.  Ecailles- 
bractéales  glabres,  indivisées,  fimbriées.  Fleurs-mâles 
12-à  SO^andres.  Style  2-à  4-furqué.  Stigmates  larges , 
subpeltés,  2-lobés.  Chatons-fructifères  longs,  un  peu 
lâches^  Dentelures  des  feuilles  non-cartilagineuses. 

a)  Feuillet  toutes  à  peu  prêt  conformet,  trèt-larget  [totivent  autti  larget 
que  longuet),  plut  ou  moint  longuement  pétioléet.  Pétiole  attes  grot^ 
aplati  au  tommet,  légèrement  eanmliculi  en  dêttut» 

PeupIiIer  de  l'Ontario.  —  Populus  candkans  Hort.  Kew . 
—  Mich.  fil.  Arb.  le. — Populus  nigraCatesh .  Gard,  i,  p.  et 
fig.  34.  —  Populus  ontariensis  Hortul.  —  Feuilles  cordifor- 
mes  (moins,  souvent  deltoïdes  ou  ovales,  à  base  arrondie  ou 
tronquée),  acuminées,  acérées,  inégalemeot  dentelées,  souvent 
pubërules  en  dessous.  Stipules  (des  feuilles  ramulaires)  grandes, 
lancéolées,  clu^tacées.  Rejetons  et  jeunes  pousses-terminales* 
fortement  anguleux.  •-*  Arbre  atteignant  40  à  5o  pieds  de  haut, 
sur  18  à  20  pouces  de  diamètre.  Éoorce  grisâtre  :  celle  des  vieux 
troncs  nmeuse.  Branches  cylindriques  de  même  que  les  vieux 
rameaux,  fonnant  une  cime  lâche,  arrondie.  Rameaux  d'un 
brun  de  Ghâtai^e.  Jeunes  pousses  finement  pubescentes.  Bour- 
geons longs^*  coniques,  pointus,  d'un  brun  jaunâtre.  Feuilles 
larges  de  !%  y^à  5  ponces,  d'un  vert  foncé  en  dessus,  d'un  blanc 
pâle  en  dessous  (celles  des  rejetons  de  même  forme  que  les  autres, 
mais  plus  grandes  et  moins  longuement  pétîolées,  ordinairement 
glabres  dès  leur  apparition)  :  cote  et  nervures  ordinairement 
roussâtres  à  la  face  inférieure;  pétiole  long  de  i  Va  pouce  à  3 


FAMILLE    DES    SALICmÉES.  393 

pouces,  souvent  d'uA  brun  de  Châtaigne,  ordinairement  pubes- 
crat  étant  jeune.  Ghatons-œâles  inconnus.  —  Chatons-femelles 
beaucoup  plus  précoces  que  les  feuilles^  pédoncules,  glabres,  à 
l'époque  de  la  floraison  longs  d'environ  i  pouce,  oblongs-cylin« 
dracés,  obtus,  très-denses.  EcaiUes-bractéales  jaunâtres,  sub- 
rbomboïdales ,  longuement  fimbriées,  caduques.  Style  court, 
2-furqué.  Stigmates  d'un  jaune  pâle,  réniformes-bilobés,  onda- 
lés  et  crénelés  aux  bords.  Disque  cyatbiforme ,  jaunâtre,  recou- 
vrant presque  tout  Fovaire.  Cbatons-fructifères  longs  de  3  à  5 
pouces.  Capsules  ovales -pyramidales,  obtuses,  assez  grosses, 
longues  d*envîron  a  lignes.  Pédicelles- fructifères  à  peu  près 
aussi  longs  que  la  capsule.  •—  Cette  espèce  babîte  le  Canada  ; 
c'est  probablement  celle  qu'on  désigne  dans  ce  pays  par  le  nom 
de  Peuplier''liard,  Elle  fleurit  en  mars.  Son  accroissement  est 
très-rapide,  même  dans  les  terrains  secs  et  médiocres.  Ses  feuil- 
les, ses  jeunes  pousses,  et  ses- bourgeons  ont  une  odeur  balsa- 
mique très-forte,  semblable  à  celle  du  PeupUer-Baumier,  Au 
témoignage  de  M.  A.  Micbaux,  ce  Peuplier  est  communément 
planté  autour  des  habitations,  dans 'quelques-unes  des  provinces 
les  plus  septentrionales  des  États-Unis^  mais  son  bois  est  tendre, 
et  peu  ou  point  employé.  On  le  cultive  en  France,  depuis  une 
quinzaine  d'années  seulement,  comme  arbre  d'ornement,  sous  le 

nom  de  Peuplier  du  tac  Ontario  (i). 

> 

b)  FmUieê  de  fçrmeê  trèt^ariiei  twr  le  même  individu  { et  tawitent  •et 
la  mêmepouite),  et  iuivant  l'âge  de  l'individu,  taujoureplus  longuee 
que  largee:  celles  des  rejetons  suJbcordiformes  ;  les  autres  souvent  très-^ 
allongées.  Pétiole  grêle,  semi^eyHndrique  au  sommet,  eanalieulé  eu 
dessus. 

Peuplier  Bausoer.— Po;7uZ2£5  balsamifera  Linn. — Duham. 
éd.  nov.  vol.  2,  tab.  5o.  —  Micb.  fil.  Arb.  3,  tab.  i3,  fig.  i« 
—  Populus  Tacamahaca  Mill.  Dict.  —  Populus  viminalis 
Hort.  Par.  (olim.)  — Populus  carutdensis  ¥oufpe. — Populus 


{\]  Dans  la  plupart  des  jardins  de  botanique  et  autres^  c'est  le  Popu^ 
lue  èéisamifera  qu'on  cultive  sous  le  nom  de  Populuê  eandieam. 


çandiçaaJi  Hor^ul.  -r?  Kejetops  et  j^un^  pouases-tenninalei  1^ 
gèfÇYaeot  angukux,  glabres.  Feuilles  acuminees,  glabres  )  le§ 
fanmlaires  lancéolç'e$  ),  au  laocëdëes-pbloDgues,  ou  lanc^l^ 
rbpD(il>QxdaleSy  ou  l^çéol^e^-obovales,  ou  elliptiques,  ou  ovales, 
pu  pvalçs^Qrbiculaires^  ou  pY^^-oblougues,  pu  ova^s-lanc^ 
lée$K^  P^  ob)oDgues-laKceoléç9,  quelquefois  ^ubcordiformes  àleipr 
bâ#e,  légèrement  crénelçe^,  longuement  pétiqlëes^  celles  des 
jeupfis  pousses-terminales  ovales,  ouqv2^-laAcépléçs,  ou  obtqn- 
gues4ancéolëes,  çourtementpé^ûlées(dumoini^l«s  supérieures), 
inégalement  dentelées  ou  crénelées^,  àb^  arrondie  ou  cordi-r 
forme.  Stipules  4es  feuilles-ramMl^tires  gra^deÇ/  oblongues-laQ* 
céolé^S,  cbartaoéçs.  —  Arbre  atteignant  80  pie^s  4ç  b^ut,  ^ur  4 
pieds  de  diamètre.  Racioes  trçs-)ongues.  Épprce  de9  yitvoL  troAci 
d'\in  gris  brunâtre,^  Brancbes  étalées,  formant  uçe  tétç  lâphc. 
Rameaux  cylindriques  ou  subcylindriques ,  d'un  brun  de  châ- 
taine. Bourgeon^  longs,  coniques,  pointus,  d'un  brun  jaunâtre. 
Ç|;^atops  trèsf  réçoces,  (opgs  de  3  à  4  pouces,  semblables  à  ceu:i^ 
du  Peuplier  noir«  Feuilles  fermes,  4'un  blanc  subferrugineu:^  en 
jjlçssous  ;  les  rao^ulaires  ( ^^s  individus  adultes)  longues  de  ;^  ^ 
4  poupes,  larges  de.  1  poupe  à  3  pouces^  cpUçs  des  rejetons  ç^ 
des.  jeunes  pousses-tprminaks  attçignajjit  juiiqu'à  6  poucps  4^ 
lpng;(  et  i  pouçp  à  3  pouces  de  .largç,  Sf^ules  j^^es,  visqueu- 
ses :  celles  des  rejetons  et  des;  jeune^  g9(i!|s^e&-tq^minslesâçl^ide^y 
beaucoup  plus  petites   que   celles  des  feuilles-ramulaires.  — 
€ctt66spëee,  nommée  vulgairement  Botem^^r,  habite  le  Canada. 
On  la  cultive  comme  aitre  d'ornement,  mais  son  boi^  est  de 
très^m^ocre  qualité.  Tous  les  terrains  lui  conviennent,  v^ 
croît  de  préférence  dans  un  sol  frais  et  sablonneux.  S4  p(ois< 
sance  est  extrêmement  rapide.  Ses  jeunes  rameaux  sont  effilés 
^  assez  flexibles  pour  suppUer  aux  Osiers.  La  substance  vis- 
queuse qui  enduit  ses  bourgeons  et  ses  jeunes  feuilles  a  une 
odenr  forte,  mais  point  dcsagr^ble  |  les  Canadiens  emploient  cette 
subslascc,  quHlf  i^èlUnt  Baume  Jbaot,  comme  vulnéraire  et 
contre  les  maui;  de.  nerfe. 


-«. 


Pbupljm  é^  ywt.WîS  D£  ItÂVMfiB^.  ---  Papulm  kmr^fB^ 


FAMILLE   BES   SALICINÉSS. 


395 


Lfideb.  le.  Flor.  Alt.  lab.  479*  "^  Pcpubts  bahêonifura  PaUas^ 
Flor.  Ross.  I,  tab.  4i  •  (non  Linn.)  —  Jeunes  rameaux  fortement 
anguleux.  FejiiUo!  glabfe^  p»  plMnd«9f  ^oMUaW^»  variant  de 
forme  comme  chez  l'espèce  précédente  :  les  ramulaires  plus  ou 
moins  longueinefit  petiqté^  ;  ks  fMitr^s  ^  g^néra^  trc^-opurtement 
pétiolées.  Stipules  (dés  feuilles  raniulaires  )  liiiéalrej-lancéolées 
ou  linéaires-subulées.  —  Ç[raxvd4rt)re|  ^  tfçu^çde  2  à  3  pieds  de 
diamètre.  Rameaux  étalés.  Bourgeons  comme  chez  les  2  espèces 
précédentes.  Jeunes  pousses  en  général  pubérules.  Feuilles 
blanches  en  dessous  :  lés  ramulaires  longues  de  i  pouce  à  4 
ppuçesy  larges  dç  3  ligQ^  k  ^  PQuçes,  k  plus  souvent  ovales  ou 
QUiOO|U0S»  Fe^iU^  4^  rfje^QP^  e(  4^  jeunes  ^rb^e^pl^s  gran>- 
d(^,  ondulç'e^,  $^pQr4i&^^^^  ^  h  bî^e.  Ch^tons-fçiï^çllç^  (  sui- 
yaqt  M.  Lede))ou()  grêles,  çQur|çmçnt  pédoçiculé^  :  raçhij^  pu- 
bescent;  écailles-br4ctéales  cunéifomies-obovales,  ou  cunéifpr- 
me$-orbiculaires  y  subtrîlobées  y  plus  longues  cpe  Us  fleurs, 
fimbriées.  Fleurs  courtement  pédicellées.  Ovaire  verruqueux. 
Style  /|-furqné.  Stigmates  sagittifbrmes-triliDbi^s.  -*  Celte  es- 
pèce croît  en  Sibérie.  On  la  cultive  comme  arbre  d^ornemént.' 
Ses  bourgeons  vépandent  la  même  bddiir  qtie  les  a  espèces  pré- 
cédentes :  les  habitants  de  la  Sibérie  les  emploient  pour  aroma- 
tiaer  l'eau-de^vie. 
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TRENTE^EPTIÈME  CLASSE. 

LES    PROTÉINÉES. 

PROTEINEM  Bartl. 


CARACTÈRES. 

Arbres^ow  arbrisseaux,  ou  sous-arbrîsseauXy'OVL  (  peu 
d'espèces)  herbes.  Rameaux  cylindriques  ou  irréguliè- 
rement anguleux,  point  noueux.  Sucs-propres  aqueux. 

Feuilles  éparses,  ou  opposées,  ou  yerticillées,  simples 
(très-entières,  ou  dentées,  ou  pennatifides,  ou  irréguliè- 
rement laciniées  ) ,  non-stipulées ,  nerveuses,  ou  moins 
souvent  penninervées,  en  général  coriaces  et  persis- 
tantes. 

Fleurs\ei^\\i&  souvent  petites  et  hermaphrodites.  In- 
florescence variée. 

Périanthe  herbacé,  ou  coriace^  ou  pétaloïde,  on  her- 
bacé en  dessous  et  coloré  en  dessus,  le  plus  souvent 
persistant,  ordinairement  régulier,  ou  moins  souvent 
irrégulier,  adhérent,  ou  inadhérent,  plus  ou  moins  pro- 
fondément fendu  en  4  à  6  lobes.  Estivation  imbricative 
ou  valvaire.  Gorge  quelquefois  couronnée  de  squamules 
pétaloïdes  ahemes  avec  les  lobes. 

Étaminesen  nombre  défini  (le  plus  souvent  antépo- 
sées lorsque  leur  nombre  est  le  même  ou  moins  que 
celui  des  lobes  du  périanthe),  insérées  au  périanthe  ou 
rarement  sous  Fovaire.  Anthères  terminales. 

Pistil  :  Ovaire  adhérent  ou  inadhérent,  i-loculaire, 
i-ovulé(par  exception  pluri-ovulé),  i-style.  Stigmate 
en  généntl  entier. 
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Péricarpe  drapacé,  ou  nucamentacé,,ou  folliculaire, 
en  général  i-sperme. 

Graines  inarillées.  Périsperme  charnu  ou  nul.  Em- 
byron  axile,  rectiligne  :  radicule  à  sommet  contigu  au 
hile. 

Cette  classe  comprend  les  Protéacées,  les  Thymélées, 
les  Eléagnées.  les  Santalojcées^  et  les  Launnées  (i). 


(h  )  M.  Endlieher  (  (?•».  Pla%t,),  qui  admettUMi  ladasM  deg  Protéiaécf 
de  M.  Bartling  (  mais  en  la  désirant  parle  nom  de  ThyméUti)^  y  établit 
plasiears  familles  noavelies»  fondées  aux  dépens  de  quelqaes«>ans  des 
groupes  ci-dessus  cités. 


±st 


CENT  SOIXAJNTE-NEUVIEAIE  FAMILLE. 
LÉS  PROTÉÂCÊES.— PÀOmCË/É. 

Proteœ  [iw,  iSreé.  ~  Proieaeém  R.  Br.  t^dr.  p.  548;  là,  Linn« 
Tnns.  X.  ^  Bàtt!.  Oté;  !^t.  p.  Ml).:-  Liildl:  l(ài.  S^t.  fefl.  2, 
p.  497.— -Endl.  Gren.  Plant,  p.  556.  —  ProleoceariN»  trib.  I  (iVoieeiv) 
et  II  {Persoonieœ)  Reichb.  Syst.  Nat.  p.  469. 

Quôiqtlê  hanche  éh  ëspèéés,  la  famâlé  dés  Pro- 
téacées  est  absolument  étrangère  aux  régions  extra- 
tropicales de  l'hémisphère  septentrional,  tandis  qu'elle 
abonde  singulièrement  dans  l'hémisphère  austral;  la 
plupart  des  espèces  habitent  les  contrées  tempérées  de 
la  Nouvelle-Hoflande  et  de  l'Afrique  méridionale.  Les 
Protéacées  n'offrent  presque  aucun  végétal  remarqua- 
ble par  des  propriétés  médicales,  ou  par  quelque  autre 
utilité  particulière  ;  mais  beaucoup  d'espèces  sont  très- 
élégantes,  et  par  cette  raison  reeherchées  pour  l'orne- 
ment des  serres. 

Caractères  de  la  FAMiiiLB. 

Arbres  [en.  général  peu  élevés),  ou  arbrisseaux;  par 
exception  herbes;  rameaux  le  plus  souvent  verticillés. 

Feuilles  éparses,  ou  opposées,  ou  verùcillées,  per- 
sistantes, coriaces,  indivisées  (  soit  très-entières,  soit 
dentées  ou  dentelées),  ou  incisées,  ou  pennadfides,  ou 
pennatiparties,  ou  irrégulièrement  multifîdes  (par  ex- 
ception composées). 

Fleurs  bractéolées,  ou  moins  souvent  ébractéolées, 
hermaphrodites  (par  exception  unisexuelles  par  avor- 
tement),  disposées  en  épi,  ou  en  grappe,  ou  en   co- 


ryiiibë^  o\i  en  Capitulé  intolûtirt  ;  t'àïtiilfent  lés  flfeurè 
ibht  ^olitàitl^  «t  âedoihpàghé@!t  d'Ub  itttôhlci'e  càlici- 
fdrtnë. 

Périanthe  4-parti Jusqu'à  sa  base,  où  tubuleiix  et  |>lus 
bh  moind  profôndénient  4-Sde  (  iqUelcJUefois  â-labié  \ 
siibcoriace,  iboldi'é  (  du  ittôins  à  là  sutfàce  supérieure 
bii  interne;  la  Àurfoce  inférieure  oU  exteriie  isouvent 
soyeuse),  caduc  après  la  floraison,  bu  hiarcescent. 

É famines  au  nombre  de  4  (l'une  d'elles  stérile  chez 
certains  genres),  antéposées,  insérées  au  périanthe  oti 
moins  souvent  sous  Tovàire^  jamais  plus  longues  que  le 
périanthe.  Filets  courts  ou  très-xïourts^  libres  (par  ex- 
ception en  partie  soudés).  Anthères  adnées,  dithè(C[ues 
(  quelquefois  les  2  bourses  sont  disjointes,  divergentes 
dès  leur  base,  tuais  âdudées  ehftcun^  à  k  boUrsë  bbllà- 
Wmle  de  Fanthère  voisine,  de  manière  à  simulèt*  Une 
anthère  nionothèque,  2-valve)  ^  linéaires  :  boutades  dé- 
hiscentes chacune  par  une  fente  longitudinale. 

Squamules onglandules  au  nombre  de  4  (quelquefois 
moins  de  4  on  nulles),  alternes  avec  les  segments  du 
périanthe,  distinctes,  ou  soudées,  insérées  sous  l'ovaire 
ou  moins  souvent  au  périanthe. 

Pistil  :  Ovaire  stipité  ou  non-stipité^  inadhérent, 
i-loculaire^  1-2-ou  pluri-ovulé.  Orules  (  bisériés  lors* 
qu'il  y  en  a  2  ou  plus)  anatropes,  renversés,  attachéii 
soit  au  fond  de  la  logej  soit  à  son  sommet  ou  verà  son 
miUeu,  soit  sur  une  suturé  loUgituditiale.  Style  termi* 
nâl,  filiforme^  indivisé-,  persistant)  ou  non-pérsisfant^ 
en  général  plus  long  que  le  périanthe.  Stigtnàte  indivise^ 
ou  échancré,  ou  quelquefois  2-fide ,  terminal,  soltvent 
oblique,  le  plus  souvent  glabre. 

Péricarpe  :îiou,  on  samare  ou  drupe  i-ou2-sperme, 
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i-loculaire|  ou  bien  follicule  soit  coriace,  soit  ligneux, 
2-sperme,  ou  polysperme,  i  -loculaire,oii  moins  souvent 
a-loculaire  par  une  fausse  cloison  a-partible ,  libre , 
longitudinale,  formée  après  la  floraison. 

Graines  ventrues  ou  plus  souvent  comprimées  (  en 
général  ailées  dans  les  fruits  folliculaires),  sessiles, 
apérispermées  ;  raphé  en  général  inapparent  ;  chalaze 
veineuse,  située  à  Textrémité  supérieure  de  la  graine; 
hile  basilaire  .ou  supra-basilaire.  Embryon  rectiligne, 
quelquefois  à  plus  de  a  cotylédons  :  radicule  infère. 

Cette  famille  comprend  les  genres  suivants  : 

I^  TRIBU.  LES  PRÔTÉÉES.  —  PROTEEJE 

Endl. 

Anthères  libres^  insérées  au  milieu  ou  "vers  le  sommet 
de^ segments  dupérianthe.  Oifaire  i-osfulé.  Péricarpe 
nucamentacé  ou  samaroïde.  —  Fleurs  en  capitules. 

Aulax  Berg.  —  Lèucadendron  Herm.  (  Conocarpo- 
dendron  Bœrh.  Conocarpus  Adans.  non  Linn.  Eury- 
spermum,  Gissonia  et  Chasme  Salisb.  )  — -  Petrophila 
R.  Br.  (Petrophile,  et  Atyli  sp.  Salisb.)  —  Isopogon  R. 
Br.  (Atyli sp.  Salisb.)  —  Protea  Linn.  (Lèucadendron 
Linn.  Lepidocarpodendron  Bœrh.  Scolymocephalus 
Herm.  Erodendrum  et  Pleuranthe  Salisb.  Gaguedi 
Bruce.)  "^  Leucospermum  B.,  Br.  (Gonocarpodendron 
Bœrh*  Diastella  Salisb.  )  —  Mimetes  Salisb.  (  Hypophyl- 
locarpodendron  Bœrh.  )  —  Serruria  Salisb.  —  Niuenia 
R.  Br.  (  Paronomus  Salisb.  )  —  Sorocephalus  R.  Br. 
(  Soranthe  Salisb.  )  -^  Spatalla  Salisb.  -—  Adenanthos 
tabill. 
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II*  TRIBU.  LES  GONOSPERMÉES.  —  CONOSPER- 

MEjE  Eodl. 

Anthères  à  bourses  disjointes^  soudées  chacune  à  la 
bourse  collatérale  de  V anthère  voisine  de  manière  à 

m 

simuler  une  anthère  l 'thèque,  2'Valife.  Ovaire  i  -osfulé. 
Péricarpe  nucamentacé.  —  Fleurs  en  épis  ou  en  ca» 
pitules* 

Synaphœa  R.  Br.  —  Conospermum  Smith.  —  Chilu' 
rus  R.  Br.  —  Isomerium  R.  Br.  —  Stirlingia'Exià[.{S\m' 
sia  R,  Br.  nec  alior.  ) 

in«  TRIBU.   LES  FRANKLANDIÉES.  —  FRANK- 

LANDIEjE  EndL 

Périanthe  hypocratériforme.  Anthères  adnées  au  tube  du 
périanthe.  Oi^aire  l-oi^ulé.  Péricarpe  nucamentacé. 
—  Fleurs  en  épis. 

IV  TRIBU.  LES  PERSOONIÉES.  ^  PERSûONIEjE 

Ëndl. 

Etamines  insérées  vers  le  milieu  ou  à  la  base  des  seg-» 
ments  du  périanthe,  ou  très-rarement  sous  toifaire, 
Opaire  i-ou  rk-oçulé.  Péricarpe  nucamentacé^  ou  sa* 
mardidcy  ou  drupacé,  i^sperme,  ou  très-rarement  2- 
sperme.  —  Fleurs  en  épis. 

Symphyonema R.  Br.  —  Aga^stachys'K.  Br.  —  Cenar^ 
rhenes  Labill.  —  ?  Potameia  Thouars.  —  Persoonia 
Smith.  (  Pentadactylon  Gaertn.  Linkia  Cavan.)  —  Bra- 
beium  Lion.  (  Brabyla  Linn.  )  —  Gueuinia  Molin. 
(Quadria  Ruiz  et  Pavon.  )  ~  Bellendenia  R.  Br. 

■OTAMlQtlB.   PHAV.      T.   X.  26 
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V?  TBI@U.  LES  GfUBVIL]LÉ£E9*  —  GHEVILLEJE 

Endl. 

Ovaire  i-loçulcUre.  Péricarpe/olliculaire^  i-à  ^-spermç^ 

çu  pojy sperme. 

»)  OiMi<r#  4hI  4-ae«fttf.  JMiieul^  4hI4  ipario. 

Anadenia  R.  Br.'^^Greuillea  R.  Br.^^LissostxlisT\.  Br. 
(Lyssanthe  Salisb.)  —  Ptyckocarpa  R.  Br.  —  Eriostylis 
lU  Br,  (StyluruA  Saliab.  )  «^  Plagiopoda  R.  fir.-i—  Cb/2o- 
jp|t»«  S^  Or*  «^  Çycloptera  R.  Br.  «-«^  Haiea  Sclirad. 
(  Conchium  Smith.)  — Lambertia  Smith.  '^-^.Xytomelum 
Smith.  —  Orites  R.  Br.  —  Amphiderris  R.  Br.  (Oritina 
R.  Br.  )  —  Roupala  Aubl.  (  Rhopala  Schreb.  Leinkeria 
Scopol.  Dickneckaria  Flor.  Flum.  )  —  Andripetalum 
Schott.  (  Andriapelalum  Pohl.)  —  Helicia  Loureir. 
(Helitophyllum  Blum.  )  —  Knigktia  R,  Br. — Eucarpha 
R.  Br. 

Embothrium  Forst.  —  OreocalUs  R.  Br.  —  Telopea 
R.  Br.  (  Hylogyne  Salisb.  )  —  Lomatîa  R.  Br.  (Trîcon- 
dylus  Salisb.  )  — -  Stenocarpus  R.  Br. 

VI*  TRIBU.  LES  BANRSIÉES.  —  BANKSIEjE  Endl. 

Oindre  l'IoctUaire,  u-oifulé.  Follicule  en  général  TL-hcu- 
lairepar  une  fausse  chison  libre,  ligneuse^  TL-partibley 
qui  s*est  développée  pendcuit  la  maturation. 

Banksia  Lûfin, —  Isostylis  R.  Br.  —  Dryandra  R.  Br. 
(Josephia  Salisb.  Diplophragma  et  Aphragma  R.Br.) 
—  Hemiclidia  R.  Bé*. 
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r*  TRIBU.  LES  PROTÉÉES.  —  PROTEEM  Endl. 

Anthères  lihreSy  insérées  au  milieu  ou  vers  le  sommet 
des  segments  du  périanthe,  Oi>aire  i-Oifulé,  Péricarpe 
nucamentacé  ou  samaroïde*  Fleurs  ordinairement  en 
capitules. 

Genre  AULACE.  —  Aulax  Berg. 

Fleurs  dio'Sques.  Pleurs'mâles  :  Périanthe  4-parti ,  ré- 
gulier. Etamines  4,  insérées  au  milieu  des  segments  du 
périanthe.  Ovaire  abortif.  —  Fleurs-femelles  ;  Périanthe 
cdmme  cheie  lés  fleurs-mâles.  Etamines  nulles.  Quatre 
s^uamules  hypogynes.  Style  filiforme.  Stigmate  oblique, 
claviforme,  hispidule,  échancré.  Noix  1 -sperme,  ventrue, 
barbue,  saillante.  —  Arbrisseaux  (habitant  Textréihité 
australe  de  l'Afrique)  très-glabres.  Feuilles  alternes,  très- 
entières.  Fleurs  jaunes,  terminales,  1 -bractéolées  :  les 
maldff  en  çretppcsTlUésTagrégées  ;  les  femelles  en  capitules 
solitaires ,  involucrés ,  à  écailles-involucrales  garnies  en 
dedans  d'un  appendice  multifide.  —  Les  deux  espèces  sui- 
vantes se  cultivent  dans  les  collections  de  serre  tempérée. 

AvL4eE  A  FEUILLES  DE  Piif.  — Aulax  pinifoUa  R.  Br.  -^ 
Protea  pinifolia  Willd.  —  Andr.  Bot,  Rep.  tah.  76.  —  Pro- 
tea  bracteata  Willd. -—Feuilles  filiformes,  canaliculées. 

AuLACE  A  OMBELLES.  «—iliiJax  umbellata  R.  Br. — Protea 
umheUata  Willd.  — Andr.  Bot.  Rep.  tab.  24B.  — Protea  au* 
lacea  Willd.  —  Feuilles  spathulées-linëaires,  planes. 

Genre  LEUCADENDRE.  —  Leucadendron  R.  Br. 

Fleurs  dioïques.  Fleurs-mâles  :  Périanthe  4-parti,  régu- 
lier. Etamines  4,  nichées  dans  le  creux  des  segments  du 
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périanthe.  Pistil  aboctif  •  —  Flmrs'femeUes  :  Périanthe 
comme  celui  des  fleurs  mâles.  Etamines  nulles.  Quatre 
squamules  hypogyues.  Style  filiforme.  Stigmate  oblique, 
daviforme,  hispidule,écLaiicré.  Noix  ou  samare  l-sperme, 
recouverte  par  les  écailles  du  cône.  —  Arbres  ou  arbris- 
seaux (habitant  l'Afrique  australe),  souvent  couverts  d'un 
duvet  soyeux.  Feuilles  alternes,  très-entières.  Fleurs  en 
capitules  terminaux,  solitaires,  involucrés  :  bractées-in- 
volucrales  imbriquées  ou  verticillée^  souvent  colorées 
(jaunes).  —  Les  espèces  dont  nous  allons  faire  mention  se 
cttltiv.ent  comme  arbrisseaux  d'ornement,  d^ns  les  collec- 
tions de  serre  tempérée. 

Leucadendre  argenté. — Leucadendron  argerUeum  R.  Br. 
'^Protea  argentea  Willd.  —  Weinm.  Phytandi.  4»  tab.  goo, 
—Bot.  Heg.  tab.  979. —Feuilles  satinëes-argentëes,  lancéo- 
lées, velues  (ainsi  que  les  rameaux)  aux  bords.  Bractées-iovolu- 
crales  courtes ,  cotonneuses.  Périanthe  des  fleurs-mâles  soyeux. 

Leucadendre  vlvvolvt.. '^  Leueadendton  plumosum  R. 
Br.  —  Protea  plumosa  Hort.  Kew.  éd.  t .  —  Frotea  obliqua 
Willd. — Protea  parviflora  Willd. — Feuilles  glabres  ou  sati- 
nées, linéaires-lancéolées ,  mutiques ,  rétrécies  et  tordues  à  la 
base.  Involucrés  et  périanthes  des  capitules-mâles  glabres.  In- 
volucrés des  fleurs-femelles  persistants,  plumeux,  4-fides.  Noix 
cunéifiirmes-oblongues,  velues. 

Leucadendre  imbriqué.  —  Lekeadendron  imhricaium 
9u  Br. — Feuilles  lancéolées-linéaires,  glabres,  imbriquées,  ob- 
tuses à  la  base.  Gones  à  écailles  cunâformes,  rétnses,  soyeuses. 
Noix  poilues,  cuspidées. 

Leucadendre  Levisanus.  -^  Leucadmubvn  Levisanus  R. 
Br. — Protea  Levisanus  Willd.  —  Wcndl.  Hort.  Herrenh.  i , 
tab.  I  • — Feuilles  obovales-spathulées,  très-obtuses  :  les  adultes 
glabres.  Ramulcs  poilus.  Noix  poilues,  mutiques. 
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Leugadendre  a  feuilles  tordues.  —  Leucadendron  tor- 
tumR.  Br.  —  Bot.  Reg.  tab.  826.  —  Feuilles  spathulées-li- 
neaires,  obtuses,  tordues  à  la  base  :  les  adultes  glabres  ;  les  jeu- 
Des  soyeuses  de  même  que  les  ramules.  Capitules-mâles  pédon- 
cules. Penanthe  soyeux.  Noix  mutiques,  poilues. 

Leugadendre  cendré.  —  Leucadendron  cinereum  B.  Br. 
— Protea  aWa  Willd.  — Protea  cinerea  Hort.  Kew.  éd.  i. 

—  Feuilles  spalbulées-lineaires ,  satinées-argentées.  Capitules- 
mâles  sessiles.  Noix  obovales-cunëiformes ,  muliques ,  légère- 
ment Telues. 

Leugadendre  a  corymbes.  —  Leucadendron  corymbosum 
R.  Br.  —  Bot.  Reg.  tab.  402.  -- Protea  corymhosa  Willd.— 
Andr.  Bot.  Rep.  tab.  49^.  —  Feuilles  line'aires-subulees ,  im- 
briquées, glabres.  Cônes  à  écailles  pointues,  recourbées  au  som- 
met. Noix  subcomprimées ,  obcordiformes ,  poilues  aux  bords. 

Leugadendre  orné.  —  Leucadendron  décorum  R.  Br.  — 
Feuilles  oblongues,  veineuses,  terminées  en  callosité  recourbée  : 
les  adultes  glabresj  Jes4^ua«3  soyeuses  de  même  que  les  ramu- 
les ;  les  florales  colorées ,  demi-scarieuses.  Cônes  à  écailles  co- 
tonneuses, glabres  et  rétuses  au  sommet.  Noix  marginées,  ponc- 
tuées. 

Leugadendre  gongolore. — Leucadendron  concolor  R. 
Br.  —  Protea  gîobosa  Bot.  Mag.  tab.  878. — Andr.  Bot.  Rep. 
tab.  807. — Protea  strohilina  Scbrad.  Sert.  Hannov.  i,tab.  i. 

—  Feuilles  spatbulées-oblongues,  surmontées  d'une  callosité  ar- 
rondie :  les  adultes  glabres.  Ramules  velus.  Bractées  des  capi- 
tules-mâles concolores.  Capitules-femelles  à  écailles  rétuses,  co- 
tonneuses à  la  base,  ciliées. 

Leugadendre  a  grandes  FhEvtiS,'^  Leucadendron  gran^ 
di/lorum^.  Br. — Euryspemuim  grandiflorum  Salisb.  Fa- 
rad. Lond.  tab.  io5.«— Feuilles  lancéolées-oblongues,  sui^mon- 
tées  d'une  callosité  arrondie  :  les  adultes  glabres;  les  florales 


fà 


406  CLASSE   DES  PROTÉllléES. 

oolorëes.  Ramules  finement  cotonnenx.  Écailles  des  capitules 
(de  i'un  et  de  l'autre  sexe)  ovales,  subobtuses,  glabres. 

J^UGADENDRE  RAiDE.  — Leucudendron  strictum  R.  Br.  — 
Ei^ryspermum  salicifolium  Salisb.  Parad.  Lond.  tab.  75.  — 
Protea  œnifera  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  54 1.  —  Feuilles  linéai- 
res, mucronées^  glabres.  Ecailles^inyoluerales  ovales,  pointues, 
a  l'époque  de  la  floraison  pks  longues  que  les  ca^tules.  Écail- 
les-bradeales  dilatées,  arrondies ^  glabres.  Sttnares  aptères, 
ponctuées. 

« 

Leugadendre  ascendant,  —  Leucadendron  adscendens  R. 
Br.  — Protea  pollens  ti  Protea  conifera  Linn.  —  Feuilles  li- 
néaires-lancéolées, pointues  :  les  florales  concaves,  colorées. 
Ecailles-bractéales  ovâes ,  entièi^es ,  cotonneuses-incanes.  Sa- 
mares  ailées,  écbancrées.  Tiges  subdifiuses  :  rameaux  ascen- 
dants. 

Leugadendre  a  feuilles  de  Saule.  «—  Leucadendron  sa- 
RgnumVi.  Br.  —  Protea  saUgna  Linn. — Bœrh.  Lugd.  2, 
p.  2o4î  le.  —  Feuilles  lancéolées-linéaires,  mucronées,  légère- 
ment soyeuses  :  les  florales  lancéolées,  colories.  Écaîlles-brac- 
téales  co'tonneuses,  dilatées  vers  le  baut,  rétuses-bilobées ,  gla- 
bres aux  bords.  Samares  marginées,  un  peu  élargies  au  sommet. 

Leugadendre  des  marais.  —  Leucadendron  uliginosum  R. 
Br.  --^Protea  saUgna  Thunb.  -^  Feuilles  lancéolées-linéaires, 
satînées-argentées  aux  a  faces ,  surmontées  d'une  pointe  obtuse. 
Rameaux  cotonneux.  Écailles-bractéales  des  capitules- femelles 
soyeuses,  dilatées,  un  peu  ondulées,  l^èrement  rétuses.  Pé- 
rialuâie  des  fleurs^femcUes  à  tube  hérissé. 

Leugadendre  fleuri.  —  Leucadendron  flaridum  R.  Br. 
—  Protea  saUgna  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  572. — Feuilles  lan- 
oéolées-linéaires,  soyeuses ,  velues  en  dessus ,  surmontées  d'une 
caHosité  pointue  :  les  florales  poilues  en  dessous.  Ramules  et 
pâriaotlies  des  fleurs^mÂles  poilus.  Écailles-bractéales  ooton- 
MiiMi,  tfos-entièics^  dibtte  au  sommei.  Saïaaies  aptères. 
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Let^gadendre  a  Égailles  cfivKldi.s.'^Leucadendron  demw- 
îum  R.  Br. — Protea  incurva  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  4^9»  — 
Feuilles-supérieures  lancëolëes-spathulées,  pointues,  striées.  Ca- 
nes oYOÏdes,  h  écailles  cohérentes  par  la  base,  imberbes,  recour- 
bées aux  bords.  Samares  suborbiculaires,  noires. 

Leucâdendre  a  feuilles  de  Sapin. — Leucadendronahieti^ 
num  R.  Br. — Proted  tereiifolia  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  Ifii. — 
Feuilles  toutes  filiformes,  canaliculées ,  subobtuses ,  lisses,  éta- 
lées, arquées  en  dedans.  Cônes  à  écailles  sdudécs  inférieùré- 
ment  par  les  bords  et  par  Taie ,  distinctes  et  2-lobées  au  som- 
met. 

Genre  PÉTROPHILE.  —  PetropkUa  R.  Br. 

Capitules  multiflores  :  inyolucre  formé  de  bractées  per-* 
sistantes,  imbriquées.  Pérîanthe  non-persistant  (se  déta« 
chant  tout  d'une  pièce  ) ,  4-fide  :  segments  concayes  au 
sommet.  Etamines  4  ,  nichées  dans  le  creux  des  segments 
du  pérismthe.  Point  àe  squamules  hypogynes.  Style  fili- 
forme, à  base  persistante.  Stigmate  fusiforme,  rétréci  au 
sommet.  Noix  lenticulaire,  1-sperme^  poilue  d'un  côté  ;  ou 
bien  samare  barbue  à  la  base.  —  Arbrisseaux  très^rameuxi 
dressés.  Feuilles  indiybées,  ou  lobées,  pennatifides  (  sou- 
yent  de  formes  très-yariées  sur  le  même  indiyidu  )  ^  gla- 
bres. Capitules  oyoïdes  ou  oblongs,  terminaux  etaxîUaî* 
res,  quelquefois  agrégés.  Capitules-fructifères  strobilifor- 
mes,  à  écailles  distinctes  ou  soudées^  imbriquées.  —  Ce 
genre  appartient  à  la  Nouyelle-Hollande.  Les  espèces  qiM 
nous  allons  signaler  se  cultiyent  dans  les  collections  de 
serre. 

PÉTROPHILE  ELEGANT.  —  Petrophila  pulckella  R.  Br. 
Prodr.  —  Protea  pulckella  Willd.  — Bot.  Mag.  tab.  796.  — 
Cayan.  le.  6,  tab.  55o.  —  Feuilles  comme  biternées  :  seg- 
ments dresses.  Pérîanthe  soyeux,  cotomieux  au  soumet. 
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PiTROPHILE  ▲  F£UILI«E8  DIVERSIVORMES.  -<-  p0irophila  di- 

versifolia  R.  Br.  L  c.  —  Feuilles  a-ou  3-peimatifides,  planes  ; 
segments  mucronés.  Capitules  axillaires,  pëdonculës.  Përianthe 
barbU)  blanchâtre.  Cônes  k  ailles  laineuses,  oohërentes. 

Genre  ISOPOGON.  —  Isopogon  R.  Br. 

Capitules  multiflores.  Involucre  formé  d'écaillés  soit 
imbriquées  et  persistantes,  soit  caduques  après  la  florai- 
son. Périanthe  4-fide  :  tube  grêle,  subpersistant  ;  segments 
concayes  au  sonunet,  tombant  ayant  le  tube.  Etamines  4, 
nichées  dans  le  creux  des  segments  du  périanthe.  Point  de 
squamules  hypogynes.  Style  filiforme,  non-persistant. 
Stigmate  fusiforme  ou  cylindracé.  Noix  monosperme,  ses- 
sile,  poilue.  —  Arbrisseaux  dressés.  Feuilles  planes  ou  fi- 
lifbrmesy  indiyisées,  ou  déchiquetées.  Fleurs  imbriquées, 
ou  fastigiées.  —  Ce  genre  appartient  à  la  Nouyelle-Hol- 
lande.  Les  espèces  suiyantes  se  cultiyent  dans  les  collec- 
tions de  serre. 

a)  Fl9wn  imhriquiet   €n   cômê   globuintx;  hraetéei   i%ibperManUt. 
Feuilies  dickiqu^iet  ioit  toutet^  toit  du  maint  Im  inférivmr^, 

IsopoGON  A  FEUILLES  DE  Fenoitil. — >  Isopogon  oneAifoUus 
R.  Br.  Prodr.  —  Protea  aneihifoUa  Salisb. — Protea  acufera 
Cayan.  le.  6,  tab.  549*  —  Feuilles  pennatifides  ou  bipennati- 
fides  :  segments  filiformes  (de  même  que  le  racbis),  dressés,  sil- 
lonnés en  dessus.  Rameaux  glabres.  Périanthe  (bknc)  à  tube 
pubescent;  segments  glabres  en  dessons,  barbus  au  sonunet. 

IsopoGOK  iLÉGANT.  —  ïsopogon  formosus  R.  Br.  Prodr. — 
Bot.  Reg.  tab.  i:^.  — Feuilles  comme  tritemées  :  segments 
diyariqués,  canaliculés  en  dessus,  filiformes  de  même  que  le  ra- 
chis.  Ramules  cotonneux.  Périanthe  (lilas)  glabre,  pubescent 
au  sonouneU 

Isopogon  a  feuilles  d^Ahémone.  —  Isopogon  anemonlfth 
lim  R.  Br.  Prodr. — Protsa  anemonifoUa  Bot,  Mag.  tab.  697. 
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—  Aûdr.  Bot.  Rep.  tab.  33!i.  —  Protea  tridactylites  Cavan. 
le.  6  y  tab.  548*  — Feuilles  3-parties  ou  bîpennatifides  :  seg- 
ments linéaires  y  plans,  peu  divergents  y  lisses  en  dessous.  P^ 
riantbe  jaunâtre. 

IsopoGON  A  FEUILLES  TRiLOBéES. — Isopogon  tHlobus  R.  Br. 
Prodr. — Feuilles  cunéiformes ,  planes,  3-lobëes,  rétrëcies  en 
pe'tiole  :  segments  très-entiers.  Ramules  cotonneux.  Périanthe 
blanc. 

Genre  PROTÉE.  —  Protea  Liim. 

Capitules  multiflores.  Inyolucr<e  persistant,  formé  d'é- 
cailles  imbriquées.  Réceptacle  plan  ou  un  peu  convexe, 
garni  de  paillettes  courtes ,  persistantes ,  quelquefois  con- 
nées  en  alvéoles.  Périanthe  bilabié,  2-partible  :  lune  des 
lèvres  plus  large,  composée  de  3  segments  plus  ou  moins 
soudés  ;  segments  concaves  au  sommet.  Etamines  4 ,  ni- 
chées dans  le  creux  des  lobes  du  périanthe.  Quatre  squa- 
mules  hypogynes.  Style  subulé.  Stigmate  cylindracé,  plus 
grêle  que  le  style.  Noix  monosperme,  poilue,  longuement 
appendiculce  par  le  style.  —  Arbres  peu  élevés,  ou  arbris- 
seaux, ou  arbustes  subacaules.  Feuilles  très-entières.  Ca- 
pitules terminaux  ou  moins  souvent  latéraux.  Réceptacle 
le  plus  souvent  glabre.  Involucre  turbiné  ou  hémisphéri- 
que, coloré.  Lèvre  majeure  du  périanthe  souvent  â-ou  3- 
aristée.  —  Ce  genre  appartient  à  TAfrique;  une  seule 
espèce  a  été  observée  en  Abyssinie  ;  les  autres  croissent 
dans  les  contrées  voisines  du  Cap  de  Bonne  -  Espérance. 
Les  espèces  que  nous  allons  signaler  se  cultivent  dans  les 
collections  de  serre. 

Protée  Artichaut*  —  Protea  cynaroiâes  Thunb.  —  Andr. 
Bot.  Rep.  tab.  288.  —  Bot.  Mag.  tab.  770.  — Feuilles  subor- 
biculaires,  pe'tiolées.  Involucre  soyeux  :  écailles  intérieures 
pointues,  imberbes.  Style  pubescent  au-dessous  du  milieu,  — 
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Arbustô  à  souche  haute  à  peine  de  i  pied.  Capitules  du  volume 
de  la  tête  d'un  enfant.  Përianlhe  ronge. 

PaoTÉE  A  LONGUES  FLEURS.  —  Protcu  lougiflora  Lamk.  III. 

—  Protea  laciicolor  Salisb.  Farad,  tab.  27.  —  Protea  ochro- 
leuca  Smith,  Ëxot.  Bot.  a,  tab.  81.— ^Feuilles  oyales-oblon- 
gués,  sessiles  ,  subcordiformes  ou  arrondies  à  leur  base. 
Rameaux  cotonneux.  Involucre  soyeux  :  bractëes-intërieures 
allongées,  ciliées.  Périanthe  à  arêtes  très-courtes.  Style  glabre, 
plus  long  que  l'inyolucre. 

Protée  superbe.  — [Protea  speciosa  Linn.  (non  Bot.  Mag.) 

—  Feuilles  obovales-oblongues ,  rétrécies  à  la  base,  glabres  de 
même  que  les  rameaux.  Involucre  à  bractées  soyeuses  :  les  in- 
térieures dilatées  au  sommet ,  barbues.  Périanthe  (blanc)  à  arê- 
tes laineuses  au  sommet.  Style  pubescent. 

Protée  ELEGANT.-— Proîca^rmo5«  R.  Br.  ^^ Protea  CO' 
ronata  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  469.  —  Erodendrum  formosum 
Salisb*  Parad.  tab.  76. — Feuilles  étroites,  oblongues,  vei- 
neuses 9  obliques,  à  base  inauriculée,  cotonneuses  aux  bords. 
Rameaux  cotonneux.  Bractées-invoiucrales  ciliées  :  les  intérieu- 
res ligulif ormes ,  imberbes.  Périanthe  écarlate ,  cotonneux  de 
même  qu6  ses  arMes.  Stigmate  épaissi  au  sommet. 

Protee  bicolore.  -^  Protea  melaleuca  R.  Br.  —  Protea 
speciosa  nigra  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  io3.  —  Protea  Lepido^ 
carpon  Bot.  Mag.  tab.  674*  —  Feuilles  linéaires-liguliformes, 
mai^inées,  ciliées.  Rameaux  pubescents.  Inrdlucre  allongé,  tur- 
biné. Bractées  ciliées  (de  poils  blancs)  :  les  extérieures  recour- 
bées^ les  intérieures  conniventes,  spathulées,  cotomieuses  (noi- 
râtres) au  dos.  Périanthe  noirâtre. 

Paotee  ghabuaitt. — Protea  puîchella  R.  Br.  — ^Bot.  Reg. 
tab.  ao. — Aodr.  Bot.  Rep.  tab.  ^70,  277  et  44^. — Feuilles 
linéaires-Uguliformes,  margiaées,  luisantes,  un  peu  scabres.  Ra- 
meaux légèrcmeat  coCODiieux.  Bractées  intérieures  à  sommet 
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lancéolé,  dilaté ,  soyeux ,  cilié  de  loDgs  poils  noirs.  Périanthe 
d'un  pourpre  noirâtre,  à  arêtes  à  peu  près  aussi  longues  que  les 
segments.  Style  pubescent. 

Protée  étalé. -^Proieapatens  R.  Br.  —  Andr.  jBot.  Rep. 
tab.  543.  —  Feuilles  étroites,  oblongues,  un  peu  ondulées,  mar- 
ginées,  rétrédes  vers  leur  base  y  yelues.  Rameaux  yelus ,  diffus. 
Inyoluere  hémisphérique;  bractées  soyeuses  :  les  intérieures 
barbues  de  poils  d'un  pourpre  noirâtre.  Style  pubescent  vers  la 
base.  Périanthe  à  arêtes  de  la  longueur  des  segments. 

Protée  a  longues  feuilles. — Protea  hngifoîia  Andr. 
Bot*  Bep.  tab.  182,  i33  et  i44* — Feuilles  allongées,  linéaires, 
rétrécies  yers  leur  base.  Inyoluere  turbiné  :  écailles  glabres, 
pointues,  imberbes.  Périanthe  (  noirâtre  )  à  arêtes  plus  longues 
que  les  segments.  Style  pubescent,  courbé  au  sommet. 

Protée  mellifere. — Protea  meîUfera  WiWà, — Bot.  Mag. 
tab.  346.  — Feuilles  lancéolées-liguliformes,  rétrécies  vers  leur 
base.  Inyoluere  turbiné  :  bractées  presque  glabres ,  imberbes, 
visqueuses.  Périanthe  (blanc  ou  rose)  à  arêtes  laineuses ,  aussi 
longues  que  les  segments.  Style  glabre. 

Protée  a  grandes  fleurs. — Protea  grandi flora  Willd. — 
Bot.  Mag.  tab.  2447* -^^ot.  Reg.  tab.  569.  —  Feuilles  ob- 
longues,  sessiles,  glabres  de  même  que  les  rameaux.  Inyoluere 
hémisphérique,  imberbe,  presque  glabre.  Périanthe  cotoo^eux, 
rose  :  onglets  glabres  au  dos;  arêtes  très-courtes.  Style  glabre. 

Protée  a  petites  fleurs.  —  Protea  Scolymus  Willd.  — 
Andr.  Bot.  Rep.  tab.  409.  —  Bot.  Mag.  tab.  698.  —  Protea 
angustifolia  Salisb.  Prodr.  —  Feuilles  linéaires-lancéolées , 
pointues,  submucronées,  rétrécies  yers  leur  base.  Inyoluere  hé- 
misphérique :  bractées  glabres,  obtuses.  Périanthe  (rose  ou 
blanc)  mutique.  Tige  rameuse,  polycéphale. 

Protée  a  feuilles  mucummiées.  •—  Protea  mucronifolia  Sa< 
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ltfb«  PâTâàs  tab.  34.— Bot.  Mag«  tab.  933.«»Aiidr.  Bot. 
Bq>.  tab.  5oo«  --'  Feoîlles  lanoéolées-lîiiéaires,  mncronées,  pi- 
quantes, arrondies  à  ]a  base.  Bractées^involocraks  knonJées , 
nnieronées ,  glabres.  Tige  dressée,  mnltiflore.  Pmandie  d'un 
bbnc  rosé. 

Frotèe  tiAiHs  —  Protea  nans  Willd.  —  FrùUa  rosaeea 
Smitk,  Exot.  Bot.  i,  tab.  44.  —Prolea  aadfaUa  SalîA.  Pa- 
nid«  tab.  a.  — Feuilles  snbnlées,  mncnmén.  Involacrcs  no- 
tants, bémispbériqnes  ;  bractées  Cabres,  obtnses.  Pâiandie 
poorpre. 

Pnorriz  TtaxÂCE.^^Proiea  tenax  R.  Br.  —  Erodendrttm 
tenax  Salisb.  Parad.  tab.  70— Feuilles  linéaîres-laneéolëes, 
planes,  rétrëcies  vers  leur  base,  un  peu  scabres  anx  bords.  Ra- 
meaux déeombants.  Inyoloere  bëmispbmqne,  soyeux,  diitns. 
Périanthe  h,  onglets  presque  glabres  ;  arêtes  laineuses,  de  moitié 
pins  courtes  que  les  lames. 

PfiOTÉE  CANALicuLÉ. — ProUa  canoUodota  Ândv.  Bot.  Rep. 
tab.  437.  —  Feuilles  linéaires,  point  yeim^,  lisses,  un  peu 
concayes  en  dessus,  glabres.  Rameaux  déeombants,  glabres.  In- 
yolucre  obtus  :  bractées  intérieures  légèrement  soyeuses.  Pé- 
rianthe (pourpre)  à  onglets  glabres  ;  arêtes  de  moitié  plus  cour- 
tes que  les  lames,  barbues. 

PafTEE  ACAVLE.  — ProUa  acaulis  Willd.— Protefl  ghm^ 
coph^lla  Salisb.  Parad.  tab.  1 1 .  — Rameaux  déprimés.  Feuil- 
les oboyales-oblongues,  mai|;inée8,yeineuses,  rétrécies  à  la  base. 
Inydncres  bénispbériques ,  inclina.  Bractées  glabres.  Périan- 
die  mutiqne,  brunâtre. 

Protée  sampaitt.  -^  Protea  repens  Willd» — Tiges  naines. 
Feuilles  longues,  linéaires,  scabres,  réyolutées  aux  bords.  In- 
yolucre  turbiné  :  bractées  obtuses,  cotonneuses  :  les  intérieures 
laineuses  aux  bords.  Périanthe  (rougeâtre)  à  onglets  yelus;  arê- 
tes plus  leonrtes  que  les  lames. 
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ProtiIe  a  fleurs  turbinébs.  —  Protea  turbiniflora  R.  Br. 
-^Erodendron  turbiniftorum  Salisb.  Parad.  tab.  1 08.— Pro- 
tea cœspitosa  Andr.  fiot.  Rep.  tab.  526.— Tiges  naines.  Feui^ 
les  longues  y  lancëolëes ,  marginëes ,  subondulées,  lisses.  Invo- 
lucre  subturbiné  5  bractées  cotonneuses ,  obtuses.  Périanthe  lai- 
neux au  sommet^  rose,  à  arêtes  aussi  longues  que  les  segments. 

Protee  Scolopendre.  —  Protea  Scolopendrium  R.  Br.  — 
Tiges  naines.  Feuilles  allonge'es,  lancéolées  y  marginées,  lisses. 
Inyolucre  turbiné  :  bractées  lancéolées,  acuminées,  cotonneuses 
au  sommet.  Périantbe  à  arêtes  de  moitié  plus  courtes  que  les 
segments. 

P&OTEE  A  feuilles  cordiformes. — Ptotea  cordata  Willd« 
—  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  289. — Protea  cordifolia  Bol.  Mag. 
tab.  649.  —  Feuilles  cordiformes-suborbiculaires ,  nerveuses , 
glabres.  Fleurs  latérales.  Inyolucre  glabre.  Périantbe  pourpre. 

Protée  ABflPLEXiCAULE.  —  Protea  amplexicaulis  R.  Br.  «-* 
Erodendrum  amplexicauh  '^èlish.  Parad.  Lond.  tab.  67.  — 
Protea  repens  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  453.  —  Feuilles  cordi- 
formes-ovales,  amplexicaules,  diyariquées,  recourbées  au  som- 
met. Inyolucre  pubescent.  Périantbe  rose.  Fleurs  latérales. 

Protée  agereux. — Protea  acerosa  R.  Br. — Bot.  Reg. 
tab.  35 1.  — Feuilles  subulées.  Fleurs  latérales.  Réceptacle  un 
peu  conyexe,  à  paillettes  obtuses.  Périantbe  pourpre. 

Genre  LEUCOSPERME.  —  Leucospermum  R.  Br. 

Capitules  allongés  ou  déprimés^  multîflores.  Inyolucre 
polyphylle,  imbriqué.  Périantbe  irrégulier,  â-labié  :  Tune 
des  lèyres  3-fide  ;  l'autre  indiyisée ,  ordinairement  libre. 
Etamines  4,  nichées  dans  le  creux  des  segments  du  pé- 
riantbe. Quatre  squamules  hypogynes.  Oyaire  1-loculaire, 
1-oyulé.  Style  filiforme,  non^persistant.  Stigmate  épaissi. 


fjl$bmj  ifodqiMttîi  inifuibUml.  Noix  l-tpcnnei  Mnile, 
fmtmei  Iwe.  «-  ArbriMeaitz  ovi  aiboiles,  en  gCBénil  co- 
ipiMicitt  ou  poikuL  Fcuillw  trët^ntièrei,  cm  dartées  m 
fonmict.  Capitiilei  lemiiiianiz.  Flcon  toit  ÎMbriqnéciy  el 
acconpagnées  de  bradées  pcnisUiilet,  lotl  enhfagrigircii 
inr  im  féçepude  presque  {dan,  garai  de  peiBeltci  cadu- 
ques. Përianthe  jaune.  —  Ce  genre  est  inropre  à  rAfriqae 
australe;  les  espèces  suiTisteg  se culthrenl  dans  kscollec- 
tioBs  de  serre. 

\jpaooaMMME  A  FEviuju  u»iàiME$.  ^^  Louospermum  U- 
neare  R.  Br.  —  Protea  Unearis  Willd.  —  Raoneaiix  glabres. 
Feuilles  linéaires,  entières,  callenscs  et  barbues  an  sommet.  Pé- 
fiaadie  ?ehi.  Style  saiOant.  Stomate  gibbeox.  layolncre  ooton- 


Leucosperue  intermédiaire.  *— '  Lcucospermum  medimm 
R.  Br.  —  Feuilles  linéaires-oblongues ,  paucidentées.  Capitules 
notants.  Écailies-invcducrales  pnbérules^  ciliées.  Përianthe  yelu, 
presijae  %  fois  plus  court  que  le -Style.  Stigmate  gibbeux. 

Leucosperme  CoNoauLPE.  —  Leucospermum  Ckmftcarpum 
B.  Br.  —  PrDtea  Conocarpa  Willd.  — Feuilles  elliptiqaes-dx- 
longues,  3- à  9-dentées.  Écailles-involucrales  très-poilues  de 
mâme  que  les  péria^thes  et  \^s  rameanz.  Style  saillant.  Stig- 
mate, sidi^uilatéral. 

Levcospermb  a  grandes  fleurs.  —  Leucospermum  gran- 
di florum  R.  Br.  —  Leucadendron  grandifhrum  Salisb.  Fa- 
rad. Lond.  tab.  1 16.  —  Rameaux  trèshérissës.  Feuilles  S-dcn- 
tées  ou  entières,  oblongues-lance'olëes.  Écailles-inyolucrales  gla- 
iMres,  ciUéfs.  Périantbe  glabre,  plus  court  que  k  style.  Stigmate 
équilaléral»  obIong-cyliii4racA 

JtsucosPERME  puBERuuc. — LêucospermuM pubentmVi.  Br, 
-^Frgtfa  pubera  Willd.-— FeuiUeiî. lancéolées  ou  elliptiques , 
epà^im^  courtes,  pi|hsserates^  fcwUsfrjjnfolnwJes  distiques, 


longueme^^acumin^ ^ pube^centes-ÎDcaiies.  P^rîanthe  poilu, 
plus  court  que  le  style*  Stigoiatc  équilatéral,  ovoïde. 

L]çuGOSP£aM£  CGTWSfSVX.r^Leucospermum  tomeniosum 
B,  Br.T-Protea.  iomentosa  WiUd. — Protea  candicans  Andr. 
Bott  Hep.  tab.  294.  —  Feuilles  linéaires  ou  cunéiformes,  tri- 
dentées,  cotonneuses.  Écailles-involucrales  lancéolées,  à  peu 
près  aussi  longues  que  le  tube  du  périanthe.  Style  un  peu  plus 
court  que  Iç  périanthe.  Tige  dressée. 


Genre  MIMETE.  —  Mimetes  Salisb. 

Capitules  mtiltiflores.  Réce;ptacle  plaii,  garni  de  pail- 
lettes étroites,  caduques.  Involucre  polyphylle,  imbriquée 
Périanthe  4-parti,  réguliers  segments  concaves  au  som- 
met. Etamines  4 ,  ni(!hées  dans  les  fovéoles  des  segmçnts 
du  périanthe.  Quatre  squamules  hypogynes.  Style  fili- 
forme, caduc.  Stigmate  grêle,  cylindracé.  Noix  ventrue, 
lisse,  non-stipitée.  —  Arbrisseaux.  Feuilles  très-entières 
ou  à  dents  calleuses.  Capitules  axillaires  ou  terminant. 
Écailles-involucrales  membfanacées  ou  coriaces.  Ce  genre 
est  propre  à  l'Afrique  australe  ;  les  espèces  suivantes  se 
cultivent  dans  les  collections  de  serre. 

MiMÈTE  HispiDE.  —  Mîmctes  kirtus^.  Br.  —  Protea  kirta 
Willd. — Feuilles  pointues,  très-entières,  Involucres  équilaté- 
raux,  colorés^  acuminés,  demi- saillants,  8-à  lo-flores.'  Périan- 
the à  segments  plumeux.  Stigmate  subulé. 

MiMETE  cuGULLÉ.  —  Mimetes  cucuïlatus  R.  Br.  —  Protea 
cucullatayf'ûyà, — Feuilles  linéaires-oblongues,  3-dentées,  gla- 
bres ;  les  florales  dilatées  à  la  base,  recourbées  aux  bords.  In- 
volucres inéquilatéraux,  subdimidiés,  presque  glabres.  Stigmate 
subulé,  très-pointu. 
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WiDd.— -Tige  piocxmibaiite.  Feailles 
loi^es,  obtuflcS)  pubetceates.  Style  glabre. 

MiMBTE  PouEPBi.— JfiMtes  furfweus  IL  Br.  ^^PraUa 
piojntreayfSlà. — Tige  prooooliiiite.  Rameaux  ascendants, 
Fenilles  linéaires-subiilées,  eanalieulées.  Périanthe  à  segments 
glabres. 

Genre  SERRURU.  —  Semina  R.  Br. 


Capitules  iiiTolucrés  ou  noii-iiivoliicréay  nraltiflores. 
Réceptacle  convexe,  garni  de  paillettes  caduques.  Pé- 
rianthe 4-fide,  subr^[ulier  :  onglets  distincts;  s^^ents 
concaves  au  sonunet.  Etamines  4,  nichées  dans  les  fovéo* 
les  des  segments  du  périanth^.  Quatre  squamules  hypo- 
gynes.  Style  filiforme ,  caduc.  Stigmate  vertical ,  glabre. 
Noix  glabre  ou  barbue,  très-courtement  stipitée.  —  Ar- 
brisseaux. Feuilles  pennatifides,  ou  trifides,  ou  indivisées, 
filiformes.  Capitules  terminaux  ou  axillaires,  simples,  ou 
composés,  ordinairement  accompagnés  d'un  involucre 
membranacé,  imbriqué.  Fleurs  sesailes,  pourpres.  Ovaire 
aussi  long  que  le  périanthe.  —  Ce  genre  est  profHre  à  TA- 
frique  australe  ;  plusieurs  espèces  se  cultivent  comme  ar- 
brisseaux d'ornement  de  serre  ;  les  suivantes  sont  les  plus 
notables. 

a)  CupUniei  ftMplef.  Pédoncules  nuU  ou  i^eéphaUs, 

SxRRURiA  pzifirÉ. — Serruria  pmnata  R*  Br. — ProUa  frin» 
mUa  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  5 12.  — Tige  procombante,  poilue. 
Feoilks  pennatifides  ou  trifides.  Capitules  termiliaiix  et  axillai- 
res ,  sidÂsdcolés.  Bractées  lancéolées ,  acominées ,  velues ,  de 
moitié  pins  longues  que  la  corolle.  Périanthe  à  onglets  soyeux; 
segments  barbus  au  sommet. 

Serevru  Fiusse-Ctane.  —  Serruria  çyanoides  R.  Br.  — 
JPtdCm  ty4$noUUs  liuL— Tige  presque  dressée.  Feuilles  près- 
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que  ëralces  ;  les  inférieures  plus  courtes,  3-fides  ;  les  supërieu- 
res  subbipennatiQdes.  Capitules  terminaux,  plus  longs  que  leurs 
pédoncules.  Bracte'es  oyales-orbîculaircs ,  acnminëes^  velues. 
Trois  des  segments  du  përiantbe  longitudinalement  barbus  ;  le 
quatrième  segment  imberbe. 

Serruria  pédoncule.  —  Serruria  pedunculata  R.  Br.  — 
Protea  pedunculata  Lamk.  111.  —  Protea  glomerata  Andr. 
Bot.  Rep.  tab.  264*  — Tige  dressée ,  poilue  de  même  que  les 
feuilles.  Feuilles  2-ou  3-pennatifides.  Capitules  terminaux  y 
pédoncules.  Bractées  larges,  ovales,  cotonneuses.  Périantbe 
courbé,  barbu. 

Serruria  Faux-Phyuca. — Serruria  phylicoides  R.  Br. 
— Protea  sphœrocephala  Linn. — Protea  abrotanifolia  Andr. 
Bot.  Rep.  tab.  607. — Capitules  terminaux  et  axillaires.  Pédon- 
cules ramuliformes,  recourbés.  Bractées  glabres,  de  moitié  plus 
longues  que  le  capitule  :  les  intérieures  lancéolées*. Trois  des 
segments  du  périantbe  barbus;  onglets  glabres. 

b)  Capitulet  eomposit.  Vidoneulet  polyeéphalet. 

Serruria  a  capitules  glomérulés.  —  Serruria  glomerata 
R.  Br. — Protea  glomerata  Linn. — Feuilles  glabres,  bipenna- 
tifides.  Capitules  partiels  multiflores.  Bractées  extérieures  gla- 
bres. Bractées  intérieures  soyeuses.  Pédoncules  recourbés.  Stig* 
mate  claviforme. 

Genre  NIVÉNIA.  —  Nit^enia  R.  Br. 

lavolucre  4-phylle,  4-flore ,  durcissant  après  la  florai- 
son. Réceptacle  plan,  nu.  Périantbe  4-fide,  régulier,  tom- 
bant en  entier  ;  segments  concaves  au  sommet.  Ëtamines 
4,  nicbées  dans  les  fovéoles  des  segments  du  périantbe. 
Quatre  squamules  bypogynes.  Style  filiforme,  caduc.  Stig- 
mate claviforme,  vertical.  Noix  luisante,  ventrue,  non- 
stipitée,  indivisée  à  la  base*— ^  Arbrisseaux.  Feuilles  ëpar- 

BOT4KIQUE.       PHAIf.  T»    X.  27  , 
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ses,  filiformes,  ou  découpées  en  lanières  filiformes,  planes. 
Capitules  disposés  en  épis  ou  en  glomérules  terminaux. 
Fleurs  pourpres.  —  Ce  genre  appartient  à  l'Afrique  aus- 
trale ;  les  espèces  suiyantes  se  cultivent  comme  arbustes 
d'ornement  de  serre. 

9)  Feuillet  supérieuret  indivitéet,  plus  larges  gtie  les  infériewret, 

NivKNiA  Sceptre.  ^^Nisfenia  Sceptrum  R.  Br.  —  Protea 
Sceptrum  Willd.— Feuilles  oboyales  ou  sublancéolees,  presque 
plaues,  immarginëes.  Përiantlie  satine. 

NivÉNU  SPATHULÉ.  —  Nwenia  spathulata  R,  Br.  — Protea 
spathidata  Willd.  —  Feuilles  cucuUiformes ,  margiuëes,  plus 
larges  que  longues.  Bractées-inyolucrales  obtuses.  Penanthe 
barbu.  Style  glabre.  Stigmate  obl'ong-clayiforme. 

b)  Feuillet  toutes  bipennatifidet, 

NiviNiÀ  A  ÉPIS. — Nivenia  spicata  R.  Br. — Protea  spicata 
Willd. — Rameaux  cotonneux.  Feuilles  glabres.  Épis  cylindra- 
cés,  longuement  pédoncules,  disposés  en  ombelles.  Bractées  ova- 
les. Style  trës-yelu  înférieurement. 

NiysNiA  A  FEUj[LLES  DE  Gaithme. — Nwenîa  crithmifoUa 
R.  Br. — Protea  Lagopus  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  1^^. — Feuilles 
glabres,  divariquées.  Épis  coniques-cyliudiacës,  à  peu  près  aussi 
longs  que  les  pédoncules ,  disposés  en  ombelle.  Bractées  ovales, 
acuminées.  Style  velu  jusqu'au  milieu. 

Genre  SOROCÉPHALE.  —  Sorocephalus  R.  Br. 

Inyolucre  1-ou  paud-flore  (à  fleurs  en  nombre  défini ), 
3-6-pliylle  i  le  fructifère  point  durci.  Réceptacle  nu.  Pé- 
riantbe  4-fide ,  régulier  :  segments  concaves  au  sommet. 
Etamines  4,  nicbées  dans  les  fossettes  des  segments  du  pé- 
rianthe.  Quatre  squamules  hypogynes.  Style  filiforme , 
caduc.  Stigmate  dayiforme,  yertical.  Noix  yentniei  coux" 
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tement  stipitée,  ou  échancrée  à  la  base.  —  Arbrisseaux  â 
rameaux  effilés.  Feuilles  planes  ou  filiformes,  éparses^ 
ordinairement  indiyisées.  Capitules  subsessiles,  1-bractéo- 
lés,  agrégés  en  épis  capitulif ormes.  Fleurs  pourpres.  — 
Ce  genre  est  propre  à  l'Afrique  australe.  Les  espèces  sui- 
vantes se  cultivent  comme  arbustes  de  serre. 

SoROCEFHAiE  LAINEUX.  — Sovocephàlus  lanatus  R.  Br.  — 
Protea  lanatayfiUd, — Feuilles  filiformes,  trièdres,  i-sulquées 
en  dessus.  Capitules  multifiores.  Périanthe  à  segments  barbus 
de  poils  plumeux. 

SoROcipHALE  iMiiRiQuÉ .  -^Sorocèpkaîus  imhricatus  R .  Br .  «- 
Protea  imbricûta^ïlXà. — Andr.  Bot.  Rèp.  tab.  517. — Feuil- 
les lanc^lées,  scabres  en  dessous.  Përianthe  à  onglets  barbus 
de  poils  glanduleux. 


IV^  TRIBU.  LES  PERSOONIÉES.    —  PERSONÎEE 

Endl. 

Étamines  {par  exception  hypogyneT)  insérées  au  milieu 
ou  a  la  hase  des  segments  du  périanthe.  Ovaire  i-ou 
JÀ'OVulé,  Péricarpe  nucamentacéy  ou  samaroïde^  ou 
drupacéf  ordinairement  i-sperme*  —  Fleurs  en  épis. 

Genre  PERSOONIA.  —  Persoonia  R.  Br. 

Périanthe  4-parti ,  régulier  :  segments  recourbés.  Eta- 
mines 4,  saillantes,  insérées  au  milieu  des  segments  du  pé- 
rianthe. Quatre  glandules  hypogynes.  Ovaire  1-ou  2-ovu- 
lé,  1-loculaire,  stipiié.  Style  filiforme.  Stigmate  obtus. 
Drupe  charnu,  à  noyau  1-ou  2-loculaire,  1-ou  2-sperme. 
—  Arbustes  ou  arbrisseaux.  Ecorce  souvent  composée  de 
lamelles  scarieusès.  Feuilles  éparses^  très-entières,  pla- 
nw.  Pédoneides  axillaires,  soIHaîreSy  ébractéolés,  ou  I- 
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bractéolés.  Fleurs  jaunes.  Embryon  souvent  à  plus  de  2 
cotylédons. —  Ce  genre  est  propre  à  la  Noiiyelle-Hollande. 
On  en  cultive  plusieurs  espèces  dans  les  collections  de 
serre  ;  les  2  suivantes  sont  les  plus  notables. 

Persoonià  a  feuilles  linéaires.  -»  Persaonia  linearis 
R.  Br. — ÀDdr.  Bot.  Rep.  tab.  77.  —  Bot.  Mag.  tab.  760. — 
Vent.  Malm.  tab.  Sa.  — Feuilles  étroites,  linéaires,  allongées, 
glabres.  Pédoncules  dressés^  pubescents  de  même  que  les  pé- 
riantbes.  Ovaire  à  stipe  inarticulé. — Tige  arborescente,  à  écorce 
lisse. 

Persoditia  a  feuilles  lancéolées.-—  Persoonià  lënceolata 
R.  Br. — Andr.  Bot.  Rep.  ub.  74.  —  Feuilles  lancéolées  on  el- 
liptiques, mucronées,  glabres ,  lisses.  Pédoncules  axilla&es, 
I -flores.  Périantbe  soyeux.  Ovaire  à  stipe  inarticulé. 


Y«  TRIBU.  LES  GBEVILLEES.  —  GBEVILLEM 

Endl. 

Ovaire  l'IoculcUre.pPéricarpe folliculaire,  i^à  é^-sperme^ 

ou  polysperme. 

Genre  GRÉVILLÉA.  —  GreçilUtt  R.  Br. 

Périantbe  4-parti,  irrégulier  :  segments  subspatbulés , 
unilatéraux ,  révolutés.  Étaminet  4 ,  nichées  dans  les  fo- 
véoles  des  segments  du  périantbe.  Une  seule  glande  hy- 
pogyne,  dimidiée.  Ovaire  stipité  ou  non-stipité,  2*ovulé. 
Style  ascendant.  Stigmate  soit  oblique  et  déprimé,  soit 
subvertical  et  conique.  Follicule  coriace  ou  ligneux,  l-lo- 
culaire,  2-sperme.  Graines  marginées  ou  courtement  ailées 
au  sommet.  —  Arbrisseaux  ou  arbres ,  glabres,  ou  à  pu- 
betcence  médifixe.  Feuilles  indivisées,  ou  pennatifides,  ou 
i-^pennatifides y  alternes.  Fleurs  en  épis,  ou  en  grappesi 
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OU  en  fascicules  ;  pédicelles  géminés  ou  subfasciculés  : 
paires  ou  fascicules  1-bractéolés.  Fleurs  rougeâtres  ou 
jaunes.  —  Ce  genre  appartient  à  la  Nouyelle-HoUande  ; 
les  espèces  dont  nous  allons  faire  mention  se  cultivent 
dans  les  collections  de  serre. 

Grévilléa  soyeux.  —  Grevillea  sériera  R.  Br. — Emho- 
thrium  sericeum Vf illà,  — Andr.  Bot.  Rep.  tab.  loo.  —Bot. 
Mag.  tab.  862.  —  Embothrium  cytisoides  Cavan.  le.  4 , 
tab.  386;  fîg.  3. — Feuilles  elliptiques  ou  obloiigues,  obtuses, 
mucroDees,  rëfracte'es  aux  bords.  Ramuies-florifbres  dressés. 
Grappes  courtes,  recourbe'es.  Fleurs  roses. 

Grévilléa  a  feuilles  linéaires.  —  Grevillea  linearis  R. 
Br. —  Embothrium  lineare  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  272. —  Em- 
bothrium, linearifolium  Gavau.  le.  4»  tab  386,  fig.  1. — Gre- 
villea  incamata  Bot.  Mag.  tab.  2661. — Grevillea  alba  Lodd. 
Bot.  Cab.  tab.  858.  — Feuilles  linéaires-lancéolées,  pointues, 
mucronées,  réfractées  aux  bords.  Grappes  courtes,  dressées. 
Style  très-glabre  au  sommet.  Fleurs  blanches,  ou  roses,  ou 
lilas. 

Grevillea  des  sables.— GrewZZca  âr^nana R.Br. — Feuil- 
les obloDgues,  obtuses,  mucronulées.  Grappes  recourbées,  pau- 
ciflores.  Pistil  cotonneux.  Périantbe  lilas. 

Grévilléa  aguminé.  —  Grevillea  acuminata  R.  Br.  — 
Sweet,  Flor.  Austral,  tab.  55. — Feuilles  lancéolées ,  subacu- 
minées 9  mucronées,  chagrinées  en  dessus,  cotonneuses-incanes 
en  dessous.  Grappes  horizontales  ou  recourbées,  pauciflores. 
Ramules  pubescents.  Périanthe  (verdâtre)  finalement  glabres- 
cent.  Pistil  poilu. 

Grevillea  a  feuilles  db  Buis. — Grevillea  buxifolia  R.  Br. 
— Bot.  Rcg.  tab.  443. — Embothrium  buxifoUum  Willd.  — 
Andr.  Bot.  Rep.  tab.  218. — Embothrium  geiùanthum  Gavan. 
Xc^yXsUb,  387. — Feuilles  elliptiques,  chagrinées  en  dessus^ 
cotonnenses-incanes  en  dessous.  Stigmates  orbiculaires. 
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Genre  HAKEA.  —  Hakea  Schrad. 

Përiantlie  4-parti ,  irrëgulier  :  segments  subspathulës, 
unilatéraux.  Étamines  4,  nichées  dans  les  fovéoles  des 
segments  du  périanthe.  Une  seule  glande  hypogyne,  dimi- 
diée,  ou  bilobée.  Ovaire  stipité,  2-ovulé.  Style  ascendant. 
Stigmate  subobliqùe,  mucroné,  à  base  dilatée.  Follicule 
ligneux,  i-loculaire,  2-sperme  :  cavité  excentrique.  Graine 
prolongée  au  sommet  en  aile  plus  longue  que  l'amande. 
—  Arbrisseaux,  ou  arbres  peu  élevés.  Pubescence  nulle  ou 
médifîxe.  Feuilles  éparses,  souvent  dissemblables.  Bour- 
geons-floraux enveloppés  d*écailles  scarieuses,  caduques. 
Fleurs  fasciculées  ou  en  grappes.  Pédoncules  en  général 
axillaires.  Pédi celles  courts,  géminés  sur  les  grappes  :  cha- 
que paire  accompagnée  d'une  seule  bractée.  Périanthe 
blanc  ou  jaunâtre.  —  Ce  genre  appartient  à  la  Nouvelle- 
Hollande;  nous  n'allons  signaler  que  les  espèces  qui  se 
cultivent  le  plus  souvent  dans  les  collections  de  serre. 

a)  Feuilles  eylindriquei.  Fruit  point  éperonné. 

Hakéa  a  fruit  pugioniforme. — Hakea  pugioniformis  Ca- 
van.  le.  6,  tab.  533.  —  Hakea  glabfa  Schrad.  Sert.  Hannov. 
3,  tab.  i"^.  —  Conchium  pugioniforme  Smith.  —  Feuilles  fili- 
formes, indivise'es,  glabres.  Périanthe  soyeux.  Follicules  lan- 
ce'olës,  acuminés,  droits,  munis  de  chaque  côté  (  au  dessous  du 
milieu)  d'une  crête  transversale. 

Hakea  a  fleurs  obliques. — Hakea  obUqua  R.  Br. — 
Feuilles  indivisëes.  Rameaux  cotonneux.  Glandule  hypogyne 
adûée  au  sommet  du  pédoncule.  Périanthe  soyeux.  Follicules 
gibbeux,  subtoruleux. 

b)  Feuilles  cylindriques.  Fruit  muni  au-dessous  de  son  sommet  de 

2  éperons, 

Hakéa  a  fruit  gibbeux. — Hakea  gibhosa  Cayan.  le.  6,  tab. 
534*  —  Hakea  pubescçns    Schrad.  —  Conchium   gibbosum 
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Smith. — Banksia  gibbosa  Willd. — Feuilles  filiformes^  indivi- 
séeSf  légëremeDt  sillonnées  en  dessous^  subpubescentes  de  même 
que  les  rameaux.  Ramules;  et  pédoncules  hérissés.  Follicules 
gibbeux,  lacuneux  en  dedans.  Graines  à  aile  demi-elliptique. 

Hakéa  a  feuilles  aciculaires.  -^  Hakea  acicularis  R.  Bf. 
— Hakea  sericea  Schrad. — Corichium  aciculare  Yent.  Malm. 
tab.  1 1 1.  —  Feuilles  filiformes,  indiyisées,  glabres,  légèrement 
sillonnées  en  dessous,  aussi  longues  que  les  fruits.  Jeunes  pous- 
ses soyeuses.  Pédoncules  hérissés.  Périanthe  glabre ,  aussi  long 
que  le  pédoncule.  Follicules  gibbeux,  subrugueux,  lacuneux  en 
dedans. 

Hakéa  odorant.—^  JEToA^^a  suaveolens  R.  Br. — Feuilles  pen- 
natifides  ou  indiyisées ,  filiformes ,  sillonnées  en  dessus.  Fleurs 
glabres  y  disposées  en  grappes  à  rachis  cotonneux.  Follicules 
gibbeux. 

c)  Feuilles  planes. 

Hakea  multiflore. — Hakea  florida  R.  Br. — Feuilles  étroi- 
tes, lancéolées,  finement  ponctuées,  spinelleuses  et  scabres  aux 
deux  bords.  Ramules  et  pédoncules  finement  pubescents.  Fol- 
licules uQ  peu  convexes,  bi-éperonnés. 

Hakea  a  feuilles  de  Houx.  —  Hakea  ilicifolia  R.  Br.  — 
Feuilles  elliptiques,  opaques,  sinuées-dentées ^  subpétiolées  t 
dents  spinescentes.  Rameaux  cotonneux.  Follicules  bi-éperon* 
nés,  OToïdes,  gibbeux^  comprimés  au  sommet;  scrobiculés  tn 
dedans. 

Hakéa  a  feuilles  luisantes.  -—Hakea  nitida  R.  Bn  — 
Feuilles  lancéolées  ou  oblongues,  rétrécies  à  la  base ,  pauciden- 
tées  (dents  spiniformes),  ou  trës- entières,  luisatitès,  lin  peu  vei- 
neuses, très-glabres  de  même  que  les  ramules.  Follicules  bi«^pe* 
ronnés,  un  peu  gibbeux,  presque  lisses  en  dedans. 

Hakéa  a  pbuilum  amplbxicaules.— ^JSfoA^tfa  amplexicaulis 
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R«  Br.— Feuilles  stouées-dentëes  y  luisantes,  un  peu  veineuses , . 
à  base  dilatée ,  cordiforme  ,  amplexicaule.  Tige  procombante. 
Rameaux  glabres.  Follicules  point  éperonnes, 

Hakéa  PROGOMBANT*  —  Hakea  proslrata  R.  Br.  —  Feuilles 
anguleuses,  dentées,  cunéiformes  au  sommet,  cordiformes-am- 
plexiçaules  à  la  base.  Tige  proeombante.  Rameaux  pubescents. 
Follicules  point  eperonnes. 

Hakea  a  feuilles  cornues. — Hakea  ceratophjlloides^^Br. 
— Conchium  ceratophyUum  Smith, — Feuilles  pennatifide:^,  li- 
nëaires.  Penanthe  cotonneux-ferrugineux.  Follicules  point  cpe- 
ronnés* 

Hakea  a  feuilles  ondulées.  —  Hakea  undulata  R.  Br.  — 
Feuilles  obovales,  3-nerve'es,  ycineuses,  réticulées,  oudule'es, 
bordées  de  dents  spinescentes.  Follicules  bouffis,  point  épe- 
ronnés. 

Hakéa  a  feuilles  d'Olivier.  —  Hakea  oleœfolia  R.  Br. — 
Conchium  oleifolium  Smith.  — Feuilles  lancéolées,  très- entiè- 
res, i-nervées ,  légèrement  veineuses ,  mucronées ,  piquantes  : 
les  supérieures  pubescentes.  Ramules  cotonneux.  Follicules  ter- 
minaux, bi-éperonnés,  gibbeux. 

Ha^ea  a  feuilles  db  Saule.  —  Hàkea  saligna  R.  Br.  -— 
Conchium  salignum  Smiûk.—Embothrium  sali^um  Andr.Bot. 
Rep.  tab.  ai5.  — Emhothrium  salicifolium  Y eni,  Hort.  Gels, 
lab.  8. — Feuilles  longues,  lancéolées,  très-entières,  i-nervées, 
pointues,  apiculées,  toutes  très-glabres  de  même  que  les  ramu- 
les. Follicules  axillaires,  gibbeux ,  comprimés  et  carénés  de 
diâi|lle  coté  au  sommet. 

Hakea  a  feuilles  iucanes. — Hakea  cinerea  R.  Br* — Feuil- 
les longues,  linéaires^lancéolées,  très-entières,  3-nervées,  obscu- 
rément veineuses,  un  peu  scabres,  apiculées,  cotonneuses  de 
même  que  les  ramules  et  les  écailles-iavolucrales.  Follicules 
lancéolés,  acuminâ,  un  peu  comprimés,  point  éperoonés. 
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^  Ha&éa  A  FEUILLES  NERVEUSES.— ^TaAiea  daclyhides  Gayan. 
le.  6,  tab.  535. — Feuilles  très-entières,  tripIiDervëes,  veineu- 
ses, oboyales-oblongucs.  Ramules  anguleux.  Pëdicelles  poilus. 
Pémnlbe  glabre.  Follicules  verruqueux^  point  éperonnés. 

Hakéa  a  feuilles  elliptiques. — Hakea  eUiptica  R.  Br. — 
Conchium  elUpticum  Sinitb.  —  Feuilles  très-entières,  5-ner- 
vées,  veineuses,  réticulées,  elliptiques,  ou  elliptiques-oblon- 
gues ,  mutîques.  Pédicelles  glabres  de  même  que  le  périanthe. 
Follicules  pointus^  gibbeux,  luisants,  point  e'peronne's.    . 

Genre  LAMBERTIA.  —  Lamhertia  Smith. 

Périanthe  tubuleux,  4-fide  :  segments  révolutës  en  spi- 
rale. Etamines  4,  saillantes,  insérées  aux  segments  du  pé- 
rianthe. Bisque  cupulifornie,  ou  de  4  glandules  distinctes. 
Ovaire  stipité,  2-ovulé.  Style  filiforme.  Stigmate  subulé. 
Follicule  coriace ,  presque  ligneux ,  souvent  cuspidé  d'un 
côté  au  sommet,  1-loculaire,  2-sperme.  Graines  margi- 
nées.  —  Arbrisseaux  à  rameaux  verticillés.  Feuilles  verti- 
cillées-ternées,  le  plus  souvent  très-entières.  Fleurs  termi- 
nales, accompagnées  d'un  in volucre  formé  d'écaillés  im- 
briquées, colorées,  caduques;  réceptacle-commun  plan, 
nu.  —  Genre  propre  à  la  Nouvelle-Hollande  extra-tropi- 
cale ;  l'espèce  suivante  est  remarquable  par  l'élégance  de 
son  inflorescence. 

Lambertia  élégant. — Lamhertia  formosa  Sinitb,  in  Linn. 
Soc.  Trans.  4?  F*  ^^3,  tab.  20.— -Andr.  Bot.  Rep.  tab.  69.— 
Gayan.  le.  6,  lab.  547» — Bot.  Reg.  tab.  542.  —  Feuille»  li- 
néaires-lancéolées, cuspidées-mucronées,  révolutees  aux  bords. 
Involucres  7 -flores  :  écailles  roses,  les  intérieures  aussi  longues 
que  les  fleurs.  Style  poilu.  Follicules  bicornes. 

Genre  XYLOMÈLE.  —  Xyhmelum  R.  Br. 

Périanthe  4-parti ,  régulier  :  segments  subspathulés, 
révolutés  au  sommet.  Etamines  4,  saillantes,  insérées  au- 
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dessous  du  sommet  des  segments  du  përianthe.  Quatre 
glandules  hypogynes.  Ovaire  stipité,  2-ovulé.  Style  fili- 
forme,  caduc.  Stigmate  vertical,  claviforme,  obtus.  Folli- 
cule ligneux,  obpyriforme,  excentriquement  1-loculaire,  2- 
sperme.  Graines  ailées  au  sommet.  —  Arbres.  Feuilles 
opposées  :  les  jeunes  dentées  ;  les  adultes  très-entières. 
Ëpis  axillaires,  opposés,  amentîformes  ;  fleurs  géminées  : 
chaque  paire  l*bractéolée;  les  fleurs  inférieures  herma- 
phrodites ;  les  supérieures  mâles  par  ayortement.  Un  seul 
follicule  parvient  à  maturité  sur  chaque  épi. 

Le  Xylomelum  pyri forme  R.  Br.  {Hakea  pffriformii  Cikytn,  le.  6, 
tab.  356),  se  cultive  dans  les  collections  de  serre. 

Genre  TÉLOPÉA.  —   Telopea  R.  Br. 

Périanthe  irrégulier,  4-fide  au  sommet,  longitudinale- 
ment  fendu  d'un  côté.  Etamines  4,  nichées  dans  les  fovéo- 
les  des  segments  du  périanthe.  Une  seule  glande  hypo- 
gyne,  semi- annulaire.  Ovaire  stipité ,  multi-ovulé.  Style 
filiforme,  persistant.  Stigmate  oblique,  claviforme,  con- 
vexe. Follicule  cylindracé,  1-loculaire,  polysperme.  Grai- 
nes prolongées  au  sommet  en  aile  immarginée  d'un  côté, 
marginée  et  veineuse  de  l'autre  côté,  séparées  les  unes  des 
autres  par  des  diaphragmes  membraneux.  —  Arbrisseaux. 
Feuilles  dentées  ou  entières,  éparses.  Grappes  terminales, 
corymbif ormes,  accompagnées  d'un  involucre  à  écailles 
imbriquées,  non-persistantes  ;  pédicelles  géminés  :  chaque 
paire  1-bractéolée.  Fleurs  écarlates,  très-élégantes.  — 
Genre  propre  à  la  Nouvelle-Hollande. 

Telopéa  BiAGNiFiQUE.  —  Tclopca  speciosissîma  R.  Br.  — 
Bot.  Reg.  tab.  i  laS. — Emboihrium  speciosissimum  WiWd. — 
Smith,  New.  Holl,  tab.  7. — Bot.  Mag.  tab.  iiaS. — Embo- 
thrium  speciosum  Salisb.  Parad.  tab.  m . — Embothrium  spa- 
ihulatum  Gavan.  le.  4>  t*b.  388.  —  Feuilles-cunéiformes-ob- 
longues,  incisëes-dentées,  veineuses,  trës-glabres  de  mém6  que 
les  écailles'involucrales. — Cultivé  dans  les  collections  de  serre. 
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Genre  LOMATIA.  —  Lomatia  R.  Br. 

Périanthe  irrégulier,  4-parti  :  segments  ovales,  unilaté- 
raux. Staminés  4 ,  nichées  dans  les  fovéoles  des  segments 
du  périanthe.  Trois  glandules  hypogynes ,  unilatérales. 
Ovaire  stipité,  multi-ovulé.  Style  filiforme,  persistant. 
Stigmate  oblique,  suborhiculaire,  presque  plan.  Follicule 
elliptique-oblong,  1-loculaire,  polysperme.  Graines  pro- 
longées au  sommet  en  aile  marginée ,  point  veineuse,  sé- 
parées les  unes  des  autres  par  des  diaphragmes  membra- 
neux. —  Arbrisseaux.  Feuilles  pennatifides,  ou  bipenna- 
tifides ,  ou  indivisées ,  ^alternes.  Grappes  terminales  ou 
axillaires,  soit  lâches  et  allongées,  soit  courtes  et  corym))i- 
formes,  point  involucrées  ;  pédicelles  géminés  :  chaque 
paire  1-bractéolée.  Périanthe  d'un  jaune  pâle.  —  Genre 
propre  à  la  Nouvelle-Hollande  ei^tra-tropicale  ;  l'espèce 
suivante  se  cultive  dans  les  collections  de  serre. 

Lomatia  a  feuilles  de  Silaus. — Lomatia  silaifolia  R.  Br. 
— Bot.  Mag.  tab.  1272.  —  Embothrium  silaifoUum  Willd.  — 
Smith,  New.  HoU.  tab.  8.  —  Embothrium  herhaceum  Cavan. 
le.  4  ,  tab.  384. — Feuilles  bipennalifidcs ,  très-glabres  :  seg- 
ments cuDeiformes-linéaires  ou  lancéolés ,  incisés ,  pointus, 
mucronës,  veineux,  réticulés.  Grappes  simples  ou  rameuses, 
allongées,  très-glabres. 


VP  TRIBU.  LES  BANKSIÉES.  —  BANKSIEM  Endl. 

Oçaire  i-loculaire^  2'OÇulé,  Follicule  en  général  ^-lo^ 
culaire  par  une  fausse  cloison  libre  ^  ligneuse^  i-par- 
tihlcy  qui  s'est  développée  pendant  la  maturation. 

Genre  BANKSIA.  —  Banksia  Linn. 

Périanthe  4-parti  ou  4-fide.  Etaminesi,  nichées  dans 
les  fovéoles  des  segments  du  périanthe.  Quatre  squamules 
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hypogynes.  Ovaire  1-loculaire  :  ovules  collatéraux,  supra - 
médifixes.  Sly le 'filiforme.  Stigmate  claviforme.  Follicule 
ligneux,  comme  2-loculaire^  2-sperme.  Graines  prolon- 
gées au  sommet  en  aile  cunéiforme,  attachées  à  la  base  de 
la  cloison.  —  Petits  arbres  ou  arbrisseaux.  Rameaux  en 
ombelles.  Feuilles  éparses  ou  rarement  vertici liées,  en- 
tières, ou  dentelées,  ou  pennatifides ,  souvent  dissembla- 
bles sur  le  même  individu.  Epis  dépourvus  d'involucre, 
terminaux,  ou  rarement  latéraux,  ordinairement  allongés. 
Fleurs  géminées  sur  le  rachis  :  chaque  paire  accompagnée 
de  3  bractées  persistantes  (dont  1  plus  grande,  externe,  so- 
litaire, les  2  autres  plus  petites,  collatérales).  Epis-fructi* 
fères  à  rachis  épais ,  soudés  à  la  base  des  follicules.  — 
Genre  propre  à  la  Nouvelle-Hollande  ;  beaucoup  d'espè- 
ces se  cultivent  dans  les  collections  de  serre,  en  raison  de 
réle'gance  de  leur  feuillage  ;  nous  ne  ferons  mention  que 
des  plus  répandues. 

Banksia  ÉLÉGAm. -^Banksia  pulchella  R.  Br. — Feuilles 
acéreuses,  très-entières,  mutiques.  Segments  du  périanthe  à  on- 
glets laineux  ;  lames  glabres.  Stigmate  capitellë,  déprimé. 

Banksia  a  FRurr  sphérique. — Banksia  sphœrocarpa  R.  Br. — 
Feuilles  acéreuses,  très-entières,  mucronulées.  Périanthe  héris- 
se'. Stigmate  subulé.  Follicules  ventrus,  un  peu  comprimés  au 
soDunet,  disposés  en  cône  sphërique. 

Banksia  a  fleurs  nutaihxs.  —  Banksia  nutans  R.  Br.  — 
Feuilles  acéreuses,  très-entières,  mucronulées.  Épis  nutants. 
Périanthe  soyeux.  Follicules  déprimés,  dilatés  au  sommet. 

Banksia  a  feuilles  de  B&uyere.  —  Banksia  ericœfolia 
Willd.  — Andr.  Bot.  Rep.  tab.  1 56.— Bot.  Mag.  tab.  738.— 
Gavan.  le.  6,  tab.  538.  —  Feuilles  acéreuses,  échancrées  au 
sommet^  très-entières  aux  bords.  Epis  allongés.  Périanthe 
soyeux»  Stigmate  capitellé. 
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Banksia  spinelleux. — Banksia  spinulosa  Willd.  —  Smith, 
NewHolland.  tab.  4.  — Andr.  Bot.  Rep.  tab.  457.  —  Cavan. 
le,  6,  tab.  537.  —  Feuilles  acéreuses,  3-deDte'es  au  sommet 
(la  dent  terminale  plus  longue),  spinelleuses  ou  très-entières 
aux  bords.  Përiantbe  imberbe  à  la  base.  Stigmate  subulé. 

Banksia  occidental.  — Banksia  occidentalis  R .  Br . — Feui I- 
les  linéaires,  sans  veines  en  dessous,  spinelleuses  aux  bords  vers 
leur  sommet.  Bractées  glabres  au  sommet.  Périanthe  marcescent  : 
onglets  barbus  antérieurement  à  leur  base.  Follicules  ventrus, 
cotonneux,  glabres  et  un  peu  comprimés  au  sommet.  —  Arbris- 
seau à  ramules  glabres. 

Banksia  littoral.  —  Banksia  littoralis  R.  Br.  — Feuilles 
longues^  linéaires,  spinelleuses  aux  bords,  rétrécies  à  leur  base, 
point  veineuses  en  dessous.  Périanthe  non-persistant.  Follicules 
comprimés,  cotonneux  au  sommet  de  même  que  les  bractées.-— 
Arbre  à  ramules  cotonneux. 

Banksia  a  feuilles  marginées.  —  Banksia  marginata  Ga- 
van.  le.  6,  tab.  544* — Feuilles  linéaires,  tronquées ,  mucronu- 
lées,  très-entières,  ou  dentées,  point  veineuses  en  dessous.  Jeu- 
nes pousses  hérissées.  Bractées  glabres  au  sommet  :  les  majeures 
pointues. 

Banksia  a  feuilles  entières. — Banksia  integfifoîia  Willd. 
— Cavan.  le.  6,  tab.  546.  —  Banksia  oleœfolia  Gavan.  1.  c. 
tab.  545. — Feuilles  verticillées,  oblongues-lancéolées,  entières, 
mucronulées,  réticulées  en  dessous.  Follicules  cotonneux.  Tige 
arborescente. 

BAifKSiAYiB,KriciLUL.'-~Banksiaverticillata  R,  Br. — Feuil- 
les verticillées,  liguliformes-oblongues,  obtuses,  mutîques,  d'un 
blanc  de  neige  en  dessous.  Bractées  cotonneuses,  obtuses.  Tige 
arborescente. 

Banksia  a  fleurs  icKHLhiES.'^Banksia  coccinea  R.  Br.  — 
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Feuilles  cunëiformes-obovales  ou  obloDgues ,  alternes  ^  dent^ , 
tronquées,  eostëes,  réticulées,  yeineuses.  Bractées  subulées, 
laineuses  de  même  que  le  pe'rianthe.  Stigmate  pyramidal. 

Banksia  des  liARAis. —  Bunksia  paludosaïi.  Br.—- Feuilles 
subverticillëes^  cunëiformes-oblongues  y  subtronquëes ,  rétrëcies 
k  la  base,  dentelées  yers  le  somnlèt,  un  peu  recourbées  aux 
bords ,  réticulées  en  dessous.  Pétioles  et  ramules  glabres.  Pé- 
rianthe  soyeux. — Arbrisseau. 

BAincsu  A  FEUILLES  OBUOJXGVES, '-^Banksîa  oblongifoUa  Ga- 
yan.  le.  6,  tab.  542.— «  Feuilles  éparses,  étroites,  oblongues, 
tronquées,  dentelées^  rétrëcies  à  la  base ,  réticulées  en  dessous. 
Pétioles  et  ramules  cotonneux.  Bractées  majeures  acuminées. 
Périanthe  soyeux .  —  Arbrisseau .  • 

Banksia  A  LARGES  FEUILLES.  —  Bunksia  latifolia  R.  Br.  — 
Banksia  Rqhur  Cavan.  le.  6,  tab.  543.  — Feuilles  oboyales- 
oblongues,  dentelées  (dentelures  spinescentes),  pointues  à  leur 
base,  réticulées  et  cotonneuses-incanes  en  dessous.  Périanthe  à 
onglets  soyeux^  lames  glabres.— Arbrisseau. 

Banxsia  MARGESCEin:. — Banksia  marcescens  R.  Br. — Bank- 
siaprœmorsaAndT»  Bot.  Rep.  tab.  268. — Feuilles  cunéiformes, 
planes,  éparses,  tronquées,  dentelées  yers  leur  sommet,  pointues 
à  la  base.  Rameaux  cotonneux.  Périanthe  persistant ,  glabre  de 
même  que  les  follicules. 

Banksia  a  feuilles  BÉrBÂcii^.— Banksia  aitenuata  R.  Br. 
— Feuilles  longues,  linéaires,  tronquées ,  rétrëcies  à  la  base, 
dentelées  yers  le  sommet ,  réticulées  et  cotonneuses  en  dessous. 
Bractées  hérissées  au  sommet.  Périanthe  glabre.  Follicules  co- 
tonneux. 

Baitxsia  a  feuilles  dentelées. — Banksia  serrata  Willd.— 
Andr.  Bot.  Rep.  tab.  8a.— ^Feuilles  longues,  linéaires,  tron- 
quées, dentelées,  rétrëcies  à  la  base,  réticnlées  et  presque  gla- 
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bres  en  dessous.  Style  pubérule  à  la  base.  Stigmate  cjlindracë, 
sillonn^y  obliquement  épaissi  à  la  base.  Tige  arborescente.        « 

Banksia  a  feuilles  de  Ghene. — Banksia  quercifoliaB..  Br. 
—Feuilles  oblongues-conéiformes^  subtronquëes,  glabres,  inci- 
sëes-dentelées  :  incisions  mucronëes.  Përianthe  à  segments  aris- 
tés.  Follicules  presque  glabres. 

Banksia  magnifique.  — Banksia  speciosa  R.  Br. — Feuilles 
linéaires^  pennatiûdes  :  lobes  triangulaires ,  semi-ovales ,  mu- 
cronës,  cotonneux  (d'un  blanc  de  neige)  en  dessous  et  obscu- 
rëment  nerveux.  Përianthe  à  segments  laineux  vers  le  sommet. 
Style  pubescent.  Follicules  cotonneux. 

Banksia  a  grandes  fi:exjrs.  -^  Banksia  grandis  Wiild.  — 
Feuilles  pennatifides  :  lobes  triangulaires-ovales,  pointus,  plans, 
nerveux  et  presque  glabres  en  dessous.  Përianthe  glabre  de 
même  que  le  fruit. 

Banksla  rampant. — Banksia  repens  Labill.  Voyage,  i ,  tab. 
23. — Feuilles  pennatiûdes  :  lobes  sinués  ou  dentés.  Tige  pro- 
combanteu 

Genre  DRYANDRA.  —  Dryandra  R.  Br. 

ê 

Përianthe  4-parti  ou  4£de.  Etamines  4 ,  nichées  dans 
les  fovéoles  des  segments  du  përianthe.  Quatre  squarnulea 
hypogynes.  Ovaire  1-loculaire  :  ovules  collatéraux,  supra- 
médifixes.  Style  filiforme.  Stigmate  claviforme.  Follicule 
1-ou  î-loculaire,  ligneux,  2-sperme.  Graines  ailées  au 
sommet.  —  Arbrisseaux  en  général  bas  ;  rameaux  épars 
ou  en  ombelles.  Feuilles  pennatifides  ou  incisées,  éparses. 
Fleurs  agrégées  en  capitule  sur  un  réceptacle  plan,  invo- 
lucré,  nu,  ou  garni  de  paillettes  étroites.  Involucre  poly- 
phylle,  à  écailles  imbriquées,  apprimées.  Capitules  termi- 
naux ou  latéraux ,  sessiles ,  solitaires ,  hémisphériques , 
entourés  de  feuilles  roselées.  —  Genre  propre  aux  con- 
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trëes  extra-tropicales  de  la  Nouyelle-Hôllande  ;  les  espè- 
xes  suivantes  se  cultivent  comme  arbustes  d'ornement  de 
serre. 

Deyanora  multiflore.  —  Dryandra  Jloribunda  R.  Br. — 
Bot.  Mag.  tah.  i58i.  —  Feuilles  cune'iformes /incisëes-dente- 
lées.  Ëcailles-invoiccrales  striées  :  les  extérieures  presque  gla- 
bres. Pe'riantbe  glabre.  Stigmate  subclaviforme  y  obtus. 

Dryandra  a  feuilles  cunéiformes.  •^Dryandra  cuneata 
R.  Br. — Feuilles  cuDëiformes ,  sinuees-dentées,  épineuses,  pé- 
tiolées.  Écailles-involucrales  toutes  lisses  y  soyeuses.  Périanthe 
barbu  vers  le  sommet.  Stigmate  fîliforme-subulé,  pointu. 

Dryandra  a  feuilles  piquantes.  —  Dryandra  armata  R. 
Br. — Feuilles  pennatifides  :  lobes  triangulaires,  plans,  divari- 
qués,  rectilignes,  mucronés-spinescents  (le  terminal  plus  loDg), 
réticulés  en  dessous,  à  veinules  nues.  Rameaux  glabres  de  même 
que  le  périantbe.  Style  pubescent  à  la  base.  Stigmate  subulé, 
sillonné. 

Dryandra  élégant.  — Dryandra  formosa  R.  Br.' — Sweet, 
Flor.  Austral,  tab.  53. — Feuilles  longues,  linéaires,  pennati- 
fides :  lobes  triangulaires ,  mutiques  ,  plans ,  cotonneux  (  d'un 
blanc  de  neige)  en  dessous.  Involucre  cotonneux  :  bractées  in- 
térieures linéaires-oblongues.  Réceptacle  garni  de  paillettes.  — 
Fleurs  roses,  odorantes. 

Dryandra  plumeux. — Dryandra plumosa  R.  Br. —-Feuilles 
longues,  linéaires,  pennatîQdes  :  segments  triangulaires,  mu- 
cronulés  ,  un  peu  recourbés  aux  bords ,  cotonneux  (blanc  de 
neige)  en  dessous.  Écailles-involucrales  intérieures  termi- 
nées en  arête  plumeuse.  Réceptacle  sans  paillettes. 

Dryandra  a  feuilles  obtuses.  '—Dryandra  ohtusa  R.  Br. 
—  Tige  décombante.  Feuilles  plus  longues  que  la  tige,  linéai- 
resy  pennatifides  :  lobes  triangulaires,  obtus,  cotonneux  (blanc 
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de  neige)  en  dessous,  épaissis  et  recourbés  aux  bôirds.  Écail- 
les-involucrales  extérieures  ovales^  écailles-involucrales  inté- 
rieures linéaires-oblongues. 

Drtanbra  a  feuilles  blancb(!e8.  —  Dryanàra  nivea  R.  Br. 
^^Banksia  nivea  Labill.  Voyage  i,  tab.  a4. — Feuilles  U- 
néaireSy  pennatifides,  presque  aussi  longues  que  la  tige  :  lobes 
triangulaires,  pointus,  mucronulés^  cotonneux  (blanc  de  neige) 
en  dessous,  recourbés  aux  bords.  Écailles-involucrales  linéai- 
res-lancéolées, glabres^  ciliées.  Périanthe  bérissé,  plus  court  que 
le  style. 

Drtandea  a  longues  feuilles.  — Dryandra  îongifolia  H. 
Br.  —Feuilles  très- longues,  linéaires,  pennatifides,  pointues, 
cotonneuses-incanes  en  dessous  :  base  rétrécie,  très-entière  ;  lo- 
bes triangulaires,  ascendants,  décurrents,  recourbés  au  bord. 
Écailles-involucrales  longues,  linéaires,  acuminées-snbnlées  au 
sommet ,  barbues  au  bord ,  glabres  à  la  surEsice  externe.  Seg- 
ments du  périantbe  à  onglets  laineux  à  la  base;  lames  poilues. 
Tige  cotonneuse. 
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CENT  SOIXANTE-DIXIÈME  FAUILLE. 
LES  THYMÉLÉËS.  —  Iflyir£I£i£. 

Thmêkm  Jum.  Cren.  —  R.  Br.  Prodr.  p.  3S8«  —  Bnrtl*  Oré.  Kat 
p«  444,  »  AnMtt  y  in  Ediab.  Encycl.  427.  —  Kunth ,  in  Linnaea,  Y, 
p.  657.  —  Daphnoidem  Vent.  Tabl.  —  Endl.  Gen.  Plant»  p.  929.  — 
Tkymelœaeeœ  Reichb.  Syst.  Kat.  p.  469.  —  Thymelaeeœ  Lindl.  Nat. 
Syit.ed.2,  p.  195. 

Le»  ïhymélées  appartiennent  presque  toutes  aux 
légions  extra-tropicales;  le  Cap  de  Bonne-Espérance  et 
la  Nouvelle-Hollande  en  possèdent  le  plus  grand  nom- 
bre. La  plupart  des  espèces  sont  ornées  de  fleurs  très- 
élégantes.  L'écorce  des  Thymèlées  est  en  général  très- 
Acre  et  vénéneuse  :  propriété  à  laquelle  participent  aussi 
plus  ou  moins  les  feuilles  fraîches  et  les  fruits  (surtout 
ceux-ci,  lorsqu'ils  sont  charnus);  le  liber  est  très-te- 
nace, et  ses  feuillets  forment  des  réseaux.  Quelques 
espèces  servent  à  teindre  en  jaune. 

Garactbres  db  la  Famille. 

Arbrisseaux^  ovc  sous-arbrisseaux  ;  quelques  espèces 
seulement  sont  herbacées.  Rameaux  cylindriques ,  arti- 
culés;  ou  inarticulés. 

Feuilles  éparses  ou  opposées ,  simples,  très-entières, 
non-stipulées,  souvent  nerveuses. 

Fleurs  le  plus  souvent  hermaphrodites  et  régulières 
(chez  quelques  espèces  dioïques  par  avortement),  axil- 
laires,  ou  terminales,  solitaires,  ou  fasciculées,  ou  en 
capitules  (involucrés  chez  plusieurs  genres),  souvent 
2-bractéolées. 
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Périanthe  simple,  inadhàrent,  coloré  (blanc,  ou 
roi^e,  ou  jaune,  ou  très-rarement  bleu),  pétaloïde, 
tubuleux  :  limbe  4-ou  5-parti  (  par  exception  tronqué 
et  très-court);  segments  égaux  ou  moins  souvent  in- 
égaux, imbriqués  en  préfloraison;  gorge  quelquefois 
couronnée  de  squamules  pétaloïdes  (soit  en  même  nom- 
bre que  les  segments  et  interposées,  soit  en  nombre 
double  des  segments  et  antéposées  2  à  2), 

Disque  soit  nul,  soit  cbamu  et  adné  au  fond  du 
périanthe. 

Étamines  en  nombre  défini  (  soit  en  même  nombre 
que  les  segments  du  périanthe,  interposées,  ou  par  ex* 
ception  antéposées;  soit  en  plus  petit  nombre  que  le« 
segments  du  périanthe,  antéposées;  soit  en  nombre 
double  des  segments  du  périanthe,  bisériées  :  celles  de 
la  série  supérieure  antéposées),  insérées  à  la  gorge  ou 
au  tube  du  périanthe.  Filets  (quelquefois  très^court») 
libres,  filiformes,  dressés  en  préfloraison.  Anthères  dres- 
sées, 2-thèques  :  bourses  parallèles,  contiguës,  s'ouvrant 
chacune  par  une  fente  longitudinale  (soit  latéralement, 
soit  antérieurement  ). 

Pistil:  Ovaire  inadhérent,  i-loculaire,  i -ovulé  (  par 
exception  2-0U  3-ovulé  ),  le  plus  souvent  oblique  d*un 
côté,  rectiligne  et  stylifère  de  l'autre.  Style  (  nul  chei 
quelques  genres  )  latéral  ou  subterminal ,  indivisé,  eu 
général  plus  court  que  le  tube  du  périanthe.  Stigmate 
capitellé.  Ovule  anatrope,  suspendu  au  sommet  de  la 
loge. 

Péricarpe  baccien,  ou  drupacé,  ou  nucamentacé, 
i-loculaire,  i -sperme  (par  exception  2-ou  3-sperme)j 
nu,  ou  recouvert  par  le  tube  du  périanthe. 

Graine  périspermée  ou  apérispermée,  suspendue  j 
tégument  membranacé  ou  testacé  ;  raphé  linéaire.  Ion- 
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gitudinal.  Péiispenne  nul,  ou  mince  et  charnu.  Em- 
bryon rectiligne  :  cotylédons  plano-convexeSy  charnus, 
entiers,  parallèles;  radicule  courte,  supère;  plumule 
imperceptible. 

Cette  famille  comprend  les  genres  suivants  : 
Dirca  linn.  —  Lagetta  Juss.  —  Daphne  Linn.  (Ga- 
pura  linn.  Scopolia  Linn.  fil.  Thymelaea  Scopol.  )  — 
Daphnopsîs  Msucûas.'^  Schœnobiblos  Bfartius.  —  Dais 
linn.  — -  iMchnœa  linn.  —  Passerina  linn.  —  Stellera 
linn.  —  Diarthron  Turcz.  —  Drapetes  Lamk.  —  Pi" 
melœa  Banks  et  Soland.  (Banksia  Forst.  non  linn. 
Gookia  Gmel.  Thecanthes  Wickstr.)  —  Struthiola  Linn. 
—  Gnidia  linn.  (Canalia  F.  W.  Schmidt.  )  —  Th/me^ 
Una  Hoffmannsegg.  (  Nectandra  Berg.  )  —  Linostoma 
Wallich.  (  Nectandra  Roxb.  nec  alior.  )  —  Cansjera 
Juss. —  Eriosolena  Blum.  —  Wickstrœnda  Endl.  — 
Inocarpus  Forst.  —  Hernandia  Plum.  —  ?  Phaleria 
Jack.  (  PDrymispermum  Reinw.  ) 

Genre  DIRGA.  —  Dirca  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  subinfondibuhforme, 
obUquement  tronqué  et  obscurément  4-lobé  au  sommet, 
non-persistant,  sans  squamules.  Disque  mince,  tapissant  la 
base  du  périanthe.  EtaminesS,  l-sériées,  saillantes,  alter- 
nativement plus  longues  et  {dus  courtes,  insérées  au-des- 
sus du  milieu  du  périanthe  ;  filets  longs,  filiformes  ;  an- 
thères petites,  suborbiculaires ,  continues  avec  le  filet, 
latéralement  déhiscentes  :  bourses  bivalyes.  Point  de  squa- 
mules hypogynes.  Style  filiforme,  terminal,  longuement 
saillant.  Stigmate  petit,  capitellé,  échancré.  Baie  charnue, 
1-sperme,  nue.  Graine  apérispermée.  —  Arbrisseau  très- 
rameux.  Rameaux  didiotomes,  articulés,  renflés  aux  arti- 
culations. Bourgeons  écailleux,  solitaires,  à  la  fois  foliaires 
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et  floraux,  avant  la  chute  des  feuilles  renfermés  dans  la 
base  des  pétioles;  écailles  cotonneuses  à  la  surface  ex- 
terne, submembranacées^  imbriquées,  2-sériées^  caduquei[ 
après  la  floraison.  Fleurs  plus  précoces  que  lesfeuilleSy 
latérales,  nutantes,  courtement  pédicellées,  ébractéolées, 
géminées  ou  ternées  dans  chaque  bourgeo>n.  Feuilles  plus 
tardives  que  les  fleurs,  non -persistantes,  minces,  penni- 
nervées,  courtement  pétiolées,  distancées;  pétiole  renflé  à 
la  base.  Périanthe  et  étamines  d'un  jaune  pâle.  — L'espèce 
que  nous  allons  décrire  constitue  à  elle  seule  le  genre. 

DiRCA  DES  MARAIS.— Dirca  paLustris  Linn.  Amœn.  Acad* 
III,  tab.  I,  fig.  7. — Schk.  Handb.  tab.  107,  fig.  6. — Lamk. 
m.  I,  tab.  agS.  — Duham.  éd.  nov.  UI,  tab.  48.  —  Bot.  Reg. 
tab.  392.  —  Giiimp.  et  Hayo.  Fremd.  Holz.  tab.  49* — Arbris- 
seau toufTu,  baat  de  3  à  6  pieds.  Rameaux  bruns.  Jeunes-pous- 
ses flexueuses.  Feuilles  longues  de  a  à  4  pouces,  larges  de  i  pouce 
à  2  pouces,  d'un  vert  gai  en  dessus,  d'un  vert  glauque  en  des- 
sous, oblongues,  ou  elliptiques-oblongues,  ou  lancéolées-oblon- 
gués,  ou  elliptiques,  subacuminées  :  les  jeunes  pubescentes^  les 
adultes  glabres.  Bourgeons  ovales,  obtus  :  écailles  ovales  ou  el- 
liptiques, jaunâtres  en  dessus,  cotonneuses-ferrugineuses  en  des- 
sous. Fleurs  glabres.  Périanthe  long  de  1  lignes. —  Cette  espèce 
croît  aux  États-Unis  ;  elle  fleurit  en  mars  et  en  avril  ;  on  la  cul- 
tive dans  les  jardins,  comme  arbrisseau  d'ornement;  elle  ne 
prospère  que  dans  les  localités  humides  ou  marécageuses.  La 
ténacité  de  ses  rameaux  lui  a  fait  donner  le  nom  vulgaire  de 
Bois-Cuir;  en  Amérique  on  l'em^oie  à  faire  des  nattes  et  des 
cordages. 

Grenre  LA6ÉTTA.  —  Lagetta  Juss. 

Fleurs  hermaphrodites  ou  dioiques.  Périanthe  persis- 
tant, tubuleux,  4-fide;  gorge  barbue,  sans  squamules^ 
Étamines  8,  incluses,  insérées  à  la  gorge  du  périanthe. 
Hait  squamules  hypogynes,  linéaires ,  distinctes,  ou  soo^ 


.-  I  .  »* 


438  CLÀS8B  «ES  mOTilKÉES.. 

dées  2  à  2  par  leur  base.  Oyaire  1-à  S-ovulé.  Style  termi- 
nal. Stigmate  capitellé,  échancré.  Drupe  1-à  3-sperme,  re- 
couvert par  le  périanthe  devenu  charnu;  noyau  fragile, 
erustacé.  Graines  apérispermées.  — Arbres  ou  arbrisseaux, 
habitant  rAmérique  équatoriale.  Feuilles  opposées  ou  al- 
ternes,  persistantes,  coriaces.  Fleurs  en  grappes  ou  en 
épis  ;  pédoncules  terminaux. 

Les  espèces  de  ce  genre  sont  remarquables  par  leur  liber, 
qu'on  peut  séparer  facilement  en  un  grand  nombre  de  feuillets , 
formant  cbacun  un  réseau  élégant  et  semblable  à  une  dentelle. 
L'espèce  la  plus  notable  est  le  Lagetta  Untearialusi.  {Daphne 
Laghetto  Linn.),  indigène  des  Antilles,  où  on  le  connaît  sous 
le  nom  vulgaire  de  BoiS'denteUe  ou  Laghetto, 

Genre  DAPHNE.  —  Daphne  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  non-persistant,  hy- 
pocratériforme  :  limbe  4-parti  ;  goi|;e  sans  squamules. 
Étamines  8,  incluses,  ou  peu  saillantes,  2-sériées  (les  4 
inférieures  plus  courtes),  insérées  au  tube  de  la  corolle  ; 
filets  filiformes,  plus  courts  que  les  anthères;  anthères  el- 
liptiques ou  oblongues,  cordiformes  à  la  base,  innées,  la- 
téralement déhiscentes.  Disque  charnu,  hypogyne,  cu- 
puliforme,  engainant  la  base  de  l'ovaire.  Ovaire  ovoïde  ou 
ellipsoïde,  substipité.  Style  court  ou  presque  nul,  termi- 
nal. Stigmate  subhémisphérique,  pelté.  Baie  nue,  char- 
|iue,  1-sperme,  à  endocarpe  membranacé.  Graine  apéri- 
apermée. — Arbrisseaux  à  rameaux  inarticulés  ou  articulés 
par  leur  base.  Bourgeons  écailleux  :  les  floraux  le  plus 
souvent  aphylles.  Feuilles  persistantes  ou  noti-persistan- 
tes,  sessiles,  ou  courtement  pétiolées,  alternes,  ou  oppo- 
sées. Fleurs  latérales,  ou  terminales ,  ou  axillaires  et  ter- 
minales, odorantes,  en  général  ébractéolées,  ordinairement 
■«btessiles  et  fascioilées,  rarement  en  grappes.  Périanthe 
blanc,  ou  rose,  ou  pourpre,  ou  d'un  jaase  vcrdâtre. 
Graine  ovoïde,  lisse,  pointue  au  sonunet,  remplissant  la 
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cavité  de  la  loge  :  tégument  externe  membranacé,  adhé- 
rent ;  tégument  interne  testacé.  -^  L'écorce ,  les  feuilles 
et  les  fruits  des  Daphnés  renferment  un  principe  très-âcre 
et  vénéneux;  néanmoins  plusieurs  espèces  se  cultivent 
danç  les  jardins  et  les  serres ,  en  raison  du  parfum  de 
leurs  fleurs,  ou  de  l'él^ance  de  leur  feuillage. 

SEcnoN  I.  MEZEREUM  Spach. 

Bourgeons-floraux  aphylles,  axillaires  (latéraux  à  l'époque 
de  la  floraison^  par  suite  de  la  chute  des  feuilles). 
Feuilles  non-persistantes.  Fleurs  subsessiles,  fsiacicu* 
lées,  ébractéolées,  plus  précoces  que  les  feuilles.  Pé- 
riantbe  rose  (ou  blanc  par  variation). 

DjLPHNÉ  Bois-GENTiL.  '^  Daphnc  Mezereum  Liiin.--Flor. 
Dao.  tab.  268.  -—  EngL  bot.  tab.  i38i.  — Guimp.  et  Hayii. 
Deutsch.  Holz.  tab.  48.'— Duham.  éd.  nov.  vol.  i,  tab.  8. — 
Blackw.  Herb.  tab.  58a.  — Bull.  Herb.  tab.  i.  — ^Feuilles  lan- 
céolées ou  lancéolées-spatliuléeS)  subobtuses,  sessiles.  Fascicules 
!2-à4-flores,  rapprochés  en  épi  raméaire.Périanthe  à  tube  soyeux; 
limbe  à  segments  ovales  ou  elliptiques,  pointus,  aussi  longs  que 
le  tube.  Anthères  des  étamines  supérieures  un  peu  saillantes. 
Stigmate  subsessile.  Baie  subglobuleuse,  écarlatc.  —Arbrisseau 
en  général  haut  de  3  à  4  pieds,  quelquefois  atteignant  jusqu'à 
lo  pieds.  Racines  rampantes.  Tiges  dressées,  rameuses,  à  écorce 
lisse,  verdâtre.  Rameaux  grisâtres  ou  d'un  vert  olive,  inarticu- 
lés, effilés.  Bourgeons  ovoïdes ,  acuminés,  6-à  la-squamellés  : 
écailles  d'un  brun  bleuâtre,  luisantes,  subovales,  ciliolées* 
Feuilles  longues  de  2  à  4  pouces,  larges  de  5  à  lo  lignes,  min- 
ces, finement  penniveînées,  alternes,  rapprochées,  d'un  vert  gai 
en  dessus,  d'un  vert  glauque  en  dessous  :  les  jeunes  pubéroles 
aux  bords;  les  adultes  glabres.  Périanthe  à  limbe  large  d'envi- 
ron 4  lignes.  Baies  du  volume  d'an  Pois,  rarement  jaunâtres. 
—  Cette  espèce,  connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Bois-gen" 
tiZ,  ou  Lauréole  gentille^  ou  Garou^  croit  dans  les  beis  hu- 
mides ;  eUe  fleurit  en  mars  et  en  avril  ^  ou  des  le  mois  4e  fém 
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Trier,  lorsque  l'hiver  n*est  pas  rigoureux  ;  on  la  cultive  comme 
arbrisseau  d'omeinent.  Ses  baies  sont  très-vénéneuses  :  en  Rus- 
sie,  le  peuple  les  considère  comme  un  bon  remède  contre  Fby- 
dropisie  et  les  scrofules.  L'écoroe  s'emploie  comme  épispasti- 
qae;  elle  peut  aussi  servir,  ainsi  que  les  feuilles  de  l'arbris- 
seau, à  teindre  les  laines  en  jaune.  Les  fleurs  exhalent  une  odeur 
semblable  à  celle  des  Jacinthes,  mais  qui ,  à  ce  qu'on  prétend  , 
occasionne,  à  la  longue,  des  vertiges  et  des  maux  de  tête* 

Sbctiov  U.  THTMEL^Â  Spach. 

Feuilles  non-persistantes.  Fleurs  terminales,  ou  axillaires 
et  terminales ,  subsessiles ,  fasciculées ,  ébractëolées , 
naissant  des  mêmes  bourgeons  que  les  feuilles.  Pé- 
rianthe  blanc. 

Daphne  des  Alpes. — Daphne  alpina  Linn.  — 'Lodd.  Bot. 
Gab.  tab.  66.  — ^Feuilles  lancéolées ,  ou  lancéolées-oblongues, 
ou  lancéolées-obovales,  ou  subovales ,  subsessiles,  ou  obtuses  : 
les  jeunes  pubescentes;  les  adultes  glabres.  Fascicules  3-à  6- 
flores,  solitaires,  ordinairement  terminaux.  Périanthe  pubes- 
cent  à  la  surface  externe.  Segments  oblongs-lancéolés ,  acumi- 
nés,  à  peu  près  aussi  longs  que  le  tube.  Stigmate  sessile. 
Baie  ellipsoïde,  rouge. — Arbrisseau  très-rameux,  touffii,  haut 
de  I  pied  à  4  pieds.  Tiges  et  rameaux  diffus,  ou  dressés,  ou  as- 
cendants. B.amules-florifères  souvent  très-courts  et  feuillus. 
Feuilles  longues  de  6  à  i8  lignes,  larges  de  3  à  5  lignes,  min- 
ces, d'un  vert  glauque,  finement  penniveinées ,  alternes.  Fleurs 
im  peu  plus  petites  que  celles  de  l'espèce  précédente,  d'un 
blanc  tirant  sur  le  rose.  Fruit  petit ,  ovale-oblong ,  d'un  rouge 
pâle. — Cette  espèce  croit  dans  les  Alpes  ;  elle  fleurit  de  mai  en 
juillet  ;  OD  la  cultive  dans  les  jardins. 

DjLPBiré  DE  l'Altaï.  —  Daphne  altaica  Linn. —  Bot.  Mag. 
tab.  1875. — Guimp.  et  Hayn.  Fremd.  Holz.  tab.  i3. — Espèce 
semblable  à  la  précédente  par  le  port  et  la  forme  des  feuilles; 
mab  ses  feuilles  sont  Cabres  ^  plus  glauques  en  dessous,  sou- 
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vent  oppdsëes  ;  le  périantlie  est  glabre^  plus  grand,  à  segments 
oyaleSy  acuminulés.  Baies  petites,  ellipsoïdes,  ronges*  Graine 
noirâtre.  —  Indigène  de  TAltaï;  flenrit  en  mars  et  ayril;  cul- 
tivé comme  arbrisseau  d'ornement. 

Sbctiov  m.  EUDAPHNE  Spach. 

Feuilles  persistantes,  coriaces.  Bourgeons-floraux  termi- 
naux, ou  axiliaires  et  terminaux,  apbylles,  multiflores. 
fleurs  ébractëolëes,  subsessiles,  fasciculëes.  Périanthe 
rose,  ou  pourpre,  ou  blanc  par  variation. 

Dafhne  satine. — Daphne  sericea  Vahl. —  Daphne  colUna 
Smith,  Spicil*  tab.  i8. — Duham.  Arbr.  éd.  nov.  i,  tab.  ii. 
—Bot.  Mag.  tab.  4^8. — Bot.  Reg.  tab.  822.— 2>iipA?t«  nea- 
politana  Bot.  Gab.  tab*  719. — Daphne  oleoides  Lamk. —  Bot. 
Mag.  tab.  191 7. — Jaume  Saint-Hil.  Flore  et  Pom.  Franc,  tab. 
326,  fig.  a  et  b. — Feuilles  obovales,  ou  cunëiformes-obovales, 
ou  oblongues-obovales^  ou  oblongues-spathulées,  ou  lancëolëes- 
oblongues,  arrondies  au  sommet,  mucronëes,  subsessiles,  plus 
ou  moins  soyeuses  en  dessus ,  très-glabres  en  dessous*  Bour- 
geons soyeux.  Përiantlie  cotonneux  à  la  surface  externe  :  limbe 
à  segments  ovales,  obtus,  plus  courts  (pie  le  tube.  Stigmate  sub- 
sessile.— Arbrisseau  baut  de  i  '/a  pied  à  3  pieds.  Tige  dressée; 
rameaux  subdicbotomes  ;  ramules  feuillus.  Feuilles  longues  de 
6  à  1 2  lignes,  d'un  vert  foncé  et  luisantes  en  dessus ,  plus  ou 
moins  incanes  en  dessous.  Fleurs  de  la  grandeur  de  celles  du 
Daphne  Mezereum.  Ovaire  cotonneux.  Baie  petite ,  rouge.  — 
Indigène  de  l'Europe  méridionale;  fleurit  au  printemps  et  en 
automne  ;  frë(piemment  cultivé  comme  arbuste  d'ornement. 

Daphnb  odorant.  —  Daphne  odora  Thunb.  Jap.  —  Bol. 
Mag.  tab.  i&S'j. ^Daphne  hybrida  Sweet,  Brit.  Flow.  Gard, 
tab.  200. — Feuilles  lancéolées,  ou  lancéoiées-oblongues,  ou 
lancéolées-elliptiques,  pointues,  mucronulées ,  glabres ,  subses- 
siles. Bourgeons  pubérules.  Périanthe  à  tube  pubérule  à  la  sur- 
face externe  ;  segments  ovales ,  obtus ,  anisomètres ,  de  moitié 
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plus  courts  que  le  tube.  Stigmate  subsessUe.-— Aibrisseau  haut 
de  a  ji  3  pieds ^  ou  plus.  Tige  dressëe.  Rameaux  dressés ,  sub- 
diohotemes.  Ramules  grêles,  feuillus ,  bruns ,  glabres.  Bour- 
geons à  écailles  elliptiques  ou  oblongues,  macrooées,  subcoria- 
ceSy  d'un  vert  pâle.  Feuilles  longues  de  i  pouce  à  a  pouces , 
d'un  vert  gai  et  luisantes  en  dessus^  d'un  vert  pâle  en  dessous. 
Périantbe  long  d'environ  8  lignes,  d'un  rose  vif  ou  liUs.  Ap* 
tbëres  orangées  :  celles  des  4  étamines  supérieures  un  peu  sail> 
lantes.  Ovaire  isoyeux.— Indigène  du  Japon;  fréquemment  cul- 
tivé comme  arbuste  d'agrément;  fleurit  presque  toute  l'année; 
fleurs  à  odeur  de  Jasmin. 

SBcnoir  TV.  GNIDIUM  Spach. 

Feiûlkf  persistantes,  coriaces.  Fleurs  terminales,  eu 
«xillaireset  terminales,  ébractéolëes ,  subsessiles,  oa 
courtement  pédicellées,  fasciculëes,  ou  en  gnq»pes  ra- 
meuses, naissant  des  mêmes  bourgeons  que  les  feuilles. 
Përianthe  rose,  ou  pourpre,  ou  Uanc. 

a)  FUun  cowrtetMwt  piâieelUei,  dispoiiei  en  grappet  eowrtei,  trèi- 

demei,  drettèei^  rameuiet. 

Daphicé  Gnidium.  —  Daphne  Grddium  Linn. — Duham. 
Arb.  a,  tab.  94* — ^Lodd.  Bot.  Gab.  tab.  i5o. — ^Rameaux  feuil- 
lus, effilés.  Feuilles  lancéolées ,  ou  lancéolées-oblongues^  acumi- 
nées,  mucronées,  glabres,  sessiles,  étroites.  Grappes  terminales 
ou  axillaires  et  terminales,  multiflores.  Périanthe  à  segments 
ovales,  pointus,  à  peu  près  aussi  longs  que  le  tube ,  pubérules 
à  la  sumce  externe.  Stigmate  courtement  stipité^  —  Arbrbseau 
touffu ,  baut  de  2  à  6  pieds.  Tige  et  rameaux  dressés ,  cylin- 
driques; écorce  brune,  ou  finalement  grisâtre.  Feuilles  longues 
de  6  à  i5  lignes,  larges  de  i  ■/,  ligne  à  3  lignes,  très^^rappro- 
chées,  recouvrantes,  d'un  vert  pâle.  Jeunes-pousses  pubérules- 
incanes  de  même  que  les  grappes.  Crrappes  subpyramidales, 
tantôt  subsditûres  ou  solitaires  au  sommet  des  jeuies-^usses, 
tantôt  axillaires  et  terminales ,  de  manière  à  former  une  pant* 
ede  plus  ou  «eins  loague.  Pédicelles  longs  d'aviron  i  ligae. 
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Périantlie  blanc  ou  pourpre  :  tube  un  peu  ventru^  long  de  i  li- 
gnes. Étamines  toutes  incluses.  Baies  petites,  rouges,  globuleu- 
ses.— Cette  espèce,  connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Garou, 
ou  Sain-Bois  y  croît  dans  l'Europe  mëridionale.  Son  écorce 
s'emploie  aux  mêmes  usages  que  celle  du  Daphné  Bois- gentil, 

h)  Fleurs  iiibsessilet ,  fateieuléet  {wt  nombre  de  6  à  20)  autommet  de$ 

jeunes  pousses. 

DjLPHNE  Gnéoruh.-— Pa/yAite  Cneorum  Linn.— Jacq.  Flor. 
Austr.  tab.  4^6. — Dubam.  éd.  noT.  vol.  i,  tab.  xo.  —  Jaume 
Saint-Hil.  Flore  et  Pom.  Franc,  tab.  826,  %.  c. — Guin^.  et 
Hayn.  Deutscb.  Holz.  tab.  5o. — Bull.  Herb.  tab.  i2x.— -Bot. 
Mag.  tab.  3i3. '^Daphne  s^îato  PortenscU.  —  Tratt.  Arch. 
tab.  i33. — Tiges  diffuses  ou  procombantes ,  grêles,  souvent 
radicantes;  rameaux  ascendants  :  les  jeunes  feuillu8;i  Feuilles 
oblongues ,  ou  spathulées-oblongues,  ou  lancéolées-oblongues, 
mucronées,  sessiles,  glabres,  petites.  Segments  du  périanthe 
ovales  ou  ovales-lancëolës ,  pointus,  1  à  3  fois  plus  courts  que 
le  tube.  Stigmate  subsessile. — Arbuste  multicaule,  £Drmant  des 
touffes  de  3  k  11  pouces  de  haut.  Racine  napiforme.  Tiges  te- 
naces ,  atteignant  i  à  2  pieds  de  long,  souvent  subdichotomes  ; 
les  adultes  à  ëcorce  d'un  brun  cendre.  Rameaux  bruns  ou  d'un 
jaune  rougeâtre  :  les  adultes  ligneux,  apbylles.  Jeunes-pousses 
glabres  ou  pubërules.  Feuilles  longues  de  5  à  10  lignes ,  larges 
de  I  ligne  à  2  lignes,  luisantes,  d'un  vert  fonce  en  dessus,  d'un 
vert  pâle  en  dessous,  plus  ou  moins  rapprochëes,  ordinairement 
roselëes  au  sommet  des  ramules  de  l'année  prëcëdente.  Bour- 
geons terminaux,  à  ëcailles  coriaces,  subberbacëes,  ovales,  mu- 
cronëes,  ciliolëes.  Përiantbe  rose,  ou  pourpre,  ou  moins  souvent 
blanc,  ordinairement  pubérule  à  la  surface  externe ,  quelquefois 
très-glabre;  tube  grêle,  subcylindracé ,  long  de  5  à  7  lignes. 
Anthères  des  ëtamines  supérieures  un  peu  saillantes.  Ovaire  pu- 
bërule.  Baies  (latërales,  par  suite  de  l'allongement  des  ramules- 
florifères)ovales-oblongues,  orangëes ,  presque  sèches.  Graine 
noirâtre.— Cette  espèce,  frëquemment  cultivëe  comme  arbuste 
d'agrëment,  crottsur  les  montagnes  de  la  France,  de  l'Aile  ma- 
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gÊtf  et  des  oontrto  plus  mérîdiooales  de  rEurope;  dk  fleurit 
en  mai  ou  en  juin  ,  et  quelquefois  de  noorean  en  anlnmiir  ;  ses 
fleuri  ont  une  odeur  tres-agréaUe.  En  Sardaigne,  on  se  sert  de 
ses  feuilles  pour  teindre  en  noir. 

Smenom  V.  LâUBECMUk  Sfmdk. 

Feuilles  grandes,  octtîaces,  penisUntes.  Bonrgeons-flo- 
raux  apbylles.  Fleurs  en  graj^es  très-denses,  bractéo- 
lëes,  nutantesy  solitaires  aux  aisselles  des  feuilles  de 
Tannée  précédente.  Bractées  coriaces,  herbacées,  sem- 
blables aux  écailles  des  bourgeons.  Périantbe  d'un 
jaune  verdâtre. 

DAPHiré  Lauréole. — Daphne  Laureola  Lion. — Jacq.  Flor. 
Austr.  3,  tab.  i83.  —  Blackw.  Herb.  tab.  62.  —  Dubam.  éd. 
noT.  Tol.  if  tab.  10. — Jaume  Saint-Hil.  Flore  et  Pom.  Frauç. 
tab.  3a5.  —  Guimp.  et  Hayn.  Deutsch.  Holz.  tab.  49* — Fngl. 
Bot.  tab.  119,  —  Hook.  Flor.  Lond.  tab.  ao6.  —  Arbrisseau  de 

3  à  4  pieds.  Tiges  simples  ou  peu  rameuses,  dressées;  écorce 
d'un  brun  jaunâtre,  finalement  grisâtre.  Feuilles  longues  de  2  à 

4  pouces,  larges  de  8  à  i5  lignes,  très-rapprochées,  étalées,  ou 
réfléchies,  très-fermes,  luisantes,  d'un  vert  foncé  en  dessus,  d'un 
rert  pâle  en  dessous,  très-glabres,  lancéolées,  ou  lancéolées- 
obloDgues,  ou  lancéolées-elliptiques,  subobtuses,  souvent  mu- 
cronulées,  rétrécies  en  court  pétiole.  Grappes  5-à  12-flores, 
courtement  pédonculées,  beaucoup  plus  courtes  que  les  feuilles. 
Bractées  ovales  ou  ovales-lancéolées,  acuminulées,  concaves,  non- 
persistantes  :  les  inférieures  plus  longues  que  les  fleurs.  Fleurs 
presque  inodores.  Périantbe  glabre,  à  tube  cylindracé,  long 
d'environ  3  lignes;  segments  ovales,  acuminés,  i  fois  plus 
courts  que  le  tube.  Antbères  orangées  :  celles  des  4  étamines 
supérieures  un  peu  saillantes.  Ovaire  glabre.  Stigmate  courte- 
ment stipité.  Baies  ellipsoïdes,  noires  à  la  maturité ,  longues  de 
3  lignes.  Graine  noire. — Cette  espèce,  connue  sous  le  nom  vul- 
gaire de  Lauréole ,  croît  dans  les  bois  en  France ,  en  Autriche 
et  dans  les  contrées  plus  méridionales  de  l'Europe  ;  elle  fleurit 


FÀMILLB   DES  THYlfititS.  445 

dès  le  commencement  du  printemps  (souvent  dès  le  mois  de  fë- 
yrier).  Ce  Daphnë  se  cultive  dans  les  jardins ,  à  cause  de  son 
feuillage  touffu  et  toujours  vert;  les  pëpiniëristes  s'en  servent 
pour  y  greffer  les  autres  espèces  congénères  moins  communes. 
Les  feuilles,  les  fruits  et  Tëcorce  du  Laurëole  sont  très-caus- 
tiques ;  son  écorce  s'emploie  aussi  comme  épispastique. 

Section  VI.  LAUREOLOIDES  Spach. 

Feuilles  coriaces,  persistantes.  Fleurs  naissant  sur  la  par- 
tie inférieure  des  jeunes  pousses  :  pédoncules  assez  longs, 
inclinés ,  biflores  au  sommet,  1-bractéolés  à  la  base  ; 
bractées  herbacées,  subcoriaces,  non-persistantes.  Pé* 
rianthe  d'un  jaune  verdâtre. 

Dafhné  pontique.  —  Daphne  pontica  Linn.  —  Toumef. 
Voyage,  II,  p.  i8o,  le. — Bot.  Mag.  tab.  laSa.  —  Arbrisseau 
touffu,  haut  de  2  à  3  pieds.  Tiges  dressées,  grêles,  peu  rameu- 
ses. Feuilles  longues  de  i  à  3  pouces,  très-rapprochées,  lui- 
santes, glabres,  d'un  vert  foncé  en  dessus ,  d'un  vert  pâle  en 
dessous,  obovales,  ou  lancéolées-obovales ,  courtement  acumi- 
nées,  ou  obtuses  et  mucronées,  rétrécies  en  pétiole  très-court. 
Grappes  multiflores,  un  peu  lâches,  longues  de  i  pouce  à  2  pou- 
ces, couronnées  d'une  touffe  de  feuilles.  Pédoncules  longs  de 
4  à  8  lignes,  grêles;  pédicelles  très-courts.  Bractées  ovales  ou 
elliptiques,  obtuses.  Périanthe  glabre  :  tube  long  de  4  à  5  li- 
gnes, grêle,  cylindracé;  segments  inégaux,  linéaires-lancéolés, 
pointus,  un  peuplas  courts  que  le  tube.  Anthères  toutes  inclu> 
ses.  Ovaire  glabre.  Stigmate  courtement  stipité. —  Cette  espèce 
habite  l'Asie  mineure  et  les  contrées  voisines  du  Caucase  ;  elle 
fleurit  en  automne  et  au  printemps;  ses  fleurs  sont  légèrement 
odorantes;  on  la  cultive  comme  arbrisseau  d'ornement. 

Grenre  DAÏS.  —  Dais  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  hypocratériforme  : 
limbe  4-ou  S-parti  ;  gorge  point  squamelkilse.  Étamines 
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8  ou  10,  bisëriëes,  insérées  rers  le  sommet  du  tube  de  la 
corolle  :  les  4  supérieures  saillantes  ;  filets  très-eouvts  ;  an- 
thères elliptiques  9  écbancrées  aux  deux  bouts.  Point  de 
squamules  hypogynes.  Ovaire  l-o¥ulé.  Style  terminal, 
filiforme.  Stigmate  capitellé.  Drupe  1-sperme,  charnu, 
recouvert  par  le  périanthe  ;  noyau  osseux.  Graine  péri* 
spermée.  —  Arbrisseaux.  Feuilles  alternes  ou  opposées. 
Fleurs  en  capitules  terminaux,  solitaires,  inyolucrés.  In- 
yolucre  formé  de  4  ou  â  écailles  colorées,  grandes,  dres- 
sées^ conniyentes.  Pédoncule  épaissi  au  sommet.  Récep- 
tacle conunun  plan,  nu,  aréole. 

^.J)jas  A  FEUILLES  DE  FusTET.  —  Dais  coiinifoUa  Linn.  — 
Jacq.  le.  Rar.  tab.  77. — Bof.  Mag.  tab.  147. — Arbrisseau  at- 
teignant 10  pieds  de  haat.  Rameaux  lisses,  dichotoxnes.  Feuilles 
longues  de  2  à  3  pouces,  coriaces,  persistantes^  d'un  yert  gai  en 
dessus,  d'un  vert  glauque  en  dessous,  glabres,  opposées,  obovales^ 
ouelliptiques-obovales,  subacuminées,  très-entières,  cunéiformes 
à  leur  base,  penninervéçs ,  rétr^cies  en  pétiole  très-court.  Capi- 
tules multiflores,  longuement  pédoncules.  Écailles-involucrales 
ovales  ou  elliptiques,  subacumbées,  brunâtres,  plus  courtes  que 
les  fleurs ,  2-sériées  :  les  extérieures  soyeuses  antérieurement; 
les  intérieures  soyeuses  aux  %  faces,  Périanthe  de  couleur  rose, 
soyeux  à  la  surface  externe^  tube  long  d'environ  i  pouce,  barbu 
à  la  base,  grêle,  évasé  au  sommet  ;  segments  oblongs,  pointus, 
3  fois  plus  courts  que  le  tube. — Cette  espèce ,  indigène  du  Cap 
de  Bonne-Ëspérance^  se  cultive  comme  arbrisseau  d'orangerie. 

Genre  PASSÉRINE.  —  Passerina  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites,  on  par  avortement  dioïques. 
Périanthe  infondibuliforme  :  tube  urcéolé  ou  cylindrique  ; 
limbe  4-parti  ;  gorgo  |K>int  s^uamellifère.  Étamines  8 , 
2-sériées,  subincluses,  insérées  peu  au-dessous  de  la  gorge 
du  périanthe.  Point  de  squamules  hypogynes.  Style  la- 
téoly  fiUfome.  SôgonatQ  c^piteUé.  P4ricai^e  utriculaire, 
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iHSjpermOt  recouvMt  par  le  përianihe.  Graine  apériqieff- 
mée  :  tégument  ligneux.  -^  Arbuste»  ou  arbristeauk. 
Feuilles  alternes.  Fleurs  solitaires  ou  agrégées,  axillaires, 
bractéolées.  —  Les  espèces  suivantes^  indigènes  du  Cap  4e 
Bonne-Espérance,  se  cultivent  comme  arbu^es  d'orne- 
ment. 

Passerine    filiforme.  —  Passerina  fiUformis   Linn.  — 
Wendl.  Obs.  tab.  2,  fig.  i5. — Feuilles  linéaires,  convexes, 
imbriquées  sur  4  rangs.  Ramules  catonneux.  Fleurs  petites, 
jaunâtres,  agrégées  vers  l'extrémité  des  ramules. 

Passerine  a  fleurs  gapitellees.  —  Passerina  capitata 
Willd. — Wendl.  Obs.  tab.  2,  fig.  i. — ^Feuilles  linéaires ,  gla- 
bres. Capitules  pédoncules,  cotonneux.  Fleurs  blanches. 

Passerine  uniflore.— Ptf55erina  unifloraWiUi, — ^Wendl. 
Obs.  tab.  2,  fig.  18.  —  Feuilles  linéaires,  triëdres,  opposées- 
croisées.  Fleurs  terminales ,  solitaires  ,  blanches.  Ramules 
glabres. 

Passerine  a  grandes  fleurs.  —  P^^mna  grandiflora 
Willd. —  Bot.  Mag.  tab.  292. —  Feuilles  oblongues,  pointues, 
concaves,  rugueuses  en  dessous,  très-glabres  de  même  qae  les 
ramules.  Fleurs  terminales,  sessiles,  solitaires,  blanches. 

Passerine  LACHE.— P«55m/?aZaa;fl Linn.— Lodd.  Bot.  Cab. 
tab.  755. — Ramules  lâches,  nutants.  Feuilles  ovales ,  épaises. 
Fleurs  blanches,  capitellées. 

Passerine  a  épis. — Passerina  spicata  Linn. — Wendl.  Ohs. 
tab.  2,  fig.  19.— Feuilles  ovales,  velues.  Fleurs  latérales,  so- 
litaires, blanches,  rapprochées  en  épis. 

Genre  LAGHNÉE.  —  Lachnaa  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  tubuleux,  inégalf^ 
ment  4-fide  ;  gorge  point  squamellif 4re.  Staminés  8  ^  8- 
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\j  saillantes»  insérées  à  la  gorge  du  périanthe.  Point 
de  scpiamules  hypogynes.  Style  latéral»  épaissi  vers  son 
sommet.  Stigmate  capitellé.  Noix  1-sperme,  recouverte 
par  le  périanthe.  Graine  à  périsperme  épais.  —  Arbris- 
seaux à  feuilles  opposées  ou  alternes ,  très-rapprodiées , 
imbricpiées.  Fleurs  en  capitules.  —  Genre  propre  au  Gap 
de  Bonne-Espérance  ;  les  espèces  suivantes  se  cultivent 
comme  arbustes  d'ornement 

Laghnee  a  capitules  laiiœux.  —  Lachnœa  eriocephala 
Willd. — Andr.  Bot.  Rep.  tab.  io4. — Bot.  Mag.  tab.  lagS. — 
Feuilles  opposées»  imbriquées  sur  4  rangs»  mutiques»  carénées 
en  dessous.  Capitules  laineux.  Périanthe  (blanc)  à  segments 
pointus. 

Laghtœe  a  fleurs  pourpres. —  Lachnœa  purpurea  Willd. 
Bot.  Mag.  tab.  iSgl-  —  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  298.  —  Feuilles 
opposées»  imbriquées  sur  4  rangs.  Capitules  glabres. 

Laghnée  glauque. — Lachnœa  gîauca  Salisb.  Parad.  tab. 
109. — Bot.  Mag.  tab.  i658.  —  Lachnœa  buxifolia  Andr. 
Bot.  Rep.  tab.  524-  —  Gnidiafilamentosa  Willd.  —  Feuilles 
éparses^  ovales-elliptiques.  Capitules  laineux.  Fleurs  blanches. 

Genre  PIMÉLÉE.  —  Pimelea  Banks. 

Fleurs  hermaphrodites  ou  dio'iques.  Périanthe  infon- 
dibuliforme»  ^-fide  ;  gorge  point  squamellifère.  Staminés 
2»  saillantes»  insérées  à  la  gorge  du  périanthe  (devant  les 
â  segments  extérieurs).  Point  de  squamules  hypogynes. 
Style  latéral.  Stigmate  capitellé.  Noix  ou  drupe  1-sperme. 
Graine  à  périsperme  mince.  —  Arbrisseaux.  Feuilles  op- 
posées ou  rarement  alternes.  Fleurs  soit  en  capitules  ou 
en  épis  terminaux,  soit  axillaires.  Capitules  involucrés 
ou  point  involucrés.  Tube  du  périanthe  en  général  arti- 
culé au  milieu,  à  article  inférieur  persistant.  —  Genre 
propire  à  la  Nouvelle-Hollande  et  aux  îles  voisines.  Les 
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espèces  que  nous  allons  signaler  se  cultivent  c(»nine  apr- 
bustes  d'ornement. 

PiMÉLÉE  A  FEUILLES  iJNEAiREs.  — Pimclea  UnifoUa  Willd. 
— Smith, New. Holl.tab.  ii. —  Bot.Mag.  tab.  891. —  Feuilles 
opposées,  lineaires-lancéolëes.  Capitules  terminaux,  involucrés. 
Inyolucre  de  4  bractées  ovales.  Périanthe  blanc,  velu  à  la  sur- 
face externe. 

PiMÉLÉE  A  FLEURS  ROSES.  —  PimeUa  ràsea  R.  Br.  —  Bot. 
Mag.  tab.  1 458.  —  Feuilles  opposées ,  lancéolées-linéaires ,  ou 
lancéolées,  pointues,  pubescentes.  Capitules  terminaux,  involu- 
crés. Involucre  de  4  bractées  oblongues-lancéolées  ou  ovales- 
lancéolées.  Périanthe  rose,  pubérule. 

PiMELÉE  A  FEUILLES  CROISEES. — PimeUtA  decussota  R.  Br. 
— Sweet,  Flor.  Auslr.  tab.  8. — Feuilles  opposées-croisées,  gla- 
bres, coriaces,  très-rapprochées,  elliptiques  ou  oblongues ,  acu- 
minulées,  subferrugineuses  en  dessous.  Capitules  terminaux,  in- 
volucrés. Involucre  de  4  bractées  obovales  ou  elliptiques.  Pé- 
rianthe rose,  velu  vers  la  base. 

Genre  STRUTHIOLE.  —  Stmthiola  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  2-bractéolé  à  la  base, 
infondibuliforme,  4-£ide;  gorge  couronnée  de  8  squa- 
mules  insérées  2  à  2  devant  les  segments.  Étamines  4,  in- 
cluses, insérées  au  tube  du  périanthe ,  alternes  avec  les 
segments.  Point  de  squamules  hypogynes.  Style  latéral. 
Stigmate  capitellé.  Noix  1 -sperme,  recouverte  par  la  par- 
tie inférieure  du  tube  du  périanthe.  Graine  à  périsperme 
charnu. — Arbustes.  Feuilles  alternes  ou  opposées.  Fleurs 
axillaires,  solitaires.  Périanthe  jaunâtre,  à  tube  grêle. 
—  Genre  propre  au  Cap  de  Bonne-Espérance;  on  cul- 
tive dans  les  collections  d'orangerie  les  espèces  sui- 
vantes. 

Struthiole  effilé.  —  Struihioîa  virgata  Hort.  Kew.  — 
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Ah*.  Bdt.  Rép.  tÀ.  i3§.  —  Péiiîllès  étalés  bu  <JVàlc^-6Mbfi- 
gués,  pointues,  nerveuses,  opposées,  pres^tle  îmbfliitiéës,  pù- 
bërules  de  même  que  les  ramules.  Ramnles  visqueux,  effilés. 
Fleurs  rougeâtres,  petites,  pubérules. 

IStrutbiole  a  tige  droite.  —  Struthiola  erecta  Thunb. 
—  Rameaux  glabres,  tétragones.  Feuilles  linéaires,  glabres. 
Fleurs  blancbes. 

Struthiole  iribrique.  —  Struthiola  imhricaia  Andr.  Bot. 
Rep.  tab.  II 3.  —  Feuilles  ovales,  sillonnées,  imbriquées  sur 
4  rangs,  ciliées.  Fleurs  jaunâtres. 

Struthiole  cilié*  —  Struthiola  ciliata  Andr.  Bot.  Rep. 
tab.  11  §.  — Feuilles  obldDgues-lancéolées^  inucronées,  ciliées, 
concaves,  imbriquées  sur  4  rangs.  Fleurs  blancbes. 

Genre  GKIDIA.  —  Gnidia  Linti. 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  par  avortement  dio'iques^ 
Périantlie  infondibuliforme,  4-fide;  gorge  couronnée  soit 
de  4  squamules  entières  ou  2-lobëes ,  alternes  avec  les 
segments,  soit  de  8  squamules  opposées  2  à  2  aux  seg- 
ments.  JStamines  8 ,  bisériées ,  insérées  au  tube  où  à  la 
gorge  du  périanthe,  incluses,  ou  les  supérieures  setile- 
ment  saillantes.  Point  de  squamules  hypogynes.  Style  la- 
téral. Stigmate  capitellé,  faispide.  Noix  l-speriiie,  recou- 
verte par  la  base  du  périanthe.  Graine  à  périsperme 
mince.  —  Arbrisseaux.  Feuilles  alternes  ou  opposée^^ 
très -rapprochées.  Fleurs  en  capitules  terminaux,  invo- 
lucrés,  ou  entourés  de  feuilles  semblables  aux  autres.  Pé- 
rianthe à  tube  articulé  au  -  dessus  de  l'ovaire  ;  article 
inférieur  persistant. —  Genre  propre  au  Cap  de  Bonne-Es- 
pérance ;  les  espèces  que  nous  allons  signaler  se  cultivent 
comme  arbustes  d'ornement. 
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a)  Femllet  épartei^ 

Gnidia  a  feuilles  de  Pin.  —  Gnidia  pinifolia  Willd.  — 
Andf.  Bot.  Rcp.  tab.  5a.  —  Bot.  Reg.  tab.  ig*  —  Feuilles 
triëdres^  lioe'aires-sobulées ,  mucronëes  :  les  florales  lancéolées  ^ 
plus  courtes  que  le  capitule.  Pe'riantke  pubescent^  à  gorge  cou-> 
ronnëe  de  4  squamules  barbues. 

Gnidia  imbebbè.  —  Gnidia  imherbis  Hort.  Kew.  —  Bot. 
Mag.  tab.  ï463. —  Gnidia  pinifolia  Wendl.  Ôbs.  tab.  2,  fig. 
II.  —  Gnidia  simplex  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  70.  —  Feuilles 
linëaires-tiëdres,  pointues  :  les  florales  linéaires-lance'oléçSy 
plus  courtes  que  le  capitule.  Pe'rianthe  à  gorge  couronnée  de  8 
squamules  imberbes. 

Gnidia  a  tiges  simples.  —  Gnidia  simplex  Willd.  —  Bot. 
Mag.  tab.  812.  —  Feuilles  linéaires,  pointues,  concaves  :  les 
florales  aussi  longues  que  le  capitulé.  Përianthe  glabre,  cou* 
ronuë  de  4  squamules  imberbes. 

Gnidia  a  fleurs  gapitellées.  —  Gnidia  capitata  Wiljd. 

—  Feuilles  lancéolées,  glabres.  Capitule  pédoncule.  Périanthe 

5-fide. 

b)  Fewillet  opposées. 

Gnidia  a  feuilles  opposées.  —  Gnidia  oppôsitifoUa  LinU. 

—  Bot.  Reg.  tab.  1,  —  Gnidia  lœt^igaia  Andr.  Bot.  Rep. 
tab.  89. — Feuilles  lancéolées  ou  ovales,  pointues,  glabres. 
Périanthe  couronné  de  4  squamules. 

■ 

Gnidia  soyeux.  —  Gnidia  sericea  Willd.  —  Gnidia  op» 
positijolia  Andr.  Bot.  Rep.  tab.  2^5.  —  Feuilles  elliptiques- 
oblongues,  obtuses,  cotonneuses.  Périanthe  à  gorge  couronnée  de 
8  squamules. 

Gnidia  cotonneux. — Gnidia  tomentosd'Lmïi,  (non Willd.) 

—  Bot.  Mag.  lab.  2761.  —  Bot.  Reg.  tab.  767.  —  Feuillél 
elliptiques  ou  elliptiques-ohlongues,  obtuses,  3-nervées,  soyeu- 
ses et  pubescentes  de  même  que  les  ramules.  Périanthe  cotoa- 
neux  à  la  surface  externe  :  gorge  couronnée  de  8  squamules. 
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Genre  INOCARPE.  —  Inocarpus  Forst. 

Fleurs  hermaphrodites,  accompagnées  chacune  d'un 
calicule  tubuleux,  2-fide,  non-persistant.  Périanthe  in- 
fondibuliforme,  non-persistant:  limbe  5-ou  6-parti.  Eta- 
mines  10  ou  12,  2-sériées,  insérées  au  tube  du  périanthe; 
filets  très- courts;  anthères  didymes.  Stigmate  subsessiie, 
concave.  Drupe  nu,  un  peu  comprimé  ,  2- valve  au  som- 
met, 1-sperme  :  noyau  épais,  coriace,  fibreux,  2-valve. 
Graine  apérispermée. — Arbres  résineux.  Feuilles  alternes, 
pétiolées,  subcordif ormes,  très-entières.  Fleurs  en  épis 
axillaires.  —  Genre  propre  à  l'Asie  équatoriale  et  à  la 
Polynésie. 

Inogarpe  a  graines  comestibles.  —  Inocarpus  edulis 
Linn.  —  GaertD.  fil.  III,  tab.  199  et  200.  —  Roxb.  Corom. 
tab.  263.  —  Gajanus  Rumph.  Amb.  i,  tab.  65.  —  Grand 
arbre.  Tronc  droit.  Écorce  lisse,  d'un  gris  verdâlre.  Brandies 
divergentes.  Ramules  nombreux,  distiques,  flcxueux,  récJinés. 
Feuilles  longues  de  6  à  12  pouces,  larges  de  3  à4  pouces,  dis- 
tiques, courtement  pétiolées ,  persistantes ,  oblon gués,  ecb an- 
crées, entières,  glabres.  Stipules  petites,  caduques.  Épis  axil- 
laires, sessiles,  solitaires,  ou  gémine's ,  beaucoup  plus  courts 
que  les  feuilles,  multiflores.  Périanthe  à  limbe  5-fide;  segments 
lancéolés.  Filets  inclus.  Anthères  ovales  :  ceux  de  la  série  su- 
périeure à  peine  débordées  par  le  périanthe.  Drupe  obliquement 
ellipsoïde,  du  volume  d'un  œuf  d'oie,  un  peu  comprimé  latéra- 
lement, lisse,  jaune  à  la  maturité,  s'ouvrant  en  2  valves ^u 
sommet.  Graine  conforme  à  la  noix  ;  tégument  double  :  l'exté- 
rieur ferme,  élégamment  veineux;  l'intérieur  membraneux.  Ra- 
dicule supère,  cylindrique.  (Roxburgk,  Flor,  Ind.  éd.  2, 
vol.  2,  p.  417.)  ""  Cet  arbre  élégant  croît  aux  Moluques;  ses 
amandes  sont  mangeables. 


CENT  SOIXANTE-ONZIÈME  FAMILLE. 


/  _   / 


LES  ELEAGNEES.  —  ELMAGNEM. 

Elœagni  Juss.  Gen.  —  Elaagneœ  R.  Br.  Prodr.  p.  S50.  —A.  Rich. 
(Monographie  des  Eléagnées^  4825).  —  Rartl.  Ord.  Nat.  p.  4  4  5.  — 
Endl.  Gen.  Plant,  p.  555.  —  Proteaceœ,  tribus  III  :  Elœagneœ  Reichb. 
Syst.  Nat.  p.  4&9.  —  Elœagnaeeœ  Lindi.  Nat.  Syst.  éd.  2,  p.  4  94.  - 
Eiœagnidem  Domort.  Fam. 

* 

Caractères  de  la  Famille. 

arbres,  ou  arbrisseaux.  Rameaux  inarticulés ,  quel- 
quefois spinescents.  Parties  herbacées  couvertes  d'une 
pubescence  furfuracée. 

Feuilles  éparses  ou  opposées^  courtement  pétiolées , 
simples  (très-entières  ou  dentées),  i-nervées,  non-sti- 
pulées. 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  dioïques,  ou  polygames, 
régulières,  axillaires,  solitaires,  ou  en  épis,  ou  en 
grappes. 

Périanthe  inadhérent,  herbacé,  ou  coloré  seulement 
à  la  surface  interne  :  celui  des  Qeurs-màles  2 -ou  4- 
parti;  celui  des  fleurs-femelles  et  des  fleurs  heimaphrodi- 
tes  2-à  5-fide  (  à  estivation  valvaire),  à  tube  ordinaire- 
ment urcéolé,  accrescent. 

Disque  adné  au  tube  ou  au  fond  du  périanthe. 

Étamines  en  nombre  double  des  lobes  du  périanthe, 
ou  en  même  nombre  que  les  lobes  du  périanthe  et  in- 
terposées, inséiées  au  bord  du  disque.  Filets  très-courts. 
Anthères  dithèques,  dressées,  basifixes,  ou  supra-basi- 
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fixes  :  bourses  juxtaposées,  parallèles,  s'ouvrant  chacune 
latéralement  par  une  fente  longitudinale. 

Pistil:  Ovaire  inadhérent  (mais  étroitement  recou- 
vert par  le  tube  du  périanthe),  i-loculaire,  i -ovulé; 
ovule  anatrope ,  renversé ,  attaché  au  fond  de  la  loge. 
Style  terminal,  allongé,  linguiforme,  couvert  d'un  côté 
de  papilles  stigmatiques. 

Péricarpe  indéhiscent ,  i- sperme,  mince,  recouvert 
par  le  tube  du  périanthe  devenu  drupacé  ou  bacci- 
forme. 

Graine  apéri^permée,  renversée,  conforme  au  péri- 
carpe, attachée  au  fond  de  la  loge.  Tégument  membra- 
nacé  ou  osseux  :  hile  basi^ire.  Raphé  latéral ,  saillant  ; 
chalaze  apicilaire.  Embryon  rectiligne  :  cotylédons 
épais  ;  radicule  courte,  conique,  infère. 

Cette  famille  ne  comprend  que  quatre  genres^  sa- 
voir : 

Elœagnus  Linn.  —  Conuleum  Rich.  —  Shepherdia 
Nuit.  (Lepargyrea  Rafin.)  —  Hippophxiê  Linn. 

Genre  CHALEF.  —  Elœagnus  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites  ou  polygames.  Périanthe  4-à  8- 
fide  :  lobes  colorés  en  dessus,  valvaires  en  préfloraison, 
recourbés  pendant  Tanthèse.  — -  Fleurs-mâles  c  Périanthe 
campanule,  ou  tubuleux,  non-persistant.  Étamines  en 
même  nombre  que  les  lobes  du  périanthe,  insérées  à  la 
gorge,  incluses;  filets  très-courts,  décurrents.  Anthères 
oblongues,  supra-basifixes,  échancrëes  aux  2  bouts.  Dis- 
que petit,  conique-tubuleux,  inséré  au  fond  du  périan- 
the. Pistil  abortif ,  à  ovaire  recouvert  par  le  disque.  — 
Fkws-hermaphrodUtes  :  Périanthe  à  tube  subcylindracé , 
u|f ç^lé  ^u  sop^uQf^i,  pçrwt^t,  accresçent,  â  gorge  çouron- 
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née  d'un  disque  coi^ique-tubuleux  ;  limbe  conforme  api 
périanthe  des  flei|rs-mâle8,  articulé  par  sa  basjs,  non-per-^ 
sistant.  Etamines  comice  çelle^  des  fleurs-mâles.  Ovaire 
oblong,  engaîné  par  le  tube  du  périanthe.  Style  allongé  y 
engaîné  inférieurement  par  le  disque,  claviforme  au  soifi- 
met.  Péricarpe  adné  au  tube  du  périanthe.,  qui  s'est  trans- 
formé en  drupe  charnu,  à  noyau  ligneux,  ellipsoïde  , 
longitudinalement  strié.  —  Arbres  ou  arbrisseaux.  Bour- 
geons écailleux.  Ramules  souvent  spinescents.  Feilllles  ar- 
gentées ou  subferrugineuses  soit  aux  2  faces ,  soit  seule- 
ment en  dessous,  alternes,  très-entières,  courtement  pétio- 
lées.  Fleurs  pédicellées,  éliractéolées,  axillaires  (solitaires 
ou  en  cymyles),  dressées,  fortement  odqrai^tes.  Péria^^tbe 
à  lobes  jaunes  en  dessus. 

Ghalef  a  feuilles  ETROITES.  —  Èlœagnus  angustifolia 
Linn.  —  Duham.  éd.  nov.  vol.  2,  tab.  a6.  —  Pallas,  Flor. 
Ross.  1,  tab.  4*  — '  Guimp.  et  Hayn.  Deutsdi.  Holz.  tab.  4*  " 
Bot.  Keg.  tab.  iiSiô.'^ Elœagnus  hortemis  Mill.—^ Elœagnus 
onentaUs  Linn.  —  Pallas,  Z.  c,  tab.  5.  —  Elœagnus  spinosa 
LinD.  —  Arbre  atteignant  ao  à  3o  pieds  de  haut,  ou  buisson. 
Racines  rampantes,  et  produisant  un  grand  nombre  de  rejetons. 
Tronc  oblique,  à  ëcorce  finalement  grisâtre  et  rimeuse.  Branches 
et  rameaux  vagues,  tantét  inermes,  tantôt  épineux,  disposés  en 
tête  arrondie  ou  allongée.  Bois  blanchâtre,  assez  dur.  Feuilles 
minces,  fermes,  non-persistantes,  comme  satinées  aux  a  faces, 
d'un  vert  blanchâtre  en  dessus,  argentées  en  dessous  :  celles  des 
rejetons  ovales,  ou  elliptiques,  ou  oblongues,  obtuses,  plus  gran- 
des 'y  les  autres  lancéolées,  ou  lancéolées-oblongues,  ou  oblon- 
gues, ordinairement  pointues,  longues  de  12  à  3  pouces,  sur  5  à 
10  lignes  de  large  ;  pétiole  canaliculé,  long  de  3  à  6  lignes. 
Fleurs  solitaires  ou  en  cymules,  très-nombreuses.  Gymules  3- 
flores  :  la  fleur  centrale  seule  fertile  (hermaphrodite).  Pédi- 
celles  de  moitié  plus  courts  que  le  périanthe.  Périanthe  long  de 
3  à  4  lignes,  argenté  à  la  surface  externe.  Anthères  rouges. 
Drupe  jaunâtre  ou  rougeâtre,  ellipsoïde,  du  v(flaiae  d'une  Olive  : 
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Myaa  élipsoiâe,  obtas  aax  2  bouts.  —  Cet  êûxt^  ■anme  vid- 
ipirement  Oudef^  Olivier  de  Bohême^  oa  OUpeUer^  croît  dans 
tOtties  les  ooBtrées  yoîsiDes  dé  la  Méditerranée,  ainsi  qu'an  Can- 
case  et  en  Perse;  il  fleurit  *en  juin^  et  se  plaît  dans  les  terrains 
pierreux  on  sablonneux.  On  le  redàerche  pour  les  plantations 
d'agrément,  parée  que  la  couleur  argentée  de  ses  fèniUes  oon- 
traste  arec  la  yerdure  des  antres  ari^res,  et  que  ses  fleurs  esta- 
ient une  odeur  forte,  mais  agréable,  qui  se  répand  à  de  grandes 
distances  :  cette  odeiâ-  est  assez  analogue  à  celle  des  fraises.  Le 
fruit  est  assez  estimé  diez  les  Orientaux  ;  sa  ckair  est  d'une  sie- 
Teur  douceâtre  ;  les  Boukbares  en  préparent  une  sorte  de  bois- 
soB  vineuse;  l'amande  de  ce  fruit  est  oléagineuse,  et  To^  ék 
qu'Ole  donne  une  huile  d'assez  bonne  qualité.  Les  feoilks  et  ks 
jeunes  pousses  peuvent  servir  à  teindre  en  bruo.  Le  bois  ne 
s'emploie  guère  qu'au  chauffîige. 

Gkalef  AjiGEifTE. — Elœognus  argentea  Pnrsfa,  Flor.  Amer. 
Sept,  (non  Mœodi.  )  —  Wats.  Dendr.  Brit.  tab.  161.  < —  Ar- 
brisseau haut  de  4  À  5  pieds.  Tige  dressée.  Éooroe  brunâtre. 
Jeunes  pousses  sub£ermgineases.  Feuilles  lancéolées,  ou  lancéo- 
lées-obloogues,  pointues,  ou  subobtuses,  furfuracées  aux  2  ùcts, 
d'an  yert  blanchâtre  en  dessus,  d'un  glauque  argenté  en  dessous, 
non-persistantes,  longues  de  i  pouce  à  2  pouces.  Fleurs  sec- 
taires, ou  gàninées,  ou  temées,  subsessiles,  polygames.  Périan- 
the  subhjpocratériforme,  4-à  6-fide,  argenté  à  la  surfrœ  externe, 
jaunâtre  k  la  surface  interne,  long  de  5  a  6  lignes  :  s^;ments 
orales^ancéolés.  pointus,  plus  courts  que  le  tube.  Anthères 
jaunes.  Style  infléchi  au  sommet,  débordé  par  les  famines,  pu- 
besoent  in£éneurement.  (  PVfitson^  L  c.  )  —  Espèce  indigène  de 
FAmârique  septentrionale,  et  cultivée  ccHnme  arbrisseau  d'or^ 
Bernent. 

Genre  HIPPOPHAÉ.  —  Hippophaë  Linn. 

Fleurs  dioîqaes.  —  Fleurs-màUs  :  Périanthe  2-parti  : 
segments  cohérents  au  sommet.  Staminés  4,  insérées  au 
fond  du  périanthe;  filets  très-coiuts,  basifixes;  anthères 
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obloogues,  échancrées  aux  2  bouts.  --^  Fleurs^femelles  :  Pé- 
rianthe  subturbiné,  bifide  au  sommet.  Ovaire  recouvert 
par  la  périanthe.  Style  subclaviforme,  obtus,  saillant,  1- 
sulqué  d'un  côté.  Péricarpe  membranacé ,  recouvert  par 
le  périanthe  devenu  charnu  et  simulant  une  baie.  Graine 
à  tégiunent  osseux,  lisse,  1-sulqué  d'un  côté.  —  Arbris- 
seaux épineux.  Feuilles  éparses,  très -rapprochées,  très- 
entières,  sessiles,  ou  courtement  pétiolées,  furfuracées  en 
dessous.  Fleurs  1-bractéolées  :  les  mâles  en  épis  denses, 
latéraux,  solitaires,  aphylles;  les  femelles  en  épis  très- 
courts,  solitaires,  latéraux^  terminés  par  une  touffe  de 
feuilles.  Périanthe  herbacé^  furfuracé  à  la  surface  externe. 

HippopHAÉ  Rhamnoïde.  — Hippophaë  Rhamnoides  Linn.— 
Flor.  Dan.  tab.  265.  —  Engl.  Bot.  tab.  4^*5.  —  Guimp.  et 
Hajn.  Deutsch.  Holz.  t^b.  199.  — Buisson  haut  de  6  à  i5 
pieds.  Racines  très-loogues,  rampantes,  produisant  quantité  de 
rejetons.  Tiges  dressées,  très-rameuses.  Rameaux  divariqués. 
Ramules  le  plus  souvent  spinescents.  Bois  très-dur,  d'un  blanc 
verdâtre.  Écorce  d'un  brun  noirâtre,  finalement  rimeuse.  Jeu- 
nes-pousses subferrugineuses.  Feuilles  longues  de  2  à  3  pouces, 
larges  de  2  à  3  lignes,  fermes,  non-persistantes,  d'un  vert  foncé 
en  dessus,  d'un  blanc  argenté  en  dessous,  lancéolées,  pointues, 
sessiles.  Épis-mâles  longs  d'environ  6  lignes  :  bractées  ovales  ou 
elliptiques,  obtuses,  caduques,  argentées  à  la  surface  externe. 
Périanthe  à  segments  elliptiques,  obtus,  verdâtres  à  la  surface 
interne ,  argentées  à  la  surface  externe.  Etamines  plus  courtes 
que  le  périanthe.  Anthères  jaunes.  Fleurs-femelles  très-petites, 
k  bractées  foliacées,  oblongues,  obtuses.  Stigmate  charnu,  d'un 
jaune  pâle.  Périanthe-fructifère  d'un  jaune  orangé,  du  volume 
d'un  Pois,  ellipsoïde,  ou  obové,  acidulé,  astringent.  Péricarpe 
jaunâtre,  ellipsoïde.  Graine  conforme  au  péricarpe,  obtuse  aux 
2  bouts,  d'un  brun  roux.  —  Cette  espèce,  nommée  vulgairement 
Rhamnoîde  ou  Argoussiery  croît  sur  les  plages  sabbnneuses  de 
presque  toute  l'Europe,  ainsi  qu'au  bord  des  torrents  dans  les 
Alpes  et  autres  montagnes  ^  ses  fleurs  s'épanouisseit  au  printemps, 
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ea  même  temps  quci  les  feuilles,  et  elles  naissent  des  mêmes  bour- 
geons que  celles-ci.  Cet  arbrisseau  se  cultive  dani  les  jardins 
paysagers,  à  cause  de  la  couleur  argentée  de  son  feuillage  ;  on 
l'utilise  aussi  pour  faire  des  haies,  et  pour  fixer  les  sables  mo- 
biles. Les  fruits  mûrissent  en  automne  :  dans  le  Nord  on  les 
emploie  comme  assaisonnement.  Le  bois  peut  servir  à  d^s  ou- 
vrages de  tour. 


CENT  SOIXANTE-DOUZIÈME  FAMILLE. 
LES  SANTALACÉES.  —  SANTALACEjE. 

Santalaceœ  R.  Br.  Prodr.  p.  550  ;  Gren.  Rem.  p.  568.  <—  Bartl.  Ord. 
Nat.  p.  442.  —  Endl.  Gen.  Plant,  p.  52A.  —  Lindl.  P^at.  Syst.  éd.  2, 
p.  4  95.  —  Elœagnorum  et  Onagrarum  genn.  Juss.  Gren.  —  Santalaceœ, 
Osyrideœ,  et  Nyuaceœ  Juss.  [in  Ànn.  du  Mus.  et  in  Dict.  des  Se.  Nat.  — 
Osyrideœ  Martius^  Gonsp.  —•  Osyrineœ  Link;  Handb.  —  Santalaeearum 
tribus  II  :  Ifyttemf  et  III  :  Santalem  (excl.  genn.  )  Reichb.  Sy^t.  Nat. 
p.  46?. 

Caractères  de  ul  Famille. 

Herbes,  ou  arbustes ,  ou  arbrisseaux^  ou  arbres.  Ra- 
meaux cylindriques  ou  anguleux,  inarticulés. 

Feuilles  alternes  (quelquefois  subopposëes  ),  simples, 
très-entières ,  coriaces,  ou  un  peu  charnues,  penniner- 
vées,  non-stipulées,  quelquefois  nulles  ou  réduites  à  de 
petites  squamules. 

Fleurs  hermaphrodites ,  ou  polygames,  ou  dioïques , 
axillaires,  ou  terminales,  petites,  solitaires,  ou  en  épis, 
ou  en  grappes,  ou  en  capitules,  ou  en  panicules. 

Périanthe  adhérent,  ou  rarement  inadhérent,  3-à  5- 
fide,  en  général  herbacé  à  la  surface  externe,  et  coloré  k 
la  surface  interne  ;  Umbe  persistant  ou  non-persistant  : 
estivation  valvaire. 

Disque  adné  à  la  gorge  du  caliçç,  ou  au  commet  de 
l'ovaire,  entier,  ou  lobé. 

Étamines  insérées  à  la  base  des  lobes  du  périanthe^ 
en  même  nombre  que  ces  lobes,  ou  en  nombre  double, 
libres.  Filets  subulés,  en  général  plus  courts  que  le 
Umbe  du  périanthe.  Anthères  a-thèques  (par  exception 
4-thèques),  terminales,  longitudinalement  déhiscentes. 

Pistil:  Ovaire  adhérent,  p|i  r^^pi^nf  in^d^i^rent,  i- 
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loculaire,  à  placentaire  central,  libre,  filiforme,  ou  co- 
lumnaire,  2-à  4-OYulé  (par  exception  i-ovulé).  Ovules 
adnés  au  sommet  du  placentaire.  Style  court,  terminal, 
indivisé.  Stigmate  capitellé  (indivisé,  ou  2-ou  34obé), 
ou  rarement  stelliforme. 

Péricarpe  dnipacé  ou  nucamentacé,  i-loculaire,  par 
avortement  i-sperme. 

Graine  périspermée,  ordinairement  adhérente.  Pé- 
risperme  charnu.  Embryon  rectiligne,  axile  (par  excep- 
tion oblique  ),  cylindracé,  en  général  court  :  radicule 
supère  (par  exception  centrifuge). 

Cette  famille  comprend  les  genres  suivants  : 

!««  TRIBU.  LES  SANTALÉES.  —  SANTALEJE  Juss. 

Oi^aire  adhérenU  Étamines  en  même  nombre  que  les  lo- 
bes dupérianthe,  —  Fleurs  hermaphrodites^  oupoly^ 
gameSy  ou  dioïques. 

Çuinchamalium  Juss.  —  Arjoona  Gavan.  (  Ariona 
Pers.  )  —  Thesium  Linn.  (Alchinûlla  Toum.  non  linn.) 

—  Thesiosyris  Reichenb. — Frisca  Reichb.  — Nanodea 
Banks.  —  Choretrum  R.  Br.  -^  Leptomeria  R.  Br.  — 
Comandra  Nutt.  —  Fusanus  linn.  (Golpoon  Berg.)  — 
Osyris  linn.  (  Casia  Toum.)  —  Sphœrocarjra  Wallich. 

—  Santalum  linn.  (Sirium  linn.)  -^  Mida  Gunningh. 

—  Pjrrularia  Mich.  (Hamiltonia  Willd.  Galinux  Rafin.) 

—  ?  Octarillum  Loureir.  —  ?  Myoschilos  Ruiz  et  Pavon. 

—  ?  Stemonurus  Blume. 

n«  TRIBU.  LES  GRUBBIÉES.  —  GRUBBIEJE  (  Gruh- 

biaceœ)  Endl. 

OiHÙre  adhérenU  Etamines  en  nombre  double  des  lobes 
dupérianthe.  —  Fleurs  hermaphrodites. 

Gnddùa  Berg.  (Ophira  Linn.) 
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m*  TRIBU.  LES  NYSSÉES.  —  NYSSEM  {Nyssaceœ) 

Juss. 

Ouaire  adhérent.  Étamines  en  nombre  ifouble  des  lobes 
de  la  corolle.  —  Fleurs  pofygameS'dioïques. 

Nyssa  Linn.  (Tupelo  Adans.) 

IV  TRIBU.  LES  ANTTiOBOiLtE&.--'ANTH0B0LEM 

Bartl. 

Ouaire  inadhérent. 
Anthobolus  R,  Br.  -^Exocarpus  Labill. 

Genre  SANTAL.  —  Saniaîum  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  adhérent  infërieure- 
ment;  limbe  supère,  ventru,  4-fide,  non-persistant. 
Quatre  glandules  comprimées,  insérées  à  la  gorge  du  pé- 
rianthe, alternes  avec  les  lobes.  Étamines  4 ,  filets  barbus 
postérieurement  ;  anthères  2-thèques.  Ovaire  semi-infère, 
2-ovulé.  Style  filiforme.  Stigmate  obscurément  2-  ou  3- 
lobé.  Drupe  charnu,  1 -sperme,  échancré  au  sommet.  — 
Arbres  ou  arbrisseaux.  Feuilles  opposées,  planes,  assez 
larges.  Pédoncules  axillaires  et  terminaux,  subtrichoto- 
mes,  pluriflores,  garnis  de  bractées  caduques.  —  Genre 
propre  à  l'Asie  équatoriale  et  à  la  Polynésie. 

Santal  blanc.  —  Santahim  album  Linn.  —  Rumph.  Am- 
boin.  vol.  2,  p.  42,  tab.  ti.  —  Turp.  in  Dict.  des  Sciences 
Nat.  le.  —  Hook.  in  Bot.  Mag.  tab.  3233.  —  Roxb.  Gorom. 
tab.  1.  —  Feuilles  ovales -lancéolées,  pointues,  veineuses. 
Fleurs  en  panicule  terminale,  subthyrsiforme,  feuillée  à  la  base. 
—  Tronc  haut  de  20  à  3o  pieds,  sur  2  'A  à  3  pieds  de  circonfé- 
rence^ ramifié  peu  an  dessus  de  terre.  Écorce  brunâtre,  scabre, 
rimeuse.  Branches  nombreuses,  trës-ramifiées,  formant  une  tête 
sphérique.  Jeunes-pousses  cylindriques,  lisses.  Feuilles  pétio-  * 
lées,  glauques  en  dessous,  longues  de  i  '/a  à  3  pouces.  Thyrses 
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eeurts^  aiillairès  èi  tëirmiBaût^  Cykifeiix;  pëdiéelléi  biibiernés. 
Fleurs  Dombreuses,  petites^  d'abord  d'un  jaune  pâle,  plus  tard 
d'un  pourpre  ferrugineux ,  inodores  de'  même  cpie  toutes  les 
parties  berbacées  de  là*  planté.  Penaiiihe  à  segments  ovales,  iin  . 
peu  pointas,  (jlandûiës  arroticlies,  cliamueâ,  petites,  jaunâtres, 
de  la  longueur  des  filets.  Une  touffe  de  pbils  blancs  derrière 
chaque  filet.  Style  de  la  longueur  du  périantbe.  Drupe  globu- 
leux, lisse,  noir  à  la  matutité,  de  la  grosseur  d'u&e  Cerise; 
noyau  spbeVique,  trigone. 

Le  bois  de  cet  arbre,  connu  dans  le  commerce  sous  le  nom 
de  Santal  blanc  ^  est  très-odorant.  Plusieurs  commentateurs  delà 
Bible  pensent  qu'il  èftt  le  même  tpie  le  Célèbre  Alntug  ou  Algum 
tiré  d'Opbir  pour  la  construction  du  temple  de  Salomon.  De 
nos  jours  les  Hindous  l'emploient  poiir  la  fabrication  des  ido- 
les,  et  les  Chinois  comme  encens.  Il  est  aussi  très- recherché 
pour  les  ouvrages  de  tour  et  de  marqueterie.  Ce  Santal  abonde 
dans  plusieurs  contrées  de  l'Inde  continentale  ainsi  que  dans  les 
archipels  voisins;  mais  c'est  surtout  dans  les  montagnes  de  la  côte 
de  Coromandel  qu'il  paraît  être  plus  commun  que  partout  ail- 
leurs, et  il  fait  pour  ce  pays  l'objet  d'un  commerce  très-im- 
portant. 

Le  docteur  Hamilton  a  donné,  dans  la  relation  de  son  voyage 
au  Mysore,  des  détails  intéressants  concernant  le  bois  de  San- 
tal. Les  arbres,  assure-t-on,  doivent  être  coupés  pendant  la 
décroissance  de  la  lune,  et  les  troncs  partagés  en  blocs  de  deux 
pieds  deloDg,  après  en  avoir  enlevé  l'écorce.  On  enterre  ces  blocs 
dans  un  terrain  sec,  où  on  les  laisse  durant  environ  deux  mois  ; 
pendant  ce  temps  les  fourmis  blanches  en  dévorent  tout  l'aubier 
sans  toucher  au  bois  du  centre,  qui  (est  le  vrai  Santal.  On  assortit 
ensuite  ces  blocs  selon  leur  volume.  Plus  la  couleur  du  bois 
est  foncée,  plus  il  est  odorant  ;  il  y  en  a  de  rougcâtre,  de  jaune 
et  de  blanc.  Les  parties  provenant  de  la  base  du  tronc  et  des 
racines  fournissent  en  général  le  bois  le  plus  odorant.  AvaDt 
d'être  livré  an  commerce,  il  est  essentiel  que  le  bois  de  Santal 
séjourne  pendant  au  moins  trois  ou  quatre  mois  dans  des  maga- 
sinsy  à  l'abri  du  soleil  et  du  grand  air  ;  oe  procédé  empêche  que 
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lé  hoii  fie  86  fendillé  ^Ui  ïàtA,  et  il  %û  aiigtittilë  lé  pàrfUifi.  hék 
éclaté  dii  bois  de  Siiïtài  s'ëii^oHent  pour  l'Aràbiè  ;  lés  blocs  lë^ 
^Itis  volliîninent  s'èovoielit  eH  (Mné  ;  ceux  cl'Uii  yolùîne  moyen 
$iç  bonâomment  daiis  Tlndé. 

L^  Safitad  rouge  du  cioniiùercè  protient  dtt  PlèfbcûTpni  sdii* 
Vàliiiu^j  arbre  de  là  famille  des  Papilidndcëës. 

Genre  NYSSA.  —  Nyssa  Linn. 

Fleurs  polygames^dioïques.  — Fleur  semâtes  tJfénaXLihe 
5-parti,  non-persistant.  Disque  pi^es^e  plan^  àdné  au 
fond  du  périanthe.  Etatnines  ô  à  10,  insérées  au  bord  dii 
disque;  filets  plus  courts  que  le  péridntbe;  anthères  di» 
dymes.  —  Fleurs-hermaphrodites  :  Périanthe  à  tube  adhé- 
rent ;  limbe  supère,  ô-parti,  non-persistant.  Disque  épi- 
gyne,  presque  plan.  Etamines  ô,  insérées  au  bord  du  dis- 
que; anthères  stériles,  point  lobées«  Ovaire  infère.  Style 
subulé,  infléchi  :  stigmate  indivise.  Drupe  charnu,  1- 
sperme  :  noyau  anguleux,  fibreux.  —  Arbres.  Feuilles 
très-entières,  ou  anguleuses  et  denticulées,  alternes^  pé- 
tiolées.  Inflorescences  axillaires,  solitaires,  longuement 
pédoncillées.  Fleurs  petites,  jaunâtres  :  les  mâles  èh  grap- 
pes ou  en  capitules  ;  les  feihelles  solitaires  ou  fàscicùléed 
au  sommet  des  pédoncules.  —  Genre  propre  à  FAmérique 
septentrionale.  La  plupart  des  espèces  croissent  dans  les 
bas -fonds  humides  ou  marécageux;-  Télégance  de  letir 
feuillage  les  fait  cultiver  en  Eiii*ope  comme  arhrés  d'or- 
nement ;  toutefois  le  climat  du  nord  de  la  France  ne  leiir 
est  pas  favorable,  car,  en  général,  ils  y  restent  petits  et  ilé 
n'y  fructifient  jamais. 

Nyssa  multiflore*  —  Nyssa  muUiflora  Walt.  —  Nyssa 
villosa  Mich.  fil.  Arb.  a,  tab.  il.  — Nyssa integrifolia  Hort. 
Kew.-~ Feuilles  elliptiques-oblougues,  très-entières,  acuminëes 
aux  2  bouts  ;  pétiole,  côte  et  bords  velus.  Pédoncules  des  fleurs 
hermaphrodites  3 -à  8-flores.  Drupe  court,  obové,  à  angles  obtus. 
—  Arbre  atteignant  40  à  5o  pieds  de  haut,  sur  a  à  3  pieds  de 


CENT  SOIXANTE-TREIZIÈME  FAMILIiS. 
LES  LAURINÉËS.  —  LAVRINEjS. 

Lawri  Jass.  Gen.;  id.  in  Ânn.  du  Mas.  VI,  p.  4  97.  —  lourîiie»  Vent. 
T^U.  U,  p.  ^A^.  —  R.  Br.  Prodr.  p.  404 .  —  Bard.  Ord.  Kat*  p.  14  4 . 

—  G.  G.  Nées  ab  Effnbeck ,  in  Wallicli,  Plant.  Àsiat.  Bar.  11^  p.  6^;  et 
inLinnaea,YIII,p.  4  ;id. Programma /iHirtnarum(Vi^ti8lav.  h^^,  \^\', 
Syttema  Laurinarwn  (Berol.  4856,  S')*  —  Endl.  G«n.  Plant,  p.-  544- 

—  Lauraeeœ  et  Cauythaeeœ  Lindl.  Nat.  Syst.  éd.  U.  —  Lawrineœ»  tri- 
Ims  m  :  Uureœ  Bekhb.  Syst.  IHat.  p.  4T6  (4). 

Cette  famille,  dont  Linnée  ne  connaissait  que  1 1  ou 
la  espèces,  mais  qui  aujourd'hui  en  comprend  plus 
de  4oo,  appartient  en  majeure  partie  aux  contrées  in- 
tertropicales; en  Europe,  elle  n'ofifre  d'autre  reprësen- 
tant  que  le  Laurier  commun.  Presque  toutes  les  Lau- 
rinées  sont  des  arbres  plus  ou  moins  élancés,  d'un  port 
très-élégant,  et  qui  contiennent  en  général  des  huiles 
essentielles  très-aromatiques^  abondantes  surtout  dans 
récorceetles  feuilles;  chez  beaucoup  d'espèces  le  fruit 
est  imprégné  d'une  huile  grasse,  fétide  ou  aromatique; 
quelques  Laurinées  ont  des  sucs  -  propres  acres  et 
colorés. 

Caractères  ns  la  Famille  (i). 

Arbres  ou  arbrisseaux  aromatiques  (  excepté  les  Cas- 
sftUy  qui  sont  des  herbes  aphylles,  volubiles,  sembla- 
bles aux  Cuscutes  par  le  port,  point  aromatiques  ).  Ra- 
meaux cylindriques  ou  irrégulièrement  anguleux,  inar- 
ticulés. 

(1  )  Suivant  M.  Reichenbach,  les  Ménispermées  et  les  Hamamélidées 
constituent  deux  autres  tribus  de  la  famille  des  Laurinées. 
(2)  D'après  te  Syttema  i/wrinarum  de  M.  Nées  d'Esenbcck. 


• 

fçuUles  ép^v^es,  ou  fsiremfllit  çp^m^,  «impies,  tm- 
entières'  (par  expep9;ion  lobéefî),  noq  -  stipulées,  péûa- 
lées,  3-neryéeS}  pu  tripUi^ervées,  ou  peimiuerToes,  cuvent 
réticuléeS)  en  général  coriaces  ^t  persistantes,  ponc- 
tuées en  dessous  (de  glandules  oléifères)^  pétiole  ordir 
nairement  articulé  par  sa* base.  Bourgeons  écailleust 
ou  nus. 

Fleurs  hermaphrodites  ou  par  ayprtement  imisexueW 
les  (soit  polygames,  soit  dioïque#),  régulières^  blanches, 
ou  jaunâtres,  ou  verdàtres,  petites,  exhalant  en  génàal 
une  odeur  spermatique,  disposées  en  grappes,  ou  en 
ombelles,  ou  en  cymules,  ou  en  cymes  subtrichotonni^ 
ou  en  fascicules,  inflorescences  nxillaires ,  ou  termina- 
les^ ou  latérales,  nues,  ou  involuorées. 

Périanthe  4*ou  6-  (rarement  8-)  fide  (par  eiiception 
nul),  inadhérent,  persistant  en  toutou  ei)  partie,  ou 
non-persistant;  segments  altemes-bisérié^  imbriqués 
en  préfloraison.  > 

Disque  charnu,  tapiswit  le  fond  du  caliofi,  souvent 
accrescent. 

Étamines  périgynes  (in#érées  fiu  bord  du  disque) ,  tP 
nombre  défini  (le  plus  souvent  en  nombre  double  des 
segments  du  périanthe;  moins  souvent  en  nombre  soit 
triple,  soit  quadruple,  soit  quintuple,  soit  sextuple  des 
segments  du  périanthe;  rarement  en  même  nombre  «eu- 
lement  que  les  segments  du  périanthe),  alternes  a-ou 
pluri«sériées  (le  nombre  de  chaque  série  correspondant  , 
toujours  à  celui  dune  série  des  segments  du  périantbir)  : 
lésa  séries  extérieures  antéposées. Lorsqu'il  y  a  plus 4^ 
3  séries,  Tinteme  est  stérile  (  réduite  à  des  staminodf  s 
soit  parfaits,  soit  plus  ou  moins  abortifs).  Filets  Ubres, 
sublinéaires,  fermes,  souvent  élargis  vers  leur  sommet  : 
les  intérieurs  en  général  garnis  de  a  glandules  basilai- 
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res  ou  supra-basilaires,  bilatérales,  sessiles,  ou  stipitées. 
Anthères  a-thèques,  continues  avec  le  filet^  toutes  in- 
trorses,  ou  bien  celles  des  a  séries-extérieures  introrses, 
et  celles  des  séries-intérieures  extrorses;  bourses  pa- 
rallèles (adnées  aux  bords  d'un'  connectif  plus  ou 
moins  gros),  soit  i-loculaires  et  s'ouvrant  par  une  seule 
valvule,  soit  transversalement  a-loculaires  (à  logettes 
ordinairement  inégales  :  Tinférieure  plus  grande  que  la 
supérieure)  :  chaque  logette  s'ouvrant  par  une  valvule 
distincte;  valvules  operculaires,  restant  attachées,  après 
la  déhiscence,  vers  le  sommet  des  bourses  ou  de  leurs 
logettes^ 

Pâ^^/.' Ovaire  inadhérent,  i«locuIaire,  i-ovulé  (par 
exception  a*ou  3-ovulé)  :  placentaire  pariétal,  nervi- 
forme.  Ovule  anatrope,  s'uspendu,  attaché  vers  le  som- 
met du  placentaire.  Style  indivisé,  columnaire.  Stig- 
mate discoïde,  ou  a-lobé,  ou  3-lobé,  terminal. 

Péricarpe  baccien,  iJoculaire,  i -sperme,  soit  assis 
immédiatement  sur  un  pédicelle  charnu  et  amplifié,  soit 
engaîné  par  la  partie  inférieure  ou  la  totalité  du  périan- 
the  plus  ou  moins  amplifié;  par  exception  le  péricarpe 
est  un  carcérule  utriculaire,  recouvert  par  un  périanthe 
devenu  bacciforme. 

Graine  suspendue,  apérispermée,  ovoïde,  ou  subglo- 
buleuse. Tégument  externe  membranacé,  ou  chartacé, 
ou  coriace^  ou  cartilagineux,  ou  osseux  :  hile  transverse, 
snpère,  subterminal  :  raphé  interne  ;  chalaze  infère,  ter- 
minale. Embryon  huileux,  rectiligne,  conforme  à  la 
graine  :  cotylédons  piano-convexes,  gros,  charnus^  su- 
pra-basifixes;  plumule  diphylle,  en  général  à  peu  près 
aussi  grande  que  la  radicule  ;  radicule  supère,  courte, 
conique,  recouverte  par  la  base  des  cotylédons. 

VL  C.  G.  Nées  d*Esenbeck  classe  les  Laurinées  ainsi 
qu'il  suit  : 
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!'•  TRIBU.  LES  CINNAMOMÉES.  —  CINNAMO- 

MEM  Nées. 

Fleurs  polygames.  Staminodes  parfaits*  Anthères  ^-'val' 
uulaires  :  les  intérieures  extrorses.  Périanthe  à  limbe 
articulé,  —  Arbres  de  VAsie  équatoriale.  Bourgeons 
nus.  Feuilles  (  en  général  subopposées  )  Z^nervées  ou 
triplUnerçées  j  persistantes  y  rapprochées  par  paires. 

Cinnamomum  (Burm.)  Nées. 

II«  TRIBU.  LES  CAMPHORÉES.  —  CAMPHOREJS 

Nees(i). 

Fleurs  polygames.  Staminodes parfaits.  Anthères  4-^a/- 
pulaires  :  les  intérieures  extrorses.  Périanthe  a  limbe 
caduc.  —  Arbres  habitant  ÏAsie  équatoriale,  ainsi 
que  la  Chine  et  le  Japon.  Bourgeons  écailleux.  Feuilles 
persistantes,  longuement  pétiolées^  triplineruées,  glan- 
duleuses aux  aisselles  des  côtes  ^  ponctuées  en  des- 
sous. 

Çamphora  (Bauh.)  Nées. 

m*  TRIBU.  LES  VUÉSÈES.—PnOEBEJE  Vieti. 

Fleurs  hermaphrodites.  Staminodes  parfaits.  Anthères 
2'OU  l^alifulaires  :  les  intérieures  extrorses.  Limbe  du 
périanthe  persistant^  durcissant,  constituant  finale^ 
ment  une  cupule  engainant  la  base  du  fruit.  —  Ar^ 
bres  indigènes  les  uns  des  Canaries,  les  autres  des  An» 
tilles  ou  de  VAsie  équatoriale.  Bourgeons  nus.  Feuilles 
"veineuses^  penninerpées,  persistantes. 

Apollonius  Nées.  —  Phœbe  Nées. 

(I  )  M.  Blume  (Amif  M»,  I.)  rèonit  cette  tribv  à  la  précédente. 
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ir*  TRÎBU:  LES  JPÊftâÉËS.  ~  PÈÎtSEJB  Nées. 

Fleurs  hermaphrodites.  Staminodes  parfaits.  Anthères 
Tk'OU  ^-^dlvulaires  :  les  intérieures  extrorses.  Limbe  du 
périanthe  soitpersistantj  étalé  après  la  floraison^ point 
durcissant  ni  accrescent,  soit  caduc ,  la  partie  infé- 
rieure du  périanthe  formant  plus  tard  un  disque  orbi- 
culaire.  Pédiceltes-fructiferes  en  général  épaissis  et 
charnus  au  sommet.  Feuilles  persistantes^  penniner- 
çéesj  soufrent  pubérules.  Bourgeons  nus.  Fleurs  en 
îymes  ou  en  panicules  en  général  infra-terminales, 
-I-  Arbres,  la  plupart  indigènes  d^ Amérique. 

Perséà  Giaertn.  —  Maôhilus  Rumph.  —  Botâu  Nées. 
•^  Alseodaphhe  Nées.  —  Hufelandia  Nées. 

V*  TRffiU.  LES  GRTPTCKïAATÉES.  —  CRTPTO- 

CARYEJB  Nces. 

Fleurs  hermaphrodites.  Staminodes  parfaits.  Anthères 
2-ott  é^'Valifulaires  :  les  intérieures  extrorses.  Limbe  du 
périanthe  persistant  ou  caduc.  Péricarpe  sec  "ou 
charnu,  recouifert  en  entier  oupresqu'en  entier  par  le 
tube  du  périanthe  dei^enu  dur  ou  charnu-;  très-rare- 
ment le  périanthe-fructifère  est  plan  ou  très- court. 
Bourgeons  incomplets.  Inflorescences  thyrsoïdes  ou 
racémif ormes,  denses.  Périanthe  en  général  infondi- 
huli forme.  Feuilles  persistantes,  veineuses.  —  Arbres, 
la  plupart  indigène^  de  VAsie  équatoHale  où  de  la 
Noupelle-Bàllànde. 

Endiandra  Vu  Br.  —  Beilschmiedia  Nées.  —  Cecido- 
daphne  Nées.  —  Crypfocdrya  R.  Br.  —  Caryodaphne 
BbiiBe..—  Agathophyllum  Willd.    —  Mespilodaphne 

Nées. 
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VI«  TRIBU.  LES  ACiAODICiilttlÉËâ.  -  JCRODI- 

CLIDIA  Nces. 

Fleurs  hermaphrodites.  Staminodes  soit  nulsy  soit  den* 
tif ormes  et  comprimés,  Etamines  3  ou  9.  Anthères  2- 
valifulaires  [uahules  poriformes^  subapicilaires)^  sub- 
sessiles  :  les  intérieures  extrorses.  Péricarpe  charnu ^ 
d^ abord  recouvert  par  un  périanthe  pomiforme  (om- 
biliqué  au  sommet j  à  lobes  conniuents)yplus  tard  sail- 
lant^engaîné  inférieurement  par  le  périanthe  devenu 
cupuliforme.  Inflorescences  thyrsoïdes,  ou  paniculée^, 
ou  subcapitelléeSj  pubérules.  Périanthe  souvent  in^on- 
dibuliform£j  à  lobes  couj^ts.  Bourgeons  nus.  Feuilles 
persistantes,  veineuses^  cuspidées,  le  plus  souvent  pu- 
bérutes.  — Arhr^  ée  tAfnéri^ue  équat^rtale. 

Aydendron  Nées.  —  Evonymodaphne  Nées.  —  Acro- 
dtclidîunt  Nées.  —  Misantéca  Schlechtend. 

Vn«  TRIBU.  LES  «TEGTANDRÉES.  —  NECTAR- 

DREjE  Nées. 

Fleurs  hermaphrodites.  Staminodes  dentiformes  ou 
moins  souvent  capitellif ormes.  Etamines  g.  Anthères 
subsessiles,  larges,  à  valvules  basilaires,  disposées  en 
arc;  les  anthères  intérieures  extrorses.  Périanthe  à 
segments  assez  larges ,  étalés,  caducs  :  les  extérieurs 
plus  larges.  Péricarpe  charnu,  engaîné  inférieure- 
ment  par  un  périanthe  cupuliforme,  tronqué.  Inflo- 
rescences paniculéesy  assez  amples.  Bourgeons  nus. 
Feuilles  persistantes,  veineuses. — Arbres ^  indigèhes 

de  l'Amérique  équatoriale. 

• 

Nectandra  {Rx>ttb.}  Nee6.  (Pomatia  Nées.) 


r 
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Vffl-  TRIBU.  LES  DICYPELLIÉES.  —  DICYPEL- 

LIA  Nées. 

Fleurs  elioîques  ou  polygames.  Staminodes  nuls.  Les  6 
étamineS'extérieures  des  fleurs- femelles  semblables  aux 
segments  du  limbe  et  persistant  avec  ceux-ci.  Pé- 
rianthe-fructifere  non-recouvranty  rayonné.  Anthères 
3  à  6,  sessilesj  ^-^alifulaires  :  "vali^ules  poriformes. 
Péricarpe  charnu.  Inflorescences  racémiformes^  pou- 
cifloresy  soutient  bractéolées  et  gemmiformes  avant  la 
floraison.  Bourgeons  nus.  Feuilles  persistantes^  T^ei^ 
.  neuses.  —  Arbres^  indigènes  du  Brésil. 

Dicypellium  Nées  et  Martius.  —  Petalanthera  Nées 
et  Mart.  —  Pleurothyrium  Nées  et  Mart. 

IX«  TRIBU.  LES  OREODAPHNÉES.  —  OREO- 

DAPHNEJE  Nées. 

Fleurs  dioïques  ou  polygames.  Staminodes  nuls^  ou  su- 
bulés,  ou  imparfaits.  Étamines  6,  ou  g,  ou  12  {les  in^ 
térievreSy  lorsqu^U  y  en  a  plus  de  6^  extrorses).  An- 
thères 2'OU  ^'Dolvulaires  {à  valifuleSj  lorsquOly  en  a 
4y  immédiatement  superposées  2  à  a  ).  Périanthe  cam- 
panule ou  rotacéj  en  général  petit  :  segments  égaux, 
point  dilatés.  Fruit  petit  ou  de  grandeur  médiocre, 
charnu,  soit  engaîné  a  sa  ba^epar  un  périanthe  cupu- 
laire^  soitpUicé  sur  un  périanthe  étalé  et  peu  charnu, 
soit  immédiatement  assis  sur  un  pédicelle  charnu  au 
sommet.  Inflorescences  axillaires  ou  injrarterminales, 
paniculées,  ou  rajcémijormes,  plus  ou  moins  composées, 
garnies  de  petites  bractéoles  fugaxies.  Bourgeons  nus. 
Feuilles  persistantes,  ^veineuses,  souvent  semblables  à 
celles  des  Saulçs.  —  Arbres  ou  arbrisseaux,  la  plu- 
part indigènes  de  V Amérique  équatoriale. 

TeUiandra  Nées.  -—  Leptodaphne  Nées.  —  Ajovea 
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Aubl.  «-  Gœppertia  Nées.  —  Haasia  Biiim.  —  Oreo- 
daphne  Nées  et  Mardus.  —  Camphoromœa  Nées  et  Mar- 
tius.  —  Ocotea  Avbh  ^^  Gjrmnobalanus  Nées  etlVbut. 

X-  TRIBU.  LES  FLâVIFLORES.  —  FLAFIFLORJE 

Nées. 

Fleurs  dhïques  au  polygames.  Staminodes  nuls.  É fami- 
nes g,  toutes  introrses;  anthères  ^^ou  J^-^alçuUdres. 
Périanthe  mince,  rotacéjjaune.  Baie  assise  sur  un  pé'^ 
dicelle  presque  nu ,  souvent  charnu.  Inflorescence  en 
grappes  ou  en  omhellules précoces j  involucrées^ou  hrac" 
téolées.  Bourgeons  écailleux.  Feuilles  membranacées, 
non-persistantes.  —  Arbres  ou  arbrisseaux,  indigènes 
de  r Amérique  septentrionale. 

Sassafras  Nées.  — •  Benzoin  Nées. 

XI*  TRIBU.  LES  TÉTRANTHÉRÉES.  —  TETRAN^ 

THEREJS  N«es. 

Fleurs  ordinairement  dioïques.  Staminodes  nuls.  Étami- 
nés  9  à  18  (  lorsquHl  y  en  a  plus  de  g,  le  périanthe 
est  dépourvu  de  limbe,  ou  à  segments  i-sériés).  An- 
thères SL'Ou  ^'DolifulaireSy  toutes  introrses.  Baie  assise 
sur  le  tube  du  périanthe  dei^enu  disciforme.  Fleurs  en 
ombellules  inçolucrées.  Bourgeons  nus ,  ou  écailleux. 
Feuilles  persistantes,  T^eineuses.  —  Arbres  de  Vlnde 
{à  V exception  d^une  espèce  qui  habite  la  région  médi- 
terranéenne). 

Cjrlicodaphne  Nées.  —  Tetranthera  Jacq.  —  Polya^ 
dénia  Nées.  —  Laurus  (Linn.  )  Nées.  —  Lepidadenia 

Nées. 

Xn*  TRIBU.  LES  DAPHNIDIËES.  —  DAPHNIDIM 

Nées. 

Fleurs  dioïquês  ou  hermaphrodites.  Stamé^u^ktnuls. 
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Étàmineê  6  à  iS  |  ùMhères  2-mi  4'ValptdaiheSj  touteè 
introrses.  Bûie  assùfe  soitèur  unpéHànthe  disemde  ou 
eyathiformey  soit  sur  un  pédlcelle  nu.  Bourgeons  écail- 
leux*  Fleurs  subglomérulées  ou  en  ombellules  inçolu- 
crées,  naissant  de  bourgeons  aphylles.  Feuilles  Dei- 
neuses  ou  nerçeuseSy  persistantes.  —  Arbres  habitant 
Vînde^  ou  la  Chine,  ou  le  Japon. 

Dodecadenïa  Nées. — Actinodaphne  Nees.'^Daphni- 
diuhi  Nées.  — -  Litsœa  Juss. 

Xffl*  TMBUi  tBS  CASSYlïlES.  -^  CASSYTEM  îf«es. 

Pleurs  hermaphrodites.  Staminodes parfaits.  Étamines  9  : 
les  3  intérieures  extrorses;  anthères  J^^^alifùlaires. 
Péricarpe  sec,  recoui^ert  par  un  périanthe  charnu. 
Herbes  parasites,  aphyltes. 

Cassyta  Lind. 

Groupe  voisin  des  Lâurinées. 
GYROGARPÉES  —  GFROCARPEJE  Dumort.  (i). 

ÉiamUieè  en  fnême  nombre  que  tes  lobes  dû  pérîàhthe. 
Ovaire  adhérent.  Péricarpe  drupujcé.  Cotylédons  fo- 
lîààéà,  convolutés  autour  de  la  radîtule. -"-'Arbres  de 
la  zone  équatoriale. 

Gyrocarpus  JsLcq.'-^Tlligera  Blumë. 

Genr^  GANNELUER.  —  Cmnamomum  (Barm.)  Nées. 

Fléiirs  polygames.  Périanthe  6-fide  (  rarement  4-ou  8- 
fide),  coriace:  limbe  articulé,  finalement  caduc  en  tout 

(4)  Gyroearpeœ  Dumort.  Fam.  —  Nées,  Progr.  20.  —  llligereœ 
Blâme,  Nov.  fam.  —  Nées,  Laurin  ,  p.  695.  —  Illigeraeeœ  Lindl.  Nat. 
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ou  en  partie^  ou  rarement  persistant.  Etamines  9  (6  lors- 
que le  périanthe  est  4*fide  ;  12  ou  plus  lorsque  le  périanthe 
est  8-fide)  :  celles  de  la  série  interne  extrorses,  accompa- 
gnées chacune  de  2  glandules  basilaires.  Anthères  oyales, 
4-valvulaires  ;  valvules  inférieures  plus  latérales.  Stami- 
nodes  3.  Stigmate  discoïde  (quelquefois  subtrilobé).  Baie 
1 -sperme,  engaînée inférieurement  parle  périanthe  grossi 
(qui  est  cupuliforme  et  tronqué ,  lorsque  le  limbe  s'est 
détaché  en  entier,  ou  bien  qui  est  6-ûde,  lorsque  le  limbe 
persiste  en  tout  ou  en  partie).  — Arbres  dont  l'écorce  est 
tantôt  d'une  saveur  de  cannelle  plus  ou  moins  prononcée, 
tantôt  d'une  saveur  plus  acre  et  analogue  à  celle  des  clous 
de  girofle,  ou  quelquefois  plus»  ou  moins  camphrée.  Feuil- 
les 3-nervées ,  ou  triplinervées,  persistantes,  rapprochées 
par  paires,  le  plus  souvent  opposées  ou  subopposées,  d'une 
saveur  de  girofle  ou  un  peu  camphrée.  Bourgeons  nu^. 
Inflorescences  axillaires  ou  terminales ,  nues ,  cymeùses , 
trichotomes,  pauci-  ou  mûlti-flores.  Fleurs  polygaâies- 
monoiquesy  ou  polygames-dioïques  :  les  stériles  plus  pe- 
tites, mais  du  reste  hermaphrodites  comtne  les  fertiles. 
{Neesj  Systema  Laurinarum,  p.  31.  —  Blumej  Bumphia^  1, 
p.  26.)  —  Ce  genre,  dont  la  plupart  des  espèces  sont  re- 
marquables par  des  écorces  pénétrées  d'un  arôme  plus  ou 
moins  agréable,  renferme  les  arbres  qui  fournissent  les 
différentes  sortes  de  cannelles  du  commerce  et  de  la  phar- 
maceutique ,  ainsi  que  plusieurs  autres  écorces  officina- 
les. L'histoire  et  les  caractères  distinctifs  de  ces  végétaux 
n'ont  été  édaircis  que  depuis  peu  d'années,  par  les  pré- 
cieux travaux  monographiques  de  MM.  G.  G.  Neesd'Ësen- 
beek,  et  Blume,  auxquels  nous  allons  emprunter  tous  les 
détails  relatifs  à  ce  sujet  —  M.  Nées  a  décrit  27  espèces  de 
ce  genre  ;  nous  ne  pouvons  traiter  ici  que  de  celles  qui 
sont  remarquables  par  leurs  produits. 
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Section  I.  Gucnamoma  caryophyllea  Blum.  (i)'^  Èœrce  à 
arôme  d'une  saçeur  plus  ou  moins  acre,  analogue  à  celle 
des  clous  de  girofle,  et  quelquefois  un  peu  camphrée, 

Ganmbllier  Culiwavan.  —  Cinnamomum  CuUwavan 
Blume,  Bjdr.  (  non  Nées);  Rumpliia,  I ,  p.  ^6,  tab.  9,  fig.  i,  et 
tab.  lo^fig.  I. — Hayne,  Arzn.  XII^  tab.  ^^,  6  (folia), — Cortex 
(karyophyUoides  albus  Rumph.  Amb.  II,  p.  65;  tab.  1 4  {excepU 
infloresc) — Laurus  Culibàban  lAan.'^Laurus  Cassia,  var. 
CuUbahan  Lamk.  £nc. — Laurus  CuUlawang  Nées.  Disp.  de 
Ginnam.  —  Feuilles  oyales-oblongues,  ou  lancéolëes-oblongues, 
acuminées,  acérées^  légèrement  pointues  à  leur  base,  tripliner- 
vëes,  glabres,  faiblement  re'ticulëesen  dessous  :  nervures-Iatërales 
oblitérées  vers  le  sommet.  Gymes  axiUaires  et  terminales,  paud* 
fbres,  subracémiformes.  Segments  du  périanthe  caducs  au  des- 
sous du  sommet. — Tronc  gros,  haut;  écorce  épaisse,  d'un  brun 
de  cannelle  à  l'intérieur,  d'un  gris  blanchâtre  à  la  sur&ce;  dme 
touSîie,  mais  d'une  ampleur  médiocre,  Ramules  cylindriques , 
droits,  glabres  de  même  que  les  jeunes-pousses,  à  écorce  très- 
aromatique  et  d'une  saveur  assez  agréable.  Feuilles  longues  de 
S  à  6  pouces,  larges  de  i  pouce  à  %  pouces  ;  pétiole  semi-cy- 
lindrique, long  à  peine  de  6  lignes.  Périanthe  6-ûde.  Baie  el- 
lipsoïde, presque  recouverte  par  le  périanthe  devenu  cupuli- 
forme.  {Blume,  Rumphia^  I,  p.  27.) — Get  arbre  croit  aux 
Moluques;  au  témoignage  de  M.  Blume,  c'est  cette  espèce  qui 
fournit  l'une  des  meilleures  sortes  de  la  cannelle-giroflée  qu'on 
importe  en  Europe. 

Gannellier  tLOVGi,.'^Cinnamomum  nf^riimBlum.  Rumph. 
I,tab«  2,  fig.  I.  —  Cortex  Carjrophj'Uoides  ruber  Rumph. 
Amb.  II,  p.  66.  —  Laurus  Caryophjrllus  hourelr.  Gochinch.? 
— Feuilles  oblongues  ou  lancéolées,  très-longuement  acuminées, 
pointues  à  leur  base,  S-nervées,  ou  courtement  triplinerVées , 

(4)  Toutes  les  espèces  de  cette  section  foornissent  l'écorce  officinftle 
«onniie  sons  le  nom  de  CuiiwaMm,  on  Cannelle  giiroflée,  et  qu'on  a  cm 
longtemps  ne  provçoir  que  du  iMnnu  OMàbtm  LUin. 
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glabres^  nervures  subezcurrentes.  Cymes  axilkires  et  termina- 
les, tricl^otomes^  racëmifomieSy  pauciflores.  Périanthe  à  seg- 
ments persistants.  —  Arbre  de  taille  médiocre.  Écorce  rougeâ^ 
tre.  Rameaux  presque  étalés,  brachiés.  Feuilles  longues  de 
I  Va  pouce,  d'un  vert  foncé  en  dessus ,  glauques  en  dessous. 
Fleurs  petites,  blanches.  Périanthe  6-fide  :  segments  oyales- 
lancéolés,  étalés.  Baie  petite,  ovoïde,  rougeâtre.  {Blume^  L  c. 
p.  29). —  Cette  espèce  croit  dans  les  mêmes  contrées  que  la 
précédente;  elle  fournit  aussi  de  la  cannelle-giroflée  de  très- 
bonne  qualité. 

Gamhellu^r  SivTOC.'^CinnamomumlSmtoc  Blume,Rumpb. 
I,  tab.  I a.— Haye.  Arzn.  XII,  tab.  a4* — Feuilles  ovales-ob- 
longues  ou  lancéoléés-oblongues,  acuminées,  subobtuses  (les  flo- 
rales ovales,  obtuses),  à  peine  pointues  à  leur  base,  tripliner- 
vées ,  glabres ,  fublement  réticulées  en  dessous  :  nervures-laté- 
rales oblitérées  au  sommet,  souvent  bifîirquées  k  la  base.  Pani- 
cule  terminale,  étalée,  veloutée.  Segments  du  përiantbe  tombant 
en  entier. — Arbre  atteignant  80  pieds  de  haut;  branches  fortes, 
longues,  divergentes,  très-rameuses.  Écorce  du  tronc  épaisse, 
rimeuse,  d'un  brun  grisâtre  à  la  surface,  roussâtre  en  dedans. 
Ramules  cylindriques ,  h  écorce  d'un  brun  eendré ,  très-aroma- 
tique ,  d'une  odeur  analogue  à  celle  d'un  mélange  de  noix  de 
Muscade  et  d'essence  de  Lavande,  d'une  saveur  amère  et  un 
peu  astringente.  Jeune»-pousses  comprimées,  tétragones ,  très- 
glabres.  Feuilles  luisantes  et  d'un  vert  foncé  en-dessus ,  d'un 
vert  glauque  en  dessous,  courtement  pétiolées,  ayant  une  saveur 
de  clous  de  girofle!  Pédoncules  un  peu  comprimés,  tricho- 
tomes.  Fleurs  courtement  pédicellées.  Périanthe  6-ou  8-fide, 
roussâtfè  et  velouté  à  la  sur&ce  externe,  soyeux  à  la  surface  in- 
terne. Périanthe -fructifère  turbiné,  tronqué.  Baie  ellipsoïde,  à 
jnoitié  recouverte  par  le  périanthe.  {BlumCf  L  c.  p»  3o.  )  — 
Cette  espèce  croît  dans  les  montagnes  de  Java  (où  on  la  nomme 
Sintokj  Sùituk,  et  Sendok)  et  dans  celles  de  l'Inde  méridionale 
(les  habitants  des  Nélligerrys  l'appellent  Béhré). 

GiNNELLiER  A  if ERVXTREs  JAUNES.  —  Cùmomomum  xontho- 
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nêurum  Blume^  Rumphia,  I,  tab.  1 3,  fig.  i . — FeniHes  oblonguf  s 
Qu  obloDgues-lancéolées,  acofninées,  subobtuses,  ponqfnes  à  la 
baie}  GOurtemeAt  triplinerrées,  réticulées  et  veloatëes  (incanes)  en 
dessous:  nervures raiâaeiises  au-dessus  du  milieu. -^Arbre.Bameaux 
cylindriques,  glabres  :  les  jeunes  tétragones-ancipitësy  yeloutés. 
Feuilles  longues  de  S  à  7  pouces,  larges  de  i5  lignes  à  2  pou- 
ces, courtement  pétiolées,  un  peu  luisantes  en  dessous.  Fleurs  et 
fruits  inconnus.  «—  Cette  espèce  croit  aux  Moluques  et  dans  la 
Nouvelle-Guinée.  Ses  feuilles  et  ses  jeunes-pousses  ont  une  sa- 
veur âcre^  peu  agréable,  assez  camphrée.  {Blumcy  L  c*p,  33.) 

GAififBLLiER  Gapparott-corondé. — Cînnamomum  Capparu- 
coronde  Blume,  1.  c.  I,  tab.  9,  fig.  a  et  3.  —  FeuiUes  oblon- 
gués,  obliquement  rétrécies  à  la  base,  courtement  triplinervées, 
point  veinées,  satinées  (de  couleur  livide)  en  dessus.  (Fleurs 
et  fruits  inconnus.)  (Blume y  l.  c.  p.  34) — Cette  espèce  croît 
à  Ceylan  ;  son  écorce  et  ses  feuilles  ont  une  saveur  camphrée. 

Cann£Lli£r  camphré. — Cinmamomum  camphoratum  Blume, 
1.  c.  tfib.  14,  fîg.  I  •  "—  Laurus  calloph^lla  Nées,  Disp.  de  Çin- 
nam.  —  Cînnamomum  alhiflorum  Nées,  in  Wall.  Plant.  Asiat. 
£asc.  8,  p.  63. — Feuilles  elliptiques-oblongues ,  longuement 
acuminées,  pgintues  à  la  base,  fortement  subtriplinervées ,  vei- 
neuses et  réticulées  aux  2  faces  :  nervures-latérales  oblitérées 
vers  le  sommet.  — Arbrisseau  glabre,  haut  de  8  à  14  pieds.  Ra- 
meaux cylindriques,  peu  nombreux.  Femlles  longues  de  '/a  pied 
à  I  pied,  larges  de  2  à  4  pouces,  luisantes  en  dessus,  d'un  glau- 
que verdâtre  en  dessous^  pétiole  cylindrique,  long  de  4  à  6  li- 
gnes. (Fleurs  et  fruits  inconnus.)  —  Blum^,  L  c.  p.  34.)  — 
Cette  espèce  croît  dans  les  forêts  de  Java.  Son  éeoite  et  ses 
feuilles  ont  une  saveur  de  Muscade  un  peu  camphrée. 

Cannellier  luisant. — Cînnamomum  nitîdum  Hook.  Exot. 
Flor.  tab.  176  (excl.  syn.  Roxb.  et  Nées.) — Blume,  Rumphia, 
T,  tab.i5. — Laurus maîabathrîca'Biojh,  Hort.  Calcutt.  (non  L.) 
—  Laurus  carryophyUata  Nées,  jun.  Disp.  de  Cinnam. — Cm- 
namomum.  eucaljrptoîdes  Nées,  in  Wall.  Plant.  Asiat.  Il, 
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p.  73.*— Nées,  juD.OIiSo.PflaïUL  Snp]^.  IV,  corn  fig.-^CîtaiUts 
elliptiques  ou  «lliptiques-oblongues ,  rëtréeîes  aux  a  bouts  (le 
plus  souvent  sphacélëes  au  sommet),  S-nervëes,  ou  eouitoraent 
triplineryées,  presque  saus  veines,  glabres ,  à  nervures  subex- 
currentes,  Gyme  terminale,  composée,  presque  aussi Icmgue  que 
les  feuilles.  Fleurs  satinées.  Përiaothe  à  segments  caducs  au  mi- 
lieu. —  Buissop  ou  arbre  très-rameux.  Éeorce  mince ,  brunâtre. 
Ramules  subbr^chiés,  cylindriques,  d'un  brun  verdâtre^  fîne^nent 
stries,  glabres  :  les  jeunes  tëtragones  ou  tétragones-ancipités,  fr- 
nement  pubérules.  Feuilles  longues  do  3  à  5  pouces,  larges  de 
1 8  à  28  lignes,  luisantes  et  très-glabres  en  dessus,  d'un  glauque 
yerdâtre  en  dessous  ;  pe'tiole  subcylindrique,  long  de  4  à  6  li- 
gnes. Panicule  cymeuse ,  composée  de  grappes  simples^  presque 
aussi  longues  ou  aussi  longues  que  les  feuilles,  axillaires,  ou  sn- 
pra-axillaires,  divergentes.  Bractées  petites,  sessiles,  apprimées, 
ovales,  pointues,  concaves,  soyeuses,  fugaces.  Fleurs-fertiles  lon- 
gues d'environ  2  lignes.  Périantbé  semi-sexfide  :  segments  dres- 
sés, connivents,  isomètres,  obtus,  concaves  :  les  extérieurs  ova- 
les ;  les  intérieurs  ovales-oblongs.  Anthères  ovales-oblongues , 
obtuses,  plus  larges  que  les  filets.  Staminodes  cordiformes,  conr- 
tement  pédicellés.  Baie  ellipsoïde,  d'un  violet  noirâtre,  engaî- 
née  à  sa  base  par  la  partie  subsistante  du  périantbé  devenue 
cbarnue^  turbinée,  6-dentée.  {Blume,  L  c,  p.  35.)  — Cette  es- 
pèce habite  l'Inde ,  les  Moluques  et  les  îles  de  la  Sonde  ;  son 
éeorce  est  plus  ou  moins  aromatique,  mais  elle  n'entre  point 
dans  le  commerce.  Les  feuilles  ont  une  saveur  de  clou  de  girofle; 
elles  se  trouvent  mêlées,  dans  le  commerce,  avec  les  feuilles  de 
Malabatre. 

Cannellier  insipide.  —  Cirihamomum  iners  Blume,  Rum- 
phia,  I,  tab.  17  et  18.  —  Laurus  iners  Nées,  jun.  Disp.  de 
Ginnam. — Feuilles  elliptiques-oblongues  ou  lancéolées-oblon- 
gues,  légèrement  pointues  aux  1  bouts  (le  plus  souvent  sphacé- 
lées  au  sommet) ,  courtement  triplinervées,  point  veineuses  : 
nervures-latérales  oblitérées  vers  le  sommet.  Panicules  racémi- 
formes,  rameuses,  subterminales,  plus  longues  que  les  feuilles* 
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Périanthe  soyeux  :  segments  caducs  au-dessous  du  sommet.  — 
Aibre  ou  arbrbseau.  Éoorce  d'un  brun  noirâtre.  Ranmlts  cy- 
lindriqueSy  glabres  :  les  jeunes  subtétragones,  pubémles.  Feuil- 
les longues  de  4  à  6  pouces ,  larges  de  i5  lignes  k  a  pouces, 
d'un  vert  gai  en  dessus,  d'un  vert  glauque  en  dessous;  pétiole 
eanaliculë  en  dessus,  long  d'environ  6  lignes.  Panicules^longues 
de  '/•  pied  à  i  pied.  Staminodes  cordiformes,  stipitës.  Pâicarpe 
dUpsoïde,  dëprimé  au  sommet  {BtumCf  L  c.  p.  é^i,)'^CMe 
espace  croît  aux  îles  de  la  Scmde  et  h  Pulo-Pinang;  elle  est  re- 
marquable, parmi  ses  congénères,  en  ce  que  son  écorce  et  ses 
feuilles  sont  à  peu  près  insipides. 

CLàNNELLiEa  D£  Java. —  Cinruimomumjavanicum  Blnme, 
1.  c.  tab.  19. — 4$'mJbc  Rumpb.  Amb.  Il,  p.  69. — Laurus  Ma- 
labatrum  Burm.  Flor.  Ind. — Laurus  Malahratum  Horsfield , 
jn  Yerbandl.  Batay.  Genootsch.  YUI.  — Melastoma  Rein- 
wardtianum  Blum.  Bydr.  — Feuilles  elliptiques-oblongues , 
acuminées,  pointues  à  la  base^  3-neryées,  ou  courtement  tripU- 
neryées ,  transversalement  réticulées  :  nervures  confluentes  au 
sommet,  cotonneuses  en  dessous  de  même  que  les  veines.  Pani- 
cule  terminale,  étalée,  très-cotonneuse. — Arbre  à  tronc  atteignant 
ao  à  a5  pieds  de  baut,  et  la  grosseur  du  bras  d'un  bonune.  Ra- 
meaux raides,  cylindriques,  à  écorce  roussâtre  à  la  sur£aice,  d'un 
brun  de  cannelle  en  dedans.  Ramules  subopposés,  cylindriques, 
veloutés,  roussâtres.  Feuilles  longues  de  '/>  pied  à  i  pied,  lar- 
ges de  3  à  6  pouces,  luisantes  en  dessus,  d'un  vert  glauque  en 
dessous  )  pétiole  long  de  %  pouce  à  1  pouce.  Panicule  cymeuse, 
ovoïde,  multiflore.  Périantbe  profondément  6-fide  (rarement  8- 
ou  i^'ûàe)  :  segments  ovales,  obtus,  concaves,  dressés,  conni- 
.vents  :  les  intérieurs  un  peu  plus  courts.  Filets  courts,  pubes- 
cents.  Anthères  elliptiques.  Staminodes  cordiformes,  subsessiles, 
carénés  au  dos  (Blume ,  Z.  c.  p.  4^)*  —  Cette  espèce  croît  aux 
îles  de  la  Sonde  5  les  Malais  et  les  Javanais  l'appellent  Sintoc 
(nom  qu'ils  donnent  en  outre  au  Cînnamomum  Sintoc  BL) ,  et 
ils  considèrent  son  écorce  conmie  un  excellent  remède  contre  les 
coliques  spasmodiques  ;  cette  écorce  est  très-aromatique. 
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Section  II.  Ginnamoma  vera  filume.— JÉcori?e  à  arôme  d'une 

saveur  douceâtre. 

GANiOEtLiER  deGeylan. — Cinnomomum  zeylanicumBrejtï* 
— ^Nees,  Syst.  Laur.  p.  45. — Rameaux  subtétragones^  glabres. 
Feuilles  ovales  ou  ovales- oblongues,  acumine'es,  obtuses,  tripli- 
nervees,  ou  3 -Denrées ^  réticulées  en  dessous,  glabres  :  les  su- 
périeures plus  petites.  Panicules  axillaires  et  terminales,  pédon- 
culées.  Périantbe  soyeux,  incane  :  segments  oblongs^  caducs  aii 
milieu.  (Nées,  l,  c.) 

— a  :  Gannellier  commun. — Cinnamomum  zeylanicum  corn." 
muneNees,  1.  c. — Cinnamomum  zeylanicum  Blume,  Bydr. 
"^Cinnamomum  zeylanicum:  ^,Nees,  in  Wall.  Plant.  Asiat. 
Rar.  —  Cinnamomum  zeylanicum  vulgare  Hayn.  Arzn. 
Gew.  ^Xn,  tab.  ap.  —  Persea  Cinnamomum  Spreng. — 
Laurus  Cinnamomum  Linn.  —  Nées,  Disp.  de  Ginn,  — 
Laurus  Cassia'BoX.  Mag.  tab.  i636.  (non  Linn.)  —  Cinna* 
momum  Blackw.  Herb.  tab.  534- — Feuilles  ovales  ou  ova- 
les-oblongues,  oLtuses,  ou  très-courtemeot  cuspidécs  (à  pointe 
obtuse). 

—  /3  :  A  feuilles  subcordiformes.  —  Cinnamomum  zeylani- 
cum :  /3,  subcordatum  Nées,  Le.  —  Cinnamomum  zeyla* 
nicum  cordifolium  Hayn.  1.  c.  tab.  21  •  —  Feuilles  subcor- 
diformes. 

T-  7  :  Laurier-Casse. — Cinnamomum  z^lanicum  :  7,  Cassia 
Nées,  1.  c. — Laurus  Cinnamomum  :  p^  angustifoUum  Roxb. 
— Laurus  Cassia  L.  —  Cassia  lignea  Blackw.  Herb.  tab. 
391.  —  Karua  Hort.  Malab.  I,  tab.  57.  —  Feuilles  ellipti- 
ques ou  oblongues,  plus  ou  moins  longuement  acuminées, 
pointues  à  la  base. 

Arbre  ou  arbrisseau.  Tête  allongée.  Rameaux  roussâtres,  fi- 
nalement grisâtres;  écorce  d'un  brun  roussâtre  en  dedans,  plus 
ou  moins  aromatique  (quelquefois  presque  insipide),  douceâtre. 
Jeunes-pousses  obscurément  tétragones.  Feuilles  longues  de  3 
à  5  pouces,  larges  de  i5  à  3o  lignes,  d'un  vert  gai,  souvent 
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pendantes,  d'une  sayeur  analogue  à  celle  des  AmÈ  6à  Girofle.. 

Panicules-partielles  longues  de  S  à  5  pouces ,  pubérules.  Pëdi- 
celles  longs  de  i  7a  à  2  lignes.  Pen'antbe  long  de  1  7a  ligne , 
turbiné,  profondement  6-fide.( quelquefois  S^fide, .m-andre)  : 
segments  subëgaux,  oblongs,  mucronulés.  Étamines  plus  courtes 
que  le  limbe  ;  anthères  elliptiqùes-oblongues ,  obtuses.  Appen- 
dices (glandules)  des  filets  intérieurs  cordiformes,  substipités. 
Staminodes  bastiformes-triangulaires,  pointus,  onguiculés,  de 
moitié  plus  courts  que  les  étamines  intérieures.  Baie  ovoïde  ou 
ellipsoïde,  lisse,  succulente,  noire  à  la  maturité,  atteignant  jus- 
qu'à 6  lignes  de  long,  recouverte  jusque  vers  son  milieu  par  la 
partie  subsistante  du  périantke,  laquelle  est  tantôt  tronquée,  tan- 
tôt 6-ûde,  turbinée  {Nees^  t.  e. — Roxhurgh^  Ftorm  Ind.  éd.  a, 
vol.  2,  p.  297.] — Cette  espèce  croit  spontanément  dans  Flnde, 
ainsi  qu'à  Geylan,  aux  Moluques,  et  aux  îles  de  la  Sodde }  elle 
est  fréquemiAent  cultivée  dans  toutes  ces  contrées,  ainsi  que 
dans  les  établissements  coloniaux  de  l'Afrique  et  de  l'Amérique 
équatoriales.  C'est  de  ce  Gannellier  que  proviennent  plusieurs 
sortes  de  canelles,  très-répandues  dans  le  commerce,  et  notam- 
ment la  Cannelle  de  Cejrlan,  qui  est  Tune  des  sortes  les  plus 
aromatiques.  —  Le  Laurier-Casse  (Laurus  Cassia  L.),  qui 
n'est  qu'une  variété  du  CanneWer  de  Ceylany  fournit  l'écorce 
connue  sous  le  nom  àeCanneUe  du  Malabar  (en  pharmaceutique 
X^to-Cassia,  ou  Cassia  lignea  ) ,  qui  est  beaucoup  moins  aro- 
matique que  les  autres  sortes  de  Cannelles,  et  qu^on  n'emploie 
guère^  en  Europe,  qu'à  des  préparations  pharmaceutiques. — 
Les  racines  et  les  vieux  troncs  de  cet  arbre  contiennent  beaucoup 
de  camphre. 

GanneliiIer  aromatique.  —  Cinnamomum  aromàUcum 
Nées,  m  WalL  Plant.  Asiat.  H,  p.  «7 4 7  ^J^*  Lanr.  p.  S2. 
•—  Cinnamomum  Cassia  Nées,  jun.  •*-«  Blume^  Bjdr.  -^ 
Hayn.  Arzn.  Gîw,  XII,  tab.  23.  -^Laurus  Cassia  Nées, 
Disp.  Cinn.  tab.  3.  (non  Linn.)  —  Persea  Cassia  Spreng.  -^ 
Laurus  Cinnamomum  Ândr.  Bot.  Rep.  tab.  SgS.  -^Ramules 
anguleux,  satinés  de  même  que  les  pétioles.  Fouilles  oUongues, 


pointaes  âux  %  bonto,  TeÎDtileases  «n  desscroS)  tripIînerrfM  : 
nermres  oblitérées  vers  le  sommet.  Panicoles  grêles ,  satinées. 
•^  Arbre  élégant.  Ramules  et  rameaux  étalés  :  les  adultes  gri-* 
sâtres.  Feuilles  longues  de  5  à  9  pouces,  larges  de  a  à  i%  pou* 
ces,  souvent  pendantes,  d'un  vert  gai  en  dessus,  d'un  vert  glau- 
que en  dessous  ;  pétiole  long  d'envinm  6  lignes.  Panicules  asi- 
laires et  terminales ,  un  pea  divergentes ,  longues  d'environ  3 
pouces  (y  compris  le  pédoncule ,  qui  est  de  pr^  de  2  poueet)» 
Pédicelles  gros,  kngs  de  i  ligne.  Périanthe  campanule,  d'un 
blanc  jaunâtre ,  long  de  i  V*  ligne  :  segments  ovales,  obtus , 
égaux,  ausn  longs  que  le  tube,  caducs  dès  leur  base.  Étamiaes 
plus  courtes  que  le  périantbe;  anthères  ovales ,  obtuses ,  d-ua 
jaune  orange.  Appendices  (glandules)  des  3  filets  intérieurs  pel« 
téSf  suborbiculaires,  subferrugineux,  stipités.  Staminodes  sa- 
gittiformes,  trigones,  blanchâtres,  courtement  stipités.  Baie  «rfn 
longue,  semblable  k  un  Gland,  d'un  bleu  rougeâtre,  acre,  en- 
gainée  à  la  base  par  un  périanthe  cupuUfimne,  6-denté,  verdâ- 
tre.  [Nées y  L  c.) — Cette  espèce  croît  en  Chine;  on  la  cultive  à 
Java  ;  il  parait  que  c'est  l'une  de  celles  qui  fournissent  la  (7im- 
nelle  de  Chine  du  commerce.  On  la  cultive  souvent  dans  les 
collections  de  serre,  sous  le  nom  de  Laurus  Cinnamomum. 
Son  écorce  est  douceâtre  et  très-aromatique. 

Caitnellier  Tam ala.  —  Cinnamomum  Tamala  Nées,  jun* 
Handb.;  id.  Plant.  0£f.  Suppl.  fasc.  lY.— Nées,  in  Wall.  Plant. 
Asiat.  n,  p.  75;  id.  Syst.  Laur.  p.  56.^^Laums  Tamala 
Hamilt.  in  Act.  Soc.  Linn.  Lond.  XIII,  9,  p.  555.  {excl.  syn. 
Roxb.)  —  Persea  Tamala  Spreng. — Lawras  Cassia  B,  Wall^ 
Cat. — Laurus  alhiflora  G,  Wall.  Gat. — Rameaux  subcylindri- 
ques :  les  jeunes  pubérules ,  scabres.  Feuilles  oblongues-lancéb- 
lées,  acuminées,  pointues  à  la  base,  glabres,  triplinervées  :  ner- 
vure-moyenne point  rameuse  vers  le  sommet.  Panicules  snb- 
terminales  et  axillaires,  pédonculées,  divariquées.  Pjfrisntlie 
campanule  :  segments  obovales ,  pointus ,  soyeux-incaAes  aux  a 
faces,  caducs  au  dessous  du  milieu.  — Arbre  de  taïUe  médiocre. 
Blanches  très-rameuses.  Ramides  subtétragooes  ou  aongulmt. 
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brunâtres,,  ou  grisâtres.  Bois  grisâtre,  dur,  luisant.  Ëcorce  d'un 
gris  rougeâtre ,  d'une  saveur  de  Cannelle  agréable,  assez  forte* 
Feuilles  longues  de  3  à  7  pouces,  larges  de  12  à  i5  lignes,  d'un 
yert  gai  en  dessus,  d'un  glauque  pâle  en  dessous,  chartacées^ 
râiculëes  aux  2  faces,  d'une  saveur  de  clous  de  Girofle  légè- 
rement camphrée.  Panicules  rapprocbées  en  corjmbe  lâche.  Pé- 
doncules longs  de  a  '/»  à  3  V,  pouces.  Pédicelles  longs  de  i'/»  li« 
gne  h  2  lignes.  Périanthe  long  de  i  '/«  ligne.  Etamines  presque 
aussi  longues  que  le  périanthe  }  anthères  ovales ,  jaunes,  presque 
aussi  longues  que  les  filets.  Appendices  (glandules)  des  3  filets- 
intérieurs  sessiles,  ovales,  obtus,  jaunes,  de  la  longueur  des  fi- 
lets. Staminodes  sagittibrmes,  pointus,  à  stipe  de  même  lon<» 
gueur  que  le  capitule.  Baie  ovale-elliptique,  ombonée,  lisse^ 
noirâtre,  longue  de  3  lignes;  perianthe-fructifère  disciforme^ 
étalé,  6-lobé ,  plus  large  que  le  fruit.  —  Cette  espèce  croît  dans 
l'Inde;  on  la  cultive  au  Bengale.  Suivant  M.  C.-G.  Nées  d'£« 
senbeck,  c'est  l'un  des  Cannelliers  qui  fournit  les  feuilles  con- 
liues  en  pharmaceutique  sous  les  noms  de  feuilles  de  Mala» 
boire,  feuilles  de  Tanudabatrej  ou  feuilles  d*Inde;  du  reste, 
elles  se  trouvent  souvent  mêlées  avec  les  feuilles  de  plusieurs  au- 
tres espèces  congénères,  qui  ont  en  général  la  même  saveur. 
L'écorce  de  cet  arbre  fournit  de  la  Cannelle  d'assez  bonne  qua* 
lité,  et  qu'on  ne  distingue  probablement  point  de  la  Cannelle  de 
Ceylan. 

Canellier  doux.  —  Cinnamomum  dulce  Nées,  in  Wall. 
Plant.  Asiat.  Rar.  U,  p.  76.  — Laurus  dulcis  Boxb.  Flor. 
Ind.  -—  Cinnamomum  chinense  Bium.  Bydr.  —  Laurus  Bur^ 
manni  Nées,  Disp.  de  Cinnam.  p.  57,  tab.  4,  fig*  i*  *-  Lau" 
rus  cinnamémoides  Hort.  Berol.  —  Bamules  cylindriques, 
glabres.  Feuilles  oblongues,  acuminées,  obtuses,  pointues  à  la 
base,  glabres,  concolores,  tripli-nervées  :  nervures-latérales  et 
cote  fines,  ramifiées  vers  le  sommet.  Panicules  axillaires  et  ter- 
minales,  à  ramules  triflores.  Périanthe  à  segments  étalés,  ellip- 
tiques^oblongè,  caducs  au  dessus  du  milieu.  —  Arbre  d'un  port 
élégant*  Tronc  droite  élancé^  écoroe  grisâtre,  lisse.  Branches 
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yagueft,  souvent  rëclinées.  €3^6  grêle^  allongëe.  Feuilles  longues 
de  4  à  S  pouces,  larges  de  la  à  18  lignes,  pendantes,  cour* 
tement  pëtiolees ,  lisses^  d'un  vert  foncé  aux  a  faces,  colorées 
étant  jeunes.  Panicules  courtes,  grêles.  Pédicelles  grêles^  longs 
de  2  Va  à  3  lignes.  Périanthe  jaunâtre,  profondément  6-fide* 
Etamines  presque  aussi  longues  que  le  périanthe.  Staminodes 
ovales,  pointus,  subréniformes  à  la  base,  à  stipe  aussi  long  que 
le  capitule.  Périanthe-fructifère  à  tube  court,  obconique,  et  k 
limbe  étalé.  Baie  subglobuleuse,  mucronée,  du  volume  d^an 
Pois.  {NeeSy  SysU  Laur.  p.  62.  —  Roxburghy  Flor.  Ind. 
éd.  2,  vol.  a,  p.  3o3.  )  —  Cette  espèce  est  cultivée  en  Ghine^ 
au  Japon,  dans  l'Inde  et  aux  îles  de  la  Sonde  ;  son  écorce  a  une 
saveur  douce  :  la  cannelle  qu'elle  fournit  est  l'une  de  celles  qu'on 
appelle  dans  le  commerce  Cannelle  de  Chine. 

GiNELLiER  DE  LouREiRO.  —  Gnnamomum  Loureùii  Nées, 
Syst.  Laur.  p.  65.  —  Laurus  Cihnamomum  Lpureir.  Flor, 
Gocbincb.  (  excl.  syn.  )  —  Rameaux  tétragones-comprimés^ 
glabres.  Feuilles  subellîptiques,  rétrécies  aux  a  bouts,  acuminées 
ou  obtuses,  finement  squamclleuses  en  dessous,  triplinervées  : 
côte  ramifiée  au  sommet  ;  nervures-latérales  ncrvuleuses  du  côté 
externe.  —  Feuilles  longues  d'environ  4  pouces,  sur  ao  lignes 
de  large;  pétiole  semi-cylindrique,  canaliculé  en  dessus,  long 
d'environ  6  lignes.  {Nées,  Z.  c.  )  —  Cette  espèce  croît  dans  les 
Hautes  montagnes  de  la  Gocbincbine  ;  au  témoignage  de  M.  dé 
Siebold,  on  la  trouve  aussi  en  Chine  (  où  on  l'appelle  Kio  Kui) 
et  au  Japon  (oii  on  l'appelle  NiKei),  L'écorce  de  ses  jeunes 
rameaux  est  d'une  saveur  très-douce,  et,  suivant  Loureîro,  elle 
fournit  une  cannelle  beaucoup  plus  estimée  que  celle  de  Ceylan. 

Ganvellier  KiAMis.  —  Cinnamomum  Kiamis  Nées ,  io^ 
Wall.  Plant.  Asiat.  II,  p.  75j  id.  Syst.  Laur.  p.  67.  —  Cwi- 
namomum  Burmanni  Blum.  Bjdr.  —  JLaurus  Burmanni 
NeeS)  Disp.  Gnnam.  tab.  4»  ^g*  ^*  —  Bamules  tétraèdres  :  les 
jeunes  pubérules,  scabres.  Feuilles  elliptiques-lancéolées,  poin- 
tues aux  a  bouts,  glabres,  glauques  en  dessous,  triplinervées  : 
nervures-latérales  et  cote  ramifiées  vers  le  sommet.  Panicules 
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ftziUaireSy  S-fides,  pauctflores.  PërianUie  à  segmeaU  oblongs, 
éulësy  caducs  au  dessus  de  leur  base.  —  Rameaux  brunâtres, 
glabres*  Feuilles  longues  de  i  '/»  pouce  à  3  pouces,  larges  de  6 
à  la  lignes.  Paîiicules  longues  de  X3  à  i8  lignes.  Fleurs  sembla- 
Ues  à  celles  du  Cinnamomum  duUe*  Fruit  oboyé,  du  volume 
d'imPois.  (JVeeSf  SiysU  Laur.  p.  67.)  —  Cette  espèce  croit 
dans  les  montagnes  de  Jaya^  où  on  la  nomme  Kiamis^  Son  écorce 
€st  douce  et  astringente;  c'est  l'une  de  celles  qu'on  employait 
jadis  en  thérapeutique  sous  le  nom  de  Massoy. 

Genre  CAMPHRIER.  —  Camphora  Nées. 

Fleurs  hermaphrodites  (polygames  suivant  M.  Blume), 
en  panicules  ébractéolées.  Périanthe  chartacé,  G-fide,  à 
limbe  caduc.  Etamines  9  :  les  3  intérieures  extrorses^  à 
filets  garnis  de  2  appendices  basilaires,  comprimés,  sti- 
pitésj;  anthères  ovales ,  4-valvulaires.  StaminodesG:  les 
3  extérieurs  semblables  aux  etamines;  les  3  intérieurs 
stipités,  à  capitule  ovale,  glanduleux.  Stigmate  discoïde. 
Baie  1-sperme,  engainée  à  sa  base  par  la  partie  subsis- 
tante du  péricarpe  (laquelle  est  obconique  ou  tronquée). 
—  Arbres  indigènes  de  l'Inde ,  de  la  Chine  et  du  Japon. 
Bourgeons  écailleux  :  écailles  nombreuses,  imbriquées. 
Feuilles  persistantes,  glabres,  triplinervées ,  coriaces , 
trèa-entières,  ordinairement  glanduleuses  aux  aisselles  des 
veines.  Panicules  petites,  subtrichotonàes,  axillaires,  ou 
terminales.  Fleurs  petites,  blanchâtres.  (Nees^SysU  Laur. 
p.  87.) 

M.  C.  G.  Nées  d'Esenbeck  a  décrit  4  espèces  de  ce 
genre;  toutes  les  paities  de  ces  végétaux,  mais  principale- 
ment les  racines  des  vieux  individus,  contiennent  beau- 
coup de  camphre,  et  répondent,  quand  on  les  biroie, 
l^odeur  pénétrante  qui  caractérise  cette  substance,  Du 
reste,  le  camphre  existe  aussi  en  quantité  plus  ou  moins 
considérable  chez  pluûeurs  autres  Laurinées  (surtout  du 
genre  Cannellier),  ainsi  que  chez  quelques  arbres  de  la 


iamiUe  des  Diptérocarpées  (notamment  le  Dryobalanop^ 
Camphoraj  qui  fournit  le  camphre  de  Sumatra,  et  le  Shorea 
rohuta). 

Camphrier  officinal.  —  Camphora  officinarum  Bauh.— 
Nées,  Sysl.  Laur.  p.  88.  —  Blackw.  Herb.  tab.  347.  —  Law- 
rus  Camphora  L. —  Jacq.  Coll.  4?  tab.  3..  —  Duham.  éd.  noy. 
vol.  a,  tab.  55.  *-  Bot.  Mag.  tab.  ^658.  —  Cinnamomutn 
Camphora  Nées,  jim.  Plant.  o£Bc.  tab.  127.  —  Persea  Cam- 
phora Spreng.  —  Feuilles  triplinervées,  luisantes  en  dessuf, 
glanduleuses  aux  aisselles  des  veines.  Panicules  axillaires  et 
terminales,  rapprochées  m  corymbe.  Perianthe  à  surface  externe 
glabre.  (N^êSf  fysU  Laur.  p.  88.)*— Arbre  atteignant  la 
Uille  d'un  grand  Tilleul,  Éoorce  du  tronc  raboteuse.  Rameaux 
lâches,  à  ëooroe  lisse,  Terdàure.  Feuilles  longues  de  2  à  3  pou-' 
ces,  d'un  vert  gai  en  dessus,  glauques  en  dessous^  lanceoleW 
elliptiques,  ou  laiicéolëes-d>kagues,  acuminëes  aux  2  bouts, 
acérées,  souvent  pendantes  ;  pétiole  grêle,  long  de  1 2  à  18  lignes. 
Panicules  longuement  pédonculées.  Fleurs  petites,  courtement 
pédicellées.  Périanthe  à  segments  oblongs,  subobtus.  Étamines  un 
peu  plus  courtes  que  le  périanthe.  Baie  noirâtre,  du  volume 
d'un  gros  Pois. -*^  Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Laurier* 
CamphrieTy  on  Camphrier ,  sans  autre  désignation  plus  spéciale, 
croit  tB  Chine  et  au  Japon.  C'est  de  eet  arbre  que  provient  tout 
le  camphre  que  le  commerce  exporte  du  Japon  en  Europe.  On 
obtient  cette  substance  en  faisant  bouillir  dans  un  grand  vase  de 
fer,  rempli  d'eau,  le  bois  du  Camplu[ier  coupé  en  petits  morceaux  : 
la  chaleur  voIaSise  le  camphre,  qui  se  dépose  sous  forme  de 
grains  dans  un  chapiteau  rempli.de  paille,  et  adapté  herméti- 
quejnent  au  vase  de  fer  ;  dans  cet  état  il  est  livré  au  commerce; 
on  le  soumet  à  un  nouveau  raffinage  en  Europe.  I^e  bois  du 
Camphrier  est  dur,  blanchâtre,  et  veiné  de  rouge  ;  on  l'emploie, 
au  Japon  et  ea  Chine,  à  l'ébénisterie  et  à  beaucoup  d'autres  ou- 
vrages ;  son  odeur  pénétrante  y  subsiste  à  tem{>s  indéfini. 

Gaupuain  vkbnissb.  — »  Camphora  miiiusfaNees,  io  WalK 
Fkmi.  AmsI»  m,  p»  3i;  id.  &yU.  Lamr.  p«  89.  «^Femllee 
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elliptiques-oblongues,  veineuses,  subtrîplinervëes,  concolores^ 
trës-Iuisantes  en  dessous,  glanduleuses  aux  aisselles  des  veines. 
Panicules  axillaires  et  .terminales,  pauciflores.  —  Rameaux  à 
ëcorce  d'un  brun  noirâtre,  visqueuse,  comme  vernissée.  Jeunes- 
pousses  anguleuses,  glabres.  Feuilles  d* un  vert  jaunâtre,  point 
glauques  en  dessous,  comme  vernissées  en  dessus  ;  pétiole  long 
d'environ  4  lignes.  Panicules  longues  d'environ  18  lignes.  Pé- 
riantbe-fructifère  infondibuliforme,  large  de  i  ligne.  Baie  ovoïde, 
du  volume  d'un  Pois.  {Nées y  Lc.)-^  Cette  espèce  est  indigène 
de  l'Inde. 

Camphrier  GLAffDVhiFEîiE  •'-^  Camphora  glandul^era  Nées, 
in  Wall.  Plant.  Asiat.  II,  p.  72  ;  id.  SysU  Laur.  p.  90*  — 
Laurus  gUtndulifera  Wallich^  in  Act.  Soc.  med.  et  pbys. 
Calcutt.  I,  p.  45,  cum  fig.  —  Feuilles  subtrioervées ,  luisantes 
en  dessus,  glauques  (  les  jeunes  cotonneuses  )  en  dessous,  glan- 
duleuses aux  aisselles  des  veines.  Panicules  axillaires.  Périanthe 
pubérule  à  la  surface  externe.  —  Grand  arbre.  Eameaux  cy- 
lindriques. Jeunes*pousses  anguleuses.  Écorce  d'un  brun  roux. 
Bois  roussâtre,  poreux.  Bourgeons  globuleux,  satinés.  Feuilles 
longues  de  3  à  6  pouces,  larges  de  i  à  3  pouces,  cuspidees  au 
sonmiet,  en  geneVal  pointues  à  la  base,  ovales,  ou  elliptiques  ; 
pétiole  long  d'environ  6  lignes,  assez  fort,  subcylindrique,  cana- 
Uculé  en  dessus.  Périanthe  à  segments  ovales,  obtus,  plus  longs 
que  les  étamines.  {NeeSj  L  c.)  -—  Cette  espèce  croit  dans  les 
montagnes  du  Népaul. 

Camphrier  de  Chine.  —  Camphora  chinensis  Nées,  Syst. 
Laur.  p.  92.  —  Laurus  chinensis  Hort.  Berol.  —  Feuilles 
elliptiques,  concolores,  opaques,  finement  réticulées  et  transver- 
salement  veinuleuses,  triplinervées  (cotes  et  nervures  veinulen- 
ses  au  sommet),  poreuses  en  dessous  aux  aisselles  des  nervures. 
—  Feuilles  longues  de  3  pouces,  sur  3o  lignes  de  large,  rétré- 
cies  vers  leur  base,  longuement  acuminées-cuspidées  (à  pointe 
obtose  ),  d'un  vert  foncé  ;  pétiole  long  d'environ  6  lignes.  Ra- 
mnles  Cabres,  cylindriques,  h  écorce  verte.  Bourgeons  petits, 
pobérules.  (Fleors  ^  fruit  inocnmus.)  {Nees^  2.  ^.  )  —  L'auteur 


FÂMILLB    DES   tkVKXaÛBS.  489 

de  cette  cspcce  pre'snme  qu'elle  pourrait  être  une  variëté  du 
Camphora  inuncta. 

Genre  PERSÉA.  —  Persea  Gœrtn. 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  par  avortement  dioïques. 
Périanthe  6-parti,  persistant  ou  finalement  caduc,  point 
accrescent  :  segments  égaux  ou  inégaux.  Etamines  9  :  les 
3  intérieures  extrorses;  filets  filiformes,  velus  :  les  3  inté- 
rieurs garnis  à  leur  base  de  2  glandes  globuleuses.  An- 
thères oblongues,  4-valvulaires  :  valvules  oblongues,  iné- 
gales. Staminodes  3,  à  tête  cordiforme-triangulaire.  Stig- 
mate discoïde.  Baie  assise  sur  le  périanthe,  ou  inunédiate- 
ment  sur  le  pédicelle  plus  ou  moins  épaissi  et  charnu  au 
sommet»  —  Arbres  à  feuilles  coriaces,  persistantes,  penni- 
nervées.  Bourgeons  2''valves,  incomplets.  Inflorescences 
paniculées  ou  thyrsoïdes  (rarement  pauciflores),  axillaires 
ou  terminales  :  pédicelles  ordinairement  fascicules.  Pé- 
rianthe étalé  après  la  floraison.  (Nées,  Syst.  Laur.  p.  123.) 
—  M.  Nées  d'Esenbeck  a  décrit  32  espèces  de  ce  genre  ;  la 
plupart  croissent  dans  l'Amérique  équatoriale. 

Soui-g9nre  GNESIOPEIlSEA'Nees. 

Périanthe  à  segments  égaux  ou  inégaux.  Staminodes  im- 
berbes. Glandules  des  filets  substipitées.  . 

Inflorescences  nuihiflores.  Pédoncules-fructifères  peu  épais- 
siSf  dressés^  point  clas^iformes.  Périanthe  à  segments 
égaux j  ou  presque  égaux.  Fleurs  hermaphrodites, 

Perséa  Avocatier. —  Persea  gratissima  Gaertn*  fil.  Fruct. 
p.  aaa.  —  Nées,  in  Wall.  Plant.  Asîat.  III,  p.  Sa  ;  id.  Syst. 
Laor.  p.  ia8. — Bot.  Beg.  tab.  iî58. — Laurus  Persea  Lixm. 
— Sloane,  Jam.  2,  p.  182,  p.  122,  fig.  a.  — •  Pluk.  Alm.  tab. 
267,  fig.  I.  —  Plum.  Gen.  p.  44^  ^^*  ^^*  -*  Feuilles  ovales, 
on  ovales-oblongues,  ou  obovales,  pointues  aux  a  bouts,  rëti* 
calées  en  dessous,  pubescentes,  g-costées,  glauqpws*  Pririantlie 
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à  «egmanu  pr^^qud  pguai  oUoogs.  Ovaire  presque  glabre.  Fruit 
gros,  pyriforme.  —  Arbre  très-ëlégant,  atteignant  4o  pî^<]s  de 
Iiau(,  ou  plus.  Cime  ample,  touffue.  Rameaux  anguleux.  Jeu- 
nes-pousses pubëmles,  ineanes.  FeuUlea  longues  de  4^  7  pouces, 
larges  de  a  à  3  pouces,  vertes  et  glabres  en  dessus,  glauques  en 
dessous  ;  pétiole  long  de  i  pouce,  pubërule^  canaliculé  en  des- 
sus. Bourgeons-florifères  axillaires  vers  l'extrémité  des  ramules, 
foliîgènes  au  sommet.  Panicules  (  de  chaque  bourgeon)  agnigëes 
en  corymbe,  longues  de  3  â  4  pouces  ;  pëdicelles  fascicules, 
longs  de  i  */>  ligne.  Bractéoles  petites,  subulëes.  Përianthe 
campanul^rotacë  ;  segments  obtus  :  les  extérieurs  oblongs;  les 
intérieurs  oblongs-lancéolés.  Etamines  aussi  longues  qae  le  pé- 
rianthe.  Emit  verdâtre,  du  volume  d'une  grosse  Poire ,  à  diair 
très-épaisse.  {Nees^  Le)  —  Cette  espèce,  connue  sous  les 
noïns  Tulgaires  d^AfH)eatier  (  corruption  de  son  nom  espagnol  : 
jiguacate)^  Laurier^ Avocatier ^  ou  Laurier-Avocat,  crott  aux 
Antilles  et  dans  l'Amérique  méridionale  \  on  la  cnltiTe,  à  titre 
d'aifare  fruitier,  dans  toute  l'Amérique  intertropicale,  ainsi  que 
dans  la  plupart  des  établissements-coloniaux  de  l'ancien  conti- 
nent ;  elle  prospère  encore  sous  le  climat  des  Canaries.  Le  fruit 
(nommé  Avocat,  ou  Poire^Avocat)  renferme,  sons  une  peau 
coriace,  une  chair  butjcaceai  presque  inodort^  d'une  sayeur 
particulière  analogue  à  celle  de  l'Artichaut  et  de  la  Noisette  ; 
les  créoles  l'estiment  comme  Fun  d^  meilleurs  ds  ceux  de 
l'Amérique,  et  ib  ont  coutume  d'en  manger  atee  les  viandes^ 
ou  bien  en  l'assaisonnant  avec  du  sucre  et  du  jus  de  citron  | 
presque  tous  les  animauXy  même  les  chiens  et  les  chats,  en  sont 
aussi  très-friands.  L'amande  de  la  graiue  est  remplie  d'un  suc 
laiteux,  qui  rougit  un  peu  à  l'air,  et  qui  imprime  au  linge  des 
uifàm  insffaifablei.  L^fomn  dea  bourgeons  de  l'arbre  p«»se 
pour  Tulnérwe  et  eavaéiiag^gue. 

P]CRj»jL  A  nEUiLLE»  DK  PmYuis.  —  Persea  drym^oUa 
SqUechieiid.  in  Lion«a,  YI»  ^9  p-  365.  —  Nees^  Syst.  Lau^. 
pu  i3i.  -«^  Feuilles  eUiptiquei-obloDguesy  poiutues  aux  9 
bg«ti»  «I  jtoMus  Uchenestréûculées,  (Uiiquei|  fineveat  pube- 


rules  aux  nervures.  Panicules  presque  simples*  Përianthe  à  seg- 
ments presque  égaux,  ovales.  Fruit  pyriforme. — Jeunes  rameaux 
anguleux,  comprimes.  Feuilles  opaques,  discolores,  7-àg-costées 
de  chaque  côte,  les  plus  grandes  atteignant  6  pouces  de  long, 
sur  2  74  pouces  de  large;  pétiole  long  d'environ  î  pouce.  Pani- 
cule-générale  terminale,  plus  courte  que  les  feuilles.  Fleurs 
jaunâtres.  Fruit  moins  grand  que  celui  de  l'espèce  précédente. 
(JVees,  Le.)  —  Cette  espèce  croît  au  Mexiquei  à  Papanda;  ks 
Espagnols  l'appellent  AguacaU  oloroso  (Avocatier  odorant).  Son 
fruit  est  aussi  mangeable,  mais  d'une  saveur  moins  agréable  que 
celui  de  l'Avocatier. 

P£RSEA  DES  Gamaries.  —  Pcrsca  indica  Spreng,  Sjst.  •— 
Nées,  Syst.  Laur.  p.  i35.  —  Laurus  indiça  L.— Pluk.  Alm. 
p.  aie,  tab.  3oi,  fig.  i*  —  Wendl.  Obs.  Bot.  tab.  3,  fig.  22. 

—  Aldin.  Bort.  Fam.  tab.  60.  — •  Feuilles  oblongues,  pointu^ 
aux  a  bouts,  scrobiculées,  réticulées^  opaques  :  les  jeunes  pu- 
bérules  en  dessous  ;  pétiole  soyeux-incane  (de  même  que  les 
ramules  et  les  panicules  ).  Panicules  axillaires.  Périanthe  a 
segments  ovales,  pointus,  presque  égaux*  Baie  subglobuleuse. 

—  Arbre  de  3o  à  4o  pieds,  à  tête  ample,  arrondie,  touffue. 
Ramules  cicatriqueux.  Bourgeons  ovales  -  lancéolés,  soyeux. 
Feuilles  longues  de  4  à  6  pouces,  larges  de  i5  lignes  k  2  pouces, 
rapprochées,  d'un  vert  glauque  en  dessous  \  pétiole  gros,  subtri- 
gone,  long  de  8  à  g  lignes.  Pédoncules  à  peu  près  aussi  longs  que 
les  feuilles,  comprimés,  ancipités,  rameux  à  partir  du  milieu; 
panicules  composées  de  cymules  3-à  9-flarea;  pédicelles  très- 
courts.  Périantbe  blanchâtre,  campanule,  long  de  3  lignes,  large 
de  4à  4  */*  lignes.  Étamines  un  peu  plus  courtes  que  le  périan- 
the. Baie  d'un  bleu  noirâtre,  du  volume  d'une  petite  Gerise.-*- 
Cette  espèce,nommée  vulgairement  Laurier  d'Inde^  ou  Ijouriev' 
royal,  ne  croît  point  dans  l'Inde,  mais  aux  Canaries  et  à  Ma- 
dère. On  la  cultive,  comme  arbre  d'ornement,  dans  l'Europe 
méridionale  et  dans  les  collections  d'orangerie*  Son  bois  sçrt  à 
faire  de  très-beaux  meubles  ;  on  assure  qu'il  ne  le  cède  guère  ï 
l'Acajou. 
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Sout'ifwrê  ERIODÂPHIHE  Nées. 

Périantheà  segments-extérieurs  plus  courts  que  les  seg- 
ments-intérieurs. Staminodes  barbus  au  sommet.  Glan- 
des des  filets  non-stipitées. 

Perséa  de  Caroline.  —  Persea  caroUnensis  Nées ,  Syst. 
Lanr.  p.  1 5o.  —-Zattrii5  caroUnensis  Gatesb.  Garol.  I,  p.  63, 
tab.63.  — Laurus  Borboma  Lion.  — DuLam.  éd.  dot.  vol.  2, 
lab.  33. — Persea Borbonia  Spreng. — BorboniaVlum,  Gen.  4, 
tab.  60.  -—  Feuilles  elliptiques,  ou  oblongues,  ou  elliptiques- 
obovales,  cunëiformes  vers  leur  base,  cuspîdées  (à  pointe  ob- 
tuse), glabres  on  pubërules  (et  en  général  glauques  )  en  dessous. 
Pédoncules  axillaires,  plus  courts  que  les  feuilles,  pauciflores  ; 
pédicelles  très-courts,  disposés  en  cymule  capitellifonne.  Pé- 
riantbe  à  segments  extérieurs  ovales  ;  segments  intérieurs 
oblongSy  a  fois  plus  court»  que  les  extérieurs.  —  Arbre  attei- 
gnant 3o  pieds  de  haut,  sur  1 8  à  20  pouces  de  diamètre  ;  plus 
fréquemment  buisson.  Ramules  cylindriques  :  les  jeunes  angu- 
leux, tantôt  glabres,  tantôt  pubérules  ou  poilus;  les  adultes 
glabres,  brunâtres.  Boui^eons  oTales,  soyeux.  Feuilles  rappro- 
chées, longues  de  5  à  8  pouces,  larges  de  i5  à  3o  lignes,  lui- 
santes et  d'un  Tert  plus  ou  moins  foncé  en  dessus,  d'un  yert 
pâle  ou  glauque  en  dessous  ;  pétiole  trigone,  long  de  3  lignes. 
Fleurs  (polygames  suivant  EUiot)  d'un  jaune  pâle;  pédoncules 
-conunnns  pubescents,  longs  de  3  à  18  lignes.  Périanthe  long 
de  2  Va  lignes,  large  de  3  lignes^  subcampanulé,  soyeux  à  la 
surface  externe.  Pédîcelles-fructifères  assez  gros,-  pourpres.  Baie 
ovale,  d'un  bleu-noirâtre.  —  Cette  espèce,  nommée  vulgaire- 
ment Laurier  Bourbon^  croît  dans  les  provinces  méridionales 
des  États-Unis;  les  habitants  français  de  la  Louisiane  l'appel- 
lent Laurier  rouge,  et  les  Anglo- Américains  Red  Bay.  On  la 
cultive^  comme  arbre  d'ornement,  dans  l'Europe  méridionale, 
et  dans  les  collections  d'orangerie.  Son  écorce  et  ses  feuilles  sont 
très-aromatiques  :  le  bétail  les  recherche  avec  avidité  en  hiver* 
Le  bois  des  vieux  arbres  est  employé  aux  États-Unis  à  des  ou- 
vrages d'ébénisteriey  et  aussi  estimé  que  l'Acajou. 
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Genre  BOLDOU.  -^  Boldu  Mees. 

Fleurs  hermaphrodites,  paniculées»  '  Périanthe  G-fide, 
rotacéy  persistant»  point accrescent ;  segments chartacés^ 
presque  ^aux.  Staminés  9  s  les  3  intérieures  extrorses, 
à  filets  garnis  de  deux  glandules  basilaires,  non-stipitëes* 
Anthères  subovales,  2<valYulaire8  :  valvules  infra-apid- 
laires.  Staminodes  3,  subsessiles,  triangulaires-subulâi. 
Baie  assise  sur  un  pédicelle  charnu  au  sommet,  acoomp»» 
gnée  du  périanthe.  —  Arbres  à  boui^eons  S-valves.  Feuik 
les  subopposées,  coriaces,  persistantes^  penninervées,  ré^ 
ticulées.  Panicules  petites,  raides,  axiUaires.  {Nées,  SysU 
Laur,  p.  177,) 

BoLDou  DU  Chili.  -—  Boldu  chUanwn  Nées,  L  c.  p«  178* 
•—  Feuiil.  Për.  éd.  germ.  II,  p.  4^»  ^I>*  6^  ^g*  ^*  "^  BoUus 
ckiîensis  MoUd.  ?  —  Laurus  Belîoto  Miers.  — •  Peumus  /ht* 
grans  Bertero,  Mercur.  Chil»  (  non  Pers*  )  —  Arbre  haut  de  3o 
à  40  pieds,  et  atteignant  la  grosseur  d'un  homme.  B<3is  grisâtre» 
Ëcorce  mince,  roussâtre,  aromatique.  Jeunes-pousses  compri-* 
mées,  anguleuses.  Feuilles  longues  de  3  à  5  pouces,  larges  de  1 
pouce  à  a  pouces,  oblongues,  ou  elliptiques,  ou  ovales-ellipti^ 
ques,  obtuses  au  sommet,  arrondies  ou  pointues  à  la  base,  lui- 
santes et  glabres  ou  légèrement  puberules  en  dessus,  pubeseentes 
jeu  dessous;  pétiole  long  de  a  à  3  lignes,  cylindrique,  canali- 
culé  en  dessus.  Pédoncules-communs  longs  d'environ  i  pouce, 
cotonncux-incanes  :  ramules  a-ou  3  flores;  pédicelles  très-courts, 
obconiques.  Périanthe  long  de  i  '/»  hgne  à.  a  lignes,  cotonneux- 
incane,  scabre  :  segments  ovales-orbiculaires,  obtus,  dressés, 
coriaces,  plus  longs  que  les  étamines.  Baie  ellipsoïde,  douceâtre, 
mucilagineuse,  d'un  vertjaunâtre,  du  volume  d'une  grosse  Olive. 
(  NeeSy  L  c.  )  —  Cet  arbre  croît  au  Chili,  où  on  le  nomme  i^o^ 
dou.  Son  éobrce  a  une  saveur  analogue  à  celle  de  la  Cannelle  i 
les  habitants  du  pays  l'emploient  à  aromatiser  le  vin,  et  comme 
assaisonnement  ;  la  décoction  de  cette  écorce  passe  pour  un  re- 
mède antisyphilitique  et  antihydropique«Le^friiit  est  mangeable. 


494  ikÀSÊîk  thsÈ  ^ôTÉnrÉES. 

Genre  AGATJSÔPHYLLE.  —  Agathophyllum  Suas. 

nàirs  liemuiplurodites.  Périanihe  6*fide,^  persistant, 
Aranglé  sons  tes  segments  ;  segments  ^ganx.  Étamines  9  : 
léÉ  8  intérienres  extrorses^  à  filets  garnis  rers  leur  base  de 
Sgkndnles  basilaires,  globnlenses,  non-stipitées;  anthè- 
res ^Talvnlaires  :  les  6  extérieures  ovales,  membranacëes 
au  sommet;  les  8  intérieures  subulées  au  sommet.  Pé- 
rkmthe  aec,  indéhiseent,  atnguleux,  6-lobé  à  la  base,  re- 
couTei't  par  le  périanthe  amplifié,  coriace,  5-  ou  6-pIissé 
en  dedans.  Embryon  lobé  conformément  au  péricarpe.  — 
Feuilles  coriaces^  persistantes^  penninerrées.  Panicule  ter- 
minale, nue,  contractée.  (Neesj  SysL  Laur.  p.  2Sl.) 

Agathophyllb  àXiiSMULrif:pa^.^^Agaihophfnttm  aromaticum 
Willd*  —  Epodia  mwnatica  Lamk.  III.  ub.  404.  —  Epodia 
RmpensûmGBBxtxï*  Fmct.  U,  tab.  io3. — Rapensara  aromaHea 
Sonner.  Voyage  9  2,  tab.  127.  —  Foa  rapendsara  Flaconrt, 
Madag.  p.  *i!24*  *"*  Grand  arbre,  k  cime  tooflue,  pyramidale. 
Ëeoree'roassÂtre,  odorante.  Bois  dur,  pesant,  inodore,  blanc,  ayec 
quelques  veines  rougeâtres.  Ramules  cylindriques,  stri^,  rous- 
sâtres  :  lesjennespubërules;les  adultes  glabres.  Feuilles  longues 
dé  1  à  3  pouces,  larges  de  9  à  1 5  lignes,  agréées  vers  rextrëmité 
des  ramules,  dressées,  glabres,  vertes  en  dessus,  blanchâtres  et 
presqoe  glauques  en  dessous,  réticulées  aux  2  faces,  oblongues-* 
obovales,  arrondies  oarétusesau  sommet,  cunéiformes  vers  leur 
base;  pétiole  plan,long  de  3  à  4  lignes.  Panicule  longue  de  2  pou- 
ces, sessile,  pubârule  :  ramoles  étalés,  équidistants,  longs  de  3  2i  6 
yipies.  Pédiedies  longs  à  peine  de  i  ligne.  Fleurs  longues  de  i  li- 
gne, subisfonJâ3«lifermes  :  tube  obconiqne,  2  fois  plus  court  que 
le  linbe  :  segments  ellîptiques-oblongs,  obtus,  un  peu  plus  longs 
^  les  étamines.  Périandw-fiructifbre  pyriforme  ou  ovale-glo- 
buleux, du  volume  d'une  Cerise,  foireux  à  la  sur&ce  externe, 
eoriaee  en  dedans,  et  offirant,  à  sa  partie  inférieure,  6  plis  ren- 
trants. (IVee^,  L  e.  )— 4]let  arbre  croît  à  Madagascar,  où  il  porte 
le  tmt  de  Bavefik4sûra  (ee  qm  veut  dire  bcome  fouille  ).  Ses 
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feuilles,  son  écorce,  et  l'enydoppe  de  fm  frahs  {iftÊ^k-èM 
le  përiantlie),  sont  pânëtrés  d'nn  arôme  trlt-agiéftbte;  les  lia» 
dëcasses  les  emploient  comme  épices;  ramsaide  dn  frnit  Eraîdie- 
nient  caeilli  a  également  une  odeur  aromatxtpie  tris-rechèr* 
chée,  mais  sa  saveur  est  amëre  et  très-âere.  L'ail>re  fleurit  m 
janvier  et  février;  le  frnit  n'est  parfaitement  mûr  que  to  mois 
après  la  floraison  ;  on  le  cueille  à  6  ou  7  mois^  parce  qnec'esl 
à  cette  époque  que  ses  qualités  aromatiques  ont  acquis  la  plus 
grande  perfection. 

Genre  MESPILODAPHNfi.  -^  Mespilodapkne  Neet. 

Fleurs  dioiques?  Périanthe  6-&de;  tube  obconique; 
segments  égaux,  persistants.  Etamines  9  ;  les  3  intérieures 
extrorses,  à  filets  garnis  de  2  glandes  basilaires^  sessiles, 
non-stipitées.  Audbèsres  4-TaIvulairety  fOfnim  t  les  S  inté- 
rieures plus  étroites.  Staminodes  3|  courtement  stipités, 
à  capitule  cordiforme-lancéolé.  Stigmate  capitellé,  dépri- 
mé. Baie  d'abord  recouverte  par  le  pârianthe  épais,  subé* 
reux,  fermé  par  la  connivence  des  segments,  finalement 
plus  ou  moins  saillante  par  suite  de;la  chute  des  segments 
du  périanthe.— Arbres  à  feuilles  persistantes,  coriaces, 
penninervées»  Inflorescences  tbyrsoïdes  ou  paniculées, 
axillaires,  avant  la  floraison  renfermées  chacune  dans  un 
bouigeon  écailleux.  (Nées,  Sjrst.  Laur.  p.  235.)  —  Genre 
propre  à  l'Amérique  équatoriale  ;  on  en  connaît  4  espèces. 

Mespoodapské  CAifitaLLA.  --^  MespSodaphnû  prethsà 
Kees,  Laurin.  Sellow.  in  Linnaea,  VIII,  t,  p.  45  ;  î^-  Spt. 
Laur.  p.  137.  —  Ciyjftocarya  pretiosa  Martius,  ined.  -» 
iMumsCccneliUa'WiWà.  Hérb.  —  JLaKnts  Qittnos  Lan^.  Enc. 
—  Rameaux  glabres  :  les  jeunes  anguleux;  les  adultes  subcjrt 
lindriques,  à  ^idcrme  niussâtre  ou  grisâtre,  comme  réticalé. 
Bois  rougeâtre.  Éoorce  très-aronpatique,  rousse  en  dedans.  Bout** 
geons-foliaires  petits,  lanoédés,  a-valves,  inoanes*  f  euiUes 
loognes  de  5  â  7  pouoes,  larges  de  i  '/^k^  '/•  pouces,  obloo* 
gués,  ou  elliptiques-oUongues,  rétrécies  aux  a  bouts,  obtuses. 
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oa  Murtem^t  «uspidëes,  glabres,  concolores^  luisantes,  diver- 
gentes. Panicules  thyrsoides,  3-furquëes  presque  dès  la  base^ 
glabres  :  ramules  inférieurs  3-flores;  ramules  supérieurs  i- 
flores.  Përianthe  large  de  3  lignes,  glabre,  subrotacé^  blanchâtre  : 
sqiments  oyales^  obtus,  étalés,  nerveux.  Pédoncules-fructifères 
longs  d'environ  i  pouce.  Galice-fructifère  finalement  pyriforme, 
long  d'environ  4  lignes.  —  Cette  espèce  croît  dans  T Amérique 
méridionale  :  les  habitants  des  contrées  voisines  de  l'Orénoque 
rappellent  CaneUUa  (Gannellier)^  les  colons  portugais  de  la 
province  de  Para  le  désignent  par  le  nom  de  Paâ  precioso 
(arbre  précieux }.  Son  écorce  a  iine  saveur  très-agréable,  ana- 
logue â  celle  d'un  mélange  d'essence  de  Bergamotte  et  de  Ga- 
Belle;  on  remploie  comme  ëpice  dans  les  contrées  où  l'arbre  est 
indigène. 

Genre  AYDENDRE.  —  Jydendron  Nées  et  Martius. 

Fleurs  hermaphrodites,  paniculées.  Përianthe  infondi- 
buliforme,  6-fide  :  segments  égaux,  irrégulièrement  déci- 
dus.  Etamines  9.  Filets  gros,  courts,  hérissés  :  les  3  inté- 
rieurs garnis  de  2  glandules  basilaires,  sessiles,  compris 
inées.  Anthères  4-valvulaires  (à  valvules  poriformes  , 
mfra-àpicilaires  )  :  les  trois  intérieures  extrorses,  plus  pe- 
tites. Staminodes  3,squamiformes,  subulés.  Stigmate  étroit, 
tronqué.  Baie  glandiforme,  finalement  caliculée  par  la 
partie  subsistante  du  périanthe  plus  ou  moins  amplifié.  — 
Arbres  à  feuilles  persistantes,  penni-nervées.  Panicules 
axillaires  (finalement  latérales ,  par  suite  de  la  chute  des 
feuilles),  bractéolées  avant  la  floraison.  (Nées,  SysU  Laur. 
p.  245.)  —  Genre  propre  à  l'Amérique  équatoriale;  il  ren- 
ferme 12  espèces,  la  plupart  remarquables  par  des  proprié* 
tés  aromatiques  très-prononcées. 

Aydendre  Gujumart. — Aydendron  Cujumary  Nées,  Syst. 
Laur.  p.  a 47.—  Ocotea  Cujumary  Martins,  in  Buchner,  Re* 
pert.  i83o,XXXy,p.  i78;id.inFéruss.  BuUet.  i83i,  p.  63. 
—  Arbre  k  branches  étalées,  obscurément  4-gones,  rameuses  au 
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sommet.  Ramules  grêles ,  cylindriques ,  glabres,  feuillus  au  som- 
met. Bois  blanchâtre,  mou.  Bourgeons  tous  terminaux,  solitai- 
res, e'cailleux,  ovoïdes,  obtus,  cotonneux.  Feuilles  longues  de  5 
à  6  pouces,  larges  de  i8  lignes  à  %  pouces,  subdistiques,  lui- 
santes et  très*glabres  en  dessus,  finement  puberules  en  dessous, 
oblongues,  acuminées  (à  pointe  subobtuse),  pointues  à  leur 
base  ;  pétiole  long  d'environ  3  lignes,  gros,  cylindrique.  Pani- 
cules  fructifères  longues  de  a  à  5  pouces,  très-raides  :  ramules 
pauciflores.  Périantbe-fructifere  cupuliforme,  obconique,  épais, 
coriace-sube'reux ,  verruqueux  à  la  surface  externe,  tronque', 
large  de  4  si  5  lignes,  i  fois  plus  court  que  la  baie.  Baie  longue 
de  6  lignes,  ellipsoïde,  obtuse,  mucronulëe,  à  chair  assez  épaisse. 
[Nées y  l.  c.)  —  Cette  espèce  habite  les  provinces  intertropi- 
cales du  Brésil  ;  les  naturels  de  ces  contrées  l'appellent  Cuju- 
mary.  L'amande  de  ses  graines  est  très-aromatique,  et  elle  passe, 
chez  les  colons  du  Brésil ,  pour  un  excellent  remède  stoma- 
chique. 

Aydendre  Faux-Pichtjry.  —  Ayâenàron  Laurel  Nées, 
Syst.  Laur.  p.  249.  —  Ocotea  Pichurim  Kunth,  io  Humb.  et 
Bonpl.  Nov.  Geo.  et  Spec.  II,  p-  f66.  —  Arbre  à  rameaux 
pendants,  cylindriques,  strie's,  glabres,  h  ccorce  d'un  brun  gri- 
sâtre. Feuilles  laocéulëes  ou  obloûgues-laocéolées,  acuminées 
aux  2  bouts,  glabres  (les  jeunes  soyeuses  en  dessous),  luisantes 
en  dessus,  réticulées,  longues  d'environ  6  pouces,  sur  18  ligues 
de  large,  aromatiques  ;  pétiole  long  d'environ  6  lignes,  canali- 
culé.  Pédoncules  -  communs  axillaires,  multiflores ,  beaucoup 
plus  courts  que  les  feuilles.  Périanthe-fructifère  cupuliforme, 
coriace,  tronqué.  Baie  de  la  forme  et  du  volume  d'une  Olive. 
(  Kunth,  L  c)  —  Cette  espèce  habite  les  environs  de  Vene- 
zuela, où  on  la  nomme  Laurel  (Laurier);  ses  fruits  ont  les 
mêmes  propriétés  que  ceux  de  Tespèce  précédente;  mais  c'est  à 
tort,  suivant  M.  de  Martius,  qu'ils  ont  été  considérés  comme 
identiques  avec  ceux  qu'on  appelle  Fèi^es  de  Pichury, 
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Genre  NECTANDRA.  —  Nectandra  Rottb. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  6- parti  ^  rotacé  : 
segments  caducs  :  les  3  extérieurs  un  peu  plus  larges. 
Ëtamines  9,  subsessiles  :  les  3  intérieures  extrorses,  gar- 
nies à  leur  base  de  deux  glandes  globuleuses,  non-stipitees« 
Anthères  ovales^  4-Yalvulaires  :  valvules  infra-apicilaires, 
disposées  en  arc.  Staminodes  3  y  soit  dentifbrmes ,  à  base 
2-glanduleuse,  soit  églanduleux  et  couronnés  d'un  capitule 
ovale.  Style  très-court.  Stigmate  petit,  tronqué.  Baie  plus 
ou  moins  enfoncée  dans  le  tube  du  périanthe  transformé 
en  cupule  tronquée.  —  Arbres  à  bourgeons  incomplets* 
Feuilles  persistantes,  penninervées.  Inflorescences  pànicu-^ 
lées  ou  corymbiformes ,  plus  ou  moins  lâches ,  axillaires , 
le  plus  souvent  amples.  {Nées ,  SysL  Laur.  p.  i77,)  — 
Genre  propre  à  l'Amérique  équatoriale^  on  en  connaît  42 
espèces ,  dont  les  suivantes  sont  les  plus  remarquables. 

SoM-ge^rè  PROSTENIÂ  Nées. 

Staminodes  églanduleux,  terminés  en  capitule.  Fleurs  gla- 
bres ou  pubérules,  de  grandeur  médiocre. 

Particules  axillaires^  paraissant  en  même  temps  que  les 
feuilleSy  suhtrichotomeSf  garnies  de  bractéotes  caduques. 
Bourgeons-foliaires  petits  y  recouverts  par  quelques  écailles 
carénées,  continués.  Feuilles  penninervées,  à  nervures 
réunieSy  vers  le  bord  de  ta  feuille,  par  un  plexus  veineux. 

Nectandba  a  canots.  -«  Nectandra  cywharum  Nées, 
Syst.  Laur.  p.  3oS.  -^  Ocotea  cymbarum  Runth,  in  Humb. 
et  Bonpl.  II,  p.  ]66.  -^  Ocotea  amara  Martiiis,  in  Buchûer^ 
Repert,  i83o,  XXXY,  p.  i8o;  et  in  Fe'masac,  Bullet.  i83iy 
p.  63.  —  Feuilles  oblongues-lance'oiées^  chartacces^  luisantsi 
en  dessus,  glabres.  Pédoncules  courts,  naissant  à  la  base  des 
jeunes  pousses.  Cupule-fructifere  grande,  à  bord  double.  ^— 
Arbre  atteignant  loo  pieds  de  haut.  Rameaux  cylindriques  in- 
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fërieurement,  anguleux  et  yerruqueux  vers  leur  sommet.  Buis 
dense,  blanchâtre.  Écorce  roussâtre  en  dedans,  épaisse,  aroma- 
tique et  amëre.  Bourgeons  ovales  ou  ovales-lancéolës,  cuspidës, 
2-Talyes,  glabres.  Feuilles  longues  de  5  à  12  pouces,  larges  de 
de  I  '/.  pouce  à  2  pouces,  rapprochées  yers T extrémité  desra* 
mules,  à  pointe  snbobtuse;  pétiole  semi-cylindrique,  canali- 
culë^longde  i  pouce.  Pédoncules-fructifères  longs  de  18  lignes^ 
assez  grêles,  anguleux.  Gupule-fructifere  longue  et  large  d'en" 
viroD  z  pouce,  épaisse,  couverte  à  la  surface  externe  dâ  Ter'< 
rues  blanchâtres.  Baie  ellipsoïde,  ombonëe,  longue  de  18  li- 
gnes à  2  pouces,  à  chair  aromatique,  —  Cette  espèce  croît  dans 
les  foréts-yierges  de  l'Orënoque  et  du  Rio-Negro  ;  son  tronc  sert 
à  faire  des  pirogues  ;  l'ëcorce  est  employée  au  Brésil  à  titre  de 
stomachique. 

Nectamdra  Faux-Gannelliba.— iVtfctaTii^ra  cinnamomoi* 
des  Nées,  Syst.  Laur.  p.  807.  -^  Laurus  cinnamomoides 
Kunth,  in  Humb»  et  Bonpl.  II,  p.  169.-—  Feuilles  oblongues, 
acuminëes-cuspidëes,  acérées,  pointues  à  leur  base,  subcoria- 
ces, glabres  et  luisantes  en  dessus,  finement  pubérules  en  des- 
sous. —  Arbre  à  rameaux  cylindriques,  glabres.  Écorce  très- 
aromatique.  Feuilles  longues  de  5  à  7  pouces,  larges  de  1 5  lignes 
à  a  pouces,  subdistiques;  pétiole  glabre,  long  d'environ  6  lignes. 
Fleurs  et  fruits  inconnus.  {Kunth,  L  c.  )  —  Cette  espèce  croît 
dans  les  Andes  de  la  Nouvelle-Grenade,  où  on  la  nomme  Ca  • 
nela  (Cannelle);  on  la  cultive  près  de  Mariquita.  Son  écorce 
s'emploie  dans  ces  contrées  en  place  de  Cannelle,  et  sa  saveur 
approche  beaucoup  de  celle  de  cette  épice. 

Negtandra  Pughury- majeur.  —  Nectandra  Puchurjr 
major  Nées,  Syst.  Laur.  p.  328.  —  Ocotea  Puchury  major 
Martius,  in  Buchner,  Repert.  i83o,  XXXV,  p.  171;  id,  in 
Féruss.  Bullet,  i83i,  p.  12.  —*  Feuilles  ellipti<)ues  on  oblon- 
gues, cuspidées,  subcoriaces,  concolores,  glabres,  réticulées. 
Pédoncules  courts,  axillaires.  Cupule-fructifère  très-grande, 
spongieuse.  —  Arbre.  Rameaux  assez  gros,  raides,  presque 
étalés,  cylindriquesi  glabres  :  les  jeunes  anguleux.  Bois  po« 
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reux,  mou.  Écorce  assez  épaisse^  roussâtre^  aromatique.  Ra- 
mules  feuillus  au  sommet.  Feuilles  longues  de  4  ^  ^  pouces, 
larges  de  i5  ligues  à  2  pouces,  pendantes.  Pédoncules-fructi- 
fères longs  de  i  pouce  à  2  pouces,  raides^  épais.  Fruit  nutant. 
Cupule  hémisphérique,  rugueuse,  glabre,  aromatique,  large 
d'environ  18  lignes.  Baie  ellipsoïde^  longue  de  près  de  1  pouces. 
(NeeSf  l.  c)  —  Cette  espèce  croît  au  Bre'sil,  dans  les  forêts  de 
la  province  du  Rio-Negro;  les  naturels  de  ces  contre'es  l'appel- 
lent Puchury,  Puchéry  et  Puchyry.  L'amande  de  son  fruit, 
connue  sous  le  nom  de  Fève  de  Puchury^  a  une  saveur  aroma- 
tique :  on  la  fait  sécher  à  un  feu  doux,  et,  ainsi  préparée,  elle 
constitue  un  remède  en  grande  vogue,  chez  les  Bre'siliens,  contre 
toutes  les  maladies  dues  à  la  dëbilitation  du  système  digéitif. 

Negtandra  Puchury- mineur.  —  Nectandra  Puchury 
minor  Nées,  Syst.  Laur.  p.  336.  —  Ocotea  Puchury  minor 
Martius,  1.  c.  p.  172.  — Feuilles  elliptiques  ou  oblongues,  acu- 
minëes,  fortement  penninervëes,  finement  cotonneuses  (de  même 
que  les  jeunes  pousses  )  en  dessous^  Pédoncules-fructifères  courts, 
gros.  —  Arbre.  Rameaux  gros,  étalés  :  les  adultes  cylindriques, 
glabres,  'grisâtres  :  les  jeunes  anguleux,  cotonneux.  Bois  gri- 
sâtre, mou.  Écorce  mince,  roussâtre,  ayant  une  odeur  de  Sas- 
safras. Ramules  raides,  aphylles  à  la  base.  Feuilles  longues  de 
7310  pouces,  larges  de  n'/^k  3  pouces,  subcoriaces  ;  pétiole 
long  de  6  à  9  lignes,  subcylindrique,  canaliculé  en  dessus.  Pé- 
doncules-fructifères longs  de  6  à  9  lignes.  Cupule-fructifère  hé- 
misphérique, large  de  6  à  9  lignes.  Baie  ellipsoïde^  longue  de  9 
à  12  lignes.  —  Cette  espèce  croît  dans  les  mêmes  contrées  que 
la  précédente  ;  l'amande  de  son  fruit  a  une  odeur  analogue  à  celle 
du  baume  du  Pérou;  les  Brasiliens  l'emploient  aux  mêmes 
usages  médicaux  que  les  fèves  de  Puchury. 

Genre  ORÉODAPHNÉ.  —  Oreodaphne  Nées. 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  polygames,  ou  dioïques. 
Périanthe  6-parti  ou  6-fide  :  segments  presque  ^aux^  fina- 
lement caducs  ou  oblitérés.  Staminés  9  :  les  3  extérieures 
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extrorses.  Filets  étroits.  Anthères  oblongues ,  4-valyulai- 
res  :  valvules  superposées  2  à  2.  Staminodes  nuls,  ou  su- 
bulés.  Baie  plus  ou  moins  enfoncée  dans  le  tube  du  pé- 
rianthe  transformé  en  cupule  épaisse,  tronquée.  —  Arbres 
ou  arbrisseaux.  Bourgeons  incomplets.  Feuilles  persistan- 
tes, veineuses.  Inflorescences  paniculées,  ou  racémiformes, 
ou  thyrsiformes,  ou  ombellées,  axillaires,  le  plus  souvent 
denses.  [Neesj  Sjrst.  Lcair.  p.  380.)  —  Ce  genre  comprend 
60  espèces,  dont  presque  toutes  habitent  l'Amérique  équa- 
toriale. 

Sout-genre  AGRIODAPHNE  Necs. 

Fleurs  dioïques  ou  polygames.  Périanthe  rotacé,  ou  cam- 
panule, ou  subinfondibuliforme.  Staminodes  nuls. 
Baie  profondément  enfoncée  dans  la  cupule.  Fleurs  en 
grappes,  ou  en  petites  panicules.  Périanthe  petite  gla- 
bre, ou  pubérule. 

Oréodaphné  élancé.  —  Oreodaphne  exaltata  Nées,  Syst. 
Laur.  p.  4o6.  —  Laurus  exaltata  Swarlz,  Prodr.  —  Persea 
exaltata  Sprcng.  —  Feuilles  clliptiques-oblongues,  acumine'es 
(à  pointe  obtuse ),rétreaes à  la  base,  glabres^  subcoriaces,  d'un 
vert  pâle  en  dessous,  point  poreuses  aux  aisselles  des  veines. 
Panicules  corymbiformes,  à  peu  près  aussi  longues  que  les 
ramules.  Baie  ellipsoïde,  recouverte  jusqu^au  milieu  par  la  cu- 
pule. —  Arbre  élancé.  Tronc  cylindrique,  trës>droit,  à  écorce 
lisse,  d'un  brun  roux.  Rameaux  lisses.  Feuilles  longiies  d'envi* 
ron  3  pouces,  luisantes,  d'un  vert  fonce  ;  pétiole  long  de  Va  pouce. 
Fleurs  petites,  blanches.  Drupe  ellipsoïde.  ( NeeSy  Le)  —  Cet 
arbre  croît  dans  la  Jamaïque,  où  les  Anglais  le  désignent  par  le 
nom  de  Timber-sweetwood)  il  fournit  un  bois  de  construction 
très-estimé,  et  considérablement  plus  dur  que  le  bois  de  toutes 
les  autres  Laurinées  des  Antilles. 

Sout-genre  CERAMOPHORA  Nées.  i 

Fleurs  dioïques  ou  polygames.  Périanthe  infondibuliforme 
ou  rotacé.  Staminodes  petits,  subulés  ou<  rarement  ter- 
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min^  en  capitule.  Fleurs  en  grappes  ou  en  panicules 
étroites. 

A.  Fleurs  polygames.  Glandules  des  filets  intérieurs  petites, 

ÛRjécDAPHNÉ  cupuLAiRE.  —  Oveodaphne  cupularis  Nées, 
Syst.  Laur.  p.  438.  —  Laurus  cupularis  :  var.  a,  Lamk.  Enc» 
—  Feuilles  ovales- elliptiques,  pointues  aux  2  bouts,  rëtre'cics 
en  pétiole,  lëgërement  réticulées,  glabres,  point  poreuses  en 
dessous  aux  aisselles  des  veines.  Grappes  pauciflores,  incanes, 
rapprochées  en  panicule  racémiforme.  Périanthe-fructifère  sub- 
globuleux. —  Grand  arbre  à  ëcorce  odorante,  d'une  saveur 
acre  et  campbrée.  Ramules  cotonneux.  Feuilles  longues  de  4  ^ 
6  pouces,  larges  de  1  k  1  Va  pouces.  Panicule  longue  de  1 
pouce  à  a  pouces.  Baie  ovoïde,  mamelonnée  et  mucronéc  au 
sommet,  enfoncée  jusqu'aux  ^/4  dans  la  cupule. — Cet  arbre  croît 
aux  îles  de  France  et  de  Bourbon,  où  on  le  nomme  bois  de  Can- 
nelle. Il  est  cultivé  à  Cajenne.  Son  écorce  peut  être  employée 
en  guise  d'épices.  Son  bois  a  une  odeur  pénétrante;  il  est  dur 
et  recbercbé  pour  la  menuiserie  et  les  constructions. 

Ojréodaphné  fétide. — Oreodaphnefœtens^ ecsy  Syst.  Laur. 
p.  449'  —  Laurus  fœtens  Ail.  Hort.  Kew.  —  Buch,  Descr. 
Ins.  Canar.  p.  140,  cum  fîg.  —  Persea  fœtens  Spreng.  — 
Laurus  maderensis  Lamk.  Enc.  —  Laurus  Tii  Poir.  Enc. 
Suppl.  —  Feuilles  oblongues,  subobtuses,  pointues  à  la  base, 
réticulées,  glabres,  barbues  et  finalement  pertuisées  en  dessous 
aux  aisselles  des  veines.  Périantbe  à  segments  plus  longs  que  le 
tube.  Staminodessubulés.  — Grand  arbre.  Bois  dur,  très  fétide. 
Écorce  roussâtre.  Jeunes-pousses  anguleuses,  pubérules.  Feuilles 
longues  de  3  V»  pouces  à  5  pouces,  larges  de  i  pouce  à  2  pou- 
ces, subconcolores,  luisantes,  d'un  vert  gai,  subcoriaces,  cour- 
tement  pétiolées  ;  les  jeunes  pubérules.  Pédoncules  anguleux, 
subdicbotomes,  longs  de  i  à  2  pouces  :  pédicelles  courts,  dispo- 
sés en  courtes  grappes.  Périanlbe  jaunâtre,  subrolacc,  large  de 
I  7?  ligne;  segments  ovales,  obtus.  Pédoncules- fructifères  longs 
de  3  à  5  pouces.  Cupule  hémispbérique,  de  4^  6  lignes  de  dia- 
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mètre.  Baie  subglobuleuse,  noirâtre,  du  volume  d'une  petite 
Cerise.  (Nées,  Le.)  •<-*  Cet  arbre  croît  aux  Canaries  et  à  Ma- 
dère. M.  de  Bucb  assure  que  lorsqu'on  en  coupe  un  tronc,  le 
bois  répand  une  odeur  tellement  fétide,  que  force  est  aux  ou« 
vriers  d'abandonner  leur  tâcbe ,  et  d'y  revenir  à  plusieurs  re« 
prises. 

Genre  SASSAFRAS.  —  Sassafras  Nées. 

Fleurs  dioïques.  Périanthe  6-parti ,  membranacé  :  seg- 
ments égaux,  marcescents. — Fleurs-mâles:  Etainines9,  tou- 
tes introrses  :  les  filets  des  3  intérieures  garnis  de  2  appendices 
épais,  stipités.  Anthères  linéaires,  4-valvu1aires  :  les  2  valvu- 
les inférieures  latérales ,  recouvrant  les  supérieures.  Point 
de  staminodes  ni  de  rudiment  de  pistil-  —  Fleurs-femelles  : 
Staminodes  au  nombre  de  9  ou  de  6  :  les  trois  intérieurs 
souvent  monadelphes.  Ovaire  à  style  filiforme.  Stigmate 
capi telle,  déprimé.  Baie  portée  sur  un  pédicelle  épaissi  et 
charnu  au  sommet,  couronné  par  le  périanthe  point  am- 
plifié. —  Arbres  à  bourgeons  écailleux.  Fleurs  petites, 
jaunâtres,  plus  précoces  que  les  feuilles,  disposées  en  grap- 
pes ou  en  corymbes  ;  pédoncules  latéraux  (  à  la  base  des 
jeunes  pousses),  bractéolés  à  la  base  de  même  que  les  pé- 
dicelles.  Feuilles  alternes,  minces,  non-persistantes,  pé- 
tiolées,  souvent  lobées.  Bois  et  écorce  aromatiques.  (Nees^ 
Syst,  Laur*  p.  487.) 

Sassafras  commun.  *—  Sassafras  officinale  Nées,  jun. 
Handb.  -^  Nées,  Sjst.  Laur.  p.  488.  —  Laurus  Sassafras 
Linn.  -—  Pluk.  Alm.  tab.  22:2,  fig.  6.  -^  Catesb.  Carol.  I, 
p.  et  tab.  55.  —  Mich.  fil.  Arb.  le.  —  Duham.  éd.  nov.  II, 
tab.  34.  — Persea  Sassafras  S^ren^,  —  Feuilles  pubéruleset 
grossement  veineuses  en  dessous,  tantôt  indivisées  (lancéolées- 
oblongues,  ou  lancéolées-elliptiques,  ou  ovaltïs-lanoéulées,  ou 
. ovales-obi ongues,  ou  obovales,  cunéiformes  vers  leur  base  ),  tan- 
tôt cunéiformes  et  plus  ou  moins  profondément  i-ou  3-}obée$. 
Fleurs  en  grappes  lâches,  pédonculées.  -<~  Arbre  de  i5  à  3o 
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pieds,  ou  buisson.  Racines  rampantes,  trës-longues,  produisant 
quantité  de  rejetons.  Tronc  droit,  acquérant  i  pied  de  diamètre. 
Cime  ample,  touffue,  arrondie.  Branclies  et  rameaux  plus  ou 
moins  e'talës,  cylindriques,  tenaces,  à  ëcorce  luisante,  verdâtre. 
Bois  grisâtre,  ou  d'un  blanc  rougeâlre,  léger,  ayant  une  saveur 
de    Fenouil.    Jeunes  -  pousses  cotonneuses,   subferrugineuses. 
Bourgeons  ovoïdes  ou  subglobuleux }  les  adultes  glabres  ;  écail- 
les au  nombre  de  4  ou  6,  suborbiculaires,  obtuses,  scarieuses. 
Feuilles  longues  de  3  à  i  o  pouces  ,  larges  de  i  Va  pouce  à  6 
pouces  :  les  jeunes  subincanes  aux  2  faces  ;  les  adultes  d'un  vert 
gai  et  glabres  en  dessus,  d'un  vert  glauque  et  plus  ou  moins 
pubérules  en  dessous;  pétiole  long  de  6  à  12  lignes,  convexe 
en  dessous,  canaliculé  en  dessus,  ordinairement  rougeâtre  de 
même  que  les  veines;  segments  des  feuilles-incisées  oblongs  ou 
suboblongs,  subobtus^   séparés  par  de  larges  sinus  arrondis. 
Grappes  subfasciculées,  subcorymbiformes,  5-à  12-flores,  lon- 
gues de  f  pouce  à  2  pouces,  nutantes  ou  étalées,  accompagnées 
chacune  d'une   bractée  membranacée^    oblongue,  cotonneusey 
caduque,  longue  de  près  i  pouce;  pédoncules -communs  grêles, 
florifères  à  partir  du  milieu  ;  pcdicelles  longs  de  2  à  3  lignes, 
filiformes,  subopposés.  Fleurs  subrotacées  :  les  mâles  larges  de 
3  à  3  '/a  lignes;  les  femelles  un  peu  plus  petites.  Pcrianthe 
glabre,  à  segments  oblongs,  obtus,  à  peine  plus  longs  que  les 
étamines.  Filets  filiformes,  2  fois  plus  longs  que  les  anthères  : 
les  3  intérieurs  à  2  glandules  subréniformes,  courtement  stipi- 
tées,  basilaires,  de  couleur  orange.  Staminodes  des  fleurs-fe- 
melles en  général  au  nombre  de  6,  ovales-cordiformes,  stipités. 
Pédicelles-fructifères  longs  de  6  à  9  lignes,  épaissis  au  sommet 
en  cupule  cbarnue^  infondibuliforme,  de  couleur  pourpre,  large 
de  3  à  4b'gQCS,  couronnée  des  lobes  du  périantbe.  Baie  bleue, 
du  volume  d'un  gros  Pois  (Nées,  L  c.) — Cette  espèce,  connue 
sous  les  noms  de  Sassafras ,  et  Laurier^Sassafras ,  croît  dans 
l'Amérique  septentrionale,  depuis  la  Floride  jusqu'au  Canada  ; 
mais  ce  n'est  que  dans  les  provinces  méridionales  des  Ëtats-Unis 
qu'elle  acquiert  une  taille  plus  ou  moins  élevée,  tandis  que  dans 
le  nord,  elle  ne  se  rencontre  que  sous  la  forme  d'un  arbrisseau 
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OU  d'un  buisson  ;  elle  se  plaît  dans  les  terrains  légers,  et  dans 
les  localités  ombragées;  la  floraison  a  lieu  au  printemps.  Ce  Sas- 
safras, très-remarquable  par  ses  propriétés  médicales,  mérite 
aussi  d'être  cultivé  comme  arbre  d'ornement;  il  est  du  petit 
nombre  des  Laurinées  qui  résistent ,  sans  abri ,  aux  hivers  du 
nord  de  la  France.  L'infusion  de  son  bois  et  de  son  écorce  s'em- 
ploie fréquemment^  surtout  aux  États-Unis,  comme  sudorifîque 
et  comme  fébrifuge;  c'est  surtout  de  la  racine  qu'on  fait  usage  . 
à  cet  effet  ;  l'écorce  entre  aussi  dans  la  composition  de  diverses 
liqueurs  de  table,  et  l'on  dit  qu'elle  donne  aux  laines  une  cou- 
leur orange  très -durable  ;  la  saveur  de  cette  écorce  est  d'un 
arôme  particulier  et  très-agréable. 

Sassafras  blan€.  —  Sassafras  albidum  Nées ,  Syst.  Laur. 
p.  490*  —  Evosmus  alhida'^wlU  gen.  (ex  Nées.)  —  Tetrau'* 
ihera  albida  Spreng.  —  Feuilles  cunéiformes  à  la  base,  ellipti- 
ques-oblongues,  tantôt  indivisées,  tantôt  snbtrilobées,  très-gla- 
bres, finement  veineuses  en  dessous.  Bourgeons  et  jeunes-pousses 
presque  glabres.  Grappes  denses,  subglobuleuses.  — Arbre  sem- 
blable, par  le  port,  à  l'espèce  précédente.  Ramules  glauques. 
Feuilles  plus  minces^  à  pétiole  plus  long.  Pédoncule-commun, 
long  à  peine  de  3  lignes;  fleurs  larges  seulement  de  2  à  2  7a  li- 
gnes. Anthères  plus  courtes,  plus  ovales.. (i>fee5,Z.  c.)  —  Cette 
espèce  est  commune  dans  les  Garolines ,  011  on  la  distingue  de  la 
précédente  (  qu'on  appelle  Sassafras  rouge)  par  le  nom  de  SaS' 
safras  blanc.  Le  bois  de  sa  racine  est  blanc  et  d'une  saveur 
beaucoup  plus  camphrée  que  celle  du  Sassafras  commun.  Les 
jeunes-pousses  sont  très-mucilagineuses  :  on  les  emploie  aux  mê- 
mes usages  culinaires  que  les  fruits  du  Gombo« 

SassafbasParthénoxyle. — Sassafras  Parthenoxylon'NeeSj 
1.  c,  p.  491. — Camphora  Parihenoxjhn  Nées,  in  Wall.  Plant. 
Asiat.  II,  p.  72. — Laurus  Parthenoxylon  Jack,  Mal.  Mise.-* 
Laurus  porrecta  Roxb.  Cat.  Hort.  Galcutt.  —  Laurus  Pseudo' 
Sassafras  B\\xme,  Bydr. — Feuilles  subtriplinervées,  opaques. 
Fleurs  en  petits  corymbes  paraissant  à  la  même  époque  que  les 
feuilles.  — Grand  arbre.  Rameaux  glabres,  étalés  :  les  adultes 
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cylindriques  ;  les  jeunes  tëtragones.  Écorce  brune^  mince,  d'une 
saveur  légèrement  camphrée.  Bois  mou,  poreux.,  roussâtre,  sub- 
satiné, ayant  une  odeur  aromatique,  douceâtre,  analogue  à  celle 
du  bois  du  Sassafras  commun.  Bourgeons  ovoïdes,  obtus,  sub- 
terminaux, k  écailles  nombreuses,  subcoriaces,  orbiculaires,  ob- 
tuses, jaunâtres,  membraneuses  aux  bords,  glabres.  Feuilles  lon- 
gues de  5  à  6  pouces ,  larges  de  ao  à  3o  lignes ,  elliptiques, 
courtement  cuspidées  au  sommet,  acérées,  glabres;  pétiole  long 
de  1 5  lignes.  Gorymbes  subfasciculés,  pauciflores,  dressés ,  pé- 
doncules; pédicelles  simples  ou  a-ou  3'flores,  grêles,  longs  de 
a  à  3  lignes.  Périantbe  rotacé,  à  peine  large  de  6  lignes,  glabre 
en  dessous,  cotonneux,  en  dessus  :  segments  ovales,  obtus,  non- 
]>ei'sistants.  Étamines  fertiles  plus  courtes  que  le  périanibe. 
(NeeSf  S^st.  Laur,  p.  491 0"^^^^*^  espèce  croît  à  Java  et  a 
Sumatra. 

Genre  BENJOIN.  —  Bcnzoin  Nées. 

Fleurs  dioïqiies,  involucrées.  — Fieurs-males  :  Périanthc 
6-parti  :  segments  égaux,  persistants.  Étamines  9,  toutes 
introrses  s  anthères  ovales ,  2-valvulaires.  Six  ou  neuf 
glandes  stipitées,  alternes  soit  avec  les  3  séries  staminales, 
soit  seulement  avec  les  2  séries  intérieures.  —  Fleurs-fe-' 
melles  :  Périantbe  comme  chez  les  fleurs-mâles  (mais  plus 
petit),  persistant,  point  accrescent.  Neuf  filets  stériles,  al- 
ternes avec  autant  de  staminodes  spathulés.  Ovaire  à  style 
court.  Stigmate  à  2  lobes  oblongs,  divergents.  Baie  nue 
ou  accompagnée  d'un  périantbe  point  amplifié.  -—  Arbres 
ou  arbrisseaux.  Bourgeons  écailleux  :  les  florifères  aphyl- 
les.  Feuilles  alternes,  pétiolées,  très-entières,  non-persis- 
tantes, minces,  plus  tardives  que  les  fleurs.  Fleurs  en  omr 
bellules  (soit  fasciculées  et  pédonculées,  soit  disposées  en 
ombelle  au  sommet  d'un  court  pédoncule),  accompagnées 
chacune  d'un  involucre  de  4  écailles  caduques.  Périantbe 
jaune.  {Nees^  SysL  Laur.  p.  493.) 

Bbnjoiv  opoaAifT.  —  j^tf/LsoiA  odoriferum  Nées,  in  Wall. 
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Plant.  Asiat.  p.  63^  id.  Syst.  Laur.  p.  t^g'j ,  "^  Laurus  Ben- 
zoin  Linn. — Commel.  Hort.  I,  tab.  g-^. — Pluk.  Alin.  tab.  189, 
fig.  3  et  4.  —  Laurus  Pseudo'BenzoinMich,  Flor.  Bor.  Amer. 
—  Evosmus  Benzoin  Nutt.  Gen.—  Feuilles  cunéiformes-oblon- 
gues  ou  cuDçiformes-elliptiques.  Ombellules  agrégées  ^  pe'dou- 
culces.  Bourgeons  presque  glabres. — Arbrisseau  ou  buisson  très- 
rameux,  baut  de  6  à  10  pieds.  Rameaux  efjQIës,  cylindriques, 
glabres,  à  e'corce  verdâtre  ou  brune,  mince,  aromatique  de  même 
que  le  bois.  Bois  blanc,  dur.  Bourgeons  petits,  supra-axillaires. 
Feuilles  longues  de  2  à  3  pouces,  pointues  aux  a  bouts,  vertes 
aux  1  faces,  glabres  en  dessus,  pubërules  en  dessous,  penni- 
nervëes;  pétiole  long  de  2  à  3  lignes.  Ombellules  3-à  5-flores, 
agrégées  au  nombre  de  3  à  5  dans  chaque  bourgeon,  nutantes 
avant  la  floraison.  Pédoncules  longs  de  "/»  l^g^e  à  i  7»  ligne, 
nus,  glabres,  assez  gros.  Involucre  presque  aussi  long  que  les 
fleurs,  formé  de  3  à  4  ccailles-bractéales  coriaces,  glabres,  el- 
liptiques, obtuses.  Pédicell es  pubescenls,  à  peine  aussi  longs  que 
les  fleurs.  Périanthe  subrotacé,  large  à  peine  de  i  '/a  ligne  :  seg- 
ments ovales,  obtus,  aussi  longs  que  les  étamines.  Anthères 
presque  aussi  longues  que  les  filets,  ovales,  glanduleuses  aux  1 
bouts,  jaunes.  Staminodes  au  nombre  de  6,  stipités ,  alternes 
2  à  a  avec  les  3  étamines  intérieures.  Baie  ellipsoïde,  i^ourpre. 
{Nees^  L  c.)  —  Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Laurier 
Benjoin^  Laurier  Faux-Benjoiriy  Benjoin^  et  Faux-Benjoin 
(noms  sous  lesquels  on  confond  aussi  l'espèce  suivante),  croit 
dans  l'Amérique  septentrionale,  au  bord  des  ruisseaux ,  depuis 
la  Floride  jusqu'au  Canada  ;  les  Anglo-Américains  l'appellent 
Spice  Wood  (arbre  à  épice,  ou  bois  épicé).  Le  nom  de  Benjoin 
lui  vient  de  ce  qu'on  a  cru  autrefois  qu'elle  produisait  le  Ben- 
join ,  (gomme-résine  balsamique,  qui  provient  d'une  espèce  de 
Styrax  de  l'Inde).  Les  baies  de  cet  arbrisseau  ont  une  saveur 
aromatique  approchant  de  celle  du  Piment  :  aussi,  en  Améri- 
que, le  peuple  les  emploie-t-ilàlaplace  de  cette  épice,  ainsi  que 
comme  rcuicde  stomachique. — Celte  espèce  résiste  au  climat  du 
nord  de  la  France  ;  mais  il  paraît  qu'on  ne  la  possède  pas  vivante 
eu  ËuroiH)^  car,  suivant  Mr  Nées  d'Escnbeck,  tout  ce  qu'on  y 
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cultive  SOUS  le  nom  de  Laurus  Benzoin  appartient  à  l'espëce 
suivante. 

Benjoiit  estival. — Benzoin  œstivale  Nées,  Syst,  Laur. 
p.  495. — Laurus  BenzoïfiWilld.  Bauraz.  (excl.  syn.) — Lau' 
rus'  œsiivalis  Wangenh.  (non  Mich.  )  —  Evosmus  œslivalis 
Nutt.  Gen.  —  Feuilles  oblongues,  acumine'es,  glabres.  Ombel- 
Iules  subsolitaires,  sessiles.  Bourgeons  glabres.  —  Arbrisseau 
très-rameux.  Rameaux  irregulîers,  subflcxueux,  à  ccorce  brune^ 
glabre.  Bois  mou,  blanchâtre ,  odorant  de  même  que  l'écorce. 
Bourgeons-floraux  ovales,  bicare'nës.  Feuilles  longues  de  3  à  5 
pouces,  larges  de  i5  à  20  lignes ,  cunéiformes  vers  leur  base, 
glauques  en  dessous,  penniveinëes  :  les  jeunes  pube'rules;  pétiole 
long  de  2  à  3  lignes,  étroit,  canaliculé,  glabre.  Ombellules  sub- 
globuleuses f  3-à  5-flores ,  solitaires ,  ou  géminées  dans  chaque 
bourgeon.  Involucre  de  4  écailles-bractéales  scarieuses,  jaunes, 
ou  rougeâtresy  suborbiculaires,  concaves.  Fleurs  courtement  pé- 
dicellées.  Périantbe  rotacé-campanulé,  glabre,  large  de  *x  lignes  : 
segments  obovales.  Étamines  6  ou  9^  aussi  longues  que  le  périan- 
the,  jaunes,  glabres.  Anthères  obovales,  échancrées,  un  peu  plus 
courtes  que  les  filets;  les  3  filets  intérieurs  alternes  chacun  avec 
une  paire  de  glandules  réniformes,  stipitées.  Baie  ovoïde,  pour- 
pre, du  volume  d'un  gros  Pois.  (Nees^  l.  c.)  — Cette  espèce 
croît  dans  les  mêmes  contrées  que  la  précédente,  sous  les  noms 
de  laquelle  on  la  cultive ,  chez  nous ,  dans  les  plantations  d'a- 
grément. Elle  jouit  du  reste  des  mêmes  propriétés  aromatiques 
que  le  Benjoin  odorant. 

Benjoin  a  feuilles  de  Melisse. — Benzoin  melissœfoUum 
Nées,  Syst.  Laur.  p.  494* — Laurus  melissœfolia  Wall,  Ga- 
rol. — Bot.  Mag.  tab.  1470. — Laurus  diosp;yroides  "^ich,  Flor. 
Bor.  Amer. --^  Laurus  Diospyros  Pursh,  Flor.  Amer. —  Euos* 
mus  Diospyros  Nutt.  Gen. — Feuilles  oblongues,  arrondies  ou 
cordiformes  à  la  base,  pubescentes  de  même  que  les  ramules» 
Ombellules  subsolitaires,  sessiles.  Bourgeons^floraux  velus.  — 
Arbrisseau  difïiis,  haut  de  2  à  3  pieds.  Racine  rampante.  Ra- 
meaux grêles,  lâches,  cylindriques.  Bourgeons  comprimés,  2- 
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valves,  rouges.  Feuilles  longues  de  i  'A  pouce  à  4  pouces,  lar- 
ges de  9  à  1 2  lignes,  arrondies  ou  subacumine'es  au  sommet,  opa- 
ques, incanes  en  dessous,  penniveinées  ;  pétiole  long  de  i  ligne 
à  a  lignes,  velu.  Ombellules  3-à  5-flores.  Involucre  à  folioles 
suborbiculâires,  velues ,  scarieuses.  Pédicelles  courts ,  velus. 
Fleurs  d'un  jaune  verdâtre.  Segments  du  pe'riantlie  ovales.  Pé- 
dicelles-fructiferes  épaissis  au  sommet.  Baie  elliptique-oblon- 
gue,  ëcarlate,  du  volume  d'un  Pois.  {NeeSj  L  c.) — Cette  espèce 
croit  dans  les  provinces  méridionales  des  États-Unis,  au  bord 
des  marais  et  des  ruisseaux. 

Genre  LAURIER.  —  Laurus  Linn. 

.  Fleurs .  dioïques ,  involucrées.  Périanthe  4-parti  :  seg- 
ments égaux,  non-persistants.  —  Fleurs^mâles  :  Ëtamines 
12,  3-sériées,  toutes  introrses  ;  filets  fermes,  droits,  tous 
biglanduleux  vers  leur  milieu.  Anthères  oblongues,  %- 
valvulaires.  Point  de  stanûnodes  ni  de  rudiment  de  pistil. 
— Fleurs-femelles  ••  Deux  ou  quatre  staminodes  onguiculés, 
subhastiformes-trilobés.  Ovaire  à  style  court,  columnaire^ 
Stigmate  subcapitellé,  obscurément  trigone.  Baie  nue.  — 
Petit  arbre.  Bourgeons-floraux  aphylles,  axillaires,  écail- 
leux.  Bourgeons-foUaires  2-valves.  Feuilles  coriaces,  per- 
sistantes, penninervées,  alternes,  trèsrentières,  courtement 
pédonculées.  Fleurs  en  ombellules  pédonculées,  subfasci- 
culées  (dans  chaque  bourgeon-floral),  involucrées  (avant 
la  floraison)  par  les  e'cailles  du  bourgeon.  Périanthe  jau- 
nâtre. (  Neesy  Sfst,  Laur.  p.  379.  )  —  L'espèce  dont  nous 
allons  traiter  constitue  aujourd'hui  à  elle  seule  ce  genre. 

Laurier  commun. —  Laurus  nobilis  Linn. — Blackw,  Herb. 
tab.  175.  — Dubam.  éd.  nov.  II,  tab.  3a.  —  Laurus  vulgaris 
Duham.  Arbr.  I,  tab.  i34,  et  tab.  i35.  —  Arbre  de  i5  à  4o 
pieds,  à  tête  allongée,  d'un  port  semblable  à  celui  du  Peuplier 
d'Italie.  Racine  rampante,  produisant  beaucoup  de  rejetons. 
Tronc  droit,  élancé.  Bois  tendre,  mais  souple  et  assez  tenace, 
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d'uD  jaune  pâle»  Branches  et  rameaux  dresses,  flexibles,  tenaces. 
Ramules  feuillus.  Écorce  d'un  brun  verdâtre,  aromatique,  d'une 
saveur  un  peu  acre  et  amère.  Jeunes-pousses  glabres  de  même 
que  les  feuilles.  Bourgeons-foliaires  ovoïdes,  puberules,  nais- 
sant au  sommet  des  ramules  et  aux  aisselles  de  quelques-unes 
des  feuilles  supérieures  ^  enveloppés  de  4  ^  ^  écailles  ovales  ^ 
pointues,  carénées.  Bourgeons-floraux  axillaires,  infra-termi- 
naux (garnissant  la  plupart  des  aisselles ),  plus  gros  que  les 
bourgeons-foliaires^  ovales-oblongs,  obtus,  quelquefois  foiifbres 
au  sommet  (  après  la  floraison  ) ,  enveloppés  de  3  ou  4  écailles 
triangulaires ,  obtuses,  carénées,  caduques.  Feuilles  longues  de 
2  'A  à  6  pouces^  larges  d'environ  i  pouce  (  larges  seulement  de 
de  2  à  5  lignes  cbez  une  variété  à  feuilles  étroites  ),  rappro- 
chées, presque  vetticaleS)  d'un  vert  gai  et  un  peu  luisantes  en 
dessus^  d'un  vert  pâle  en  dessous,  lancéolées^  ou  lancéolées* 
oblongues^  pointues,  ou  acuminées,  ou  subobtuses ,  rétrécîcs  en 
pétiole  long  d'environ  3  lignes,  d'un  pourpre  verdâtre,  un  peu 
comprimé,  canaliculé  ;  aisselles  des  nervures  finement  barbellu* 
lées  en  dessous.  Ombellules  4*^  6'flores,  subglobuleuses,  soli* 
taires^  ou  géminées,  ou  temées  :  les  mâles  du  volume  d'une  pe*' 
tite  Cerise  ^  les  femelles  a  fois  moins  grosses  «  Pédoncule-com- 
mun long  de  I  7»  ligQC  ^  ^  lignes,  pubérule  ;  pédicelles  longs 
de  I  ligne.  Segments  du  périauthe  ovales,  obtus,  minces,  à  peine 
plus  longs  que  les  étamines.  Filets  plus  longs  que  les  anthères , 
glabres,  à  glandnles  snborbiculaires ,  comprimées ,  courtement 
stipitées.  Staminodes  des  fleurs-femelles  aussi  longs  que  le  pis- 
til. Baie  ellipsoMe  ou  ovoïde^  d'un  bleu  noirâtre,  du  volume 
d'une  Olive  {Nees^  Le.)  —  Cette  espèce,  connue  sous  les  noms 
vulgaires  de  Laurier  franc  ^  Laurier  d' ApoUon^  Laurier  contr 
muTiy  et  Laurier-sauce,  croit  dans  toute  la  région  méditerra- 
néenne ;  c'est  la  seule  Laurinée  indigène  de  ces  contrées.  Les 
feuilles  du  Laurier  ont  des  propriétés  toniques  et  stimulantes, 
mais  on  ne  les  emploie  guère  que  pour  l'assaisonnement.  La 
pulpâ  du  fruit  contient  une  huile  volatile  d'une  odeur  pénétrante, 
analogue  à  celle  des  feuilles,  mais  beaucoup  plus  forte,  et  d'une 
saveur  très-âcre.  L'amande  des  graines  fournit,  par  expression , 
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OU  ea  les  faisant  bouillir  dans  de  l'eau,  une  huile  grasse,  verdâtre, 
de  la  consistance  du  beurre ,  d'une  odeur  plus  faible  que  celle 
des  fleurs  ;  cette  huile,  qui  pasSe  pour  avoir  des  propriétés  réso- 
lutives très -efficaces,  s'emploie  fréquemment  dans  l'art  vétéri- 
naire. Dans  le  midi  de  l'Europe ,  le .  Laurier  est  très-recherché 
comme  arbre  d'agrément  5  dans  le  nord  de  la  France^  il  ne  ré- 
siste pas,  sans  abri,  aux  hivers  rigoureux. 


MMAMMi 


TRENTE-SEPTIEME  CLASSE. 

LES  FAGOPYRINÉES. 

FAGOPYRINjE  Baril. 

CARACTÈRES. 

HerbeSy  ou  sous-arbrisseaux^  ou  arbrisseaux.  Tige  et 
rameaux  cylindriques,  ou  irrégulièrement  anguleux, 
noueux  avec  articulation. 

Feuilles  alternes  ou  opposées,  simples,  indivisées  (le 
plus  souvent  très-entières),  penninervées,  pétiolées, 
non-stipulées  (lorsqu'elles  sont  opposées),  ou  bien  à  pé- 
tiole muni  d'une  gaîne-stipulaire  adnée. 

Fleurs  hermaphrodites  ou  moins  souvent  unisexuel- 
les,  régulières,  ou  subrégulières,  axiUaires,  ou  termina- 
les, herbacées,  ou  colorées.  Inflorescence  variée. 

Périanthe  pétaloïde  ou  subpétaloïde,  plus  ou  moins 
profondément  3-à  5-fide,  ou  quelquefois  à  peine  lobé. 

Disque  hypogyne,  ou  adné  au  fond  du  périanthe. 

Étamines  en  nombre  défini,  insérées  au  bord  du  dis- 
que. Anthères  2-thèques  :  bourses  déhiscentes  chacune 
par  une  fente  longitudinale.  « 

Pi  til  :  Ovaire  inadhérent,  i-loculaire,  i -ovulé,  i-à 
3-style;  ovule  orthotrope  ou  campylotrope,  attaché  au 
fond  de  la  loge. 

Péricarpe  utriculaire  ou  nucamentacé,  indéhiscent, 
i-sperme. 

Graine  périspermée,  le  plus  souvent  adhérente.  Pé- 
risperme  farineux.  Embryon  rectiligne,  ou  plus  ou 
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moins  arqué,  ou  condupliqué,  intraire,  ou  extraire, 
axile^  ou  excentrique,  ou  unilatéral,  ou  périphérique  ; 
cotylédons  foliacés,  souvent  condupliqués  ou  chiffon- 
nés; radicule  supère,  ou  infère. 

Cette  classe  comprend  les  Nyctaginées  et  les  PofygO' 
nées. 
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CEirr  SOKàNTfi^ATORZIÈM B  FAMILLE. 
LES  NYCTAGINÉES.  —  NYCTAQINE^. 

Ffyctàgineœ  Juss.  Gen.  —  R.  Br.  Prodr.  p.  4S4 .  —  Baril.  Ord.  Ntti 
p.  4  09.  —  Endl.  Gen.  Plant,  p.  54  0.  —  Ifyetaginaeeœ  Liadl.  Nat.  Syst. 
éd.  2,  p.  21 5.  —  Ifyctaginearum  tribus  II  :  Allionieœ  (excl.  genn.  ) 
Reichenb.  Syst.  Nat.  p.  474. 

Cette  famille/  qui  ne  compte  aucune  espèce  indi- 
gène^ appartient  en  grande  partie  à  la  zone  intertropi- 
cale, et  elle  est  plus  abondante  en  Amérique  que  dans 
Tancien  continent.  A  Texception  de  quelques  plantes 
d*  ornement  très-marquantes,  elle  ne  renferme  que  des 
végétaux  d'un  intérêt  purement  scientifique.  Les  racines 
de  quelques  espèces  sont  purgatives.  Du  reste,  les  ca- 
ractères des  Nyctaginées  sont  fort  tranchés^  et  leurs 
rapports  avec  les  Polygonées  et  autres  familles  apétales, 
sont  plus  artificiels  que  naturels. 

Garâcterss  de  là  Famille. 

Herbes^  ou  sous-àrbrisseaux^  ou  arbrisseaux^  ou  ar- 
bres.  Tige  et  rameaux  subcylindriques,  noueux  avec  ar- 
ticulation, à  faisceaux -vasculaires  épars  comme  chez  les 
Monocotylédones. 

Feuilles  opposées  (celles  de  chaque  paire  souvent 
anisomètres ) ,  ou  rarement  alternes,  simples  (le  plus 
souvent  très-entières) ,  indivisées,  pennincrvées,  pétio- 
lées,  non -stipulées,  point  engainantes. 

Fleurs  hermaphrodites  (ou,  par  exception,  dioïques), 
axillaires,  ou  terminales,  solitaires,  ou  fasciculées,  ou  en 
panicules,  ou  en  cymes,  le  plus  souvent  involucrées.  In- 
volucre  i-ou  pluri-flore,  le  plus  souvent  caliciforme 
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(quelquefois  pétaloïde)  et  5 -parti,  persistant,  ou  tiOn- 
persistant. 

Périanthe  pétaloïde  ou  Subpétaloïde,  itiadhi^rent,  tu- 
buleu^;  ou  hypocratériforme ,  ou  infondibuliformé ,  à 
limbe  entier,  oU  5-denté,  ou  5 -lobé,  plissé  en  préflofâi* 
son  ;  tube  à  partie  inférieuire  ventrue,  étranglée  au-des-' 
sus  de  l'ovaire,  persistante,  accrescente,  durcissant  après 
la  floraison;  partie  supérieure  du  tube  en  général  mar- 
cescente  et  tombant  avec  le  limbe  peu  après  la  floraison. 

Disque  annulaire  ou  urcéolaire,  hypogyne. 

Etamines  en  même  nombre  que  les  lobes  où  lea 
plis  du  périanthe,  ou  moins,  ou  plus,  insérées  au 
bord  du  disque,  quelquefois  unilatérales.  Filets  inflé- 
chis en  préfloraison,  inclus,  ou  moins  souvent  saillants, 
quelquefois  inéquilatérauit,  souvent  soudés  au  tube  du 
périanthe  dans  une  partie  de  leur  longueur.  Anthères 
dithèques,  basifixes,  ou  supra-basifixes  :  bourses  paral- 
lèles, contiguës,  disjointes  aux  2  bouts,  déhiscentes  cha- 
cune par  une  fente  longitudinale. 

Pw^fV  ;  Ovaire  inadhçrent,  i-loculaire,  i -ovulé,  i- 
style  (ou,  par  exception,  astyle),  recouvert  par  le  tube 
du  périanthe.  Ovule  campylotrope,  renversé,  attaché  au 
fond  de  la  loge.  Style  terminal  ou  sublatéral,  filiformei 
roulé  en  crosse  avant  la  floraison.  Stigmate  claviformei 
ou  capitellé,  ou  pointu  ;  par  exception  le  stigmate  est 
pënicilliforme,  sessile  immédiatement  sur  l'ovaire. 

Péricarpe  membranacé  ou  chartacé,  indéhiscent,  i^ 
sperme,  recouvert  par  la  partie  inférieure  du  tube  du 
périanthe  durcie  et  plus  ou  moins  ampUfiée,  ordmaire- 
ment  anguleuse  ou  costée. 

Graine  adhérente  :  tégument  mincè^  presque  oblitéré« 
Périsperme  œ  général  éçAÈ^  Embrjfta  M^erficM^  iMk 
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replié,  soit  rectiligne  ;  cotylédons  foliacés ,  enveloppant 
le  périsperme  ;  radicule  courte  ou  allongée,  infère. 

Cette  famille  comprend  les  genres  suivants  : 
Bœrhaavia  Linn.  —  Colignonia  Endl.  —  Abronîa 
Juss.  (Tricratus  L'Hérit.)  —  Mirabilis  Linn.  (Jalapa 
•Tourn.  Nyctago  Juss.  )  —  Oxybaphus  L'Hérit.  (Calyx- 
.hymenia  Orteg.  Calymenia  Pers.  Yittmania  Turra.  )  — 
jéllionia  Linn,  (Wedelia  LœfQ.)  —  Okenia  Sclâede.^^ 
Tricycla  Gavan.  —  Bougainçillea  Gommers.  (  Josepha 
Flor.  Flum.  )  —  Reichenbachia  Spreng.  —  Salpianthus 
Humb.  et  Bonpl.  (Boldoa  Gavan.)  —  Neea  Ruiz  et 
Pav.  (Mitscherlichia  Kunth.)  —  Pisonia  Plum.  (Galpi- 
dia  Thouars.  ) 

GENRES  DOUTEUX. 

Torreya  Spreng.  — •  Epilithes  Blum. 

Genre  NYCTAGE.  —  Mirabilis  Linn. 

Involucre  caliciforme,  herbacé,  persistant,  campanule, 
5-lobé,  1-flore.  Périanthe  pétaloïde,  hypocratériforme  : 
tube  allongé,  à  partie  inférieure  *ventrue,  urcéolaire,  her- 
bacée, persistante,  accrescente,  et  à  partie  supérieure  lon- 
gue, grêle,  submarcescente,  finalement  tombant  avec  le 
limbe  ;  limbe  5-angulé,  5-denté.  Etamjnes  6,  subsaillan- 
tes, insérées  au  bord  d'un  disque  cupuliforme,  charnu, 
urcéolé.  Style  filiforme.  Stigmate  capitellé.  Périanthe- 
fructifère  épais,  coriace,  subglobuleux,  ou  ellipsoïde, 
pentagone,  caduc  à  la  maturité,  accompagné  de  l'involucre 
peu  ou  point  amplifié.  —  Herbes  vivaces  (annuelles  dans 
les  jardins  d'Europe),  indigènes  du  Mexique.  Racine  tu- 
béreuse, pivotante.  Tige  dichotome  ou  trichotome.  Feuil- 
les opposées,  subcordiformes,  très  -  entières,  isomètres. 
Fleurs  terminales,  fasciculées,  subsessiles,  ou  courtement 
pédicellées,  éphémères,  nocturnes,  odorantes.  Périanthe 


FAMILLE   DES   NYCTÀGINÉBS.  517 

rose,  ou  jaune,  ou  blanc,  ou  panaché,  à  tube  notablement 
plus  long  que  l'involucre.  —  Les^  2  espèces  suivantes  se 
cultivent  communément  comme  plantes  de  parterre. 

Nyctage  Belle-de-nuit.  —  Mirabilis  Jalapa  Linn.  — 
Bot.  Mag.  tab.  871.  —  Blackvsr.  Herb.  tab.  4o4«  ~~'  Jalapa 
congesta  Mœocb,  Meth.  —  Nyctago  Jalapa  Juss.  —  Plante 
presque  glabre,  point  visqueuse.  Fleurs  pe'dicellees,*dresse'es. 
Pe'rianthe-fructifere  pointu  à  la  base,  étranglé  au-dessous  du 
sommet.  —  Périanthe  jaune^  ou  blanc,  ou  rose,  ou  panaché. 
Pe'rianthe-fructifere  noirâtre.  Feuilles  d'un  vert  gai.  —  Plante 
connue  sous  les  noms  vulgaires  de  Belle-de-nuit  y  ou  Belle- de^ 
nuit  commune. 

Nyctâge  a  loicgues  fleurs.  —  Mirabilis  longiflora  Linn. 
—  Smith,  Exot.  Bot.  i,  tab.  28.  —  Jalapa  longiflora  Mœnch, 
Meih.  —  Nyciago  longiflora  Juss.  —  Plante  couverte  d'une 
pubescence  visqueuse.  Fleurs  subsessiles,  nutantes,  à  tube  du 
përianthe  très- long.  Périanthe-fructifère  ellipsoïde,  obtus  aux  a 
bouts,  point  étranglé.  —  Feuilles  d'un  vert  glauque.  Périanthe 
toujours  blanc,  à  tube  long  de  a  «/a  pouces.  Périanthe-fructi- 
fère brun,  fortement  tuberculeux.  —  Vulgairement  Êelle-de- 
nuit  à  longues  fleurs. 


CENT  SOIXANTE-QUINZIÈME  FAMILLE. 
LES  POLY  GON ÉES.  —  POLYGONE^, 

Polygoneœ  Juss.  Gcn.  —  R.  Br.  Prodr.  p.  -448.  — r  Bartl.  Ord.  Nat. 
p.  <07.  — JEndl.  Gen.  Plant,  p.  504.  —  Polygonaceœ  Lindl.  Nat.  Syst. 
p.  24  "1 .  —  Portulacacearum  tribus  II  :  Polygoneœ  Reichb.  Syst.  IVat. 
p.  255.  —  Rumiceœ  et  Polygoneœ  Damort.  Ânal. 

Les  Polygonées  ont  en  général  des  propriétés  très- 
marquées  ;  la  plupart  des  espèces  contiennent  beaucoup 
de  tannin,  et  sont^  par  conséquent,  astringentes;  chez 
d'autres,  toutes  les  parties  herbacées  de  la  plante  offrent 
une  acidité  plus  ou  moins  prononcée,  due  à  la  présence 
de  Tacide  oxalique  ;  certaines  espèces  (  notamment 
les  Rhubarbes)  ont  des  racines  purgatives;  quelques- 
unes  renferment  des  sucs  extrêmement  acres.  Plusieurs 
Polygonées,  dont  les  graines  ont  uji  gros  périsperme 
farineux,  se  cultivent  à  titre  de  plantes  alimentaires. 
Enfin,  cette  famille  renferme  plusieurs  végétaux  inté- 
ressants soit  pour  l'horticulture  ou  l'économie  domes- 
tique, soit  pour  l'art  tinctorial.  Les  Polygonées  ne  sont 
étrangères  à  aucun  climat,  mais  c'est  surtout  dans  les 
contrées  extra-tropicales  de  l'hémisphère  septentrional 
qu'elles  abondent. 

Caractères  db  la  Famille. 

Herbes,  ou  arbustes^  ou  arbrisseaux.  Tige  et  rameaux 
cylindriques,  ou  anguleux  et  sillonnés,  noueux,  articulés, 
volubiles  chez  certaines  espèces,  en  général  feuilles. 

Feuilles  alternes,  ou  très-rarement  opposées,  simples, 
indivisées  (le  plus  souvent  très-entières),  pétiolées  (ra- 
rement sessiles  ),  le  plus  souvent  penninervées,  en  gé- 
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néral  accompagnées  d*une  gaîne-stipulaire  oppositifo- 
liée,  close,  adnée  inférieurement  ou  dans  toute  sa 
longueur  aux  bords  ou  à  la  surface  supérieure  du  pé- 
tiole (  quelquefois  en  outre  à  la  tige),  membranacée,  ou 
coriace,  ou  herbacée,  souvent  fimbriée  au  sommet;  pé- 
tiole à  basé  épaissie,  plus  ou  moins  dilatée,  complète* 
ment  ou^  incomplètement  embrassante  (  en  général  en- 
gainante lorsqu'il  n'y  a  pas  de  stipule  ).  Vernation  invo- 
•lutive. 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  par  avortement  uni- 
sexuelles,  axillaires,  ou  terminales,  disposées  en  pani- 
çule,  ou  en  grappe,  ou  en  épi,  ou  eh  cyme,  ou  en  ca- 
pitule, quelquefois  accompagnées  (  soit  chacune,  soit 
par  fascicules)  d'un  involucre  cyathifbrme  ou  tubuleux 
et  simulant  un  calice  extérieur;  pédicelles  nus,  ou  plus 
souvent  bractéolés  à  la  base,  ordinairement  articulés  au 
périanihe;  bractées  i-ou  pluri-ilores ,  le  plus  souvent 
semblables  aux  gaines-stipulaires. 

Périanthe  herbacé,  ou  pétaloïde  (blanchâtre,  ou 
rose,  ou  rarement  d'un  pourpre  foncé),  inadhérent, 
marcescent,  ou  accrescent,  ou  rarement  non-persistant, 
3 -à  6-  parti,  ou  rarement  tubuleux  et  3-à  6-fide  ;  lobes 
ou  segipents  imbriqués  en  préfloraison,  soit  i -sériés 
et  égaux,  soit  2-sériés  et  souvent  inégaux  (les  intérieurs 
ordinairement  plus  grandis). 

Disque  lamellaire  ou  annulaire^  tapissant  le  fond  du 
périanihe,  en  général  peu  apparent. 

E famines  jinsérées  au  bord  du  disque,  en  nombre 
défini  (soit  géminées  ou  ternées  devant  chacun  des  seg* 
ments  externes  du  périanthe,  et  solitaires  dcrvant  chacun 
des  segments  internes  î  soit  toutes  inséreDS  devant  les 
segments  externes;  soit  solitaires  devant  tous  les  seg- 
ments, ou  rarement  interposées).  Filets  filiformes  ou 
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subulés,  libres,  ou  rarement  monadelphes  par  la  base, 
inclus,  ou  saillants.  Anthères  introrses,  ou  déhiscentes 
latéralement,  soit  médifixes  et  versatiles,  soit  (moins  sou- 
vent) dressées  et  basifixes,  2-thèques;  bourses  conti- 
guës,  souvent  disjointes  aux  a  bouts,  s'ouvrant  chacune 
par  une  fente  longitudinale. 

Pistil:  Ovaire  inadhérent  (rarement  adhérent  vers  sa 
base),  2-à  4~s^l69  i-loculaire,  i-ovulé,  ordinairement 
trigone,  moins  souvent  lenticulaire,  rarement  4'gone.' 
Ovule  orthotrope,  dressé,  sessile  au  fond  de  la  loge;  par 
exception  l'ovule  est  renversé  à  l'époque  de  la  floraison, 
et  Attaché  sur  un  funicule  partant  du  fond  de  la  loge. 
Styles  en  général  distincts  dès  leur  base,  en  même  nom- 
bre que  les  angles  de  l'ovaire,  terminés  chacun  par  un 
stigmate  discoïde^  ou  capitellé,  ou  plumeux. 

Péricarpe  lenticulaire  outrièdre  (par  exception  té- 
traèdre), nucamentacé,  ou  utriculaire,  i -sperme,  sou- 
vent recouvert  par  le  périanthe  amplifié  (ou  quelque- 
fois devenu  charnu);  angles  souvent  marginés  ou 
ailés. 

Graine  adhérente  ou  inadhérente,  dressée,  en  géné- 
ral sessile;  tégument  mince,  souvent  confondu  avec 
le  péricarpe;  hile  et  chalaze  basilaires,  confluents. 
Périsperme  farineux,  ou  moins  souvent  corné.  Em- 
bryon rectiligne,  ou  plus  ou  moins  arqué,  axile,  ou  excen- 
trique, ou  périphérique,  antitrope,  en  général  aussi 
long  que  le  périsperme  ;  cotylédons  larges  ou  étroits, 
en  général  minces,  contigus,  ou  séparés  l'un  de  l'autre 
par  le  périsperme,  plans,  ou  convolutés.  Radicule  plus 
ou  moins  allongée,  supère. 

Cette  famille  renferme  les  genres  suivants  : 
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pe  TRIBU.  Les  ériogonées.  ^  eriogonem 

Benih  (i). 

Fleurs  recouvertes  [soit  chacune  séparément^  soit  plu- 
sieurs ensemble  )  (Vun  involucre  cyathiforme,  ou  tU' 
buleux^  OU  [par  exception)  diphylle.  Feuilles  [alter- 
nes ^  ou  JhsciculéeSy  ou  opposées)  non^-stipulees. 

Pterostegia  Fisch.  et  Mey.  —  Mùcronea  Benth.  — 
Chorizanthe  R.  Br. —  Eriogonum  Michx.  (Espinoza 
Lag.) 

II«  TRIBU.  LES  POLYGONÉES-VRAIES.  —  POLY- 

GOISEE  Benlli. 

Fleurs  point  inuolucrées.  Feuilles  alternes^  en  général 
accompagnées  d*une  gaîne-stipulaire. 

Oxyria  Hill.  (  Donia  R.  Br.)  —  Emex  Nect.  (Gentro 
podium Burch.)  —  RumexISvavL.  (Acetosa  et  Lapathum 
Tourn.  Rumastra  Campder.  ) — Rheum  Linn.  (Rhabar- 
barum  Tourn.  )  —  Kœnigia  Linn.  —  Atraphaxis  Linn. 
—  Tragopyrum  Bieberst.  ^-^  Polygonella  Michx.  (Lyo- 
neila  Rafin.)»—/'o/;r^o/ti£m  Tourn.  (Centinodia  Bauh. 
Avicularia  Meisn.  )  —  Aconogonum  Meisn.  —  Cepha- 
lophilon  Meisn.  (  Didjmocephalon  et  Corymbocepha- 
Ion  Meisn,)''^Echinocaulon  Meisn.— Per.y/carta  Tourn. 
(  Artenoron  Rafin.  Towara  Adans.  Amblyogonum 
Meisn.  Lagunea  Lour.)  —  Bistorta  Tourn.  — .  Tiniaria 
Meisn.  (Heixine  Linn.  )  —  Fagopyrum  Tourn.  —  Oxy- 
gonum  Burch.—  Calligonum  linn.  —  Calliphysa  Fisch* 
et  Mey.  —  Pterococcus  Pallas.  (  Pallasia  linn.  )  —  Coc^ 


{k)  M.  Reichenbach  (Syst.Nat.  p.  4 74  )  comprend  cette  tribu  dani 
les  Nycta^inëes. 
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colobck  Jaç(j.  —  Ceratogonum  Meisn,  -^  Podoptérus 
Humb.  et  Bonpl.—  Triplarls  Linn.  (  Blochmannia  Rei- 
chenb.  )  —  Brunnichia  Banks.  —  Antigonon  Endl. 

Genre  OXYRIE.  —  Osyria  Hill. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périai^the  herbacé,  accrescent, 
4*parti  :  segments  bisériés  t  les  2  intérieurs  plus  larges. 
Etamines  6,  géminées  devant  les  segments  extérieurs ,  so- 
litaires devant  les  segments  intérieurs  ;  filets  courts  ;  an- 
thères oblongues,  basifixes,  introrses,  échancrées  aux  2 
bouts,  versatiles.  Stigmates  2,  subsessiles,  pénicilliformes. 
Nucule  lenticulaire,  chartacée,  plus  grande  que  le  pé- 
rianthe,  bordée  d'une  large  ^le  membraneuse.  Graine 
adhérente ,  à  périsperme  farineux.  Embryon  rectiligne , 
jixile  :  cotylédons  plans ,  sublinéaires ,  contigus  ;  radi- 
cule allongée.  (  Nées  jun.  Gen,  Plant,  fasc.  VIII.  )  — 
Herbe  vivace.  Feuilles  toutes  radicales,  longuement  pé- 
tiolées,  subréniformes  ;  gaine  -  stipulaire  membranacée, 
fendue  presque  jusqu'à  la  base,  acuminée.  Hampes  sim- 
ples, ou  paniculées  au  sommet,  garnies  à  la  base  de 
chaque  ramulef  d'une  gaine  courte,  tronquée,  membra- 
nacée ;  pédicelles  capillaires ,  articulés ,  pendants ,  demi- 
verticillés,  disposés  en  grappes  simples  ou  rameuses,  inter- 
r4)mpues:  demi-verticilles  alternes,  1-bractéolés.  Fleurs 
petites  :  les  segments  intérieurs  du  périanthe  rougeà- 
tr«a  fiprès  b  floraisoti. 

OxYRiE  A  FEUILLES  RENIF0RME8. — Oxyuareniformis  Hook. 
Plof .  Scot.  —  Oxjria  digyna  Gampd.  — ^  Rumex  digynus 
Linn.  — Eogl-  Bot.  tab.  910.  —  Flor.  Dan.  tab.  11.  —  Rheum 
^'^num  Wahleob.  Flor.  I^app.  tab..  9.  "^  Lapatkum  digy^ 
num  Lamk.  *^  Donia  sapida  R.  Br.  -^  Racine  pivotante,  po- 
lyoephale;  sûuûbas  écailleuses.  Feuilios  glabres  de  même  que 
toute  la  plante,  echancrëes,  subsinuolées,  larges  d'environ 6  li- 
gnes. Hampes  dressées,  grêles,  à  rëpO(]i\e  de  la  ^or^ison  li^tites 
de  3  à  6  pouces,  finalement  hautes  de  1  pied.  Périanthe  ^  s^- 
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ments  extérieurs  divergents ^  lancéolés;  segments  intérieurs 
obovaies^  obtus,  dressés.  —  Cette  plante  croît  dans  les  régions 
arctiques  et  dans  les  Alpes  ;  ses  feuilles  et  ses  tiges  ont  la  saveur 
de  l'Oseille  :  elle  remplace  celle-ci  cbezles  habitants  du  Nord. 

Genre  RUMEX.  -^  JHumex  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  unisexuelles,  ou  polygames. 
Pérîanthe6-parti,  persistant  ;  segments  2-sérié8  :  les  3  ex- 
térieurs herbacés,  confluents  vers  leur  base,  étroits,  plus 
courts  ;  les  3  intérieurs  plus  larges ,  colorés  ou  submem- 
branacés ,  distincts  dès  leur  b^sç ,  drçsfé^i  accrescents, 
après  la  floraison  conniyents  valvairement,  souvent  munis 
vers  leur  base  d'un  tubercule  osseux,  pennatifides  ou  den- 
tés chez  beaucoup  d'espèces.  Etamiues  (nulles  dans  les 
fleurs  femelles)  6,  insérées  2  à  2  à  la  base  des  segments 
externes;  filets  courts,  filiformes;  anthères  oblongues, 
basifixes,  dressées,  échancrées  aux  2  bouts,  latéralement 
déhiscentes.  Pistil  nul  dans  les  fleurs  mâles.  Ovaire  trié- 
dre,  3-style.  Styles  filiformes,  réfléchis.  Stigmates  péni- 
cilliformes.  Nucule  coriace  ou  crustacée,  trièdre,  aptère, 
recouverte  par  les  3  segments  intérieurs  du  périanthe. 
Graine  adhérente ,  à  périsperme  farineux.  Embryon  laté- 
ral, légèrement  arqué  j  cotylédons  étroits,  plans,  conti- 
gus  ;  radicule  allongée.  —  Herbes  annuelles  ou  vivaces  ; 
quelques  espèces  sont  frutescentes  ou  suffrutescentes  ; 
parties  vertes  le  plus  soiiyent  plus  ou  moins  acide$.  Feuil- 
les pétiolées,  alternes,  très-entières,  qu  subdenticulées, 
à  base  le  plus  souvent  soit  cordiforme,  $oit  sagittiforme 
ou  hastiforme;  gaine -stipulaîre  membranacée,  plus  ou 
moins  profondément  fendue,  adirée  inférieurement  au 
pétiole.  Grappes  terminales  ou  axillaires  et  terminales, 
souvent  paniculées,  articulées  ;  articles  nxunis  d'une  feuille 
stipulée,  ou  seulement  d'une  gaîne-stipulaire  ;  pédicelles 
yerticillés  ou  subverticiUés  aux  articulations,  pendants,  ou 
rcclinés,  souvent  très-serrés  :  les  florifères  filiforme^  ou 
capillaires  ;  les  fructifères  souvent  épai^mis  w  sommet. 
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5ofw-^«fire  LÀPATHUM  Tourn.  (  Yalgairement  Pa^t^fiee.) 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  polygames.  Périanthe-fructi- 
fère  à  segments  intérieurs  point  scarieuz  (ordinairement 
subcoriaces),  souvent  pennatifides  ou  dentés,  ordinaire^ 
ment  calleux  à  leur  base.  Stigmates  multifides.  Yerti- 
cilles  multiflores  ;  pédicelles  2-à  ô-sériés.  Feuilles  (  peu 
ou  point  acides,  de  même  que  les  autres  parties  herba- 
cées) penninervées,  à  base  inauriculée  (  ordinairement 
cordiforme). 

a)  Segmenté  intérieurt  du  périanthe  point  calleux  ni  dentés» 

RuMEx  Rhapontig.  —  Rumex  alpinus  Lion.  —  Ëngl.  Bôt. 
taï).  127.  —  Bhaponticum  Blackw.  Herb.  tab.  262.  — Feuil- 
les-radicales cordiformes-orbiculaires,  obtuses,  rugueuses  :  pé- 
tiole canaliculé  en  dessus.  Grappes  aphylles,  dressées,  disposées 
en  panicule  dense.  Fleurs  polygames«  Segmeots  intérieurs  du 
périan ihe- fructifère  cordifbrmes-orbiculaires,  chartacés,  subden- 
ticulés.  — Plante  vivace,  haute  de  3  à  4  pieds.  Racine  longue, 
grosse,  rameuse,  brunâtre.  Tige  ferme^droite,  cannelée,  glabre^ 
ou  pubéruie,  rameuse;  rameaux  paniculés.  Feuilles  minces, 
glabres,  d'un  vert  foncé  ^  ondulées  aux  bords  :  les  radicales 
grandes,  longuement  pétiolées  ;  les  caulinaires  inférieures  ova- 
les; les  supérieures  lancéolées.  Fleurs  verdâtres.  Pédicelles 
assez  longs,  pendants,  filiformes,  articulés  vers  le  milieu.  — 
Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Bhapontic  commun ,  Pa^ 
tierce  des  Alpes,  Rhubarbe  des  Alpes  et  Rhubarbe  des  moi» 
nés,  croît  dans  les  Alpes  et  les  Pyrénées  -,  elle  fleurit  en  été.  Sa 
racine  est  amère,  tonique  et  légèrement  purgative;  on  peut  l'em- 
ployer aux  mêmes  usages  médicaux  que  la  Rhubarbe,  en  la 
donnant  toutefois  à  plus  forte  dose. 

b)  Segmente  interne»  du  périanthe^fruetifère  ealleu»  d  la  bote,  trèsr 

entière,  ou  tubdentieulée, 

RuMEX  Patience.  —  Rumex  Patientia  Linn.  —  Patientfa 
Blackw.  Herb.  tab.  48g.  —  Feuilles  acuminées  :  les  inférieures 
ovales*lancéolées  ;  les  supérieures  oblongues-lancéolées  ou  lan- 
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cëolées.  Grappes  aphylles,  à  verticilles  rapprochés..  Segments- 
internes  du  périanthe  cordiformes-orbiculaires,  très-entiers, 
subcoriacesi  à  callus  allongé  (très-apparent  sur  l'un  des  seg- 
ments, peu  apparent  sur  les  a  autres).  — Plante  yiyace  , 
h^ute  de  3  à  4  pieds.  Racine  rameuse,  pivotante.  Tige  grêle, 
cannelée^  rameuse  vers  le  haut,  dressée,  souvent  rougeâtre. 
Feuilles  molles^  d'un  vert  clair  :  les  supérieures  étroites,  cour- 
tement  pétiolées.  Fleurs  verdâtres.  Pédicelles  fins,  pendants^ 
épaissis  au  sommet,  articulés  à  la  base.  -*  Cette  espèce,  nommée 
vulgairement  Patience^  Patience  commune,  Parelle,  Epinard 
sauvage,  et  Epinard  imm>ortel,  croît  dans  l'Europe  méridio- 
nale.  On  la  cultive  comme  plante  potagère  ;  ses  jeunes  feuilles 
peuvent  être  substituées  aux  Épinards.  La  racine  est  amère  et 
astringente  ;  elle  possède  des  propriétés  toniques  et  dépurati- 
ves  'y  sa  décoction  s'emploie  fréquemment  contre  les  maladies 
cutanées. 

RuMEX  CRÉPU.  —  Rumex  crispus  Linn.  —  ËngL  Bot. 
tab.  1998.  —  Flor.  Dan.  tab.  i334.—-  Lapathum  crispum 
Lamk.  —  Feuilles  lancéolées,  pointues,  ondulées,  crépues. 
Grappes  apbjUes,  à  verticilles  rapprochés.  Segments  intérieurs 
du  périanûie-fructifère  ovales -orbiculaires,  subcordi formes  a  la 
base,  obtus,  chartacés,  réticulés,  tous  fortement  calleux.  — 
Plante  haute  de  i  '/«  pi^  ^  ^  pieds,  glabre,  ou  pubérule.  Ra- 
cine pivotante,  rameuse,  vivace.  Tige  sillonnée,  anguleuse, 
dressée^  rameuse  en  général  presque  dès  la  base;  rameaux  dres- 
sés. Feuilles  molles,  d'un  vert  foncé,  souvent  pendantes.  Pédi- 
celles filiformes,  allongés,  articulés  au-dessous  du  milieu.  — 
Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Patience  crépue,  Patience 
frisée,  Patience  sauvage,  et  Pareïle  sauvage,  est  commune 
dans  les  prairies,  les  champs  et  les  décombres  ;  elle  fleurit  en 
juin  et  juillet.  Sa  racine  a  les  propriétés  de  celle  de  Tespèce 
précédente  et  s'emploie  aux  mêmes  usages  médicaux. 

Rumex  aquatique.  —  Rumex  HjrdroîapathumEuds.  — 
Rumex  aquaticus  Smith,  Flor.  Bril.  (non  Linn.)  —  Rumex 
maximus  Gmel.  Flor.  Bad.  (non  Schreb.  )  —  Feuilles  lan-, 
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cëolëei^  acunkifiëes^  places,  légëretaieiit  crébelées  et  ondulées 
aux  bords I  pétiole  plan  en  dessus,  demi-cylindrique.  Grap- 
pes aphylleë.  Segtnentsl  intérieurs  du  pe'riantlie-fructifbre  char- 
tacés,  ôvalés  «  triangulaires,  réticulés^  tous  fortement  calleux. 
—  Plante  glabre  on  pubëmie,  vivace,  haute  de  4  ^  6  pieds.  Ra- 
cine grosse,  pitotante,  rameuse.  Tiges  grêles,  dressées ,  angu- 
leuses, cannelées,  rameuses  vers  le  haut.  Feuilles  assez  fermes, 
d'un  yen  un  peu  glauque  :  les  radicales  longues  de  t  7,  pied  à 
n  Vi  pieds  ];  pétiole  de  la  grosseur  d'un  doigt,  profondément  sil- 
lonné en  dessus.  Aameaux  paniculés^  contractés  après  la  florai- 
son. Yerticilles  rapprochés.  Pédicelles  grêles,  épaissis  au  sommet, 
articulée  au-dessous  du  milieu. 

RuHEx  ELANCE.  —  Rumcx  moxijnus  Schreb.  —  Rumex 
acutus  Hartm.  Flor.  Scand.  —  Feuilles  inférieures  oblongues, 
pointues,  à  base  obliquement  ovale  ou  cordiforme;  pétiole  plan 
en  dessus,  marginé  de  chaque  côté  par  une  côte.  Grappes  pani- 
cnlées,  aphyllés.  Segments  intérieurs  du  périanthe-fructifère 
cordiformes,  denticulés  ver^  leur  base,  chartacés,  réticulés,  tous 
fortement  calleux.  —  Plante  ayant  le  même  port  que  l'espèce 
précédente,  et  quelquefois  encore  plus  élancée.  Feuilles  plus 
larges,  d'un  vert  foncé.  Pédicelles  plus  fins.  Périanthe-fructiferé 
plus  grand.  —  Cette  espèce,  ainsi  que  la  précédente,  et  le  vrai 
Rumex  aquaticus  Linn.  (1),  sont  confondues  sous  les  noms 
vulgaires  de  Patience  aquatique^  Oseille  aquatique^  et  Pa- 
relie  des  marais  ;  elles  croissent  dans  les  fossés  aquatiques, 
ainsi  qu'aux  bords  des  étangs  et  des  rivières;  leurs  racines  par- 
ticipent aux  propriétés  médicales  des  autres  Patiences. 


(4)  JjQ  Rumex  aquaticus  L.  (  Smith,  Engl.  Bot.  2104.  —  Blackw* 
âerb.  lab.  490}  se  distingue  facilement  des  2  autres  espèces  avec  les- 
quelles on  a  coutume  de  le  confondre  par  des  feuilles-radicales  cordi- 
formes-oYales^  à  pétinle  profondément  canaliculé  en  dessus ,  ainsi  qne 
par  les  segments  internes  du  périanthe*  lesquels  sont  tous  dépourvus  de 
callosité. 
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Èoui'Smre  ACETOSâ  'fdtticn. 

Fleurs  dioïquesi  ou  polygames-monoïquei.  Périanthe- 
fructifère  à  segments  intérieurs  membranacés,  subdia^ 
phanesy  scarieux,  très-entiers^  en  général  point  calleux* 
Stigmates  multifides.  Feuilles  penninervées  ou  palmati- 
nervées,  succulentes 9  plus  ou  moins  fortement  acides 
(de  même  que  les  autres  parties  herbacées  de  la  plante)^ 
à  base  ordinairement  sagittiforme  ou  hastiforme.  Ver-» 
ticilles  pauciflores. 

a)  Fleuri  dixApi^.  Segmmti  dto  ftfiÊnihe  feint  ùBltefm*  f^H  inttkê. 

RuMEx  Oseille. —  Rumex  ^ce^osa  Linn.—Blackw.  Herb. 

• 

tab.  23o.  —  Engl.  Bot.  tab.  127.  — Jaume  Saint-Hil.  Flor. 
et  Pom.  Franc,  tab.  47 î»»  —  Racine  pivotante.  Feuilles  sagitti- 
formés,  ou  bastiformes-oblongues,  veineuses:  gaîoe-stipulaire 
décliiquetée  au  sommet.  Segments  intérieurs  du  perianthe  cor- 
diformes-orbiculaires,  réticules,  entiers,  munis  à  la  base  d'une 
squamelle  réfléchie;  segments  extérieurs  réfléchis.  —  Plante 
vivace,  haute  de  i  pied  à  2  ';<  pifedsé  Tige  dressée)  cannelée, 
paniculée  et  aphylle  au  sommet,  glabre ,  ou  finement  pubérule. 
Feuilles  d'un  vert  gai  :  les  radicales  obtuses;  les  caulinaires 
pointues;  les  supérieures  sessiles.  Yerticilles  3-à  4-flores,  plus 
ou  moins  distancés,  aphylies.  Pédicelles  articulés  au  milieu, 
rouges  de  même  que  le  perianthe.  FJeurs  tres-petîtes.  —  Cette 
plante,  nommée  vulgairement  Oseille,  Oseille  commune.  Su* 
relie j  et  Vinette^  est  commune  dans  les  prairies  et  les  pâturages 
secs;  on  la  cultive,  comme  l'on  sait,  k  titre  de  plante  potagère; 
elle  fleurit  en  mai  et  juin  ;  ses  feuilles  sont  rafraîchissantes  et 
anliscorbutiques.  Cette  espèce  et  la  suivante  contiennent  beau- 
coup d'oxalate  de  potasse  (  vulgairement  5eZ  d^ Oseille)  :  mais 
ce  sel  se  retire  plus  généralement  de  VOxalis  AcetoseUa  que  de 
rOseiUe. 

b]  PUmn  polypmeê^f^onoïqwM,  BégiMnii  (ft»  péHàMké  ptini  têlhlMé 

Ti§uaiê$»daiUes. 

RuVtX  A  FfiUlLLES   SCtlTSLUFOtlllEâ.  '^  XunUX  SHÊUttUi 
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LinD.  —  Blackw.  Herb.  tab.  5o6.  —  Rumex  glaucus  Jacq.  le. 
Rar.  I,  tab.  67.  '^ Rumex  hastifolius  Bieberst.  —  Lapathum 
scutatum  Lamk.  —  Racine  piyotaDte.  Feuilles  pandurîformesy 
ou  ovales,  ou  triangulaires,  à  base  bastiforme,  ou  sagittiforme, 
ou  cordiforme.  Segments  intérieurs  du  pe'rianthe  cordiformes* 
orbiculaireSy  entiers,  re'ticulés,  inappendiculës  à  leur  base.  — 
Plante  touffue,  glabre.  Racine  longue,  rameuse,  multicaule. 
Tiges  longues  de  Va  pied  à  i  pied,  cylindriques,  finement  can- 
nelées, rameuses,  souvent  rougeâtres.  Feuilles  d'un  vert  |[Iaa- 
que,  de  forme  trës-variable,  en  gênerai  longues  d'environ  18 
lignes  sur  autant  de  large.  Grappes  terminales,  apbylles,  inter- 
rompues ;  verticilles  3-à  5-flores.  Pédicelles  courts,  fins,  articu^ 
lés  au  milieu.  Fleurs  petites,  vferdâtres.  —  Cette  espèce,  con- 
nue sous  les  noms  â!  Oseille  romaine ^  Oseille  ronde,  ou  Petite 
Oseille,  croît  dans  les  localités  rocailleuses  ou  pierreuses;  elle 
fleurit  de  mai  en  juillet;  on  la  cultive  dans  les  potagers,  en  place 
de  V Oseille  commune,  dont  elle  ne  diffère  point  quant  aux 
propriétés. 

Genre  RHUBARBE.  —  Rheum  Linn. 

Fleurs  polygames-monoïques.  Périanthe  subpétaloïde 
(blanchâtre,  ou  rarement  d'un  pourpre  violet),  marcescent, 
6-parti  :  les  3  segments  intérieurs  plus  larges,  apprîmes 
après  la  floraison.  Étamines  9,  géminées  devant  les  seg- 
ments externes,  solitaires  devant  les  segments  internes  ; 
filets  subulés;  anthères  ovales,  versatiles.  Pistil  abortif 
dans  les  fleurs-mâles.  Ovaire  pyramidal,  Sèdre,  3-style 
(accidentellement  4-èdre ,  4-style  ).  Styles  courts,  étalés, 
terminés  chacun  par  un  stigmate  subdiscoïde,  entier.  Nu- 
cule  crustacée,  ovale-trièdre  (accidentellement  tétraèdre), 
obtuse,  beaucoup  plus  grande  que  le  périanthe;  angles 
bordés  d'une  aile  chartacée,  en  général  amincie  et  presque 
diaphane  vers  les  bords.  Graine  adhérente,  à  périsperme 
farineux,  plus  ou  moins  rugueux.  Embryon  rectUigne, 
tantôt  subaxile,  tantôt  excentrique  :  cotylédons  plans , 
contiguS|  aussi  larges  que  le  périsperme,  minces,  ellipti- 
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ques-obloDgs;  radicule  courte.  —  Herbes  vivaces,  en 
général  élancées,  à  rameaux  effilés,  dressés,  striés,  dispo- 
sés en  longue  panicule  pyramidale.  Racine  grosse,  char- 
nue, rameuse,  pivotante,  polycéphale  étant  adulte;  par 
exception  traçante.  Feuilles  indivisées,  ou  rarement  pal- 
matifides,  palmati-nervées,  ordinairement  réniformes  ou 
profondément  cordîformes  à  la  base,  le  plus  souvent  min-^ 
ces  et  molles  :  les  radicales  longuement  pétiolées ,  très- 
amples;  les  caulinaires  (quelquefois  nulles)  alternes^  gra- 
duellement moins  grandes  et  plus  courtement  pétiolées  ; 
les  supérieures  et  les  raméaires  subsessiles  ;  pétiole  ferme, 
gros,  plan  ou  concave  en-dessus;   gaine-stipulaire  sca* 
rieuse,  adhérente  seulement  par  la  base,  ou  inadhérente, 
lâche,  plus  ou  moins  profondément  fendue  du  côté  qui 
regarde  le  pétiole,  point  fimbriée.  Inflorescence  terminale, 
panioulée,  ordinairement  très-rameuse  ;  rameaux  et  ra- 
mules  subverticillés  aux  articulations,  lesquelles  sont 
garnies  chacune  d'une  gaine  semblable  à  celle  des  feuilles  ; 
les  articulations  inférieures  du  rachis  sont  garnies  soit 
d'une  feuille,  soit  seulement  d'une  gaine. -Pédicelles  fili- 
formes ou  capillaires,  inclinés,  subverticillés,  accrescents 
après  la  floraison,,  disposés  en  grappes  simples  ou  rameu- 
ses, en  général  très-denses  à  l'époque  de  la  floraison  ;  pé- 
dicelles-fructifères  pendants,  épaissis  au  sommet;  verti- 
cilles  1-bractéolés  à  la  base.  Fleurs  petites,  innombrables. 
Ce  genre  appartient  aux  contrées  extra>tropicales  de 
l'Asie  :  presque  toutes  les  espèces  croissent  sur  les  plateaux 
^  et  les  nciontagnes  de  l'Asie  centrale.  Les  racines  des  Rhu- 
barbes  constituent,  çpmme  l'on  sait,  un  médicament  pré- 
cieux et  d'un  emploi  très-répandu  ;  ces  racines,  remar- 
quables en  général  par  la  grosseur  qu'elles  acquièrent 
avec  l'âge ,  ont  une  saveur  fort  désagréable,  amère  et  as- 
tringente ;  elles  jouissent  de  propriétés  à  la  fois  toniques 
et  purgatives.  £n  raison  de  ces  propriétés  médicales,  plu- 
sieurs espèces  sont  devenues  l'objet  d'une  culture  assez 
importante,  tant  en  France  que  dans  d'autres  pays  de 

BOTANIQUE.       PIIAN.   T.    X.  34 
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l'Europe  ;  cette  culture  n'offre  aucune  difficulté,  et  les  ra- 
cines qui  en  proviennent  peuvent  rivaliser  en  tout  point 
avec  celles  d'Asie,  si  ce  n'est  qu'il  faut  les  administrer  à 
plus  forte  dose.  Les  Rhubarbes  sont  en  outre  intéressan--> 
tes  comme  plantes  potagères  t  leurs  feuilles  et  autres  par- 
ties herbacées,  mais  surtout  leurs  jeunes  tiges  et  pétioles^ 
ont  une  saveur  acide,  et  peuvent  servir  aux  mêmes  usages 
que  l'Oseille. 

A .    Particules  suhpjramidales,  très^rameuses  ;  grappes  en 
général  courtes.  Fleurs  d'un  brun  jaunâtre, 

a)  Tiges,  rameaux,  pétioles  et  feuilles  point  verruqueuœ.  Ailes  des  nu^ 
cules  réticulées ,  à  rebord  su>bdiaphane,  limité  du  côté  intérieur  pmr 
une  veine  filiforme,  arquée  conformément  au  bord.  Périsperme  Ugi» 
rement  rugueux, 

Rhubarb£  palmée.  —  Rheum  palmatum  Lion.  -—  Blackw. 
Herb.  tab.  600.  -^  Ghaumet.  Flore  Médic.  6,  tab.  297.  -— 
Feuilles  palmatiûdes,  pubërules,  un  peu  scabres,  subcordifor- 
mes  à  la  base  :  serments  sinués-pennatifides,  acuminës  de  même 
que  les  lobes  ;  pétiole  subcylindrique ,  légèrement  concave  en 
dessus,  à  bords  arrondis.  —  Plante  haute  de  3  à  4  pieds.  Racine 
grosse,  jaune  en  dedans  et  à  la  surface,  atteignant  la  grosseur  du 
bras  d'un  homme.  Tiges  glabres,  rameuses  vers  le  haut  ;  rameaux 
paniculés.  Feuilles  molles,  opaques,  d'un  vert  foncé  en  dessus, 
blanchâtres  en  dessous  :  les  radicales  larges  de  i  pied  à  2  pieds; 
pétiole  rougeâtre  ;  gaîne-stipulaire  ample,  obtuse,  fendue  pres- 
que jusqu'à  la  base.  Panicule  générale  très-ample.  Rameaux  et 
ramules  presque  dressés.  Nucnles  longues  de  4  lignes,  larges  4r 
3  lignes  (7  compris  les  ailes,  lesquelles  sont  plus  larges  que 
l'amande,  d'un  brun  clair),  d'un  brun  noirâtre  à  la  maturité, 
rougeâtres  avant  la  maturité.  —  Cette  espèce,  nommée  vulgai- 
rement Rhubarbe  des  boutiques.  Rhubarbe  officinale,  et  Rhu- 
barbe de  Chine j  croît  dans  la  Boukharie,  la  Mongolie,  et  les 
provinces  septentrionales  de  la  Chine  ;  parmi  les  Rhubarbes  cul- 
tivées en  Europe,  c'est  celle  à  laquelle  on  donne  la  préférence 
pour  l'emploi  médical;  mais  quant  aux  racines  qu'on  exporte 
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d'Asie^  et  qui  se  trouTent  dans  le  commerce  sous  le  nom  de 
Rhubarbe  de  Chine,  elles  proviennent,  sinon  toutes,  du  moins 
en  partie,  d'autres  espèces  congénères. 

RHtJBÂRBE  COMPACTE.  — >  Rhcum  compactum  Linn,  —  Mill. 
le.  'Xj  tab.  21 8.  —  Feuilles  fermes,  luisantes  en  dessus,  sub- 
cordiformes,  très-obtuses,  légèrement  sinuëes-lobëek,  glabres, 
cartilagineuses  et  denticulëes  aux  bords  ^  lobes  arrondis.  Grap- 
pes nutantes. .—  Plante  haute  de  4  ^  ^  pieds.  Racine  grosse, 
jaune  à  TinteVieur.  Tiges  glabres,  cannelées,  rameuses  vers  le 
sommet.  Feuilles  radicales  amples.  —  Celte  espèce  croit  dans 
les  mêmes  contrées  que  la  précédente.  On  la  cultive  pour  l'em- 
ploi médical. 

Rhubarbe  a  feuilles  ondulées. — Rheum  undulatum  Linn. 

—  Feuilles  cordiformes,  obtuses,  molles,  pubescentes,  ondulées, 
crépues  aux  bords  :  pétiole  semi- cylindrique,  plan  en  dessus,  à 
l)ords  tranchants.  —  Plante  haute  de  3  a  5  pieds.  Racine  d'un 
jaune  foncé  en  dedans,  brune  à  la  surface.  Tiges  fortes,  angu- 
leuses, rameuses,  rougeâtres,  ou  jaunâtres.  Feuilles  minces, 
opaques,  d'un  vert  un  peu  glauque  :  les  inférieures  à  lame  lon- 
gue de  I  pied  à  3  pieds  ;  pétiole  gros,  strié  en  dessous,  souvent 
rougeâtre.  Panicules  grêles,  allongées,  un  peu  lâches,  distancées^ 
dressées  de  même  que  leurs  ramifications.  Nucules  longues  de  3 
à  4  lignes,  d'un  brun  noirâtre  :  ailes  d'un  brun  pâle.  —  Yui- 
gairement  Rhubarbe  de  Mosœyie.  Habite  la  Sibérie  méridio- 
nale et  les  plateaux  de  l'Asie  centrale;  cultivée  comme  plante 
médicinale  et  dans  les  potagers  ;  ses  racines  sont  moins  estimées 
que  celles  de  la  Rhubarbe  palmée. 

Rhubarbe  Rhapontig.  —  Reum  rhaponticum  Linn,  — 
Sabb.  Hort.Rom.  i,  ub.  34.— Ghaum.Flor.  Méd.  6,tab.  aQÔ. 

—  Feuilles  cordiformes,  ou  cprdiformes-orbiculaires,  obtuses, 
légèrement  ondulées,  molles,  glabres  en  dessus,  pubérules  en 
dessous  (  du  moins  aux  veines  et  aux  nervures  )  :  pétiole  semi- 
cylindrique,  sillonné  en  dessous,  plan  en  dessus,  à.  bords  arron- 
dis. Panicttles  à  grappes  diffuses.  ^  Plante  ayant  le  même  port 
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que  l'espèce  précédente.  Feuilles  amples,  opaques ,  d'un  vert 
fonce'.  Racine  rougeâtre  en  dehors,  jaune  en  dedans.  Panicules 
denses,  dressées.  Nucules  longues  de  3  à  4  lignes,  d'un  brun 
noirâtre,  à  ailes  d'un  brun  clair,  plus  e'troites  que  l'amande.  — 
Cette  espèce,  nommée  vulgairement  Rhapontic,  Rhubarbe  an'" 
glaise  j  et  Rhubarbe  pontiquef  croît  dans  la  Sibérie  méridionale 
et  dans  l'Asie  centrale  ;  on  substitue  quelquefois  ses  racines  à 
celles  de  ses  congénères,  mais  elle  est  beaucoup  moins  efficace;, 
et  d'une  saveur  un  peu  douceâtre  5  en  Asie,  on  l'emploie  à  tein- 
dre les  cuirs  en  jaune. 

b)  Tige,  rameiMX,  pitiohet  lame  des  feuilles  verruqueux,  teabres, 
Àilei  des  nueules  point  réticulées,  obscurément  veinées,  entih'ement 
opaques.  Périsperme  fortement  rugueuse,  recouvert  d'une  croûte  rouge 
( pulpeuse  avant  la  maturité)» 

Rhubarbe  Ribes.  —  Rheum  Ribes  Linn.  —  Dill.  Hort. 
£ltb.  tab.  i58,  fîg.  192.  —  Desfont,  in  Annal,  du  Mus.  2, 
tab.  49*  —  Plante  haute  de  3  à  4  pieds.  Racines  grosses,  très- 
longues.  Tiges  fortes,  striées,  peu  rameuses.  Feuilles  fermes, 
opaques,  d'un  vert  gai,  cunéiformes- orbiculaires,  très-obtuses, 
rugueuses,  ondulées  et  crépues  aux  bords  :  les  radicales  larges 
de  I  pied  à  3  pieds  ^  pétiole  semi-cylindrique,  plan  en  dessus, 
strié  en  dessous,  à  bords  arrondis.  Nucules  d'un  brun  roux, 
larges  de  4  à  5  lignes.  —  Cette  espèce  croit  au  Liban,  ainsi  que 
dans  l'Asie  Mineure  et  en  Perse;  les  habitants  de  ces  contrées 
l'appellent  Ribès,  et  la  cultivent  dans  les  jardins  ;  ses  jeunes  tiges 
et  pétioles  sont  d'une  acidité  agréable  :  on  les  emploie  à  toutes 
sortes  d'usages  alimentaires,  ainsi  que  dans  la  préparation  des 
sorbets  et  autres  boissons  rafraîchissantes.  Les  racines  delà  plante 
passent  aussi  pour  apéritives  et  rafraîchissantes, 

B.  Panicules  grêles^  lâches^  composées  de  grappes  simples* 

Fleurs  d^un  pourpre  violeU 

Rhubarbe  australe.  —  Rheum  australe  Don,  Prodr.  Flor. 
Népal.  —  Sweel,  Brit.  Flow.  Gard.  tab.  269.  —  Rheum 
Emodi  Wallich Bot.  Mag.  tab.  35o8.  —  Plante  finement 
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pubërule,  haute  de  3  à  5  pieds.  Tige  grêle,  rameuse,  souvent 
rougeâtre  ;  rameaux  dressés,  simples,  disposés  en  panicule  très- 
allongéé.  Feuilles  molles,  minces,  opaques,  d'un  vert  foncé,  ob- 
tuses, cordiformes,  légèrement  ondulées  aux  bords,  rugueuses  : 
les  inférieures  longues  de  i  pied  à  a  pieds.  Grappes  denses, 
spiciformes.  Fleurs  très- petites.  Nucules  d'un  brun  roux,  ru- 
gueuses, longues  de  3  lignes,  sur  autant  de  large  (y  compris  les 
ailes,  qui  sont  opaques,  fermes,  plus  étroites  que  l'amande J.  — 
Cette  espèce  croît  dans  FHimalaya  ;  on  la  cultive  depuis  quel- 
ques années  seulement  en  Europe  ;  il  paraît  que  ses  racines  ne 
le  cèdent  pas  à  celles  de  la  Rhubarbe  palmée^  quant  aux  proprié- 
tés médicales. 

Genre  ATRAPHAXIS.  —  Atraphaxis  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  coloré,  persistant, 
4-parti  ;  segments  2-8ériés  :  les  2  intérieurs  plus  grands , 
accrescents,  connivents  après  la  floraison.  Étamines  6,  gé- 
minées devant  les  segments  externes,  solitaires  devant  les 
segments  internes.  Filets  subulés,  épaissis  à  la  base.  An- 
thères suborbiculaires,  médifixes,  versatiles.  Ovaire  com- 
primé, immarginé.  Styles  2,  très-courts.  Stigmates  capi- 
telles.  Nucule  lenticulaire,  subcoriace,  recouverte  par  les 
segments  internes  du  périanthe.  Graine  à  péi;isperme  fa- 
rineux. Embryon  latéral ,  un  peu  courbé  :   cotylédons 
plans,  elliptiques  ;  radicule  allongée.  —  Arbrisseaux  très- 
rameux.  Ramules  souvent  spinescents.  Feuilles  petites^ 
alternes,  ou  fasciculées  par  Favortement  des  ramules,  co- 
riaces, persistantes,  très-entières,  rétrécies  en  court  pé- 
tiole articulé  au-dessus  de  sa  base  ;  gaîne-stipulaire  mem- 
branacéë,   scarieuse,  petite,  adnée  inférieurement  aux 
bords  du  pétiole,  bifide  (finalement  2-partie  du  côté  op- 
posé à  la  feuille).  Pédicelles  axillaires  (  soit  immédiate- 
ment aux  aisselles  des  anciennes  feuilles,  soit  sui:  de  courts 
ramules  naissant  aux  aisselles  de  ces  feuilles),  fascicules, 
filiforme  y  inclinés,  articulés  vers  leur  milieu.  Périanthe 
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finement  réticulé,  rose,  finalement  subscarieux  :  les  2  seg* 
ments  extérieurs  réfléchis  après  la  floraison. 

Atrafhaxis  épineux.  — Atraphaxis  spinosa  Linn. —  Dill. 
Ellh.  tab.  4o,  fig.  47-  —  L'He'ril.  Stirp.  tab.  14.  —  Arbris- 
seau de  a  à  3  pieds.  Rameaux  et  ramules  flexueux,  diyariqués, 
stries.  Bamules  tantôt  mutiques,  tantôt  spiDcscents.  Feuilles  lon- 
gues de  2  à  5  lignes,  d'uu  vert  glauque,  réticulées,  ovales,  ou 
oboYàles,  ou  elliptiques,  ou  sublaocéoléeS)  acuminulées.  Fasci- 
cules 3-à  8- flores,  disposés  en  grappes  lâcRes,  fcuillées,  plus  ou 
moins  allongées }  pédicelles  longs  de  3  à  4  ligiies.  Périanthe- 
fructifère  à  segments  intérieurs  cordiforroes-orbiculaires,  larges 
de  3  lignes.  Nucule  ovale,  acumince,  à  peine  plus  courte  que  le 
périantbe,  mais  1  fois  moins  large.  —  Cette  espcce,  indigène 
d'Orient,  se  cultive  comme  arbrisseau  d'ornement. 

Genre  RENOUÉE.  —  Polygonum  Tourn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  profondément  5-fide, 
coloré,  persistant,  peu  accresceut  ;  segments  presque  égaux . 
Etamines  8  (dont  5  interposées),  ou  moins  souvent  5  ou  6  ; 
filets  subulés.  Anthères  ovales,  médiBxes,  versatiles,  in- 
trorses  :  bourses  disjointes.  Point  de  glandules.  Ovaire 
trigone.  Styles  3,  courts.  Stigmates  subglobuleux.  Nucule 
trièdre,  crustacée,  recouverte  par  le  périanthe.  Graine  à 
périsperme  corné.  Embryon  unilatéral,  légèrement  arqué; 

cotylédons  plans,  contigus,  étroits;  radicule  allongée.  

Herbes  ou  sous-arbrisseaux.  Feuilles  sessiles  ou  courte- 
ment  pétiolées,  alternes ^  très-entières;  gaine-stipulaire 
membranacée,  scarieuse,  2-partie,  fimbriée.  Fleurs  soli- 
taires ou  fasciculées^  axillaires;  ou  en  grappes  terminales, 
petites. 

liENOcnsE  DES  OISE4UX.  —  Polygonum  aviculare  Linn.  — 
Blakvr.  Herb.  tab.  3i5.— Flor.  Dan.  tab.  8o3.  —  Plante  an- 
nuelle, glabre,  Untot  diffuse  on  décombante,  tantôt  dressée. 
Tige  en  général  très-ramense.  Feuilles  plus  ou  moins  rappro- 
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chëes,  courtement  pëtiolées,  linéaires,  ou  lancéolées,  ou  oblon* 
gueSy  ou  elliptiques,  ou  ovales,  obtuses^  ou  peu  pointues,  vei- 
neuses, planes,  scabres  aux  bords,  d'un  vert  glauque;  gaî- 
ne-pétiolaire  striée,  diaphane,  d'un  blanc  argenté^  à  segments 
ovales-lancéolés,  acuminés.  Fleurs  axillaires  (tout  le  long  dés 
rameaux  et  ramules),  géminées,  ou  ternées,  ou  quaternées.  Pé- 
rianthe  panaché  de  vert  et  de  rose,  après  la  floraison  ventru  et 
trigone;  segments  suboblbngs,  obtus.  Nucules  finement  rugueu- 
ses, à  peine  luisantes.  —  Cette  plante,  nommée  yalgairement 
Renouée  y  Traînasse ,  et  Ceniinode ,  est  commune  dans  les 
champs,  les  décombres  et  autres  localités  découvertes  ^  elle  fleu- 
rit pendant  tout  l'été.  Sa  racine,  sa  tige  et  ses  feuilles  s'em- 
ployaient jadis  à  titre  de  remède,  astringent;  les  graines  passent 
pour  émétiques  et  purgatives. 

Genre  PERSICAIRE.   -  Persicaria  Tourn. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  profondément  5-fide, 
.coloré,  persistant,  peu  acci  escent  ;  segments  p/esque  égaux. 
Étamines  soit  6  à  8  (  dont  ô  interposées  ) ,  soit  5  (toutes  in- 
terposées )  ;  point  de  glandeii  entre  les  filets  interposés  ; 
filets  subulés;  anthères  ovales,  médifixes,  versatiles,  in- 
trorses  :  bourses  disjointes.  Ovaire  comprimé  ou  trigone, 
1-style.  Style  2-ou  3-furqué  :  chaque  branche  terminée 
par  un  stigmate  cje^pitellé.  Nucule,  letfliculaire  ou  trièdre, 
crustacée,  recouverte  par  le  périanuie.  Graine  à  périsperme 
corné  ;  embryoQ  unilatéral^  un  peu-  arqué  t  cotylédons 
étroits,  plans,  contigUs  ;  radicule  allongée.  —  Herbes  an- 
nuelles, ou  rarement  vivaces.  Feuilles  alternes,  très-en« 
tiéres  ;  gaîne^stipulaire  tronquée,  submemhranacée,  striée, 
fimbriolée  au  bord^  adnée  inférieurement  au  bord  du  pé- 
tiole. Grappes  solitaires  ou  gémil^ées,  terminales,  com* 
posées  de  fascicules  .pauci-flores  ou  muhijQores  :  chaque 
fÎE^cieule  accompagné  d'une  gaine  semblable  aux  gaines- 
stipulaires. 
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a)  Fleurt  ordinairement  6-andref,  à  ttyle  ^-furquê. 

'   Persigaibe  acre.  — Persicaria  Hfdropiper  Lîdii.  {suh  Po' 
fygono.)  —  Flor.  Dan.  tab.  1576.  — Bull.  Herb.  tab.  127. 
—  ReicLenb.  le.  Plant.  Crû.  fig.  687.  —  Grappes!  âches, 
grêles,  spiciformeSy  nutantes,  interrompues  à  la  base.  Fleurs 
hexandres,  ponctuées  de  glandules.  Feuilles  lancéolées,  ou  lan- 
céolées-elliptiques, oulancéolée&^linéaires;  gaîne-stipulaire  pres- 
que glabre,  à  bord  courtement  cilié.  —  Plante  annuelle.  Tige 
tantôt  dressée,  tantôt  décombante,  simple  ou  rameuse,  souvent 
rouge. -Feuilles  luisantes,  d'un  vert  foncé,  plus  ou  moins  ondu- 
lées,   souvent  marbrées  d'une  tache  noire.  Gaînes-bractéales 
plus  courtes  que  les  fleurs,  peu  ou  point  ciliées.  Fleurs  panachées 
de  vert  et  de  rose  (ou  de  blanc),  petites,  ordinairement  4-fides. 
Nucules  tantôt  lenticulaires,  tantôt  trièdres,  finement  chagri- 
nées, point  luisantes.  —  Cette  plante^  nommée  vulgairement 
Poivre  à'eaUy  Piment  d'eau.  Curage,  et  Persicaire  dcrey  est 
commune  aux  bords  des  fossés  aquatiques,  des  ruisseaux  et  des 
rivières;  elle  fleurit  durant  tout  Tété  ;  toutes  ses  parties,  a  l'état 
frais^  ont  une  saveur  acre  et  caustique  ;  on  l'emploie  comme 
épispastique  et  comme  détersif  ;  sa  décoction  jouit  de  propriétés 
apéritives,  diurétiques  et  vermifuges. 

Persicaire  tinctoriale.  —  Persicaria  tinctoria  Loureiro, 
Flor.  Cochinchin.  (sub  Polygono.)  —  Grappes  courtes,  très- 
denses,  spiciformes»  Feuilles  ovales  ou  elliptiques,  larges,  ob- 
tuses; gaîne-stipulaire  à  bord  longuement  cilié.  —  Plante 
annuelle,  haute  de  i  pied  à  a  pieds.  Tige  ferme,  dressée,  angu- 
leuse, feuillue,  très-rameuse.  Feuilles  larges  de  i  pouce  à  a 
pouces,  d'un  vert  foncé,  légèrement  ondulées  aux  bords  ;  pé- 
tiole long  de  6à  la  lignes;  gaine  rougeâtre,  ordinairement  cj- 
lindracée.  Grappes  longues  de  6  à  la  lignes,  pédonculées, 
quelquefois  interrompues  à  la  base,  la  plupart  naissant  sur  de 
courts  ramules  axillaires.  Fleurs  d'un  rose  vif.  Nucules  mucro- 
nées,  trièdres,  luisantes.  —  Cette  espèce,  indigène  en  Gochin- 
chine,  est  remarquable  comme  plante  tinctoriale;  ses  feuilles 
contiennent  une  quantité  considérable  d'indigo.  La  plante  est 
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cultivée  en  France  depuis  plusieurs  années;  mais  jusqu'aujour- 
d'hui on  n'a  pas  encore  trouvé  de  procédé  assez  économique  pour 
permettre  d'en  extraire  avec  avantage  la  matière  tinctoriale. 

b)  Fleurt  l-andres,  à  style  bifurqué. 

Persicaire  d'Orient.  —  Persicaria  orientalis  Toum.  — 
Polygonum  orientale  Linn.  —  Bot.  Mag.  tab.  2i3.— Plante 
annuelle,  haute  de  5  à  lo  pieds.  Tige  ferme,  dressée,  rameuse 
au  sommet 5  rameaux  paniculés,  scabres^  pubesceuts.  Feuilles  pu- 
bescentes,  d'un  vert  gai,  acuminées,  penninervées  :  les  cauli- 
naires  grandes,  cordiformes,  longuement  pétiolées;  les  raméaires 
ovales,  ou  ovales-lancéolées;  les  ramulaires  étroites,  lancéolées. 
Gaîne-stipulaire  brunâtre,  courte,  cyathiforme,  ciliolée^  pé- 
tiole marginé  p^^r  la  décurrcnce  de  la  lame.  Épis  longs  de  i  pouce 
à  3  pouces,  denses,  cylindracés,  pédoncules,  disposés  en  pani* 
cules  lâches,  simples,  aphylles.  Fleurs  pourpres.  Nucules  lenti- 
culaires, luisantes,  d'un  brun  noirâtre.  —  Cette  espèce,  connue 
sous  les  noms  de  Renouée  d'Orient,  Grande  Renouée ,  et  Po- 
lygone  d'Orient ,  est  indigène  de  Chine  ^  on  la  cultive  comme 
plante  de  paiterre,  et  ses  graines  peuvent  servir  à  nourrir  la 
volaille. 

Genre  BISTORTE.  —  Bistorta  Toum. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  coloré,  persistant^ 
profondément  5-fide,  peu  accrescent;  segments  presque 
égaux.  Étamines  6  à  8,  dont  5 interposées;  filets subulés  : 
les  intérieurs  (ou  quelquefois  tous)  glanduleux  à  la  base; 
anthères  ovales,  médifixes,  versatiles,  introrses  :  bourses 
disjointes.  Ovaire  trigone,  3-style.  Styles  longs,  filiformes. 
Stigmates  petits,  subglobuleux.  Nucule  crustacée,  trièdre; 
recouverte  par  le  périanthe.  Graine  à  périsperme  corné; 
embryon  unilatéral,  largement  arqué  :  cotylédons  étroits, 
plans ,  contigus  ;  radicule  allongée.  —  Herbes  vivaces,  à 
rhizome  rampant^  ligneux.  Tiges  très -simples.  Feuilles 
alternes,  pétiolées,  très-entières  :  les  supérieures  à  pé- 
tiole adné  dans  toute  s^  longueur  &  la  gaioe-atipulaire; 
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gatne-stipulaire  tuboleuse,  adnée  jusqu'au  milieu  ou  au 
delà  au  pétiole  :  partie  adhérente  herbacée  ;pïirtie  inadhé- 
rente membranacée,  obliquement  tronquée,  souvent  fen- 
due presque  jusqu'à  la  base,  point  fimbriée.  Grappe 
solitaire,  terminale,  spiciforme^  dense,  pédonculée;  pé* 
dicelles  en  gainés  chacun  par  une  bractéole  scarieuse,  gé- 
minés ou  ternes  aux  aisselles  de  bractées  membranacées, 
scarieuses,  mucronées,  subamplexatiles.  Fleurs  roses  ou 
blanches. 

BiSTOEiTE  OFFICINALE.  —  BistoTta  officinoUs  Spach.  -^Po~ 
l^gonum  Bistorla  Lion. -^ Bull.  Herb.  tab.  3i4*  — Flor.  Dan. 
tab,  421*  —  Engl.  Bot.  tab.  509. —  Plante  glabre,  haute  de 
I  pied  à  3  pieds.  Rhizome  horizontal,  tortued^,  de  la  grosseur 
d'un  doigt,  brun  à  la  surface,  rougeâtre  à  l'intérieur ,  garni  de 
fortes  fibres  radicales.  Tige  dressée,  cylindrique,  striée,  un  peu 
comprimée,  aphylle  vers  le  sommet,  médiocrement  feuillëe  io- 
férieurement.  Feuilles  fermes,  d'un  vert  gai  en  dessus,  d'un  vert 
glauque  en  dessous,  finement  penninervées,  réticuVées,  légère- 
ment ondulées  et  scabres  aux  bords,  ordinairement  acuminées, 
oblongues-lancéolées,  ou  ovales-lancéolées,  ou  ovales-oblon-r 
gués  :  les  radicales  et  les  caulinaircs-inférieures  brusquement 
rétrécies  en  long  pétiole  ailé  ;  les  supérieures  immédiatement  ses- 
siles  sur  la  gaine,  à  base  subcordiforme.  Gaine-stipulairc  à  par- 
tie-inadhérente brunâtre,  ordinairement  liguliforme.  Épi  long 
de  9  à  3  pouces.  Périanthe  campanifo.rme,  d'un  rose  vif,  plus 
court  que  les  étamines.  Nucules  hsses,  luisantes,  d'un  brun  clair, 
subpjramidales,  acuminées,  longues  à  peine  de  a  lignes.  — 
Cette  plante,  nommée  vulgairement  Bistorte,  ou  Renouée  Bis- 
torle.  croît  dans  les  prairies  humides  des  montagnes)  sa  racine 
est  fortement  astringente  :  elle  jouit  de  propriétés  toniques  et 
fébrifuges. 

Genre  SARRASIN.  —  Fagopyrum  Tourn. 

Périanthe  5-parti  presque  jusqu'à  la  base,  pétaloïde, 
marcescent,  point  accrescent  :  segments  presque  égaux. 
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Disque  de  8  glandes  insérées  au  fond  du  périanthe.  Éta- 
mines  8  :  dont  5  interposées,  insérées  en  dehors  du 
disque  ;  les  3  autres  insérées  en  dedans  du  disque  ;  filets 
subulés  ;  anthères  introrses,  niédifixes,  versatiles,  ellip- 
tiques :  bourses  disjointes.  Ovaire  pyramidal,  3-gone, 
3-style.  Styles  courts,  divergents.  Stigmates  petits,  capi- 
telles.  Nucule  pyramidale,  trièdre,  crustacée,  beaucoup 
plus  grande  que  le  périanthe  :  angles  marginés>  ou  im- 
marginés,  ou  tuberculeux.  Graine  à  périsperme  farineux. 
Embryon  axile:  cotylédons  larges,  foliacés,  irréguUère* 
ment  convolutés,  enveloppant  en  partie  le  périsperme; 
radicule  courte,  cylindracée,  recouverte  par  les  cotylédons. 
—  Herbes  annuelles  ou  vivaces.  Feuilles  alternes,  à  base 
sagittiforme  ou  profondément  cordiforme  :  les  inférieures 
longuement  pétiolées;  les  supérieures  sessiles  ou  courte* 
ment  pétiolées  ;  gaîne-stipulaire  membranacée,  courte  ou 
tubuleuse ,  point  fimhriée ,  finalement  fendue  ou  irr^;u- 
lièrement  déchirée.  Inflorescences  axillaires  et  terminales 
(celles-ci  souvent  fasciculées  ou  en  cyme  au  sommet  du 
pédoncule-commun),  racémiformes,  4enses,  subscorpioï- 
des,  pédonculées,  aphylles,  ou  rarement  garnies  de  petites 
feuilles;  pédicelles  filiformes,  fascicules  :  les  fructifères 
recourbés  ;  chaque  fascicule  accompagné  d'une  bractée 
membranacée,  petite,  engainante. 

Les  Sarrasins  sont  remarquables  comme  plantes  ali- 
mentaires; leurs  graines  fournissent  une  farine  blanche  et 
nutritive,  mais  de  quaUté  inférieure  à  celle  des  vraies  cé- 
réales; toutefois  ces  végétaux  sont  une  ressource  précieuse 
pour  beaucoup  de  contrées,  parce  qu'ils  prospèrent  dans 
les  terres  les  plus  ingrates. 

Sarrasin  commun.  —  Fagopyrum  esculentum  Mœnch, 
Meth. — PoVygonum  Fagopyrum  tinn, — Engl.  Bot.  tab. 
io44»  "^Feuilles  sagittiformes-triangulalres  ou  cordiformes, 
pointues.  Grappes  courtes,  denses,  spiciformes,  aphylles  :  les 
axillaires  solitaires  ;  les  termiDales  géminées^  ou  en  coiymbe. 
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Nucules  acuminëeSy  à  angles  ni  margioës,  ni  dentés. — Plante 
annuelle,  glabre,  lisse,  haute  de  i  à  a  pieds.  Tige  dressée,  cy- 
^lindrique,  finement-  cannelée,  paniculée  au  sommet,  souvent 
rouge.  Feuilles  minces,  d'un  vert  gai,  scabres  aux  bords  ;  gaîne- 
pétiolaire  d'un  brun  roux.  Pédoncules  dressés,  très-grêles;  les 
infârieurs  longs,  les  autres  graduellement  plus  courts.  Grappes 
subborizontales,  plus  ou  moins  recourbées.  Périanthe  blanc  ou 
rose,  étalé  pendant  Fanthèse.  Étamines  un  peu  saillantes  :  les 
5  extérieures  divergentes;  les  3  inténeures  dressées.  Nucules 
d'un  brun  noirâtre.  —  Cette  espèce,  originaire  de  l'Asie  tempé- 
rce,  est  connue  sous  les'  noms  vulgaires  de  Sarrasin^  Blé  noir^ 
Polygone  Sarrasin ,  et  Renouée  Sarrasin;  on  la  cultive  fré- 
quemment dans  les  terres  sablonneuses,  notamment  en  Bretagne, 
dans  la  basse  Normandie,  et  dans  les  contrées  montueuses,  où 
elle  remplace  souvent  toutes  les  autres  céréales  ;  ailleurs,  on  la 
cultive  plus  spécialement  pour  la  nourriture  de  la  volaille  ;  la 
plante  en  vert  fournit  un  excellent  fourrage. 

Sarrasin  de  Tartarie.  — Fagopjrrum  tataricum  Gxrtn, 
Fruct.  U,  tab.  iig,  fig.  6. — Fagopyrum  dentatum  Mœnch, 
Metb.  —  Gmel.  Sibir.  III,  tab.  i3,  fig.  i. — Feuilles  sagîtti- 
formes  ou  cordiformes,  pointues.  Grappes  interrompues,  soli- 
taires, pendantes  :  les  axillaires  souvent  garnies  de  petites  feuil- 
les. Nucules  acuminées,  à  angles  sinuolés-crénelés. — Plante  an- 
nuelle, semblable  à  l'espèce  précédente  par  le  port  et  le  feuillage. 
Fleurs  plus  petites,  d'un  blanc  sale.  Nucules  noirâtres.  —  Cette 
espèce  se  cultive  moins  communément  que  la  précédente. 

Sarrasin  a  nucttles  marginées.  —  Fagopyrum  margina^ 
ium  Roth.  (jsub  Polygono.) — Bot.  Reg.  tab.  ]o65. — Feuilles 
sagitttformes,  pointues.  Grappes  denses,  tantôt  courtes,  tantôt 
allongées,  apbylles,  plus  ou  moins  recourbées.  Nucules  ovales- 
pyramidales,  rétrécies  au  sommet,  très-obtuses,  à  angles  mar- 
ginés.  —  Plante  annuelle,  semblable  au  Sarrasin  commun  par 
le  port  et  les  feuilles.  Feuilles  ordinairement  glauques  en  des- 
sous. Fleurs  roses.  Nucules  d'un  brun  roux  à  la  maturité,  à  re- 
bords aliformes,  chartacés,  d'un  bran  pâle.  — >  Cette  espèce,  en- 
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core  peu  répandue  en  Europe^  se  cultive  fréquemment  dans  les 
contrées  montueuses  du  nord  de  Tlnde. 

Sarrasin  cymeux.  —  Fagopyrum  çymosum  Treviran.  {sub 
Pofygono,) — Tige  ëlancée,  flexueuse.  Feuilles  sagitliformes  ou 
subhastiforraes,  acuminées,  acérées,  toutes  pétiolées.  Grappes  en 
cymes  axillaires  et  terminales,  apbylles.  Nucules  acuminées,  à 
angles  marginés .—-Plante  yivace,  multicaule,  haute  de  6  à  12 
pieds.  Tiges  grêles,  dressées,  rameuses  vers  le  sommet,  glabres, 
finement  striées.  Feuilles  minces,  d'un  yert  gai  en  dessus,  d'un 
vert  glauque  en  dessous  :  les  inférieures  atteignant  V.  pied  de 
large  -,  pétiole  grêle,  ordinairement  pubérule  d'un  côté.  Pédon- 
cules grêles,  dressés,  les  inférieurs  longs  de  3  à  6  pouces.  Grap- 
pes plus  ou  moins  recourbées,  grêles,  assez  denses.  Fleurs  pe- 
tites, blanches.  Nucules  brunes. — Cette  espèce  croit  au  Népaol, 
où  on  la  cultive  aussi  comme  plante  alimentaire;  eUe  est  re- 
marquable par  la  hauteur  de  ses  tiges,  ce  qui  doit  faire  présu- 
mer qu'on^la  cultiverait  avec  avantage,  en  Europe,  comme  plante 
fourragère;  elle  résiste  aux  hivers  les  plus  rigoureux  du  nord 
de  la  France,  mais  ses  fruits  n'y  arrivent  que  rarement  à  ma- 
turité. 

Genre  GOGGOLOBA.  —  Coccoloba  Jacq. 

Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  5-parti,  subcoloré, 
accrescent;  segments  presque  égaux.  Étamines  8,  toutes 
antéposées  ;  filets  subulés ,  monadelphes  par  la  base  ;  an- 
thères globuleuses,  didymes,  versatiles.  Ovaire  3-8tyle, 
trigone,  à  base  adnée  au  périanthe.  Stigmates  capitellés. 
Nucule  trièdre,  spongieuse,  recouverte  par  le  périanthe 
amplifié  et  devenu  charnu.  Graine  à  périsper me  farineux. 
Embryon  axîle  :  cotylédons  larges,  ondulés.  —  Arbres  ou 
arbrisseaux.  Feuilles  sessiles  ou  pétiolées,  alternes,  en 
général  grandes  ;  gaine-stipulaire  herbacée,  obliquement 
tronquée.  Fleurs  en  grappes  ou  en  épis  oppositifoliés,  al- 
longés; bractées  conformes  aux  gaines  -  stipulaires.  — 
Tous  les  Coccoloba  habitent  l'Amérique  ^q[uatoriale;  ces 
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Tégëtauz  sont  remarquables  par  l'élégance  de  leur  feuil- 
lage et  de  leurs  fruits  ;  ceux-ci  sont  en  général  mangea- 
bles. Les  espèces  dont  nous  alloiis  faire  mention  se  culti- 
vent comme  plantes  d'ornement  de  serre. 

GocGOLOBA  A  GRAPPES. -—CoccoZo^a  uvijera  Linn.^^Lamk. 
111.  tab.  3i6,  fig.  2.— Plum.  le.  tab.  145.— Catcsb.  Carol.  II, 
tab.  96.— Jacq.  Amer.  112,  tab.  73. — Feuilles  luisantes,  cor- 
diformes-orbiculaires. — Grand  arbre,  à  bois  rougeâtre.  Hameaux 
diffus,  d'un  gri^  cendré.  Feuilles  glabres.  Grappes  longues  de 
I  pied,  subterminales,  solitaires  sur  chaque  ramule  :  les  fructi- 
fères pendantes.  Fruit  pourpre,  du  volume  d'une  petite  Cerise. 
—Cette  espèce  croît  aux  Antilles,  où  on  la  nomme  Raisinier^  ou 
Arbre  à  baguettes;  son  fruit,  qui  a  une  saveur  acidulé  et  dou- 
ceâtre^ est  assez  estimé.  Le  bois  de  Tarbre,  à  ce  qu'on  assure, 
donne  une  belle  couleur  rouge. 

GoGGOLOBA  A  LARGES  FEUILLES.  —  Cqccoloba  latifoUa  Poir. 
£nc. — Lamk.  111.  tab.  3 16,  fig.  4* — Coccoloba  rheifolia  Des- 
font. Hort.  Par.  —  Espèce  différant  de.  la  précédente^  suivant 
les  auteurs  cités,  par  des  feuilles  plus  amples,  plus  minces,  mem- 
branacées,  point  écbancrées;  croît  "aux  Antilles. 

Coccoloba  pubescent.  —  CoccoZofcû  pubescens  Lînn, — 
Pluk.  Phyt.  tab.  222,  fig.  8.  — •  Coccoloba  grafidifolia  Jacq. 
Amer.  —  Feuilles  suborbiculaires,  rugueuses,  pubescentes  (sub- 
ferrugineuses). — Arbre  haut  de  60  à  80  pieds.  Feuilles  très- 
grandes.  —  Indigène  des  Antilles  ;  son  bois  est  très-dur,  pesant, 
d'un  rouge  foncé,  presque  incorruptible  :  on  l'emploie  aux  con- 
structions, et  l'on  assure  que  sous  terre  il  acquiert  la  dureté 
d'une  pierre. 

Coccoloba  a  feuilles  diversiformes.  -^  Coccoloba  diver^ 
sifolia  Jàcq.  Amer.  11 4»  tab.  76. — Feuilles  luisantes,  rugueu- 
ses :  les  raméaires  cordiformes  ;  les  ramulaires  ovales,  acumi- 
nées,  obtuses. — Arbrisseau  de  10  à  12  pieds,  indigène  de  Saint- 
Domingue.  Grappes  courtes.  Fruit  du  volume  d'une  Cerise , 
pourpre,  à  pulpe  moUei  acidulé,  mangeaUe. 
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GoGCOLOBA  EXCORIE.  —  Coccoloha  excofiata  Lisn.  *— 
Plum.  le.  146,  fig.  I.  —  Feuilles  ovales-obtoDgues,  pointues, 
à  base  cordiforme.  Grappes  pendantes. — Arbre  de  .hauteur  më> 
diocre.  Ëcorce  des  rameaux  très-mince.  Feuilles  coriaces,  jau- 
nâtres en  dessous.  Grappes  longues.  —  Indigène  des  Antilles» 

• 

CoGGO^OBA  A  FRUITS  BLANCS.  —  Coccoloha  nweu  Swartz.— 
Jacq*.  Amer.  tab.  78. — Feuilles  oblongues,  acuminées,  veineu- 
ses, luisantes  en  dessus.  Grappes  presque  dressées. -^Arbfè 
d'enyiron  ao  pieds  de  haut.  Feuilles  minces.  Fruit  douceâtre^ 
blanc  à  la  maturité. — Indigène  de  Saint-Domingue. 

GocGOLOBA  A  FEUILLES  DE  Laurier. — Coccoloha  launfoUa 
Jacq.  Hort.  Schœnbr.  3,  tab.  ^67.  —  Feuilles  coriaces,  lancéo- 
lées-oblongues,  obtuses,  glabres,  luisantes.  Grappes  dressées. — 
Arbrisseau  haut  d'environ  10  pieds;  écorce  d'un  gris  cendré; 
rameaux  diffus.  Feuilles  longues  de  4  à  5  pouces.  Grappes  cy- 
lindriques, denses,  longues  de  3  pouces.  — Croît  aux  environs 
de  Caracas. 


TRENTE-HUITIÈME  CLASSE. 

LES  ARISTOLOCHIÉES. 

ARISTOLOCHIEjE  Bartl. 

CARACTÈRES. 

Plantes  herbacées,  parasites  (  sur  les  racines  de  vé- 
gétaux ligneux),  à  tige  nue  ou  écailleuse,  simple, 
aphylle.  Ou  bien^  plantes  non-parasites,  herbacées,  ou 
ligneuses  ;  tiges  et  rameaux  cylindriques  ou  anguleux^ 
feuilles^  volubiles  chez  beaucoup  d'espèces. 

Feuilles  alternes^  simples,  pédatinervées,  réticulées, 
non-stipulées,  le  plus  souvent  indivisées,  rarement  pé- 
datifides,  souvent  à  basebilobée  ou  bi-auriculée. 

Fleurs  hermaphrodites  ou  unisexuelles,  souvent  irré- 
gulières, axillaires,  ou  latérales,  ou  terminales. 

Périanthe  (quelquefois  nul)  coloré,  adhérent  infé- 
rieurement  à  Fovaire  ;  limbe  supère,  soit  régulier  et  3- 
à  6-fide,  soit  irrégulier  et  liguliforme,  ou  bilabié. 

Étamines  en  nombre  défini,  épigynes,  le  plus  sou- 
vent soudées  en  colonne  avec  les  styles.  Anthères  con- 
tinues avec  le  filet,  ou  sessiles,  le  plus  souvent  extrorses, 
dithèques,  ou  rarement  i-thèques. 

Pistil  :  Ovaire  i-à  6-loculaire,  adhérent  à  la  partie 
inférieure  du  périanthe^  en  général  i -style  \  placentaires 
centraux  ou  pariétaux,  en  général  multi- ovules.  Stigmate 
ordinairement  discoïde,à  plusieurs  bourrelets  rayonnants. 

Péricarpe  sec  ou  charnu,  indéhiscent,  ou  capsulaire. 

Graines  (  des  espèces  non-parasites  )  anatropes,  pé- 
rispermées^  périsperme  charnu  ou  farineux.  Embryon 
minime,  apicilaire,  presque  superficiel,  à  cotylédons  à 
peine  distincts  avant  la  germination.  La  structure  des 
graines  des  espèces-parasites  n  est  pas  encore  suffisam- 
ment éclaircie. 
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M.  Bartiing  comprend  dans  cette  classe  les  Balano- 
phorées  (i),  les  Cjrtinées  (2),  les  Asarinées  (Aristolo- 
chiées  Juss.)  et  les  Taccacées,  Cette  dernière  famille, 
suivant  tous  les  autres  auteurs,  appartient  aux  Mono- 
cotylédones. 


(4  et  2)  On  est  loin  d'être  d'accord  sur  la  classification  de  ces  deux  fa- 
milles. M  Endlicher  réunit  les  Cytinées  (aux  dépens  desquelles  il  a  cru 
devoir  établir  une  nouvelle  famille  :  les  BafÛésiacées  )  et  les  Balanopho- 
rées  en  une  classe  particulière,  qu'il  appelle  Rhizanthées  (nom  par  lequel 
M.  Blume  avait  déjà  désigné  les  Cytinées  seules),  et  qu'il  considère  comme 
un  groupe  de  transition  des  Cryptogames  aux  Monocotylédones  ;  car , 
suivant  lui ,  et  plusieurs  autres  botanistes  célèbres ,  les  graines  des  Rbi- 
zanthées  seraient  dépourvues  d'embryon ,  et  ne  se  composeraient  que 
d'un  tiâsu  cellulaire  rempli  de  spornles  analogues  à  celles  des  Crypto- 
games. D'après  les  observations  de  M.  Blume,  confirmées  par  celles  de 
M.  Meyen  et  de  MM.  Necs  d'Esenbeck.  les  graines  des  deux  espèces  de 
Rhizanthées  examinées  par  ces  botanistes,  n'offrent  qu'un  tégument 
membraneux  ,  recouvrant  un  tissu  cellulaire  homogène,  lâche,  grumeux, 
entremêlé  de  fils  confervoïdes,  irrégulièrement  ramifiés  :  d'où  M.  Blume 
conclut  aussi  que  ces  graines  ne  sont  autre  chose  que  des  spores,  et  que 
par  cette  raison  les  Rhizanthées  (Cytinées)  tiennent  le  milieu  entre  les 
Cryptogames  et  les  Phanérogatnes.  —  L.  C.  Richard,  au  contraire,  avait 
placé  les  Balanophorées  parmi  les  Monocotylédones,  auprès  des  Aroîdécs  ; 
et  M.  R.  Brown  croit  que  les  graines  des  Cytinées  ont  la  même  structure 
que  celles  des  Asarinées.  Toutes  ces  opinions ,  à  ce  qu'il  nous  semble , 
sont  également  hypothétiques  :  car  les  graines  de  la  plupart  des  espèces 
n^ont  pas  été  examinées ,  et  leur  germination  est  absolument  inconnue  ; 
du  reste,  les  graines  des  espèces  sur  lesquelles  des  recherches  ont  été  faites 
sont  extrêmement  petites»  et,  par  cette  raison,  il  est  peut-être  impossible 
d'y  découvrir  Tembryon ,  ainsi  que  cela  arrive  aussi  chez  la  plupart  des 
Orchidées.  On  ne  saurait  donc  se  prononcer  positivement  sur  la  place 
que  les  Cytinées  et  les  Balanophorées  doivent  occuper  dans  la  série  des 
familles  naturelles ,  tant  qu^on  n'aura  pas  observé  leur  gern^ination. 
Quant  à  l'interprétation  que  M.  Blume  donne  de  la  fructification  de  ses 
Rhizanthées ,  on  peut  assurer  qu'elle  est  fausse ,  car  il  est  de  toute  évi- 
dence que  les  organes  qu'il  décrit  et  figure  comme  de  jeunes  spores^  ne 
sout  autre  chose  que  de  jeunes  ovules,  dont  le  nacelle  n'est  pas  encore 
recouvert  par  le  tégument. 
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CENT  SOIXiNTE^ElZIÈME  FAMILLE. 

LES  UUiHOPHOVÈV&.-^BAlANOPaOBEjE  (1). 

Balanophoreœ  Rich.  in  Mém.  du  Mus.  YIII ,  p.  428.  —  4*  Kich. 
Élem.  p.  444.— Bartl.  Ord.  Nat.  p.  79.  — Schott  et  Endl.  Melet,  p.  40. 
—  Martittfi»  Nov.  Geiu  et  Spec  IQ,  p.  4 50.  *  Endl.  G«d.  PUdI.  p.  73. 
•— Reichenb.  Syst.  Nat.  p.  465.  —  Balanophorem  et  Cynomoriaeem 
Lindl.  Nat.  Syst.  éd.  2,  p.  595  et  594. 

Les  Balanophorées  ressemblent  à  certains  Champi- 
gnons par  le  port  et  la  consistance;  elles  sont  dé- 
pourvues de  faisceaux-vasculaires  et  de  feuilles,  mais 
souvent  garnies  d'écailles  imbriquées;  du  restCi  aucune 
de  leurs  parties  n'est  de  couleur  verte.  Ces  singuliers 
végétaux  vivent  toujours  en  parasites  sur  les  racines  de 
certains  arbres  ou  arbrisseaux.  A  Texception  du  ÇpiO' 
morioriy  indigène  de  la  région  méditerranéenne^  toutes 
les  espèces  de  cette  famille  sont  exotiques  :  la  plupart 
appartiennent  à  la  zone  équatoriale. 

Caragtbiibs  de  la  Famille. 

Plantes- parasites  charnues,  aphylles,  dépourvues  de 
système  vasculaire.  Rhizome  i-caule  ou  plus  souvent 
pluri'caule,  soit  tubériforme,  soit  rameux  et  rampant^ 
adné  aux  racines  des  végétaux  aux  dépens  desquels  se 
nourrit  le  parasite,  ou  bien  fixé  à  ces  racines  par  des 
prolongements  particuliers.  Tige  très-simple,  ou  par 
exception  rameuse  au  sommet,  nue  ou  écailleuse,  sub- 
cylindrique,  dressée,  engaînée  dans  sa  jeunesse  par  une 
spatbe  tubuleuse,  persistante,  finalement  laciniée  au 
sommet.  Ecailles  imbriquées  ou  distancées,  colorées. 

Fleurs  monoïques  ou  dieïques,  disposées  en  capitules 

(4)  Yqjcz,  p.  545,  la  note  relative  à  cette  famillt  et  à  1%  fuivanle. 
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unisexuels  ou  androgyniflores;  par  exception  \e$/lêurS' 
mâles  sont  disposées  en  panicule  terminale. 

Fleurs-mâles  ses^es  ou  subpédicellëes,  i*andres,  ou 
3-andres,  ou  4''^xxdTes. '^  Périanthe  soit  (lorsque  les 
fleurs  sont  i-andres)  squamiforme,  tronqué|  creusé  anté^^ 
rieurement  d*una  fossette  dans  laquelle  est  niché  le  filet 
de  letanune,  ou  bien  engainant  letamine^  quelquefois 
accompagné  de  squamules  subverticiliées;  soil  (lorsque 
les  fleurs  sont  3-ou  4*andres)3-ou4*parti|  ou  tubuleux 
et  3-ou  4'flde  ;  estivation  valvaire,  ou  induplicative,  ou 
par  exception  imbricative. —  É famines  en  même  nom- 
bre que  les  lobes  ou  les  segments  du  périanthe^  anté- 
posées (insérées  à  la  base  des  segments,  ou  au  tube). 
Filets  libres^  ou  soudés  en  androphore  tubuleux.  An- 
thères basifixes,  extrorses^  libres^  ou  syngénèses^  i* 
thèquesy  ou  2-thèques:  bourses  (juxtaposées  et  le  plus 
souvent  inégales  lorsque  les  anthères  sont  2-thèques) 
s'ouvrant  chacune  par  une  fente  soit  dans  toute  leur 
longueur,  soit  seulement  au  sommet.  -—  Pistil  nul  ou 
rudimentaire. 

Fleurs-femelles  sessiles  ou  subsessiles,  serrées,  quel- 
quefois cohérentes,  le  plus  souvent  séparées  les  unes  des 
autres  par  des  squamules.  --^Périanthe  adné  à  l'ovaire  : 
limbe  inapparent  ou  réduit  à  quelques  squamules  su- 
pères,  unilatérales. —Pw^//  :  Ovaire  soit  i-loculaire  et 
i-style,  soit  2-loculaire  et  a-style.  Ovules  solitaires, 
suspendus  au  sommet  de  la  loge.  Styles  terminés  chacun 
par  un  stigmate  discoïde  ou  capitellé. 

Péricarpe  nu,  coriace,  ou  rarement  chornu,  indéhis- 
cent, i-loculaire,  i-sperme;  quelquefois  tous  les  fruits 
d'un  capitule  sont  entregreffés. 

Graine  conforme  à  la  cavité  du  péricarpe.  Tégument 
ooriace  ou  osseux.  L*amande ,  suivant  MAI,  Schott  et 
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Endlicher,  est  dépourvue  d'embryon:  elle  n'offre  qu'un 
tissu  cellulaire  homogène,  contenant  quantité  de  gra- 
nules (  que  ces  auteurs  considèrent  comme  des  sporules  )  ; 
suivant  C.-L.  Richard,  au  contraire,  ce  serait  un  péri-- 
sperme  charnu,  contenant  un  très-petit  embryon  glo- 
buleux, indivisé,  niché  dans  un  fovéoleapicilaire. 

M.  Endlicher  classe  les  genres  de  cette  famille  ainsi 
qu'il  suit  : 

r«  TRIBU.  LES  SARCOPHYTÉES.  —  SARCOPHY- 

TEJE  Endl. 

Tige  paniculée  au  sommet,  Étamines  libres.  Oi^aire 

l'ioculaire. 

Sarcophjrte  Sparm.  (  Ichthyosma  Schlechtend.) 

II«  TRIBU.   LES  LOPHOPHYTÉES.  —  LOPHO- 

PHYTEM  Scliott  et  Endl. 

Tige  simphy  produisant  beaucoup  de  capitules  florifères, 
Étamines  libres,  Ouaire  2'loculaire, 

Lophophytum  Schott  et  Endl.  —  Ombrophytum 
Pœppig. 

IIP  TRIBU.  LES  CYNOMORIÉES.  —  CYNOMO- 

RIEjE  Schott  et  Endl. 

Tige  terminée  par  un  seul  réceptacle-florifère,  Éta^ 
mines  libres^  ou  soudées.  Ovaire  l'ioculaîre, 

Cynomorium  Micheli.  —  Balanophora  Forst. 

IV  TRIBU.  LES  HELOSIÉES.  —  HELOSIEM  Endl. 

Tige  terminée  par  un  seul  réceptacle-florifère,  Etamines 

soudées,  Oifaire  n-loculaire, 

Cynopsole  Endl.  —  Scybalium  Schott  et  Endl.  — 
Helosis  Rich.  (  Caldasia  Mutis.  )  —  Langsdorfia 
Martius. 


CENT  SOIXANTE-DIX-SEPTIEME  FAMILLE. 
LES  CYTINÉES.—  CYTINEM. 

Cytineœ  Brongn.  in  Ânnal.  des  Se.  Nat.  4  824^  I,  p.  29.  (excl.  gen.)«- 

Bartl.  Ord.  Nat.  p.  80.  —  Reichenb.  Syst.  Nat.  p.  464 Rhizanthem 

Blume^  in  Diar.  Batav.,  i  825,  no  XII  ;  Flor.  Jav.  fasc.  I.  —  Cytineœ  et 
Rafflesiaeeœ  DumoTt,  Fam.— Schoit  etEndl.  Melet. — Endl.Gen.  Plant, 
p.  75.  —  Cytinaeeœ  et  Raf/letiaeeœ  Lindl.  Nat.  Syst. —  Àriitoloehiarum 
genn.  Juss.  Gen.  -^  Pittiacearum  Qenn.  et  Hydnortnœ- Agardh. 

Les  Cftinées  forment  un  groupe  très -voisin  des  Bala- 
nopfaorées;  de  même  que  ces  dernières^  ce  sont  des 
plantes  parasites  charnues,  aphylles,  jamais  vertes,  dé* 
pourvues  de  système  vasculaire,  et  ressemblant  parfaite- 
ment, du  moins  dans  leur  jeunesse,  à  certains  Champi- 
gnons. Mais  presque  toutes  les  espèces  offrent  cela  de 
particulier,  que  l'individu  entier  n'est  constitué  que  par 
une  seule  fleur,  attachée  immédiatement  à  la  racine  ou 
au  rameau  du  végétal  ligneux  qui  le  nourrit,  et  recou- 
verte, avant  l'épanouissement,  par  des  écailles  imbri- 
quées; chez  quelques  espèces  cette  fleur  acquiert  une 
grandeur  énorme,  et  peut  à  juste  titre  être  comptée  au 
nombre  des  productions  les  plus  extraordinaires  du  rè- 
gne végétal.  Cette  famille  ne  renferme  qu'un  petit 
nombre  d'espèces,  dont  la  plupart  habitent  la  zone  équa- 
toriale  :  le  Cytinus  Hypocistis  est  Tunique  représentant 
de  la  famille  dans  toute  la  flore  de  l'hémisphère  septen- 
trional. 

Caractères  de  la  Famille. 

Plantes  parasites  (sur  des  végétaux  ligneux),  char- 
nues, aphylles,  jamais  vertes,  dépourvues  de  système 
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vasculaire^  acaules  (à  fleurs  naissant  soit  sur  un  rhizome 
rampant^  soit  immédiatement  de  la  racine  ou  du  rameau 
de  l'arbre  ou  de  Tarbuste  qui  nourrit  le  parasite).  Tige 
des  espèces  caulescentes  très-simple^  couverte  d'écail- 
lés imbriquées. 

Fleurs  hermaphrodites,  oi|  par  avortementunisexuel- 
les,  régulières  :  celles  des  espèces  acaules  solitaires,  ac- 
compagnées d'un  grand  nombre  d'écailles-bractéales 
imbriquées (recouvrantesavantlepanouissement) ;  celles 
des  espèces  caulescentes  2-ou  3-bractéolées  à  la  base, 
disposées  en  épi  terminal. 

Périanthe  i^Xas  OVL  moins  profondément  3-à  6-lobé  : 
tube  (dans  les  fleurs-femelles  et  dans  les  fleurs-herma- 
phrodites) adné  à  l'ovaire;  estivation-imbricative  ou 
iuduplicative. 

Étamines  soit  en  même  nombre  que  les  lobes  du  pé- 
rianthe  (et  antéposées ),  soit  en  nombre  double  des  lo- 
bes du  périanthe,  ou  en  nombre  indéfini.  Filets  nuls  on 
confondus  avec  le  style.  Anthères  libres  ou  syngénèsesi 
insérées  ou  adnées  au  style,  extrorses,  1-2-ou  concen- 
triquement  poly-thèques^  s'ouvrant  soit  par  des  fentes 
longitudinales,  soit  par  i  ou  2  pores  apicilaires  9  bourses 
juxtaposées^  quelquefois  flexueuses  et  anisometres.  — 
Dans  les  fleurs-femelles  les  étamines  manquent,  ou  bien 
elles  sont  rudimentaires  ou  stériles. 

Pistil:  Ovaire  infère,  i-loculaire,  ou  incomplètement 
pluri-loculaire  (par  des  placentaires  pariétaux  septi- 
formes),  i -style;  placentaires  nombreux,  pariétaux, 
multi-ovulés.  Style  columnaire  ou  conique,  inadhérent^ 
ou  adhérent  au  tube  du  périanthe,  terminé  par  un  ou 
par  plusieurs  stigmates.  —  Dans  les  fleurs  mâles  Tovaire 
est  nul  ou  rudîmentaire. 
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Péricarpe  charnu  ou  coriace,  pulpeux  en  dedans, 
polysperme. 

Graines  nidulantes  dans  la  pulpe.  Tégument  coriace 
suiTant  M.  Endlicheri  membranacé  suivant  M.  Blume. 
Amande  conformée  comme  chez  les  Balanophorées. 

Cette  famille  comprend  les  genres  suivants  : 

I"  TRIBU.  LES  EUCYTINÉES.  —  EUCYTINEM 

Spach.  {Cjriinem  £ndl.  -^  Cfimaceœ  Liodl*) 

Plantes  caulescenteSj  ou  acaules^  mais  pourvues  dun 
rhizome  rameux.  Etamines  en  nombre  défini,  Anthè^ 
res  ^"ou  poly-thèques  :  bourses  s*ouvrant  chacune  par 
une  fente  longitudinale,  flexueuses  et  anisomètres 
lorsque  l'anthère  en  a  plus  de  deux, 

Cjtinus  Linn.  (Hypocistis  Tourn.  Hypolepis  Pers.  ) 
—  Hjrdnora  Thunb,  (  AphyteiaLiun.) 

IV  TRIBU.  LES  ^XYFjAsitlS^S.—RAFFLESlACEJS: 

Schotl  et  EDdl.  (  Rhizanthea  Bl.  ) 

Plantes  a^aules,  arhizes^  réduites  à  une  seule  fleur  at- 
tachée immédiatement  à  la  l'acine  {par  exception  au 
rameau)  de  V arbre  ou  de  V arbuste  qui  la  nourrit  {i\ 
et  accompagnée  d^un  grand  nombre  d^ écailles- broc- 
téales  imbriquées  (  recouvrcuites  avant  V épanouisse^ 


(1)  D'aprài  les  o^rvatlons  do  M.  Blume,  ces  parasite!  naisseot». 
comme  certains  Champignons,  sous  forme  de  masses  globvleuses^  hom««> 
gènet,  soUtaltes,  grelTées  i  la  surface  du  bois,  et  dans  l'origine  compléte- 
raent  recoutertct  par  rècotce;  mais  \  mesure  fae  le  pnraslte  prend  de 
raccroiœneiit,  it  MialèY«  peu  k  p^n  cette  enveloppe  corilctle  qui ,  aprè* 
s'étf«  rompt»»  pertiMefova  forne  de  oo«|m  «u  de  gttna  ^  la  baae  de  Ié 
fleur.  Du  reste ,  les  racines  des  espèces  sur  lesquelles  M,  Blême  e  trowé 
des  Ratflésiées  rampent  \  la  surface  du  sol,  de  s^rtc  que  jamais  aocaii^ 
partie  do  parasite  ne  se  trouve  sous  terre. 
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ment).  Etamînes  en  nombre  indéfini.  Anthères  l'on 
n-thèqueSy  soufrant  par  i  ou  2  pores;  bourses  tau- 
Jours  rectilignes  et  égales. 

Pilostyles  (^xySM^TOi.  (Frostia  Bertero.) —  Rhizanthes 
Dumort.  (Zippelia  Reicfaenb.  non  Blum.  Brugmansia 
Blum.  non  Pers.  )  — Rafflesia  R.  Br.  —  "iApodanthes 
Poiteau. 

Genre  HYPOCISTE.  —  Cytinus  Linn. 

Plantes  caulescentes,  écailleuses.  Fleurs  monoïques,  2- 
ou  3-bractéolées^  disposées  en  épi  terminal  :  les  inférieu- 
res femelles  ;  les  supérieures  mâles.  —  Fleurs-mâles  :  Pé- 
riantbe  tubuleux- campanule,  persistant:  limbe  3- ou 4-ou 
6-lobé,  étalé,  imbriqué  en  préfloraison.  Staminés  en  nom- 
bre double  des  lobes  du  périanihe.  Anthères  2-thèques, 
soudées  en  capitule  terminal  :  bourses  rectilignes,  déhis- 
centes chacune  par  une  fente  longitudinale.  Ovaire  inap— 
parent.  Style  columnaire,  saillant,  adhérent  inférieure- 
ment  au  tube  du  périanthe  (moyennant  des  membranes 
septiformes,  alternes  avec  les  lobes  du  limbe).  —  Fleurs^ 
femelles  :  Périanthe  comme  chez  les  fleurs-mâles,  épigyne. 
Étamines  nulles.  Ovaire  infère,  1-loculaire,  à  8  placen- 
taires multi-ovuiés.  Style  columnaire,  adhérent  (comme 
celui  des  fleurs-mâles).  Stigmate  terminal,  subglobuleux, 
tronqué,  8-sulqué.  Baie  charnue ,  pulpeuse  en  dedans, 
polysperme.  Graines  petites,  arrondies. 

Hypociste  commun.  —  Cytinus  Hypocistis  Linn.  —  Cavan. 
le.  2,  tab.  171.  —  Duham.  Arb.  i,  tab.  68.  —  Hook.  Exot. 
Flor.  tab.  i53.  —  Plante  haute  de  a  à  4  pouces.  Tige  rouge  ou 
jaunâtre  de  même  que  les  autres  parties  de  la  plante,  épaisse, 
un  peu  succulente.  Ecailles  charnues,  imbriquées.  Épi  5-à  10- 
flore.  Fleurs  petites,  odorantes,  ^-MeSy  S-andres.r- Cette  plante, 
nommée  vulgairement  Hypociste^  Hipocistej  et  Cytinel,  croît 
sur  les  rsftines  des  Cistes  ligneux,  dans  la  France  méridionale^ 
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ainsi  que  dans  les  autres  contrées  voisines  de  la  Méditerranée  ; 
elle  fleurit  en  mai  ;  ses  fruits  ont  une  saveur  acidulé  et  astrin- 
gente; on  l'emploie,  dans  le  midi  de  l'Europe,  contre  les  dys- 
senteries,  les  hémorragies,  etc. 

Genre  RHIZANTHE.  —  Rhizanthes  Duniort. 

Plantes  acaules,  arbîzes  :  une  seule  fleur  constituant 
tout  l'individu.  Fleurs  hermaphrodites,  avant  l'épanouis- 
sement recouvertes  par  des  écailles-bractéales  imbriquées. 
Périanthe  subinfondibuliforme ,  charnu ,  glabre  à  la  sur- 
face externe,  cotonneux  à  la  surface  interne,  déliquescent 
peu  après  la  floraison  (ainsi  que  toutes  les  autres  parties 
de  la  plante)  :  tube  (partie  supère)  campanule,  continu 
avec  l'ovaire  et  la  base  du  style,  rétréci  vers  la  base  ;  limbe 
Ô-parti,  étalé  :  segments  inégaux,  finalement  2-ou  3-fides  ; 
gorge  couronnée  d'environ  15  tubercules  charnus  ;  esti- 
vation  induplicative.  Anthères  nombreuses,  sessiles,  cohé- 
rentes, subglobuleuses,  1-thèques,  transversalement  2-lo- 
culaires,  1-sériées^  verticillées  autour  de  la  base  du  stig- 
mate, nichées  chacune  dans  une  fossette,  et  s'ouvrant  par 
2  pores  dorsaux  superposés  (  ou  quelquefois  par  un  seul 
pore).  Ovaire  infère,  comme  pluri-loculaire  par  des  placen- 
taires seplif ormes,  charnus,  nombreux,  atteignant  presque 
le  centre  de  la  cavité ,  ovulifères  des  deux  côtés.  Ovules 
innombrables,  nidulants,  très-petits.  Style  court,  gros, 
charnu ,  columnaire ,  élargi  vers  la  base.  Stigmate  gros  | 
subglobuleux,  pelté,  terminal,  cotonneux  à  la  surface  ex- 
terne, concave  au  sommet.  Fruit  :  l'ovaire  déliquescent 
peu  après  la  floraison  sans  avoir  pris  de  l'accroissement  (1). 
(Extrait  de  la  description  de  M.  Blume,  Flora  Jaçce^  Rhi» 
zantheae.)  —  Ce  genre  ne  comprend  que  l'espèce  suivante. 


{\)  Les  ovules  qni  se  trouvent  en  quantité  innombrable  dans  la  pulpe 
de  Tovaire  déliquescent,  sont  considérés  par  M.  Blumé  comme  des  spo- 
rules,  et,  ^vant  ce  botaniste,  la  plante  ne  produit  pas  de  graines. 
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Rhizanthe  ï)e  Zippel.  —  Khizanthes  ZippeUî  Blume  {suh 
Brugmansid)y  Flor.  Jav.  Rhîzanlheae,  p.  17,  tab.  4, 5,  et  6. — 
Zippelia  Brugmansia  Reichenb.  Syst.  Nal.  p.  164.  (in  adnot.) 
—  Plante  croissant  à  la   surface   supérieure  des  racines  du 
Cissus  tuberculata  Bluue  (  ce  Cissus  est  un  arbuste  grim- 
pant, à  racines  rampant  à  fleur  de  terre),  tantôt  solitaire,  tantôt 
en  nombre  plus  ou  moins  grand  sur  chaque  racine.—  Ces  para- 
sites, dit  M.  Blume ,  croissent  quelquefois  si  près  les  uns  des 
autres,  qu^ils  se  compriment  mutuellement,  mais  sans  jamais 
s*entregreffer.  —  Bouton  du  volume  d'un  œuf  d'oie  vers  Tëpo- 
que  de  l'épanouissement,  à  peine  du  volume  d'un  Pois  lorsqu'il 
commence  à  paraître,  assis  sur  une  sorte  d'inyolucre  cupuliforme^ 
rugueux,  coriace,  provenant  de  Tëcorce  du  Cissus.  Écailles- 
bractëales  au  nombre  d'une  vingtaine,  imbriquées,  inse'rées  sur 
la  base  de  l'ovaire,  d'abord  blanchâtres,  puis  brunes,  finalement 
noires,  épaisses,  coriaces,  anisomètres  :  les  infe'ricures  plus  pe- 
tites, suborbiculaires,  adhérentes  au  réceptacle-cortical  ;  les  sui- 
vantes ovales,  arrondies,  appliquées  ;  les  intérieures  oblongues. 
Périanthe  blanchâtre  au  moment  de  l'épanouissement,  finalement 
roussâtre,  glabre  à  la  surface  externe;  limbe  large  de  4  à  5  pou- 
ces :  segments  ovales,  à  3  ou  3  lanières  acuminées;  tubercules 
de  la  couronne  linéaires-oblongs,  glabres,  équidistants,  cach^ 
par  le  duvet.  Style  et  stigmate  inclus,  blancs.  Anthères  blan* 
châtres;  pollen  ellipsoïde  ou  subglobuleux,  visqueux.  (£x* 
trait  de  la  description  de  M.  Blume.)  —  Cette  plante  habite  les 
forêts  des  montagnes  de  Java  ;  à  l'époqae  de  l'anthèse  elle  exhaie 
une  odeur  cadavéreuse  ;  toutes  ses  parties  sont  très-astringentes. 

Genre  RAFFLÉSIA,   -  RqffUsia  R.  Br. 

Plantes  acaules,  arhizes  :  une  seule  fleur  constituant 
tout  l'individu.  Fleurs  hermaphrodites,  ou  par  avorte- 
ment  dioïques,  avant  l'épanouissement  recouvertes  par 
des  écailles  bractéales  imbriquées.  Périanthe  snbrotacé, 
charnu,  déliquescent  peu  après  la  floraison  (ainsi  que 
toutes  les  autres  parties  de  la  plante)  :  tube  (partie  supère) 
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court,  ventrui  continu  avec  ToTaire  et  la  base  du  style  ; 
limbe  5-parti,  étalé  :  segments  égaux,  indivisés;  gorge 
couronnée  d'un  anneau  charnu,  continu;  estivation  imbri- 
catiye.  Anthères  nombreuses,  sessiles,  distinctes,  subglo- 
buleuses, 1-thèques,  concentricjuement  pluri-loculaires, 
l-seriées,  verticillées  autour  du  style ,  à  demi  enfoncées 
chacune  dans  une  fossette  de  celuinn,  et  s'ouvrant  par  un 
pore  apicilaire.  Les  fleurs^femelles  sont  dépourvues  d'an- 
thères. Ovaire  infère,  comme  pluriloculaire  (par  des  pla- 
centaires pariétaux^  charnus,  septiformes,  nombreux,  atr- 
teignant  presque  le  centre  de  la  cavité,  ovulifères  des  deux 
côtés),  garni  (autour  de  la  base  du  style)  de  2  anneaux 
charnus,  superposés  :  l'inférieur  plus  gros,  multisulqué  ;  le 
supérieur  ésulqué.  Chez  les  individus  mâles  Tovaire  n'offre 
ni  cavité,  ni  ovules.  Ovules  innombrables,  nidulants. 
Style  court,  très-gros,  charnu,  en  forme  de  col,  continu  avec 
l'ovaire,  dilaté  au  sommet  en  disque  cupuliforme,  stig- 
matifère  en  aessus,  anthérifère  en  dessous  (au  bord  du  col). 
Stigmates  coniques,  distincts,  nombreux,  charnus.  Fruit 
comme  chez  le  genre  précédent.  (Extrait  des  descriptions 
de  MM.  Blume  et  R.  Brown.)  —  Ge  genre,  de  même  que 
le  précédent,  parait  appartenir  aux  îles  de  la  Sonde  ;  on 
n'en  connaît  que  3  espèces,  dont  1^  2  suivantes  sont  sur- 
tout remarquables  par  la  dimension  monstrueuse  de  leur 
fleur. 

Rafflésie  Patxa.  —  Rafjlesia  Patma  Blom.  Flor.  Jav. 
RfaiiaDthe«,  p.  9)  tab*  i,  a,  et  3.  -^  Flear  hermaphrodite. 
Periaothe  à  tube  glabre  et  de  couleur  pourpre  en  dedans  ;  limbe 
d'ftboid  d'un  blanc  carné,  puis  d'un  bmn  roussâtre.  Stigmates 
rectilignes^  à  soBunet  tronqué.  —  Plante  croissant  (  en  général 
solitaire  )  sur  les  racines  du  Ci$su$ scarhsH  Blurae  (les  racines 
de  ce  Gissus  rampent  à  fleur  de  terre).  Bouton  vers  l'époque  de 
répanoaisMment  SQbglobuleQX  (et,  tant  qu'il  est  encore  plus  ou 
moins  recouv^^rl  par  Uê  éoaiiles-braelëales,  il  offre  le  volume  et 
l'aspael  d'une  assit  {roses  léM  de  GiNm)  $  assis  sur  une  sorte 
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d'involucre  cupuliforme ,  coriace,  aréole,   entier,  provenant 
de  Fecprce  du  Cissus,  Écailles- bractéales  nombreuses,  imbri- 
quées, pluri-sérices,  glabres,  rugueuses,  insérées  sur  la  paroi 
de  la  partie  adhérente  du  périanthe,  d'abord  carnées,  puis  rous- 
sâtres,  finalement  d'un  pourpre  noirâtre  et  plus  ou  moins  étalées 
ou  défléchies  :  les  inférieures  plus  petites  ;  les  supérieures  sub- 
orbiculaires,  grandes,  concayes.  Périanthe  à  limbe  large  de  i 
pied  à  2  '/a  pieds  ;  segments  charnus,  suborbiculaires,   glabres, 
yerruqueux,  d*abord  étalés,  finalement  révolutés,  alternes  cha- 
cun avec  un  petit  pli  saillant;  anneau  de  la  gorge  gros,  con- 
vexe, verruqueux*  de  même  couleur  que  le  limbe.  Style  rem- 
plissant presque  toute  la  cavité  du  tube  du  périanthe,  mais  un 
peu  plus  court  que  celui-ci,  de  couleur  pourpre  de  même  que  les 
stigmates  ;  bord  du  disque  étalé,  crénelé.  Stigmates  concentri- 
quemeot  pluri-sériés,  subisomèlres,  gros,  un  peu  saillants,  bar- 
bellulés  au  sommet.  Anthères  au  nombre  de  3o  à  4o,d'un  blanc 
de  lait,  du  volume  d'un  Pois  ;  pollen  globuleux,  diaphane,  vis- 
queux. {Blume,  l.  c.) — Cette  espèce  aété  trouvée  par  M.  Blume 
daos  rîle  de  Nusa  Kambanga,  près  de  Java  ;  les  naturels  du  pays 
l'appellent  Patma,  Il  ne  s'écoule  qu'environ  3  mois  depuis  la 
première  apparition  du  bouton  (sous  forme  d'une  petite  ex- 
croissance hémisphérique  )  à  la  surface  de*  la  racine  de  ràii)uste 
qui  le  nourrit,  jusqu'à  Tépanouissement  du  périanthe,  qui  pour- 
rit bientôt  après,  ainsi  que  l'ovaii-e  et  toutes  les  autres  parties  ; 
à  répoque  de  l'anthèse,  cette  fleur  répand  une  odeur  cadavé- 
reuse, qui  se  fait  sentir  au  loin,  et  qui  attire  des  essaims  d'in- 
sectes, au  moyen  desquels  s'opère  probablement  la  fécondation  : 
car  les  anthères  sont  placées  de  telle  sorte  à  la  face  inférieure  du 
disque  stylaire,  que  le  pollen  ne  peut  pas  arriver  autrement  aux 
stigmates.  Suivant  l'hypothèse  de  M.  Blume  au  sujet  de  la  pro- 
pagation des  Rhizanthées  (Y.  la  note,  p.  545),  il  n'y  aurait 
point  fécondation  chez  ces  plantes. 

Rafflesia  d'Arnold.  —  Rafflesia  Arnoldi  R.  Br.  Diss.  de 
Rafflesia,  in  Trans.  Linn.  Soc.  XIII;  tab.  i5  ad  a2. — RofjU' 
sia  Titan  Jack,  in  Hook.  Comp.  (o  Bot.  Mag.  i|  p.  ^59.  «^ 
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Fleurs  dioïqueii.  PeriaDthe  à  tube  hérissé  en  dedans  de  longs 
poils  bUuâtreS;  filiformes,  simples  ou  rameux  ;  limbe  et  cou- 
ronne d'un  jaune  orange.  Stigmates  flexueux,  anisomètres,  très- 
nombreux,  fimbriés  ou  irrégulièrement  lacioiés  au  sommet.  — 
Plante  croissant  sur  les  racines  du  Cissus  angustioUa  Roxb. 
Bouton,  Ters  Tcpoque  de  l'épanouissement,  de  la  forme  et  du  yo- 
lume  d'une  tête  de  Chou,  assis,  comme  l'espèce  précédente,  sur 
une  cupule  corticale.  Écailles-bractéales  nombreuses,  arrondies, 
coriaces^  très-glabres,  rugueuses,  brunes.  Périanthe  à  tube 
court,  suburcéolé,  lisse  à  la  surface  externe  ;  limbe  large  de  près 
de  trois  pieds  :  segments  très-épab^  suborbiculaires,  très-entiers, 
glabres,  lisses  à  la  surface  externe,  verruqueux  en  de.«sus,  longs  ' 
de  près  d'un  pied;  couronne  épaisse,  convexe,  de  même  couleur 
que  le  limbe,  à  surface  interne  mouchetée  de  poils  fascicules. 
Style  charnu,  gros,  inclus,  remplissant  presque  tout  le  tube  du. 
périanthe  :  disque  presque  plan  en  dessus.  Stigmates  très-nom- 
breux, concentriquemcnt  pluri-sériés,  saillants,  de  couleur  orange, 
souvent  barbellulés  au  sommet.  Anthères  du  volume  d'un  Pois  : 
pollen  petit,  lisse.  (Ex  trait  des  descriptions  de  MM.  R.  Brown. 
et  Jack.)  —  Cette  espèce  croît  dans  les  forêts  de  Sumatra,  où  on 
la  nomme  Krubutei  Ambun  ;  on  ne  la  trouve  que  durant  la  sai- 
son pluvieuse.  Comme  chez  l'espèce  précédente,  la  première 
apparition  du  bouton  précède  d'environ  3  mois  l'épanouissement 
de  la  fleur,  et  toute  la  plante  pourrit  peu  de  temps  après.  A  l'é- 
poque de  l'anthèse,  cette  fleur,  qui  est  sans  doute  la  plus  volumi- 
neuse que  l'on  connaisse,  exhale  aussi  une  odeur  cadavéreuse 
très-forte;  au  témoignage  de  sir  Stamford  Raffles  et  de  M.  Jack, 
elle  pèse  de  12a  1 5  livres. 


M      il       «I  i.i   T     'i      '  i"."'fî    .V.iT    ^    "iH 


CENT  SOIXANTE-DIX-HUITIÈME  FAMILLE. 

LES  ASARINÉES.  — iiSiil/iVJEiE. 

^rif^o/ocAûv  Juss.  Gen.  (excl.  Cytino,  ) — Àristohehieœ  R.  Br.  Prodr. 
p.  349.  —  Endl.  Gen.  p.  544.  —  Àtarineœ  Bartl.  Ord.  Nat.  p.  84 .  — 
Aristolochiaeeœ  Lindl.  Nat.  Syst.  éd.  2,  p.  205.  —  Pistolochinœ  et  Àio^ 
rin99  Link,  Handb.  —  Àristoloehiacearum  tribus  II  :  Àrittoloehieœ  Rei- 
cbenh.  Syat.  Nat.  p.  475.  —  ÀritMoekiem  et  ^«ar#ii«0  Damort.  Fara. 

Cette  famille,  Tune  des  plus  caractérisées  parmi  les 
dicotylédones  apétales,  correspond  aux  Aristolochiées 
de  Jussieu  ;  elle  appartient  en  majeure  partie  à  la  zone 
éq[uatoriale  ;  cpielques  espèces  seulement  habitent  l'Eu- 
rope. La  plupart  des  Asarinées  sont  remarquables  par 
des  propriétés  médicales  très-prononcées  :  leurs  racines 
sont  ordinairement  amères  et  aromatiques,  ou  moins 
souvent  fétides,  acres  et  drastiques.  Beaucoup  d'espèces 
ont  des  fleurs  très-élégantes,  et  non  moins  curieuses 
par  leur  ampleur  que  par  la  singularité  de  leurs  formes. 

Caragtèrss  de  la  Famille. 

Herbes  yivaces,  ou  sous-arbrisseaux j  ou  arbrisseaux 
(  le  plus  souvent  grimpants ,  à  bois  très-poreux ,  sans 
couches-concentriques  bien  distinctes).  Tiges  simples 
ou  rameuses,  cylindriques,  ou  anguleuses  et  cannelées, 
subarticulées  (  souvent  noueuses  ),  feuillées. 

Feuilles  alternes,  simples,  pétiolées,  pédatinervées, 
ou  rarement  penninervées,  ordinairement  réticulées, 
très-entières,  ou  dentées,  ou  (  rarement  )  pédatifides,  à 
base  le  plus  souvent  profondément  cordiforme  ou  réni* 
forme;  pétiole  subamplexicaule.    Stipules   nulles,  ou 
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solitaires  -  oppositifoliées   (  squamiformes   ou   subfo- 
liacées). 

FUêo's  hermaphrodites  ou  unisexuelies,  solitaires,  ou 
fasdculées^  ou  quelquefois  en  grappes,  axillaires,  ou  ra* 
rement  terminales,  pédiceUées,  le  plus  souTent  irrégu» 
lières. 

Périanthe  adhérent  infc^eurement  à  VoTaire  ;  partie 
infère  herbacée;  partie -supère  tubuleuse  ou  campanu- 
lée,  caduque ,  ou  persistante,  pétaloïde,  ou  subcoriace, 
colorée,  à  limbe  soit  régulier  et  3-ou  5-ou  6-fide  (à  es* 
tivation  soit  valvaire,  soit indupUcative),  soit  liguliforme 
et  indivise,  soit  2 -labié  et  ringent. 

Étamines  au  nombre  de  6  ou  de  12  (rarement  au 
nombre  de  5 ,  ou  de  8 ,  ou  de  9,  ou  par  exception  en 
nombre  indéfini) ,  soit  libres  et  insérées  sur  un  disque 
périgjne  ou  épigyne,  soit  adnées  ou  insérées  au  style 
ou  au  stigmate.  Filets  courts,  ou  nuls  (du  moins  com- 
plètement soudés  au  style).  Anthères  extrorses  (  par  ex- 
ception subintrorses),  2-thèques,  dressées  :  bourses  pa- 
rallèles, contigués,  déhiscentes  chacune  par  une  fente 
longitudinale. 

Pistil  :  Ovaire  infère  (par  exception  semi-supère  ), 
,  6-loculaire  (moins  souvent  3-ou  4-ou  5-loculaire);  pla- 
centaires axiles,  multi^ovulés.  Ovules  horizontaux  ou 
renversés,  1-2-ou  pluri-sériés,  anatropes.  Style  nul  ou 
columnaire,  terminal.  Stigmate  discoïde,  ou  globuleux, 
ou  stelliforme  (  à  autant  de  lobes  ou  de  dents  que  Fovaire 
offre  de  loges),  terminal. 

Péricarpe  capsulaire,  ou  carcérulaire ,  ou  baccien, 
6-loculaire  (moins  souvent  3-ou  4-ou  5-loculaire); 
loges  polyspermes  (par  exception  oligospermes, ou  pai* 
avortement  i-spermes). 
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Graines  horizontales,  ou  renversées,  ou  vagues>  pé- 
rispermées  ;  tégument  membranacé  ou  coriace  ;  cha- 
laze  terminale  ;  hile  à  l'extrémité  opposée  à  la  chalaze  ; 
raphé  le  plus  souvent  superficiel,  gros,  charnu  ou  fon* 
gueux.  Périsperme  charnu  ou  suhcorné.  Embryon  petit 
ou  minime,  inclus,  voisin  du  hile  ;  cotylédons  en  général 
à  peine  apparents  avant  la  germination. 

Cette  famille  comprend  les  genres  suivants  : 

V  TRIBU.  LES  ARISTOLOCHIÉES.   —  ARISTO- 
LOCHIEjE  Dumort.  {Pistolochina  Link.) 

Étamines  dépourvues  dejilets;  anthères  adnées  ou  in- 
sérées au  style  ou  au  stigmate,  Périanthe  caduc  ou 
marcescent, 

Thottea  Rottb.  —  Bragantia  Loureir.  (  Ceramium 
filum.  Yanhallia  Schult.  Munnickia  Reichb.  Trimeriza 
Lindl.  )  —  Aristolochia  Tourn.  (Glossula  Rafin.  Glema- 
titis  Endl.  Pistolochia  Rafin.  Cardiolochia  et  Serpenta- 
ria  Reich.)  —  Eudodeca  Rafin.  —  Enomeia  Rafin.  — 
Dictyanthes  Rafin.  —  Isotrema  Rafin.  (Siphisia  Rafin. 
Hocquartia  Dumort.  Sipho  Endl.  Siphonolochia  Reichb.) 

ir  TRIBU.    LES  ASARÉES.  —  ASAREJE.   {Asarinea 

Link. —Dumort.  ) 

Étamines  libres^  à  filets  insérés  sur  un  disque  épigyne  ou 
périgyne.  Périanthe  persistant ^  accrescent. 

Asarum  Tourn. —  Heterotropa  Morren  et  Decaisne. 

GSNBB    INCOMPLETEMENT    CONNui 

Trichopodium  Lindl. 
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Groupe  yoisiif  des  Asârinées. 


LES  ^ÉPENTniDEES.  —  NEPENTHIDEjE  Du- 

mort.  (i). 

Fleurs  dioïques.  Êtamînes  monadelphes^  syngénèseSj  in» 
sérées  au  fond  dupérianthe.  Oçaire  inadhérent.  Péri- 
carpe capsulaircy  à  placentaires  médivalpes y  pariétaux. 
—  Feuilles  terminées  en  Drille  portant  un  appendice 
enjorme  d^ ampoule  munie  d^un  opercule  mobile. 
Nepenthes  Linn.  (  Phyllamphora   Loureir.  Bandura 

fiunn.  Cantharifera  Rumph.) 


Genre  ARISTOLOCHE.  —  Aristolockia  Tourn. 

Fleurs  hermaphrodites,  irrëgulières.  Périanthe  supère, 
coloré,  non-persistant,  à  tube  rectiligne  ou  courbé,  ventru 
à  la  base;  limbe  1-ou  2-labié.  Anthères  6,  sans  filets,  adnées 
à  la  surface  externe  du  stigmate,  ou  au  sommet  du  style. 
Ovaire  infère,  6-loculaire  ;  loges  multi-ovulées  ;  ovules  ho- 
rizontaux, 1 -sériés  dans  chaque  loge.  Style  court  ou  nul. 
Stigmate  subglobuleux,  ou  discoïde^  ou  stelliforme,  6-lo- 
bé,  ou  6-radié.  Capsule  membranacée  ou  coriace,  6-locu- 
laire, septicide-sexvalve,  ou  irrégulièrement  ruptile,  po- 
lysperme.  Graines  aplaties,  strophiolées,  ou  recouvertes 


(4)  Nepenthideœ  Damort.  Fam.  (48S9).  —  Ifepentheœ  Bartl.  Ord. 
Nat.  p.  84 ,  in  adnot.  —  Blâme,  Enum.  Plant.  Jav.  I ,  p.  84.  —  R.  Br. 
in  Edinb.  Phil.  Mag.  4  832.  —  Endl.  Gen.  Plant,  p.  345.  —  Korthals 
{Monogr.Nepeiith.)  in  Verhandei.  over  de  naturl.  Gesch.  der  nederl. 
overzeesch.  Bezitt.;  Botan.  fasc.  I  »  cam  fig.  —  Ifepenthintœ  (Arittolo- 
chiarum  tectio  )  Link,  Elem.  —  Nepenthacem  Lindl.  Nat.  Syst.  —  Hy^ 
âroeharidearum  tribus  II  :  Nepentheœ ,  Reichb.  Syit.  Nat.  —  Cytinea- 
rum  çen.  Brongn.  in  Annales  dea  Se.  nat.  4  824. 

■OTAiiQri.     pRaji.     t.  X.  36 
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d'un  arille  fongueux  ;  tégument  coriace  ou  crustacé.  — 
Herbes,  ou  sous-arbrisseaux,  ou  arbrisseaux.  Tiges  dres- 
sées, ou  diffuses,  pu  grimpantes  (souvent  Tolubiles).  Feuil- 
les alternes,  pédatinervées,  réticulées,  très-entières ,  ou 
lobées,  souvent  stipulées.  Pédoncules  1-2-ou  pluri-flores, 
axillaires,  nus,  solitaires,  ou  fascicules.  Périanthe  très- 
grand  chez  beaucoup  d'espèces,  le  plus  souvent  de  cQUt- 
leur  livide,  à  fond  ordinairement  barbu  de  poils  rétrorses 
(recouvrant  les  organes  sexuels,  lesquels  sont  plus  courts 
que  le  renflement  de  la  base  du  tube). 

Sow-genre  GLEMATITIS  Endl.  (^loMWaEaûn.) 

Limbe  du  périanthe  obliquement    1 -labié,  très-entier. 

Ëstivation  convolutive. 

a)  Tiges  point  grimpantei,  herbacées. 

Abkstologhe  Clématite.  —  Aristolochia  ClematiUs  Linn. 

—  Engl.  Bot.  tab.  398.  —  Flor.  Dan.  tab.  i235.  — Hook. 
Flor.  Lond.  tab.  i49*  —  Feuilles  ovales  ou  suborbiculaires, 
obtuses  ou  re'tuses,  glabres,  scabres  aux  bords,  non-stipulées,  ii 
base  cordiforme  ou  reniforme.  Pédoncules  courts,  i -flores,  &s- 
ciculës  :  les  florifères  dressés }  les  fructifères  pendants.  Périan- 
the à  tube  rectiligne,  subcylindracé,  à  renflement  basilaire 
globuleux  'y  labelle  ovale-oblong,  obtus.  Capsule  obovée  ou  py- 
rifomc.  Graines  recouvertes  d'un  arille  fongueux.  —  Herbe  vî- 
vace,  touffue,  haute  de  i  pied  à  a  pieds,  glabre.  Racine  ram- 
pante, garnie  de  longues  flbres.  Tiges  flexueuses^  dressées. 
Feuilles  fermes,  d'un  vert  glauque.  Périanthe  d'un  jaune  livide, 
long  d'environ  6  lignes.  Fruit  d'abord  charnu ,  finalement  sub- 
coriace, obscurément  hexagone,  du  volume  d'un  œuf  de  pigeon. 
Graines  triangulaires,  presque  planes  :  arille  épais,  brunâtre. 

—  Cette  espèce,  connue  sous  le  nom  vulgaire  à^ Aristoloche 
Clématite^  est  commune  dans  les  vignes  et  au  bord  des  chemins; 
elle  fleurit  en  mai  et  juin.  Toute  la  plante,  mais  notamment  la 
racine,  a  une  odeur  forte,  et  une  saveur  acre  et  très-amère;  elle 
jouit  de  propriétés  toniques  et  stimulantes. 
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Aristoloche  ronde.  —  Aristolochia  rotunda  Liirn.  — 
Blâckw.  Herb.  tab.  256.  —  Tige  dressée  ou  décombante. 
Feuilles  cordiformes,  obtuses,  subsessiles,  glabres,  non-stipu- 
iées.  Pédoncules  courts,  solitaires,  i- flores,  dresses.  Tube  du 
périantbe  recliligne,  subclaviforoie,  à  reufleinr  nt  basilaire  glo- 
buleux, stipitulé.  Labelle  oblftng,  obtus.  —  Herbe  vivace, 
glabre*  Racine  charuue,  tuberculeuse,  suI)g1obuicuse,  de  la 
grosseur  d'une  Noix.  Tige  grêle,  longue  de  %  pied  à  i  pied, 
un  peu  rameuse  à  la  base,  flexueuse.  Feuilles  fermes,  lisses,  d'uo 
vert  glauque.  Périanthe  long  d'environ  i  pouce  :  tube  jaunâ* 
trc;  labelle  d'un  violet  livide.  Stigmate  subglobuleux,  stipi- 
tulé ,  couronné  de  6  mamelons.  Fruit  ovoïde.  —  Cette  espèce 
habite  l'Europe  méridionale  ;  elle  croît  dans  les  localités  sèches 
et  découvertes  ;  fleurît  en  avril  et  mai.  Sa  racine  a  une  odeur 
forte  et  aromatique,  jointe  à  une  saveur  acre  et  amère;  elle  jouit 
de  propriétés  toniq»:es  et  stimulantes;  on  l'emploie  surtout 
comme  remède  emménagogue ,  et  c'est  à  ce  litre  qu'elle  était 
célèbre  dans  la  thérapeutique  des  anciens. 

Aristoloche  longue.  —  Aristolochia  longa  Lion.  — 
filackw.  Herb.  tab.  267.  —  Miil.  le.  tab.  5i,  fig,  2.  —  Plante 
semblable  à  l'espèce  précédente  par  le  purt  et  la  plupart  des  ca- 
ractères. Racine  subfusiforme,  allongée.  Feuilles  moins  courte- 
ment  pétiolées,  subréniformes.  Périanthe  à  tube  plus  fortement 
claTifbrme  :  labelle  ovale-oblong.  —  Croît  dans  les  mêmes  con- 
trées c|ue  la  précédente,  dont  elle  a  aussi  toutes  les  popriétés 
médicales. 

h)  Tiget  ligneuteê  ou  iuffruleteetUii ,  volubileê. 

Aristoloche  a  grandes  fleurs.  —  Aristolochia  grandi- 
flora  Tussac,  Flore  des  Antilles,  vol.  1,  p.  189  ;  tab.  27.  — 
Tiges  sufTf utescentcs  ;  ramules  striés.  Feuilles  cordifohnes, 
glabres,  pointues;  pétiole  très-long,  cyliddrique.  Périanthe  à 
labelle  très-grand,  cordiforme,  longuement  appendîculé  au  som- 
met. Pédoncules  1 -flores,  munis  vers  leur  milieu  d'une  bractée 
perfoliée.  —  Tiges  très-longues,  point  branchues,  subéreuses 
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jusqu'à  quelques  pieds  de  hauteur  du  collet  de  la  racine.  Ra- 
meaux filiformes,  lâches,  trës-nombreux ,  herbacés.  Feuilles 
amples }  pétiole  plus  gros  que  les  ramules.  Périanthe  à  tube 
hexagone,  long  de  8  à  9  pouces,  et  de  plus  de  i  %  pouce  de 
diamètre  dans  certaines  parties  ^  au-dessus  de  sa  base^  qui  est 
pointue,  il  7  a  une  courbure  ventrue;  il  se  redresse  ensuite, 
devient  plus  étroit,  et  presque  égal  dans  son  diamètre,  jusque 
vers  son  sommet,  et  se  termine  par  une  ouverture  ovale,  oblique; 
limbe  large  de  7  à  8  pouces^  plan,  ayant  des  nervures  saillantes 
qui  partent  des  bords   de  l'orifice  et  s'étendent  en  forme  de 
rayons  jusqu'à  la  marge  du  limbe,  dont  la  pointe  se  termine  par 
un  appendice  linéaire  long  de  plus  de  i  pied.  Gorge  couronnée 
d'un  anneau  pubescent,  de  couleur  pourpre.  Le  tube  du  périan- 
the est  cotonneux  en  dehors,  et  de  couleur  blanchâtre  ;  le  dedans 
est  d'un  pourpre  terne.  Le  dessus  du  limbe  est  jaspé  de  blanc 
jaunâtre  et  de  pourpre  :  le  dessous  est  blanchâtre.  Capsule  oblon- 
gue,  hexagone.  {Tussac,  L  c)  — Cette  espèce,  remarquable 
par  l'ampleur  de  ses  fleurs,  croît  à  Saint-Domingue }  ces  fleurs 
exhalent  une  odeur  très  fétide,  analogue  à  celle  du  Chenopo- 
diiim  Vulvaria.  La  racine  et  les  jeunes  pousses  sont  un  pcHson 
pour  tous  les  animaux  domestiques. 

Aristoloche  a  longue  queue.  —  Aristolochia  caudata 
Bot.  Reg.  tab.  iA35.  —  Nouv.  Herb.  de  l'Amat.  II,  tab.  35. 
—  Tiges  suffrutescentes.  Feuilles  stipulées  :  les  inférieures  réni- 
formes-ti'iangulaires,  ou  légèrement  3-lobëes }  les  supérieures 
profondément  3-lobées,  à  segments  suboblongs,  rétrécis  vers  leur 
base.  Périanthe  à  tube  courbé  en  forme  de  siphon,  ventn^  k  la 
base  ;  labelle  plus  court  que  le  tube,  cuspidé  :  pointe  terminée 
en  appendice  filiforme,  tortillé,  beaucoup  plus  long  que  le  pé- 
rianthe. —  Feuilles  larges  d'environ  3  pouces,  pétiolées,  d'un 
vert  glauque,  à  base  réniforme.  Stipules  amples ,  subcordifor- 
mes.  Pédoncules  solitaires,  arqua,  i -flores.  Périanthe  à  tube 
d'un  vert  livide  5  labelle  d'un  pourpre  violet,  large  d'environ 
18  lignes  ;  appendice  long  de  près  de  a  pieds.  —  Cette  espèce, 
indigène  du  Brésil,  se  cultive  dans  les  collections  de  serre  :  elle 
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est  remarqaabk  par  la  loDgaeur  de  TappeDdice  du  iabelle  de  son 
périantlie. 

SoMê^fenre  PISTOLOCHIA  Ra6o. 
Limbe  du  périaathe  bi-iabié,  subriogent. 

a)  Ti§9t  vûlmbilei. 
AuflTOLOCHE  A    GEAKD    LABELLC.    ÂristolochiO     lobioSa 

Ker,  Bot.  R^.  tab.  689.  —  Bot.  Mag,  lab.  2545.  —  Nouy. 
Heib.  del'Amat.  Il,  tab.  3i.  —  Aristolochia  ringens  Link^ 
Bott.  BtnA.  tab.  1 3.  -r-  Feuilles  rëniformes  ou  cordifonaes-or- 
bicnlaiies,  très-obtiueSy  stipulées.  Përianthe  à  tube  court,  très- 
▼entnt  infàieurement,  courbé  eu  forme  de  siphon  ;  lèvre  infé- 
rieure trës-grande,  plane,  biiobée  au  sommet  ;  ièyre  supérieure 
beaucoup  plus  courte,  naTiculaire,  oblongue4anceolée.  —  Tiges 
très4ongues,  subéreuses  à  la  base.  Jeunes  pousses  grêles,  cylin- 
driques, d'un  Tcrt  glauqne.  Feuilles  larges  d'environ  4  pouces, 
d'un  vert  gai  en  dessus,  d'un  vert  glauque  en  dessous.  Stipules 
rénifbrmes.  Pédoncules  solitaires,  i -flores,  tortueux,  inclinés, 
longs  d'environ  4  pouces.  Périanthe  long  de  près  de  i  pied,  blanc 
à  la  surface  externe  ;  tube  beaucoup  plus  court  que  la  lèvre  infé- 
rieure, marbré  de  taches  brunes,  de  même  que  la  lèvre  supé* 
rieure,  qui  est  plus  courte  que  le  tube  ;  la  surface  intérieure  du 
tube  et  la  partie  inférieure  de  la  lèvre  inférieure  sont  d'un  pour- 
pre brunâtre  ;  celle-ci  est  longue  d'environ  6  pouces,  rétrécie 
au  milieu,  très-élargie  vers  le  sommet,  et  marquée  de  quantité 
de  points  bruns,  disposés  en  réseau. — Cette  espèce,  remarquable 
par  Tampleur  de  sa  fleur,  est  originaire  du  Brésil  ;  on  la  cultive 
comme  plante  d'ornement  de  serre,  quoique  ses  fleurs  exhalent 
une  odeur  cadavéreuse. 

b)  Tiges  herbaeiet,  dressées. 

Abistoloche  Seefehtaire.  —  Aristolochia  SerpenUxria 
Lion.  —  Tige  flexueose.  Feuilles  cordiformesobloogues,  acu- 
miaées.  Pédoncolessiibnidîcaiiz.  Périantbe  irrégnUèrcment  ca»- 
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paDulë  :  \hyre  supérieure  courte^  a-fide  ;  lèvre  inférieure  allongée, 
lancéolée. —  Herbe  yiyace.  Racine  composée  d'un  grand  nombre 
de  fibres  filiformes.  Tige  haute  de  6  à  8  pouces,  pubescente,  gë- 
niculée  et  noueuse  âi  la  base.  Feuilles  peu  nombreuses ,  pubes- 
centes.  Fleurs  peu  nombreuses,  naissant  sur  la  partie  souterraine 
de  la  tige,  ou  aux  aisselles  inférieures.  Pédoncules  i -flores.  Pé- 
rianthed'un  rouge  brunâtre.  —  Cette  espèce,  nommée  vulgaire- 
ment Serpentaire  de  Virginie^  croît  dans  les  provinces  méridiona- 
les des  États-Unis.  Sa  racine  a  une  odeur  aromatique  et  camphrée; 
elle  possède  ie&  propriétés  stimulantes  très-énergiques  ;  les  méde- 
cins anglo-américains  la  regardent  comme  un  excellent  remède 
contre  les  fièvres  typhoïdes  ;  on  lui  attribue  aussi,  à  tort  ou  à 
raison,  la  vertu  d'être  un  antidote  contre  la  morsure  des  ser- 
pents venimeux. 

Genre  ISOTREME.  —  Isotrema  Rafin. 

Ce  genre  ne  diffère  essentiellement  du  précédent  que 
par  son  périanthe,  dont  le  limbe  est  partagé  en  3  segments 
égaux  a  estivation  valvaire. 

IsoTBEME  Siphon.  —  Isotrema  Sipho  Rafin.  in  Jouro.  de 
Phys.  vol.  89  (i  819),  p.  102. — Aristohchia  Sipho  L'hérit. 
Stirp.  tab.  7. — Duham.  éd.  nov.  vol,  4>  tab.  lo.-^Guimp.  et 
Hayn.  Fremd.  Holz.  tab.  120. — Bot.  Mag.  tab.  534. — Tiges 
ligneuses,  volubiles.  Feuilles  longuement  pétiolées,  non-stipu- 
lées,  non-persistantes,  cordiformes,  acuminulées,  pubérules.  Pé- 
doncules axillaires,  subsolitaires,   i -flores,  pendants,  garnis 
vers  leur  milieu  d'une  bractée  foliacée,  cordiforme.  Périanthe  à 
tube  en  forme  de  siphon,  légèrement  ventru  à  la  base;  limbe  à 
segments  suborbiculaires,  acuminulés.  Capsule  oblongue,  hexa- 
gone. — Arbuste  s'élevaot  jusqu'au  sommet  des  plus  grands  ar- 
bres. Ramules  très-nombreux,  cylindriques,  glabres,  luisants, 
d'un  vert  d'olive,  finement  striés.  Jeunes-pousses  pubescentes. 
Feuilles  minces,  d'un  vert  gai,  larges  de  6  âi  i5  pouces  :  les 
adultes  glabres,  excepté  aux  nervures  de  la  fiice  infârieure;  pé- 


FAMILLE    DES   ÀSÀRIHiES.  567 

tiole  grêle,  cylindrique,  long  d'environ  3  pouces.  Bourg^ns 
petits,  cotonneux,  pointus.  Pédoncules  solitaires,  ou  génunés, 
ou  ternes,  souvent  plus  longs  que  les  pétioles.  Périantbe  d'un 
brun  verdâtre,  glabre  ;  limbe  large  de  6  à  9  lignes,  étalé,  plus 
court  que  le  tube.  Stigmate  subglobuleux,  subsessile.  Anthères 
rouges.  Capsule  chartacée,  brunâtre,  longue  d*environ  4  pouces. 
Graines  obovales,  à  arille  subéreux.  —  Cette  espèce,  nommée 
vulgairement  Aristoloche  à  grandes  feuiUeSj  et  Aristoloche 
Siphon^  est  indigène  de  TAmérique  septentrionale  ;  on  la  cultive 
comme  arbuste  d'ornement  :  ses  nombreux  sarments  et  son  ample 
feuillage  la  rendent  propre  à  couvrir  en  peu  de  temps  des  murs, 
des  berceaux,  etc.;  fleurit  en  été.  Le  bois  a  une  forte  odeur  de 
camphre;  il  est  très- poreux,  de  sorte  que,  coupé  transversale- 
ment, il  a  Taspect  d'une  dentelle. 

Isotrèmb  coTOif neux.  — /sofrema  tomentosum  Sims(sub 
Ari5tolochia)y  Bot.  Mag.  tab.  1 869.  —  Tiges  ligneuses,  voln* 
biles.  Feuilles  cordiformes-orbiculaires ,  cotonneuses  en  des- 
sous. Pédoncules  i -flores,  subsolitaires,  ébractéolés,  pendants. 
Périanthe  velu  :  tube  en  forme  de  siphon.  — Arbuste  semblable 
à  l'espèce  précédente  par  le  port  et  Fampleur  du  feuillage.  Pé- 
rianthe d'un  jaune  verdâtre.  —  Indigène  des  États-Unis  ;  se  cul- 
tive aussi  comme  arbuste  d'ornement. 

Genre  ASARET.  —  Asarum  Linn. 

Fleurs  hermaphrodites,  r^;ulières.  Périanthe  subcam- 
panulé,  persistant,  accrescent,  3-fide,  subcoriace;  tube 
adhérent  inférieurement  ;  estivation  valvaire.  Disque 
charnu,  adné  au  sommet  de  Tovaire.  Staminés  12,  libres, 
incluses,  insérées  au  disque,  alternativement  plus  longues 
et  plus  courtes.  Filets  courts,  filiformes,  prolongés  au  delà 
de  Tanthère  en  appendice  subulé;  anthères  extrorses,  el- 
liptiques, adnées  au  filet.  Ovaire  infère,  6-loculaire;  loges 
multi-ovulées  ;  ovules  nidulants,  vagues.  Style  court,  gros, 
columnaire.  Stigmate  gros,  à  ô  lobes  obtus,  recourbés,  pa- 
pilleux  en-dessus.  Péricarpe  chartacé,  couronné,  6-Iocu- 


568  CLAÇSB   DBS    ÀRISTOLOCHIÉBS. 

laire,  irrégulièrement  ruptile  ;  loges  par  avortement  oligo- 
spermes.  Graines  ovoïdes,  vagues,  légèrement  concaves  du 
cAté  du  raphé;  tégument  coriace;  raphé  large,  ventral, 
garni  d'une  crête  (  strophiole  )  fongueuse  ;  périsperme  sub* 
convoluté.  — Herbes  vivaces,  fétides.  Racine  rampante. 
Tiges  courtes  (quelquefois  presque  nulles),  1-ou  2-phylles 
au  sommet,  et  ordinairement  écailleuses  inférieurement, 
très-simples,  1-flores.  Feuilles  réniformes,  ou  çordifor- 
mes,  ou  subhastiformes,  ordinairement  rétuses,  longue- 
ment pétiolées,  non-stipulées  :  les  radicales  finalement 
subcoriaces,  persistant  d'une  année  à  l'autre.  Fleurs  ter- 
minales, pédonculées,  nutantes  ;  pédoncules  nus  :  les  fruc- 
tifères pendants.  Périanthe  à  l'époque  de  la  floraison  d'un 
pourpre  verdâtre* 

a]  Tiges  terminiet  par  2  feuillet  oppotiet,  réni formes. 

• 

AsARET  d'Europe.  —  Asarum  europœum  LinD.  —  Bull. 
Herb.  tab.  69.— ËDgl.  Bot.  tab.  io83.— Fier.  DaD.  tab.  633. 
—  Nées,  Gen.  Plant,  fasc.  8.— Pédoncule  à  peine  aussi  long 
que  le  périanthe.  Périanthe  pubérule  à  la  surface  externe  :  seg- 
ments ovales-triangulaires,  dresse's,  un  peu  recourbés  au  som- 
met. —  Racine  grêle,  jaunâtre,  longue,  horizontale,  garnie  de 
longues  fibres.  Tiges  à  peine  longues  de  i  pouce,  ascendantes,  en 
partie  souterraines.  Feuilles  d'un  vert  gai,  luisantes,  larges  de 
2  à  3  pouces,  un  peu  scabres,  finement  puberules }  pétiole  grêle, 
dresse,  long  de  2  à  3  pouces.  Périanthe  long  de  5  à  6  lignes. 
Péricarpe  ovoïde.  Graines  brunes.  — Cette  espèce,  connue  sous 
les  noms  vulgaires  diAsaret^  Cabaret,  Rondelle,  Oreillette^ 
Oreille  d'homme,  Nard  sauvage,  et  Girard- Roussin,  croît 
dans  les  bois;  elle  fleurit  au  printemps.  Ses  feuilles  et  surtout 
sa  racine  ont  une  odeur  nauséeuse,  et  une  saveur  acre,  un  peu 
amère;  elles  sont  émétiques  étant  prises  à  la  dose  de  ao  à  40 
grains  ;  mais  il  paraît  que  cette  propriété  se  perd,  du  moins  en 
grande  partie,  par  la  dessiccation;  du  reste,  on  les  emploie  au- 
jourd'hui moins  en  médecine  que  dans  l'art  vétérinaire,  quoi- 
qu'on pourrait,  au  besoin,  les  substituer  à  l'ipécacoanha.  L'A- 
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saret,  à  Tétat  sec,  est  un  violent  sternutatoire  :  il  fait  la  base  de 
la  préparation  pharmaceutique  appelée  poudre  de  Saint-Aoge. 
Jadis  cette  plante  était  en  Togue  comme  sudorifique,  diurétique, 
fébrifuge,  emménagogue,  et  oéphalique. 

AsARET  DU  Canada.  —  Asarum  canadense  Linn. — Sweet, 
Brit.  Flow.  Gard.  tab.  gS. — Pédoncule  a  à  3  fois  plus  long 
que  le  périantbe.  Périantbe  cotonneux  :  segments  oblongs-lan- 
céolés,  acuminés,  réfléchis.  —  Plante  ayant  le  même  port  que 
VAsaret  d'Europe,  Feuilles  plus  larges,  plus  velues  surtout  au 
pétiole,  d'un  vert  glauque.  Fleurs  d'un  pourpre  violet.  —  Cette 
espèce  croît  au  Canada  et  aux  États-Unis,  où  on  l'appelle  Gin- 
gembre sauvage;  ses  propriétés  sont  les  mêmes  que  celles  de 
l'espèce  précédente  ;  les  médecins  anglo-américains  l'adminis- 
trent souvent  à  titre  de  fébrifuge.  Fleurit  au  printemps. 

b)  Tigei  presque  nullet,  4  -phylles  ttu  sommet, 

AsARET  DE  Virginie. — Asarum  vir^nicum  Linn. — Sweet, 
Brit.  Flow.  Gard.  tab.  18.  —  Feuilles  cordiformes-orbiculaires, 
glabres,  coriaces.  Fleur  subsessile.  Périanthe  campanule,  glabre 
à  la  surface  externe.— Plante  semblable  à  l'espèce  précédente 
par  le  port.  Feuilles  marbrées  de  taches  blanches.  —  Indigène 
des  États-Unis;  cultivée  comme  plante  d'agrément,  à  cause  de 
l'élégance  de  son  feuillage. 

ÂSARET  A  FEUILLES  DE  GouET.  —  Asarum  arifoUum  Mich. 
Flor.  Bor.  Amer. — Hook.  Fxot.  Flor.  tab.  4o*  «^  Feuilles 
cordiformes  ou  sagittiformes,  souvent  pointues.  Périanthe  ur- 
céolé  :  segments  connivents,  pubescents  à  la  surface  interne.  — 
Racine  assez  grosse.  Feuilles  subcoriaces,  pubescentes  aux  bords 
et  à  la  surface  inférieure,  d'un  vert  foncé  en  dessus,  marbrées 
de  taches  blanches;  pétiole  pubescent.  Fleur  comme  radicale; 
pédoncule  souterrain.  Périanthe  d'un  pourpre  foncé.  —  CroU 
dans  les  provinces  méridionales  des  États-Unis  ;  cultivée  comme 
plante  d'agrément;  fleurit  au  printemps. 
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Genre  JNÉPENTHE.  —  Nepenthes  Linn. 

Fleurs  dioïques  ,  régulières.  Përianthe  subherbacé  y 
persistant ,  profondément  4-fide  ;  estivation  imbricative. 
—  Fleurs-mâles  :  Etamines  environ  16 ,  monade! pbes, 
syngénèses,  insérées  au  fond  du  périanthe  ;  androphore 
coliimnaire  ;  anthères  extrorses, agrégées  en  capitule  globu- 
leux—F/eMr5-/é?/îî€//cj  r  Ovaire  inadhérent,  tétragone,4-locu- 
laire  (par  4  placentaires  pariétaux,  médians,  septifoi  mes)  ; 
ovules  anatropes,  imbriqués^  renversés,  nidulants  sur  toute 
la  surface  des  placentaires.  Stigmate  sessile,-  discoïde,  ob- 
scurément 4-lobé.  Capsule  4-loculaire,4-valve,  polysperme, 
coriace,  tétragone,  tronquée,  couronnée  du  stigmate;  val- 
ves placentifères  au  milieu.  Graines  petites,  subfusifor- 
mes,  imbriquées,  renversées;  tégument  niembranacé,  pro- 
longé au  delà  des  deux  bouts  de  l'amande  en  forme  de 
tube.  Périspcrme  charnu.  Embiyon  rectiligne,  subcylin- 
dracé,  presque  aussi  long  que  le  périsperme  :  cotylédons 
linéaires;  radicule  courte,  infère.  —  Herbes  vivaces,  suf- 
frutescentes  à  la  base.  Feuilles  sessiles  ou  pétîolées,  al- 
ternes, très-entières,  nerveuses,  engainantes  à  leur  base, 
cirrifères  au  sommet  :  vrille  pendante,  simple,  plus  ou 
moins  tortillée,  préhensile,  dilatée  au  sommet  en  ampoule 
coriace  ou  heibacée,  operculée,  redressée,  souvent  colo- 
rée, plus  ou  moins  aplatie  (et  qtielqufois  â-ptère)  anté- 
rieurement :  orifice  muni  d'un  rebord  en  forme  de  bour* 
relet,  strié,  de  couleur  plus  foocée  que  celle  de  l'ampoule 
même  ;  les  feuiljes  supérieures  ont  quelquefois  des  vrilles 
dépourvues  d'ampoule.  Fleurs  petites,  très-nombreuses , 
disposées  en  grappes  ou  en  panicules  terminales  (ou  oppo- 
sitîfoliées  par  suite  de  l'allongement  du  ratneau  ou  de  la 
^gc  )•  —  ^3  structure  des  feuilles  des  Nepenthes  a  été  si- 
gnalée depuis  longtemps  comme  l'une  des  curiosités  les 
plus  extraordinaires  du  règne  végétal.  Le  singulier  appen> 
dice  qui  surmonte  la  vrille  de  ces  feuilles  (et  qu'on  appelle 
urne  ou  ascide)  est  une  sorte  d'outre  ou  d'ampoule,  dont 
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la  forme  et  la  grandeur  varient  suivant  les  différentes  es- 
pèces du  genre.  Dans  leur  jeunesse,  ces  urnes  sont  rem- 
plies h  peu  près  jusqu'à  moitié  d'un  suc  limpide^  pres- 
que insipide,  et  leur  orifice  est  complètement  fermé  par 
un  couvercle  (ou  opercule)  :  lorsque  l'urne  approche  du 
terme  de  son  développement,  son  opercule  s'ouvre  moyen- 
nant une  sorte  de  charnière  ( articuléeà  l'angle  postérieur 
de  l'urne),  mais  il  ne  se  referme  jamais  après,  et,  le  li- 
quide une  fois  évaporé,  il  ne  se  renouvelle  plus  (1).  La 
structure  de  la  tige  des  Népenthes  offre  aussi  des  particu- 
larités non  moins  remarquables  que  les  feuilles  de  ces 
plantes,  et  elle  s'écarte  beaucoup  de  la  structure  habi- 
tuelle des  végétaux  dicotylédones.  Le  bois  de  ces  tiges  ue 
présente  aucune  trace  de  couches  concentriques,  tandis 
que  les  trachées  y  abondent,  de  même  que  dans  la  moelle; 
et,  entre  l'écorce  et  le  bois,  se  trouve  une  autre  couche, 
entièrement  composée  de  trachées. 

On  connaît  aujourd'hui  neuf  espèces  de  ce  genre ,  dont 
une  indigène  de  Madagascar  ;  toutes  les  autres  appartien- 
nent à  l'Asie  équatoriale,  et  la  plupart  d'entre  elles  aux 
îles  de  la  Sonde.  Ces  végétaux  croissent  dans  les  localités 
humides  ou  marécageuses  ;  ils  se  prêtent  très-difficilement 
à  la  culture  en  serre  :  aussi  en  possède-t-on  bien  rare- 
ment dans  les  collections  de  plantes  vivantes.  Nous  ne 
pouvons  faire  mention  que  de  l'espèce  la  plus  ancienne- 
ment connue. 

NÉPENTHE  DiSTiLLATOiRE. — Nepeuthes  disUllatoria  Linn. 
— Burm.  Zeyl.  p.  42,  tab.  17.  —  Pluk.  tab.  237,  fig.  3.-^ 


(\)  On  avait  avancé  que  le  couvercle  de  l'urne  des  Népenthes  se  fermait 
chaque  soir,  pour  se  rouvrir  le  lendemain,  et  que,  durant  cet  intervalle» 
l'urne  ,  par  une  nouvelle  sécrétion  de  liquide,  réparait  la  pertr  que  lui 
avait  fait  éprouver  Tévaporation  journalière^  mais,  au  témoignage  de 
MM.  Blume,  Jack,  Korthals,  et  autres  botanistes  par  lesquels  les  Népen- 
thes ont  été  observés  dans  leur  climat  natal ,  ces  assertions  sont  absola- 
ment  erronées. 


